
divisé en quai ru ZOTÏ* :
1) - Zone de rw'er leur . - D*R

m.tif p-r If GeL-iYt du 21 ocio-
bre 1944 »i da::.s .aquelle le ira
fl • télephcniiu'- est UDIY sur Te
tendue de chaque région adm -
n-s;:a i\ , p.i sc isolement. C'r-t
ainsi nue le iruflc est Ubri> a l'.n
Krii-ur de U Resion de Para ,
f j rm;e d'1 4 departemt n.'s tSei
n", Seine et Oji-e, s ine i-t M-tr
r.". Oise) ci- q-ji pe:me' , pur
exemple, à un abonné de Be«Ui-
vais de commumqu'T avec un a
bonne d>.- Melun. La liberté de
trafic c'appl que encore aux con
v n ' i o m echar.pêes entre les de
p.irt m.n.5 limitrophe appar'i*-
r a n t à dos reeiens voisines. C'est
1- cas. pur exempt •. des dèpar
ti-mrnu de la Vienne (regio
de Poitiers) ••[ d" la Hauii-Vien
r e ( r é g o n d - Limoges>• L'ê han
ge de'cu'e DUtr- communica
lion ^aU à l'intérieur de la z<>n
soit mec un pos'e s'tue dan
une fiurlconqii'1 des (rois autres
zon>'s est goumis à iiutorj5a

2". — Zone û>s armées. — De
Unité par le déciet du 21 octo-
br 1944 eu visé, d a m lanupll
le trafic téir-phoriqu*' pn:re a
tonnés est libre- à l'intérieur df
ch^qu*- dcparti-meni, pris isole
ment ; l 'échinée c'e c"nvpr«a-
tions ex t r3-derar tem : n l a le s es1

soumis a eutorUaiion.

suene sur tous les fronts

Suivrai.

AWS DE DECES
Mme Vve M;Tli' CrisHan: et

ses nfani- ; MU s Pauline ei
Ce ile Cristiani ; Mu.e et M.
CrigLan. -i leurs enlant ; à La
1-u.viJ ; Mm- n\ M O<iav; F r a n
çoii, et leur fil.e Angêie a M;tr
vi i lc ; Mme e.t M. Otrvj Dom
niqu'1 i 1 urs es t an t s a Ma
le ; Mme et M, p;cr; » t leurs en
Un s a Cort" ; ;»imc et M. Pe-
l-ircly à S -Eiitnne ; Mme Vv
P.er_ a Ghisoni ; Mme < t M.
O-iarUini Pi rru à Ghisoni
Mm.' et M. P:-ri Char. ts a Gh
sou-iccia ; Mme et M. T-deri a
Travo,

om r :mmen:e douleur de f.it
ri j . . ' . t a leurs parer.is. amis et
connaist-anc s de la pert.- c ru ' l
le qu'iLs \]>nnent d'éprouver en
la personne Ce :

CRIST1AM Jérômç
leur fl.s, fre.e. neveu el cousin
p. us m> ni de-edé a Ghi-or.; le
13 janvier 1945 a l 'âg- de 17
isns.

(Suite de U Ire !*•**>

FRANCE
PARIS, 30 jjnvi«r. — En Al

sace, ia Ire arme - frunça
con.mue à prcgr t ss> r au sud
CWmur. Le* uoupes allie^ o*
prognst-e de 8 à 10 kms sur u
ironi d«; 30 kms.

Dans- le Luxrmbourg des K -
trou.livJ alLe^s operani au nor
d; Bi-^.th ont aueim 1,. n o n
iièr!' aîK-mandf ;ur un fro.-:t d
13 kms. Plu» :m nord d< la vilL
les américains <-ont à 10 km d
;a li^ne qitgfri. d.

La 2me année brilaim'qu,
poursuit Ie ri'-itoyag- de la der-
n ère poclu-
Iïcer.

nct sur 1

RUSSIF

d e e d é
1945

or.; l
de 17

Mm
nu-M. V»»C;1U Mes. - t

Mme ri M. Frinçois Piazza ;
c* Mme Fr i 'cois Mnlics ta
Mm.< ci M. Laurent Malatesia
M. Pi rre M^Iatet-ta,

L'-s iami.le s To canell!, Ricc
Fizz ni, L u c , Eaha r si. Barba
prla^a. B n^ssnuU. Maitpi Piev
V. '^.y, San-ein.

ont 1J douleur i e Taire par
d' la perle erufUe qu' U u n
j . n' d éprouver <n lu p rsonn
de :

Mme Mim MALATESTA

1 ii" é:i"U-p. i HII*1. Ufli-1 v r u r e
cous ne r sretiéc, oèrea-cc s
Nnnza le 23 tanvl-r 1945

P. P. E.

Le* troupes ruese^ lout en pi
lonnant 1-s défense* extérieure
de la ville "ni amorce un mou
vemenl d'1 ncrcl i -meni .

La ville de Lissa, sVuée à 10
km à l'ouest de Breslau est e-
galemc-rt encerclée.

A Budapest la lutte rcste tou
jours vve, Les forces «c
que; qu: opéreni au sud-omM ei
i l'ouest de la ville ont ai
•hé uni- tré-- puissant*' conjre-

atiaqu qui l 'ur a permis de re
jagner le ;err;iin p«!rûu au cours
iis jour-, pre*;ëd'jiita

Suivant Radio-Moscou, l'offen
ive d'hiver sov éK-tue aurai!
!ejà coûté aux allemands 40 di
is'ocs ;"ans compter 23 d i r -
ions eneerc'iée^ n pruss" Ori^n

laie et les 30 dX'sîoïîs du géné-
ral Schoerner, jui huilent ('n
Courlande.

MOSCOU, 29 janvier. — D3c
1"« Ei "il ftouge » llya Ehren
buUig. soûl iîiii1 ce qui est CRU!
nv nt l'avis de toute la pressa
vie-iqur, <ju: l'arir.e*-1 rouge •
piirX-'i.' ment capable d'arriver
Ber.in dans un bref délai.

Il e.-t à cspèrT, ajoute-t-elle
qu<- Us allié tireront profit d
desanoi ai iemani pour fonc
à leur tour >ans attendre, sai..,
se demander t-- 1rs russes onl l i n
lention de marquer un temps d'à
rtjt ou non, car ceux-ci ne vn_
bient pas in envisager l ' évn tua
lire.

Du

PACIFIQUE
LONDRES, 29 j.inwer.

GQO d-à Philipp nés :
L s troupe aniericnir.es s'em-

pur>nt de Ro^ario tn Mexico
6 kms de S>m-Fi-rnando-

Dan- le se^li-ur au sud-est d
duif jumbais s-1 déroulent
de-a di-1 San-Manuel.

LONDRES, 29 Jiinvl'T. — AU
cours des combais aériens qu) s
son1, déroulés au-drs us dt\jo
k'u ïcs "U4)-rfo.ter sse, pari'an
IP ; .*; ne S?:pan ont 'Da- uyo
niommagé 75 avions japonai
Cinq >upLTfi>ri«-resstks n<- son

fti n-ntrées à leurs bases-

GRECE
ATHENES, 29 janvier. — Dan

un ordre du jour adressé a se,
troupes le gênerai 3cobië aéela
re :

« Le peuple gre: se souviendra
ng'emp; d: ce qui- vous a v z

fait pour lutter dan s les circons
tance* rxcep'IorneU( '5 dnns cr
Épreuves ft que vous avez fait v
Ire. devoir sans crainte. >

ATHENES, 20 janviT. — En-
iron 1000 prisonnier; br:taimi-

ju'S échangé* par les Elas sont
irrivés au p:rée.

d e

I.e.s Ame- Vui^anh'4 d*1 Bas
f. r ni célèbr r jeudi 1er fév i

, irurcs, en l'Eglts de S P -
"'Tar e, une m<'sf' pour le repod

i j ' i i i i i • d e :

Mme Lelizia MATTEI
n-e LOTA

œuvre- catholiqu s y sontL»

PtTITKS

VENTE ae Verres à

mpio.r Cor*- dp Verre»
<• s. Tnea BASTIA.

© —

VENTRE deux belles

Boire.
* S .
et

LONDRES, 29 jar.vi-r. — L
• uv.nn.m«n; sjv.e^jue a de ;J
e qu'il n'usait p^s l'intention

d aiat-xer ces pax-i'S au terri-
toire tenèque.

Cct-e nuse au point serait 1
re ;,uiuu a un échange de vun
eji<.r_ les gou^r.",«nieat- tcheca
jo-^iue, d- Lutiares t*t s"viej_qu
^ruvoque par la recin'e. mlorm:
\ion ce ia Kadio de Ki- v, aecla
i..m ijiiL' J 'S haoiian s ae la Hu-
Ui.ni'* ava-tn. demandé a etr:
incorporé» a l'URSS.

MOSCOU, 29 janvier. — On
sui ' i i id g.ni:ralrnu'ni à trou-
ver de nombifux Lunç.us depor
les e*i Prus.se Orientale, gurtoui
n Hau.<_- tiilesie.
L ' %ort ces ressortissants fran

ça s ra d'auia.U plus facile-
ni régie d mie manière s.it.s
,..nte ;ue .e s r a p p o r t du G.
F avec les auto.i.e= de Lu-

biin sont no ruuJx eL safisTai-
•anU.

ALLEMAGNE
MOSCOU. 29 janv.er. — Se-

o:i d s inla.mauor.s du jour
îal suédois * Af ;on Tisninier
a:.Iiu*n<v de réfugies a Bi-rlii!

a crée une *-ituaiion catasiroph
que.

On ma-quo d"abr:s, d'habillr-
m n1 • t de nourniure.

On -same à 3 millions 100 mil-
le le nombre de ers réfugies.

P ' rm: eux *e trouvent 1 mil-
>n 400 mille allemands nul a-

• ai nt été déjà évacués d'Ukr;ii
ie ou de Pologne.

L yombr r d e ^nfan's en-
oyés s'AUemagn. en Prusse O-
icn;al.> rst do 100 mille.

.ATHENES. 23 janvier. — Lf
journ:<l « vraaini » annonce que

"'s anciens mini tr»'s do 1' x-
r •Éme gauche, •?. lexanSre Vo-
>>, Alexandre Ashou-ts et Au-
h l p o u l o s , ont rompu avec le

c o m l i

LA RESISTANCE
EN HOLLANDE

NOUVELLES
DIVERSES

MARSEILLE. 30 janvi* r —
La délegaiit'ii syndi 'aie soviet:

ue -ur h- po^nt de <|uitter i
France a adressé au bur^'u -i
de la CGT un m's*age la n--
merciant d: l'accue 1 réservé par
la Fruice aux :>preseniants de
1TJRSS, accueil qui n njorcera
ram.llé de5 deux pays.

PARIS. 29 j;in\ler. — M- Ma-
t'-u y Plaia, délégué du gouv-?
neni '^ t espagnol en Fr> lie et
M. Presilla, consul général d'E>
pagne, viennent d'arriver à Pa-
ris. •

PARIS, 30 janvier. — <A la sui
te d'-~ pr-rtes énormes sub es par
la W.rmar 'ch le haut comman
dûment al.emnnd ^ de.'ic'é dv re
:rer une partie des troup-'s de

lllal ic .
t'st-eiring rxige la mobilisa-

tion des :taliens d? 18 à 60 ans.

Chronique Lou
MEMENTC

Merci-tdi 31 — S'e Mur

^ BA5f
MERCURIALE

JEUDI 1" FEVRI) R l «4 ,*>

I.a e ii.\u
ie du- iru sunic

la pe.iud'1 ;i.iuni du 1er au
vriiT 45 r^s-e inchd.ngee,

ce <jui con ern : le f
oianges, toi-îé à 12 frs 1'

Grande Manifestation
JOCISTE

LONDRES. 29 janvier. — Le
correspondant spécial eu < Sun
day Express » écrit :

En Hollande O-cupee, pluî d
la m-itié d la naiion doni
;iu monie un magnifique exem
p]e d'rnduranc stoiqu<p.

Avec le digues aefoncé'l8
l'eau monlam autour d'eux, i1

ravitaillement bi'-n au-dessous
eu m nimuni nécessaire, leur
vill's et leurs vilhiges étant con
lamm nt l'i-bj'1' de surveillance
ennemie, cherchant a y decou
vrlr d'.-s appareils de TSF illé-
gaux et drs machincs d'impri-
merie cland'sti."'S, les hollan-
dais coninui-nt à ge dêf-ndr*.

Le chef de la résistance qui
réu-sii à s'éch-'pper ei à v<'n;r
à Londres, dit ijue la grève ces

mm d'1 fer lui avaii é'é de-
c dée <n répons•• à l'appel du
Rouvernemer.t exilé hollan'ai*,
est toujours «n vigueur dans
loute sa tonalité.

Il affirme que c'est là l'exploit
1 plu» r marqu'b]«- dan^ l'his-

toire df la résistance européen-
ne.

30.000 chcmimis hollandais
qu ttant leu:s train au goni ca-
;hes. L'S alkm.-ir.ûs se sonl cm
parés de qu?l iue«— un» ce li urs

; et les uni fu-illf&.
uir's ; ' sont enfuis. Pas

moins de 200 000 hommes du
mouvcm.-ni de U rcà.stunce hoi
I:.ndai.-,e v.vcn. ma.ni> nan: t-n ier
ritoire occupé tous de faux
nom*, m possession de f;iux pa-
p ers d identité.

Un hollandais qu: t'?s\ r'ndxt
derrièrcnicnt en bicyclette d'Aras
i- rJ un a la Kayt'a comp:é pl̂ -»
d. 100 cadavres sur le bord de
la rou'e.

Les habitan's ont été fusilles
p.tr groupes cf= 10 quand les en
pi > dr l'ordre du Eouvrrncmeni
ont été trouves dans le \oi-

Ainsi que la Press*1 l'avait an
non ê, cetie manifestaiion, or-
ganisée par hi JOCF de Ba>tia.
• : céroulait d^manch'1, n i'Egli

Stu-Maf-e, lou^e î.luinmei
jaréc ei pavoicee nux couleur
lationali-s et jocis'eg.

Mgr M:iitci-Lota, Vicaire ge-
léial ct-D.recf-ur d^3 Œu^r s, of
iciait. Un nombreux cierge, se-
;uier et régul.«r. * n ouran M. le
Chan"ine C'ibri, le digne archi-
pre;ie de la paroisse.

Un « Chœur parlé Joc.Ve >
parait ni'-nt ;idaplé aux .
tanci1? el d"'s clianis <jue ^oute-
n;>it un orchestra symphoa que
de choix, om emu au plus haut
po;ni l'énorme a.s is'ance.

Le R.P. Pasty, Adjoint iiu Di-
recteur ces Œuvre5. a prononce
à l'E>an:»ile, un magistral dis-
cours d'aciU'lué dont r.'>Us r'1-
predu ron- qu lqueg extraits des
que pos ible.

Mais disons tout d1' sul1*1 qu*1

ce:ie date du 28 janvier 1945 de
mrurera dan- ]<-f Annales de l'A;
tion Cathol' lui- Française rom-
mp la plus important que nous
aynns vEcue a Ba-iia. Ni- -'-ra-
t-r-iie pas cor.s deree fort jiuie
ment cnmme capitale aus,si dan-
l'histoire du renouveau chrétien
de noire ville ?

La c J.une*>s»' ouvr'èrc chré
tienne » féminine et m;iscul n'
a fait éclater aux yeux de tous
rn vitalité, r-n force de plu* en
p!u« prar ïe de pénétration <'t
d" rayornement. Ei ce"l<- manl-
f station qu'elle a su réal-pr et
qu' a groupé autour des r.utorfies
—•"— o: miliiairp.s une feule

ict<l de ,'pun H travailleurs
_ jeun"S lra\ail]piue^. prou

vc ab"ndamm'n| l'efnc^clré du
mouvement joci te e! non* dort-

l'espoir qu: ton'e Cet:i> jeu-
nesse, une à cil'* des autr-s
mouvements sperl 'Ifsér! e[ aux
divers or^aniâmes d̂  .(•uiie«.
aura pcné:ror ft remuer l:i
tifl^s'1 de la con à 1=» pétrir or
'hrisUan;smf et a la transfor-

t ]

CONTESTATION ENTiïE
LEURS ET PRËXtX'K-
BlUX A F£KM£

CONSTITUTIONS DES
MISSIONS PARITAIRE^
PETENTES.
Une ordonnanc: QU 4 ce

bre 1944 publiée au « J. u. /
o pievuit la creatiun au t-
lieu d*-1 chaque canton c- u*
ge du cli f lieu d<- l'anoim
«ie.il de commuions p.i:-- '
chargées d'1 >taiu r sur 1< -
•'•stations entre bailleur- (
neurs auxquell-s donner
dis baux a itime.

Ces conimis*ioni prêt- dt,
P<- tivemii. par le jugt- u
et le Pr-ûid.nt du Tribun
vil d"iveni compri-r.srv 4 ;
seurs dont d^ux p;op;ie;a r
usuiruiti rs bailleurs non
mier*> et deux fermier .

En vu*- de ia conaiiuic-
pide des ites connu s^ij:..

p.oprié-air«'s ou usufruitier.1

leurs, non f rmiers, i,t 1
mier» oes rar.t fairt' pa
ces commissions soni p'
se faire ins r.r.- le p.-us ic .
-ible à la nui rie (bureau d:

Ils dL'*iontf pour pouvr:
inscrits Mir c t:(» l ste.
l's condi iotiç suivant - :

a) — ë;re de nat.onalHi
ça se ou avoir JICJUIS depu
d • cinq ans celte nation;».:

>> — avoir vingt-cinq u
moins ;

o — Jouir de leurs dro:.
IH ',
d) — pos-êder depuis etng

au mvirs la <:u;iiitj de pn -g
taire ou usufiui'i'-r bruUfii-
ierml rr ou d'- f• rm er.

<•) —ne pas avoir en oui ;
peine empsch:ini d'eue jur

t) — être domicilié czr,. ^
canton ou y habiter. J,

s^e Telegr. DAST1A1S
I N 3 — êh P ih2 — H (

bNJOUE D£ LA VIEILLE CORbt

UNE ENQUÊTE

\slitutn,nntlte en 1849

|1849. en \ue d'un
._ co..S'.tutiana lies, 111

p-nemi-nt de la nouvuie re
c iianc-a-ii* is«-u d^ la Re
i oie lo48, p .o te -a a un;1

uiqucie teuua.ni a conna:-
seniimi - t d '3 cilectivite^
, des .on$ ils généraux narn-, jU- lurent surtout con
&ur leur prep.'- iorm>'tion

ats, sur c c ^ d e s a^sem
f communales el fli- ieur»

s. Ur,e ct-naint- ae
u.en;, ainsi p u - ; t s aux

généraux.

Ïep^ou-e une ci>r(amt* cu-

"ll-^il^UA. U 'iiOl.S. Ils SJIli,
u auoru au û.-^ tjec

uur tous les tyujy, u& vo-
'ouLes j-es Ucciions :

BAL
Lr ieme Groupe de Bon-
m n t , vn p

aVon -me":

AVIS
t i > Limonadifr ic '.3 VVA rie

Ba-lia i«n: p r é . d.- reUfr îcu-*
bons de café d'' décembre 23
Bd Paoi;.

Les dis:ributlons SP fTont du
Jeudi l*r février au lundi tu -
vunt inclus.

Le« rat:on<i non rdirees, à
ri ltc d-ite " ront considfrprs

m
Oui vraim^rt, ^etip brlle iour-

né- du 28 j r n v e r auTmpn'e n*i
t e cnnfl:inre d^nt* 1 s rip^'iné-s
frîïnffs"S car «'il r - t enror'' u-
ne jeunesse amorphe e' v -«]••. i]
en rs\ une autre ou" n r u i a^ons
*our- le« y ii\*. Qui cro't, oui cs-
I'C'C. qui aime e' qui r*bâl:ra la
P i r i

ment j
icm ^

A l'honneur de vous
son BAL -ni aura lieu

JEUDI SOIR
à '. h' ures

AU CLUB DE I A CP
ROUGE (2 km dr p:-
H y auru un nuinbu "•

qui vou5 ^mênern au FA
vou« ram?n ra chez vot:i
b' BAL.

Le s<<upi»r sern servi ;1
res 30 nitx Irv lécs qui ^
«l'arvner leur. nmies -u
•'U si 1rs h envpnu *..
/vtiTOTîrrs FOUTI i.v y
KT LK R M , : 4 h.P.res
.«iiTODirs P O U R I F n v

EMFNT : *î h-Mi-'. ^«
PhNDANT T

in-,

c iiûte, poui iu-. cumin u
s euii^geis — car la
avait fc*e posée — ne
tKo.' u*s, intme s'î-s

î.auli^ depuis longiempâ
LLiimiun-.
Cû.ueilationa muniejja-
nt ure deieree.s au ^on

puttc iuie ei au conu-u

: t doit nommer les mai
à aujUillLs Qall li-> V.i-

piùà nu 6CKKJ habii-anl-
^i nt.ii.on au cauaia«*t.s
par ic Conseil mu/.ici-

Juiict.ons de xairc et a aa -
T)ttJ|'CUi\ ni eiie gratul'e*.

mm, une disposition
sjuver.lr f-môie se-re

.i^t-it -iue les p.us torts

»ux coiue.ner. mutuel
n noiuore e^.'l. peur vo

;eiU5'T des impo s <x-
.rcî». Ci i>e UifpusUK'Zi

i général de la Cor-s? e i
uamien.r. ma.s £a t une
.i tu n o u ^ i «spnt ae-

,.;t' t-n preris.ini qu'elle
;• cra qui- d2c.s les com-

•ni i s rev<?nus s j» in-
i c nt mille francs ;
rvs iue tout- s les com-
la Corse ie- te iu ;cnc

.i la la m eu e diâpusi-

LÛNStIL DIS

PARIS 30 janviT. — Le Con
s i l dtf mm -ïtri-s s"e t réuni
30 janvier, sous la pre>idenc^
gênerai dt Gaull«-.

M. Die.h lm, ministre d"
grt-ru- a r^nuu tompi- du se-
vcloppemeni fiivora0te d-' l'ot-

n-siv: française en AiSaC''.
En con^e^u nce, du départ du

général Catroux. ml/.istr: dfl
gué aux affa.ies musulman
ur le rapport de MM. Bia.iu

ministre des affaires étrange-
r s . Tlx.er, minisire d<- l'inté-
rieur, le SOUVTIV vnl a deci-e
la créât, «n d'un crimi é a»- yt-
f i r t ' s in Afrique, du Nord.

M. Parodl, TrinLstre du Tra-
v.til et de ia ur:t;' ^cc aie a
rendu corap'i- d-- sa mission a
la «t'çsion qu^ se tient îictu111^-
nvn t à Lordre- du Conseil d'*a
T.;nis'raiJon ou bureau .nierna
.Cn^l Ou travail.

M. Tixl r, min'str" de ï'mie-
'.enr a souni> à l'approbition

du Conseil un proj;>: d'-rdenn^n
• ro'-iitif à l'organisalinn des
-O'Chaïnes ^l 'ct o.:s mmiiclpa-

es^ei can'onalrs.
Sur proposition dp M. Frpnav

m nk ' r i des prisonniers, dêpnr-
'é-s et rfu<*ié\*l' pouvern<-njent
i décidé la cr^a'fnn à l'ctran^er

n'is^cnn trançaisi1^ di> rapa-
iemeut

J'AI CRU Ei\ LA FRANCE T...
Les dernières pages de César Campinchi

Cesnr CAMPDÏwHI. M nî<!re de la MTire du 23 juin 1937
au 15 ju.n 1940, eiaii tn résidence surv illee a Mar eiile lorsque
li- gou^ernimvn de Vichy décida d- traduire devant la Cour
bup.eme de Ji;s a- tous ceux ;ui ?'éiaieni rendus coupable ne

^istne ou de de -i- qui* P.iul Riyn.'ud appela le « crlm< de
non capitulai en ». Il s'atiendiit à être inculpé ei, des la fin
îr juillet 1040, :1 jçia «-ur le papi-T des n^les sommaires fn vue
d-1 -on év©-tue!!'p défense.

Ce sont que.;iiis p;iges de Ces notes, inachvées, recuc-illi-s
par Mme HJcne CAMPINCHI sous la fo.nu- même ou ell e
lui furent laisse:., que llou^ publ.ons aujourd'hui.

On nou5 fait grief de n'avoir
pas voulu l 'armS i f . Je vous
cicmande d'appréci r hum.ilr.e-
nient les "îhosi's- Qu 1 efniiment
p-nr-ez-vous ijuf n<us au gudS-?
Prolonger la lu*;? i^ur la lutte.
taire tuer nos amis, nos par> nts.
no • collaborateurs, accumuler
les ruines ? Quelqu'un le P n*c-
'-îl ici ? Alo:«, ce procès ne .-c-
r;iit qu'uni' misr-rtOle 'lu^rell'1

tinni in France roug rait aans
fiueîqu ** mois-

I.e refu.-j d j l'Srmi'ilice, c'c*t là
•ouïe la qi*^'!' n. tout ]e crimo.

- ' p un crinr1 'lue l'avoir eu
l'orgueil d'1 froiri- n la Fran-

ce, en son année, rjj son com-
mundemc.il-, en ^on ;c-tin ? Re
l'user l'iiim.etice c'était sauve-

garder i'avenir ; s.no'i. tout s' f
fundrait ••! peur loujour^.

Nous n'auri".rs pa& su di c r -
ner !'• moment où il fallait s'in-
cliner ? C'était une t|Ui>st.on
à ai.-prêc'aiion. de jugement, ce
-entiment. J'ai vécu des h ures
d'n^oKS''. après -t'S ro:*-il é-
puUanls à r ' ^ u p d squ|5ls nous
cherchons ^ainçmeni h* ^nm-
meil. Jamal nour- ne connù-

S plus lourd, plus obscur de-
vor.

Mais qu? faire ? T'Ul^s solu-

ertlu

con;
nd 1

onc >
ioc»a
e -'r:
mne.i
..neu
:i fa :
îunes
>um.

ici é sEancrs au
n- doit p-<

Jou'ov lance une offensive vers KUSTRIN
D'autres armées menacent FRANCFORT et STETT11S

PARIS. 30 Janvir-r. — Sur 1
rro::t Rnor la bota Ile e pour-
-*uil toujours avt'c le même a-
tharll'mcnt.

Prancforr «ur Oier, dernière
de 'iiiclque imporance n-

v^nt B :Ùn <sl ma nl'n;int me
naeèi1.

Eu Pru>-!p Oru-ntah- h' S'CT»

d> Kœnigsber^ se poumn".

Plus au sud dans la région
d'Allcns:e D drs uniie r.lUm.an
des sonl encTclc s p:irmi Ip
qil Dfs la .'ivK on rtc SS H. r
mnnn Gœ:in^ .;ul lut1.' ;iwi
rharni ment prur ten'- r eU
d.^agcr et r joaidr ' le R ich

I K O N I I M I l l l l l N

Aviiisccsurtout le front
AEK1ENNEGRANDE

sur l'Allemagne Occidentale

W8

SAGE-FEMME »*J

REGENT -
KAV FK.A.NTK

BKEN'T

SA VIE SECRETE
(Vrrslnn tTunçn se)

I*N SIIETCII Ml'SICAL

ACCOrrilFMENT
SANS DOl'I.EI-R

Mme C\Rl I n »

S I M E O N I

arlJc
leni:
ur t
= d'*
n la

Pliauré-ite concours

LES \orVFF.T.F«
1>K I.A FR-INCE I IHKK

l i .nl i r Prtr
d"1 ]"E*o]f d'ArcouchPir

Mrdail!?.' di« l i Vi;
lit ".ur- u •

i CUV' rt ron Cabinet au N
U Rue St Pr-incnis.

] a scienre la plus tno-i
'•» *> u b rnf ' i . an 'p .--t m

au srrvirr à,-. fuTurn m a m

r a n fe-in:f r< -- r̂ . '•v
• êrant au Con^ci: oe

..c et au conse;l d'El:it.
n v o:, le voU, *ans all^r
'n dans l'examen des r^-

"." rassemblé . lou s i*
.i n furent pas «,inc-
..r la nouvelle loi. Le

montra. o::ipu> t'-.u
. tances d'rp-jqu . fnvo

l'élan democ ntlque,
T-.il t a n s Texpr >sion d*
itimenls.

i-e du iU''5Mennalre ft le
aval n ' été co-flés au

Ter g t néral de Ci ' ivnnt ,
jzzoni, jug nu tribunal de

nul anpirtena.J a , , n
famille de ju- ' û .

PARIS, 30 Janvier. — Commu
;iu GQO allié du Iront ae

..iu\\s ailiers con;inuent
v . s i'.-st Ell ont
Dans la rts i» au

• L- S;-vi h ncus a-
\Uiiri re^l.>e tie< ca;ns de 'erra;n
d;« pre^- (>e 4 kms. n-neontrani
une réttstunct- spoia<iiqup. ci*
qui nou a p rmts d<" pr-ndre
H> r:e.>bach-

Vrj< .nvon^ at t r în ' 1̂  vois i "
ge dTînjzht un, 5 km« au nord
d'Herresbaeh.

Vo- unités ont r^allf* de»
!ïs n^ ?p terrain dans le \O>1IM
g* d"Ha-srelcl 3 6 kxns au sud ae
Cl-yith.

P.us nu cud rt"Us avons py[«
B rh.m's n sur la r'Mêr1 Ounh
et qu- l"Ui'«-un* de nos e!?mi>ntv
on! rrav rsé la rviore dan s la
egion d'ObPrhnii'sen malgré u-

np trrs vtvp é-'is'arce.
Kalborn a &é nettoy? de l'en
mi d nous avons pris Rod^r.

Put che dj") 3u nor^-ouest do
Vi;md n t'M iiurc no s maint.

»u norrt-e-t de Colm^.r. nous
avi-n« fait de,, ga rs de terrain
Io aux. No* fore-s se ̂ oni app;o
ch.fs d C'Tnay à l'ouest com-
me à l'est de 1.. ville.

N « bombardiers Icjer* <t nn^
rh3vsfurs bomb:trdle:> on- por-
Te leurs Cflip* slir le trafic Trr-
rovi^iie n^tamm-nt dan« ls rP
pinns d'1 Rh Ine. Onarhruck e*
Me'-fo^d d en Ail-magne Occi-
d. n ' a >

Des v ie5 de parag" ont p é é-
-•'1 m n -'ïfaoePrs rt'ir-* le re

glrns dp niN'.'ldn-f. Dur n. Cn-
\r\«r.ê rt Prum. plus an ^nd dan*
l>'s rés en i•> Trévo^, Francfort.
Kn^r-.cl"ii*. "i "'rmai-cns. M.m
nheim et S tu tgar t .

Nos bombardiers lourd*, e*-
)rtrs rtc formaMom pussant-a

oi t •>*'aiiié ".s p""- s dp tri.ig^
de Hamm ft de Munster

lira la mua «n MM PM*>

la rjvç occidentale de ta Vi^tu-
1L'.

On sc bat toujours (Uns Mii-
r.i mburg et fclb.ng.

Les tr>>up>s rus es ont reus^;.
hier a niji-rclcr Sch.;*id muhl
pendant que d'..uue> forces de
ia l i e u n i e de Ru^ie Blanche
péiie:raicm iarg' nient <n Po-
mérar.i ' .

La micre N^ 1 » * été fran:Mie
-u. u» large Iront.

A l'ou^si. \-.'S> Ru^se? ont pr,o-
eres'é :-im le Branddourg c! n-
s.̂ nt pîu qu à 80 kms cle F r i . c -
foit .»ur Od r.

Au .sud-ouest la lu'tc <e aêvou
1'- d-ins .a re».on de Glosau. Jou
kov Lbattche aciu< liem< ni un

is e mouvement >n foime d(

iu;Kes dan- lesqu lie* .1 cemn
b e n ô t çn-s rrer la e p i a,

du R-ich.
Pl:is au sud, l'aile droite C.

Koni v qui a forcé l'Oder a
St. inau. au uoid-ouet de lîr s

iLirr ut Sui e rn 2me P»«

\otre ambassadeur
au Vatican

P ' F I S , 30 janvier. — M. Jnc-
que- Mari;ai;ï, qu. vi n: d etr
nomme -mb.issadeur de France
aurres du Vatican, **t ne en
1882.

profes^-ur rie philosouhie a
nn«*itut c a t h o l i w de P.irU.
jac :ues Mar lai;: est un ph:lo-
sophj chéi en auteur d; nom-
br ux ouvrages philosophiques.

Il professât la philosophie a
Otîawa quind éclata la guerr
<Jr 1939.

En juin 1940 il rinnna if>utr »a
conftan-r au général de O>ul-
1". Son orMKr*' Psi d'une impor-
tanc- consldirable dan^ la clan
destin

lions Etaient pérUIi-M '̂-s. Céd-r,
c'è ait soulager l(t i^y- ; -^ous
f'ongion . ;)ux v.lles bn^'b: raei>s,
aux régions envahies, T \V niunu
inents menaces, et aux lefuges
en proie a l.\ terreur, -t a la
j'unt'.sS"' qui combat'ait et dont
la vie nous é'ait pécieufe. C'était
luire ob-essîon.

Mai&
 ceder. 2'ï tait engager

ra»en-r p••ur mîll: an . C'était la
ûalle ••ccllee sur le tombes u a«
l«i France, ^ u a n d unn nation
ii a puis d'à - i t e , plus •- av a*
i m. plus d»J .".: '.il . !?;••; riaie-

ii( r- c< labrici » '-1 :;'r î'n v»en
dra la ré.su:*rectîon ? On a tou-
jours 1 jenips d^ cêdt-r ; m a s
lorsque c'i'-t fait, lout e«t con-
emme. C'est r rrepa.aDl-'. C't^t

consi-n'ir aux funérailles d la
Fra n e.

E. en iiurait voulu ';u'aprés
une délib:rati-n R'une ou deux
heure*, après un ''xpo.se au-iuei
rous n peuviens rien opposer,
noits prij-s'on^, par oui ou par
non, une déc sion f g.osse d'a-
v mr ? Quel!" criminelle lesé-
rere eût été la nôtr.- ! Avoir trop
tenu, avoir lenu huit jouis d"
To-i, ce n'eût pas é é u.: excès,

nia.s un manque d résolution.

Ni- nou« t iompjns ĵ ar- nous- .
ir.eme>. et que c s tristes au-i-'Ti
ci' servent pour l a v - n r . Nous
n'avions pas abord; la guerre
a^ec u;: esprit de su r.e ; nous
awons cru qu'on 1> gagnerait
t-ans .a fair-', qu'on r e m p a r t -
ii-i; la viciolre pans y mt-itre i«
prix. De notre ôie, c'eloit hes.-
iaiicn ; de l'autre, voume im-
pl'icable- Si (hacun de nou« a-
VUH é e dei nnaie a re~.s t r au
mascaret ;ui Jeieil-iii, ava.t
'jiiiii la victoire ju iiu'a la mort,
romni en 1914, nau> n n s<—
rijii* pi'Ul-ètre pas -a, ou plu
iô . vous jugeriez ic. quelques a?
l'îili- es U]>«UlE?s, et eUX S UJs,

Au J eu de n i a , >-u a u>u;u fai
n- un-- guer r huiHi»n.t..i.i . i n
peu .s a n j a^ant tout a ^H.IMT je
r -qu-1 M JUS ^a' , -eu .. -i ': :-
'riuti=;i.e :
^ o r pi-ur u

- C . . . J w i i i . i .
d e un n:on<

la n< ii>» u ooui àf bra-. c ne-si
pa , à ceux <iul voulait-nt t n r
qu'il f. ra.'t hente aujourd'hui.
L'.r.rulr.'ilton c'"nt nrv.$ sommes
l'objet juRe a e.le s'iii' la coa-
du; v de la guerre.

D puis vi. :p-c nq ans. nous
souvenant d l'.tmre gue r". nous
vision dan? le m-pri i du deraî
t i i e r! c'an> rsdînir:it:^n Q*
ceux -lui »va ent châtie la ea-

!le du « Bonnel Rouée >. Qu«
^ra;i-Il arrivé si. en A ! o * \ en
Lorraine, dans >« A:d nnw. au
ï.-uxrmhours b1 !<*• \ s«r 1<» Sam-
bre, JnfTre partout b:i*u JIK-
qa'.'ti 6 septembre, avait deman
dé l'armistice ? Pcoson» au <\ a

I



Fuçh. l'auirt grande flgur» ae
la an lit1. dJiK U peiiitM, dont
lau.c li-i'UK* cuiiiiLc inuer, e-
tuai.it u-uaues juwuau ut*-r»-

pj;r ». 'lui av.ai p.uUau>« . « V.c
iuu-e ega:e vu.unie. On n'cat bat
tu qu- iursqu'un l'iivouv vuiucu.
Kuo un CM ia.Dl pin on wia-
quu. Les uétiiits or 18'IO h uni
il.- puuui<& oui- par U la.bles-
fri- du ni' iùl irauyaiv ^ u r c L's'
la forte HU.-U.0 au. crée l'eiene
w u . au h-u d' le subir. CYsr
par la lur-e niumk. nu or. Jelte
h- duu . t r bauilion dans la
Iaui"-i u et qaon lixe la v d o i
rc. » Ah ! celui-là ru> iTproclv
rait p.-> au gouv.rn< ment son
•....es de icrrneie.

Le 28 niaia 1918, à Douions,
au.is que lu 5me artr.ei' britann:
MU- avait per.iu 250 030 hommi's
e.-. cinq j 1 u.s ri que l'< nn m:
étaii iux ponts d'Amiens, 1 di-
rait : « On ne recuit- pas ; on s<-
bat où l'on rst. S'accrocher, te-
nir, n(. pa cediT 50 jinLmetr s
Ni1 pa* mdl iuer de diieclion ae
re:r^H<' ,san5 quo. 1rs gens .s'y
rue.-.i. > Quelqu'un lui l'enhndit
dit : « C'-st un boujr'' ! > Ce
quelqu'un, c'?t'-t Clemenceau.

Tout cela, c'étali donc de la
liltEiaiur'1 '? Foch ne fuL poini
gjiê par In succès. La de:out'-
la plu-s inexorimaoli' ne i'ema-
ni'i t pas. Vou* rappelez-vous l1'
30 a"ût 1914 ? On vi n! de lui
i cnrlt'r îr corûm3i.:demcnt de la
Cm'' armé'' rtl formation. Mais
où oW - « a.visions ? Il n'en
«ai; ri.n. Le vole; a 10 hures
eu soir à A'tigny. Il voil défiler
devant lui, sani -irrel, dans un
désordr i-ans nom, des iraim
réeimt'r.ta.res dis ^cci:on^ o>
munitions. d''S convis. d1 s esta-
felU's. des civiU. ces é lopê?. des

•Ma'- ha^ ' r l s et san; ame*
C'est 1- chaJs c'.sl la déroule. Il
dit slmplnneri : « B-'h ! ja-
nv>> une re:ra.tr n'a bon :isp>ct.
AI ons nou« coucher. » Et il dé-
cide d pasîer à l'ofTensive.

En pleine liaiailli-. 1' paierai
Eyioux lui fait savoir 'lue s.i di
v -ion e 1 quasi dUsOUV. S s sol
d^ir. c uchéa. mu'is. n'ont plu*
un rc=ard hu i ran . U n'en pour-
ra rien iirer. Et Foch envoie Y
1 eut nant Taroieu nvec cei or-
dre : « OU' nslvi', 'luol qu':l arri
ve. » Frapré d' stupeur, le ge-
r.érr.l Ev^oux décJar" : • II esl
fou. » Ma s. !e lendemain 8 sep-
tembre, c'é-ail 1' journe de
Gou:gan»on, et l'ecneml basait
en reiraii'1.

A la Marne, Fere-Chnmp'noi-
se est pri5e par ].i garde pms-
fenn". « Situation excellente ».
leiésranhii-i- 1 au Grand Qu:ir
ti'T Gëmrnl. « J'at^que. »

A li babille d - Flandres, les
pplzea rpputr'ent à «-e ba;tr<' sur
l1 ur terri'-oire et V'-ulem g'3n r
Calais. Les Anglais avntent é:e
r.ssfz :écon> nancé, à Mons, et
Fr<n-h. tiers qu'rn • ollîclta i
s-n appui, voH'.nlt re'rniter sur
V i ' e n i c ' n e - Foch dft à F.-ench:
A Je vous "nvoie le bataillon de
mon Quartier Général : 50D 1-om
m**- C'est toujours ça T nrz bon
C ra. » C'était, '-n iffe'. un bou

l a guerre sur I*KN les {rt.itts

R U S S I E
l»u a avance ae 10 kms ei mena
C" de cornouiller le» iltf'me*
mneiiiie- a l'omet du fleuve.

EK-: semble si' d;r ger égale-
ment V' r* Fran for: et Berl:n.

Dani- la région s l iuc au suu-
ouest de Katovicé r s russe» 1er
minent le ne'tpyage de la riche
réii ' i i indufirielle à laqu l e les
ail' ntauds n'ont pas eu k tt'MP-
diipaliquer la tact.qui de la 1er
re blùlée.

Dans le- Carpeih'-s l'armée de
Pel.o». l o n c m direciion d'
Morawska-Oa'rawa et la Mora-
vie.

Dans ce secteur f-'ib'Uche une

AV'S DE D£CES
Mme Vve Lous Palmier: et sa

flll Jry-elie ; Mme v»r Lucie
f^lmieri ; M. et Mme Baptiste
Palnnerl el leur fili.-. d. Mait-cil
le ; Mme e; U. E' né Thomas et
ieurs enfants ; M. Jojo el Mil"
Ana.ee p;iliuiiri ; Mme ei M.
Jo eph M ri ng : Mme et M. Eu
gene Merlin^ el leur^ enfan's ;
Mme el M. Franço.s Ci.clieri et
leur fils ;

Les lamill's Poggl Antoine ;
Castelli Ali:oine Charles ; Cas-
1.111 Lioe:ate ; Casam'va Tho-
mas ; Cistelii de Bis.nchl ; V*"
Grant la ; Jacquet Benso de Mar
s,e U ; Magsi de Marseille ; Noël
V'.chi ; Tartarini ; Denis Rome
ce S—Ambroi- ; Joseph Clin o ;
August'' Gllia ; Lucen Ben-o
de Toulon ; Vve LiOero'-i ; Jac-
ques Meihr.g ; Vve ROSL' Magna
Viicca di" Maiseille,

oni la douitur di1 vous f.-iir?
part de la perte cruell'' 'lu' ls vlen
nent d'éprouver en la personne
de :

M. Louis PALMIERI
Con'iôli ur principal
de l'Enreglsir m nt

leur époux, père, fils, frère, on-
cle, gendre, bcau-frere n< veu et
;OU*:n dectde le 30 jinMcr 1945
à l'âge de 44 ans.

L' ntrremenl aura lieu le l c r
février 1945 a 14 heures.

Mai on morluaire : 50, Bd
G r.eral Graziant.

La famille ne reçoit absolu-
ir" t ;;a .

opération de grand style. En 't
tel P irov semDle vtulolr s'en-
Kug.-er rupid' ment sur U loute
de Erunn e: de là par le nnra
,ur Bralislavi> et V I M I »

Enfin en Hongre la lutie se
our uit toujours d.ms Buda tan

dis qu'à 1 ou -i el au sua-ou-'il
de la capitiile se >ont mainte-
nani le» russes qui conire-atia-
:iuent.

Clemenceau n'est Frand que
pour avoir dit : « Tart qu'un
c r a n e t à dcïndrc on se

h-** J P m" ba»« de*nni P.irUko
ra?rR P3ris. DFRRIERE Paris »
c' p*'ur l'avoir fait. Il n«" pensa.t
pa- à l'nrm^îice. celui-.à : et
h--qiron lui demanda !•> tctp de
F-*c*\ ar^rè* laffilrc du Ch<-
mln-ri^-Drmcs. "ni avait arnf
né îvnnpm'. a Chnt'-.tu-Thîerry.
il retordit aux rarl- m. n':il es
coîîrbès sou« *a parole haut a no:
« Pi c'esl CP P"e vmu voulez 0+
r»M. alors -h?s£'7-moi o> i;| 'ri
bune : cnr je ne le ferai Ja-

M. • t Mme Biancardini Xa-
vier, de Toulon ; M. et Mm'
B ancardinj Antoine et leur- • n
fants. Pljicid'1 et Domx.ique ;
M. Biancrdmi Damien. prison
niT en Allemagne : Mlle Bian-
carainl Françr.l'e Mari'' ; Mme
Vve Guidonl Jeanne, de Paris ;
M- cl Mme Marchr-Uch et leur
flll" ; M. Biancardini Mlrhel el
se5 enf i-ts ; Mme Vv Mar ani
t i n enfant» ; M. n Mme Ban
-Tflini Emile el leurs enîanls;
M. Bian ardini Jeun Valen' :

La famille Btanc.rdlni p erre
d" Bast a ; le» familles San'ucci
Se Monte,

ont la douleur de vous f.iirr»
par' d" la p'rte cruelle qui»
virnnert d'éprouver en la per-
-«nne de :

Lu!n BMN'CARDINl
l'ur fils, n v^u et cou-in. d?céde
à Toulon, le 18, janv.i r, à l'â-
se de 18 ans.

Une m sse pour le repos Qe
son âme sera célébrée à la cha-
pelle de Fra.sso, H' Jeudi 1er lé
vri' r.

Cet a*is neni lieu ce lettre île
f:i:r -part.

LONDRES, 31 janvier. — L'o»
iiti.ve de la lr^ ;irmec françai

- Yst développée favorable-
ment au cours des derniers 24
Ivures. Nos troupes conMnu» n!

progri^ser &ur leurs deux
fronts d'attaque.

Une amélioration des condi-
tions atmosphériques a permit a
r.oire aviation de les aidi>r cf-
lica '('ment.

L s :i31ie> menacent d 'encr-
cliT Cornay et traversent la Su-
re à 1 km dp la villr.

Dan<. le s cteur de Colmar a-
près une .ivanc de deux km les
troup s frtin 'o-amérïc:iini'« ont
traversé !e canal de Colmar et
se rapprochrn: de la route prm
cipale par l;i'iu"l.e les allemands
•îchcmiii'-nt leur-* iVEfor|(* 1.1 1,-
ravitaillement ver* la vïlln.

En Belgique et en Allemagne
1 s Ire pi 3m'- armées oni re-
poussé li s allemande «ur leurs
po-iC«ns de départ du 16 decem
bre.

Ln Ire armée américnlnr
poursuivant .eon attaqu»* au nord
i-it de S*-Vith a avrn?ê fie 3 kms
au cours de in journë-- d'hier.

P A C I F I Q U r
LONDRES. 30 janvier. — Un

premier convoi composé di> 100
vo tures est purù à desiiratlon
ae la Chine par la nouvelle rnu
te d: Birmanie ']ui dt* Sedo me-
né à Kurg Ming au Younnan
• ia Nnmkhani.

C1 tte route longue de 1000
kms traverse des monï.Tgne~ de
près d'1 8.000 metres. franchi'
10 rù 'ér's importantes rt 155
cours d'eau.

Xouvellrs Diverses
P3RIS. 29 janvier. — Une ml*

sion militaire \;i quitter Paris
pmtr la Yougoslavie.
Elle i r-t commandé'' par lp pé-
neral Peronn't. Le Rénéra] P . -
ronnet se rendra d'abord à Lon
dres pour y r cncn i r r r le dclc-
pu? du mare hal Tito m.<is son
séjour dar s la capitale anglais*?
n'exedera pas 2 ou 3 jours.

LONDRES. 29 Janvier. — Au
cours de la s maire p >^ee on a
enregi tré ?r, Grande-Bn ta^ru-
In température la plus bass

(l de-
puis 50 ans.

Bitî Een n*a pa- mariné le*
heures le mécanisme étant ge-
lé.

r i (U Ai
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MEMENTO
Jeudi 1er févr>r,. — St I

VENTE DE CIIAKBON
La population c-t inlcrme

qu'ure quant lé de 3.500 k-j;s a<
charbon d>- boi^ sera nusc
veut pur MM. Paoli et F-is. Ru
No"r<'-Damr de Lourdes, le ;
di 1' r f.\;ier 1945, con;r^ rt-mi
se du ticket « 6 A ».

DERNIER AVIS
Les familles des prisonn'i r̂  d

gueiT-, évades ou rapatriés, "3p
turés antèricuri*m« nt ci posté-
rieurement a ju ilrt 1940 et le
vic:imes de la guerre (Invalide
vcuve*>, a-c'nfiants, vicMme* ci
\il''*> succntiblcv d'c'rc admt<
;tu bénéfice de rëtduc*ron, ainsi
que les familles des tues, dispa-
rus, blessés, d pn> le 3 pcpiem-
bie 1933, soni ebligr.to> ment
Itr.ues de Sf pré^n 'e r à Sa mai
rie. bureau mîlMaire, ar:int le 3
fé'-r er 1945 a midi," muRï'-s oc
î'-urs pîèc •'••= m ! if a ires et d: leurs
livr^tg de famille*.

P1TÏT7 SO^TAI.ISTE
SECTION DE BASTIA

Réunion d" ];i c$ vrn^redi '•
17 h. 30. 10. Fd P.T'li.

P'-end^e not'.1 quTl n'es! pa
envoyé de e n v o c a ^ m indivi-
duelle.. — LE SECRETAIRE.

COtTRS FT LEÇONS
M. Julien PERGOLA. 47. P

lovard G;'ncr;îl Grazia^i. infor-
me ses élèves qu'il îvpr' nd ses
leçons pnrtlruliôrps d- Franraje.
L-ttin. Anola's, à dater du jeudi
1er Février.

Protïramm'1 des Ly 'ècs. Elè-
ve- en re-ard. Examens.

DIMANCHE 4 FEVRIER à 14 h

GRAND BAL
AIT FOYER DU SOLDAT
FRANÇAIS (Café Itichf)

donné par l'A.sociannn des Prl-
snnniers. Déportes. Traques, Re-
fu?i:s. V'cimes du F;iscismf,

au profit d *
ŒUVRES DU PRISONNIER
A^r-niion :, Aux enchères a

r.Américaine seront v:nduCb de
belle: surprl-es.
GATEAUX. CONSOMMATIONS

(Lis L"lTe
11 Su v.-el.

Français, si

YrvMK\ Yvette
• Vr.'lrn fr n"-is' )

DESSINS ANIMES
I I S M M ' V H I ' S A'Tl'ELITES

lu: IA hKAM F IIBUE

NESSA
Mme et M. Paul François

Gumini el 1 urs eiif.inis ; Mme
'•i ie L.eute.'ant-Coioii' 1 M.il.u-
p na d • Pa;a-<ca, profondeinent
tyu:hé: de- nomoreu»-€S mar-
ïui- di- sympal-.l qui leur ont
eic temi'igné.s a l'o casion tl'"
1> p"..p cruelle qu'ils viennent
fit* !.. p en U personne de leur
fils, frère •! n> v u bl n-aime,

Alexanare (.l'INTINl
Insprcteur de la Sû:e'e N^'io'alo
Ancii n élevé du Lycée de Rasl a
. c é d é à P:.ri. à lâsT de 25 ans
• I din« limpo-'.iibili'é de repon
•t̂ n -ni Udurll ment a tou'r* 1''̂
r r r onne* qui -*e sont associées
ft l""r dru I. adressant à lell'^
parents, sniit et connaissances
1 ur« douloureux remerci!niiiit<.

BUCAREST. — L-s dilésatloT:.
Syndica.e3 Franç.ilse. Russ' et
Bulgare sont nrr.vees à Buca-
rest.

La Délectation Fr.incaiso est
celle nui *ient de se.iourn(r a
Moscou. Eli: a reçu un chaleu-
reux »ccu il. noiammcnl as la
part de la Preve.

Les dé'.ésailon» bulgare et
^se d' meurrront à Biimresi

iusqu'à la clô'ire du Contrés,
land c qvr la délé^M"n frnnra'.
-e qulitera !a rapraii- roumai-
ne nu bout d.' 24 heure5.

»l r:r

t »'M 1 I. fl' Verres S Boire
rramf"rm2rtnn de boutr illes
Pnmp'OT Cor^e de Verre? e'

T;ac-a. Toga. BASTIA.

VENUS ou érh^inî" camion-
nette PeilT-nt. 0 CV. Suis « he-
:eur ramionnetie plus (or'' ' 1501
i f"VK) ITKS. S'fdre-.er France-
Public ié. Tél. 5»0, 10 rue Mgr
iJigo, Dasita.

A

h VENDRE >i» mule-, S'adre*
VT chez M. Reiali Augus'i-, Pie-
tranera.

— *v——
. A ETE TROUVE un «lylo.

le réclamer au buf au du Jour-
nal.

BAL - BUFFET
Le lém<- Groupe de Bonibnrdr-
nient i-: l'Av.ation Ameri air.r
l'cnu- E-cnOron (Camp d'Al-^fliiii

A l'honneur di' \ptis invirr a
son HAL ;ni nuva HPU -

JEUDI SOIK 1' r FEVRIER
a ', tv ures

AU CLUB DE LA CROIX
ROUGE <2 km de "-—<••*
II y aur:i un nmobu" (cnuvrtl

qui vous nmeni-ru au EAL et qui
vuiu ramên ra chez voiu- après
1*- BAL.

Le 5"iipor srm servi à 5 heu-
res 30 aux irv lécs. qui sont priée,
d'am ncr h-ur^ amirs «lui s« ronï
••u .Bi 1rs brnvenu f.
ATTTOIÎUS FOUR LE SOUPER
ET LE BAL : 4 heures 15 ;
MTTTmuS POUR IE BAL SEU-
EMENT : 6 h'-ur^ 30.
PKNDAN'T I ̂  BU,

VlrE-RECTORAT
DE L \ CORSE

La di-H.b.i^on des ch^us^-u-
T's aux m i m b i o bénéficia n-s
eu p rscnnel — ceux qui "ni re
eu mon econd avis à ce suj i —
au.a liru à Ajnccio daiu 1 s lo-
caux prévu» t t en plus de^ heu
rrs d.ejâ flîc;cs de i''Pre-s-niidi.
tous î 's Jours, sauf les '-.man-
che et joui* ïêr'és, !•• niatjn dp
10 à 11 h. 30 *-i ju?|u'au 15 fe-
'•r.vT.

Î a di-trlbutfon carlinu r.i
dnns l'après-midi après cette d;i
le.

Il esl eeprndan* rpromman^è
au pcrsonnrl d'.- fnfrr r tirer les
chaussurr,» lo plus tôt no^ibl-\

LE VICE-RECTEUR.

Nouvelles Keli.sien
PAKOlSSE S/e-MAti!

Ce soir HEURE SAIN'l
à 6 heuif».

PAROISSE S£-J£AN
Aujourd'hui jeudi UT :

à 4 h. 30 : II' un' Sain e tii
Vi'ntfr di 2 îevri'T : Feu

Put- iicaUon : A 7 h. n:c
commumo.T ; A 8 h.
U'in et distribution i>s v
Procrfsion : C-ranJ'Me-^i-.

Samedi 3 f;v;ier
BJ-'i-e : A iouîcs l's m ^sr. r
Sa.ut, :mpo-iion de.1» cier»(l
nits.

PAROISSE N.-D. DE LOÏ ;;
Aujou-^d'hu! 1er février

heures 30 : Heur. Sainte ̂
jeudi du m«'i '.

Demain 2 février ^omn; r
n"trr granai' n(iuva:nt' pr^-"
r>- à la Feie dr Notre D-:-
Lourdes, Les cxeicicis p.
vont iieu dan* lordie "u:1

I. — A l'Eglise St-Rorh
h1 ur 's, Mn-.se de la Ncin"
à 8 h- 2me me««".' ; à 3 '

-se ; Le soir à 4 h- 30 : s
du T. S. Siicrem n'..

II. — A l'Eglise ruinée
D. de Lourde? : à 3 h. w
ation publ nue du chi^f1

ni'T;lions d>- l'h(iur'.' pré >.:
Nous invi;onF les per

p! use.s à fa're la Srfnt-
rnunion tou^ les jours r.e '.

uine.

EGLISE DU !
V1 ndreai 2 Février : F'1:

'urlficat on de la Sic vi
1er vi>nd"(idi du mi's. lt-c
(!• ce-mmunion, prCcÔdff
bSncdi non de? ci' r^p* r

d'- !;i bé.rêdic'ùjn d'] f
crciri' nt à 6 h. 30.

A 8 h. : Messe et nlïn
pour 1 s Dame Contre';

A 15 h. 15 : R é u ' h n f!.
rrJce* ; A 15 h, : S-<liit
e u e ' : Kéunifn d s Zc!"
Samedi 3 févri'-r : 1er *:*

u mois "t fetp dp st BlM-< "
Cnmmnniin réparnirir^

'honni ur dt) CCPU- ! m r : J

Mare. ImrJOtU>n de. '
E-> de ci ri"I^e après les v,-

' 11 heures. '

A V I S !

AVIS AiX rSAGEïïS '
DU COURANT ELEt i Kl

Par suit'' d'une rupm.r
gril.e mic.'nilue d'une cl-,:
rt la iia:i"n thermique c!
t a ne pourra pioiujrr
ÏIIO lié dr la puissance m r •
n aux heur-s de pointe ]• ;
une période de cinq jour-
ion, temps nccc*.s<i.e puur
t.u-r la réparation.

En jonséquenc^. cr-rla:ï>
leurs çcroni pr ves r a : "
ment dt- courani elfctriqi:?
ter de ce Jour d- 17 heu «̂
heure 30 ; tout. f"js IT
talon d" r<'n-'mb;e d o :•

sible n r e T2 heures et ..x
les du ma*in.

U est reco.-nmjtndé a -̂
«sajers de reduirr lui:!
du courant él-Crique !
l.os iblc ptncîant j<s ht ur:
î:oivtc p;ce le - en é'r:"
'«i1 lampes :nu'i!e« ••( i r.

l rg< «ré hr.uds, radiateurs Ï

ASSOCIATION AMI* 1
DES DETi:\TS, DEPOK
ET TRAQl'ES POLIT!*''
Lo bureau <ie notr.- as-

informe s>s m mbr> s m!"
r, symprî|h>ants m il : •
d onmiîn av»c la .--.i:\
sC'îrtt en de Pr sorn,»1 -. -
e , tra ]U?s. refii^'f, pi"'

l'outr emmunica oi <
VM s. non non ? pne<> ;) '-
pjf s d nt eu noir- . r- •
n.ral doit être convldé:*1'
me ne TOUS •on?'i'n;\iT p"1

Noire a5soc:a;ion ne ;•• '•
pas de membre honorair-1

0 0 0 0 2 8

OMPT£S
"^"'OGRAPHIQUES

•• de 1846 avait
i ..A CJSse une popula-

250271 habitar.if.
. même année, nou > avons

'ti jue, que l'on p^ut
Iconsiaei'er comme cenie-
| q u i picsmtait le» plus bel

•cctivt's d accruis^-ment
i-uiai uu ; elles ne se

tuiu à fait réalisées,
; .1 Ion tient compte qu'il

nt ans on ru: comptait yu<-
ian's présents, tandis
derniers rec ns- mciits

[ l'on ptui dir1-, un p u joué
i mo-s el sur les ch-ffreâ.

t seule ombre au labjeau de
la din.*ué déni'-gii pluque

re carre etail. en C'T
i 26.32, tt dajis ivii&embie
•uoire français de 07.09.

, o" le itpete, les ptrspec

il l s re uin^r par le. in
suivantes :

(croisement Lotal était a-
un Home en Corse et d'un

d.'m ia France -ntieie.
ail dune calculé que si c "

i r.t se mainuna.: Qflng
propuniong la pypuia

gmenli*ran :
t a.xjeiue en "îize ^nî en

i en aix-xi- ul frur le conti-

tft'ux diziem^s en 21 an-
jésv. (--n 37 aa& &ur ie Cuu-

|r<'u diziemes en 30 ans, <n
f en 53 an s sur le tonti-

|.<Éuatre dizicmea en 38 ans
• n 68 an« sur le Con-
té en 46 nn§ tn corse.

|"ans Mir le Co.r,un..-iit.
K meme c^d1 nce, la popuia

i doub.e en 80 ans. en
en 141 an£ sur le conti-

) ans sont bien passes <•'
tomme» loin du d ml nui-
.«luaur^ti dû toiaii»er la
*̂n 1926
. ia chute contin-niaie r*t

i plus lou:de. ou du moins
•ut de r t»lsaion ou d'e£-
5an ; l'hypothes» énoncée
( s atisi.cien a. 1846,
i population de l'ensemble

iTram'f s'était accrui- dan^
n--s p.oporiions qu celles
- tr\r pa*-sani, en gros a-

. 3O0 000. la situation de
nui générale s«ra.t meii

• u eile n(" l'est.
bn obj etc |ue no- 300.000

jn i s ' nc sonr pas iou> pré-
i o n pourra re orqu> r ' 1"'

i corsep en résidence con-
bil< n'or.t pu qu'ameJ^r-T

ê  démogr'phiqu-s con
.̂..,1 ; £• ) que loi condi-

. orographi iu s de 111e 1*
pt en état d'nfériorllé -ur

Une ni au poinj de vu"1 de
r - h é démographique u:ile.
[ n'énoncr ici que d- s don-

iommai:e i ; rn cette ma-
i l ' s donnée* sont piu»= com
np« Ma 5 Ton peut en four

'" qu: n'a ry«oi: qu< de se
• simplement . par r tp-

jtante supériorité de la Cor
dans 1'' laux él.ve des

re« non danp 1?« mnrin-
i les décès, kg décès mem*

tement plu* nom-
j en Corse L* natal té a<*-
t te l t<t le Tri

Les Alliés lancent une

attaque au nurd-oue^t «le

UOMJOIi; —

•'AI CKU HIV LA
LES DERNIERES PAGES DE CESAR CAMPINCHI

PARIS, 1er févri r — La 3in-
arme e amen J aine combJ t en
.•rriluirt allemand sur un front
e 8 kms, uni- violente entre-
Uaqu1 Lniifmie a été energi-

Lc.s frjnça.s et les américains
ont prugr'jssé ver--» le Rhm en're

LONDKES, 31 janvier. — Le
communiqué du GQQ des forces
expediiionr.air<-3 aiUé^s depuis
la région Je S«rr-bruck, jusqu'au
Rhin, annonce qu'en Alsace du
nord lactiv.té s'est réduite à di*

ruuilleg t t des tirs dJ&p'r^es
d'artillerie.

Au nord-est de Colmar 1 s for
e s fonçais* s ont nvan.-é d1 pxus
de 1500 metre^, apjes avoir tra-
versé lt canal de Colmar et «ont
entrées dans Wihr (pannes Bi>-
chw.hr et Mungenhcùn».

Au *.ud-est d< B'schwihr une
forte résistance a e'é rencontré'1
iu vois.n.ige de Ports;hwihr ou

de dur» combals sont en cours,
A la limU* du EccU*ur d«- C«>1-
ar de* gain» de terrain ont p«rr

mi- de ri Sserri*r Iv. crc le autour
_3 Cernay.

Plus à l'est 1rs abords de Wit-
trlsheimt ont é>é atteints par
les aillés qui sont entrés flans
wtienheim.

Sur l's autres secteur* du

fi-o;H 1 cominuuique do^me le»
prtcision-, «uivantes : L>s for-
ces alliées attaquent dans le voi
siiiage de Sinmieraih au nora-
e?»: de Montjoie. ils on' atteint
K'-stern.ch • t- pri> K> nzen.

Rohren à 3200 mt.r•*• d- Mont-
joie a éië pris.

A l'est de Malme.:y, Winzield
a fié pr.s p>>r ks ,:.i.:s qui ont
poussé UT-- RocJieratu ei Krm-
kel1 où des combats se poursui-

A iv5t de BullanR*, Murroir.gv
a e e pris.

Au sud d" St-Vih, les unîtes
ail.te»> combattant dans le voi-
inag-e dr S:ot:(shau>en à l'est

dt- l'Ourihe. Pré- de l.i fronlie-
re germ ino-b'l^'- pluS( vers le
sud sur la rive st ctf TOurthe,
la v^le allemande de Wvlchen-
hausen a e'é nettoyée.

L- C"mmun.<jdé signale >nfln
qu1' dans la zone trias cul aire
H.dilb'rg - Carlsmhe - Stu't-
R.iri, des transports routiers ft
ferroviaires ont ..uU; les attaques
de nos bcmbardi.rs.

PACIFIQUE
LONDRES. 31 janvier. — Lej

troup --i amercair.es ont. eTc^-
tue un nouveau aebar"ue..v ni
dan* les PhiliDpine7 'tir U cÔ*«"
«•uest de ni. ' de Lii"m.

(Suite «l Fin
1914-1918, c'est iui« leçon d-

rés-htancf des sperce. toute in3
pj*ée dt ce dernier <)uart d'heu
rc par lequel le nom de Nogi •;&•,

j Jotfrr raconte qu' n avril 1918.
| le genei'il Pctaiu lui demandai',
constamment cf-s divi~.ons nou
Wles .[u U ne pouvait lui don-
•E'T : car il avait re oiu de dé-
gager Verdun en montant l'of-
I< nsive de la Somme. « V r̂$ le
début i "avril », écru-il, * Je cher
cha.s li' moy-n d'éloigner le ge
neral Pet-àn du champ de ba-
laillc de V-Tdun, espérant qu't'n
lu: donnant plus de recul *r un
ii'otii piu* VMSLe à diriger, 11 se
r> :drait mieux compte de la si
tuution générale. »

A'ti niion ! nous sommi's en
France uû tout un peuple a e!e
s-tuvé par une b'Tger?. Et il s'a
•iU de l'armée française dont
Von Kluck a dit : « Que de9
hommes ai- nt reculé pendant
di* ji'tirSj qui' d^s homm<'s cou-
ché-1* par terre, à demi morts de
fatlgu=, puisant reprendre le f
sil et t'taqut-r au ^on du tlai

, ron. c'est là un<j chose avec la
i qu'Ile nou- n'avion? jamais ap
prl-; à comp'er. C'est là une po:

i ? blité dont U n'a jamais éi
j iu''$t;on dj/ns nos écli'i* d»- gu<-r
re >

Est-ce -luf Ypr^s n'avait pa
éré sauvée par un groupe d
Français compose de c qu'"i

SUR LE FRONT DE L'EST

Les Russes» ne sont plus
ou'à 72 de Berlin

PARIS. 1er lévr^r. — L'armée
rouge poursuuan; son avance
s. t rmp.irt; fie La.'dsberg c'
de Zullichau et dv d. ux autr'1-"5

vili's couvrant les approche5 de
Fr ;tnfort ^ur Od r.

En Prus c Ortent.il; Friedland
M Heil-b'Tg ont été prises d
aui par l s tr-'upes soviétitiues.

Le commentateur LUI ' . v
• DNB a annonce iuo ks trou

pfs de Joukov ont nttemt un
poin: de la vallé- de l'Oder dis-
tant de Berlin se 72 kms.

La défense d- la capital,- du
Rp:ch J éie confiée au Doct ur
Goebbel>.

En Prusse Orientai d.' nou-
veaux éléments de la Wolksturn
ont é!é affe-tés à la défense de
KœngsbTg.

Lo communiqué ru**e annoncé
que les troupes sovïtliques oc-
cup.nt 7.000 localMe^ an- man
de".

La radi" allemande ri nt d'an
noncer que l'infanterie d.' Jou-
kiv a r*Jo(ni l's pointes a»an-
CCTS de< blindés et que "on s'at
tend à un>- proche offensv con
tr* Berlin

LOTTDRES 31 jiniier — II y »
peu d- temps des nar res russ**

en ce moment.

demoffraphlqu'1
voque i v c

insistance
qn'on évoque i vc p p

nce r.D.

ont coulé dans la partie méri-
dionale de l,i Baltique. 4 rav.r>
dp ravii <ill< nnn< allemands-

LONDRES, 31 janvier. — L*
corre pondam d- ras'-n:p Reu-

• a Moscou annonce •iUv 1
forC' s du nurechal Joukov SP-
raien^ à 7 kms de Lar^sberç;. me
nrtçnn: am-: la \'Me de Ku*irîn,
t>0 knu> a l'est d<- Bt-rlin.

MOSCOU, 31 janvier. — En
P:uxse Ori nt;.l- une de nos uni
u* :i P'rcé !• .sy<-témi- defen^lf
ennrmi au sud ctt- Kœnîg'Ofrp; et
n débouche sur le golf-1 de Fnsch
Haffe-

L*Ilowitzrr 4e 9."> m m
LONDRES, 30 janvli-r. — L

War Ofilce vient d: receler que
pour la>.sdu: ur h" cun:.neni
des Howitzers di> 95 m m i-
vaieni ère .n^caî.e* sur les chars
bmanniqU' s.

Ce fanon perf^dionné rimpla
ce ]f Lhowitzer d 75 m m qui
était devi nu -umnné.

Il con'titue l'arm'inpnt de^
char* Churchill. Cen'au:«. et
Cromweil.

L* 95 m m qni t ' v de* obus
explosifs ou fuséa et « é'é d'u-
ne grande »a.rur da<rs le debar
quem^nt de Normandie rt a r*n
du eenlemrnt de grands *>-m-
C'-<t en Italie.

Sur le cours inférieur de la
V. MU nu» troupes ":-.t « j
r>nn'mi au delà du fleuve.

Au nord-omy. de Brombei-g,
no-, troup'5 ont porcé \>-& def'n-
ses ennemies ei propr ^ é de 10
kms en lerrrom* ail mand.

A l'oue»! de Poznan, nos fan-
tassins ont traversé U rivier--
Obr;i puis franchi le* ligre^ û1'

'ten- ^ permanent, s a»> rcn-
u mi ~ur la r.v-.- oue*-t.

Poursuivant leur avance, nos
•ii! es se sont impartr-s d- plu-
leurs villes et de nombreuse^ lo

c:K.ie . PlUji ae 10.000 ouvriers
étrangers ont été libérés p<r

i* troupe*.

FRONTIERE ALLEMANDE. 31
anvj r. — Un speaker a annon-

ce hier à 1» racio allemande que
B'-rlin sera probabl menL de ia-

c forteresse.
Il a ajouté que ^i Berlin de-

vait subir un sieg? long et cur.
on pouvait ê'rv certain qu-1 1- s
allemands no l&is-Vraicnt n- n.
pa^ même ur* p erre, tomber
aux mfTîns de* ru>*es.

Toutes 1 ̂  usin's ' t bàtjmpnis
i<Tont d?*ruit». sj ia capitale doit
tr* abandonnée.

LONltRES. 31 Janvipr. — Les
troupes ^uï se n-pli-ni perdent
forcenvnt 'ou^ l̂ c etiar» ou les
1éhicule* motorisés qui ne pon'
plus pn état 4e marche.

j\aiL iou3 la mam, ordonnan-
ce^, cuisiniers, cy:in<--s, débris
de compagn.es, cavaliers d't.*-cor
te ?

Mais l'ennemi était aux portes
d? Paris ?... C>- n'e^l pas niui qui
tranclvrai la 'luesuon de la ne-
f• use ou dt' nmportaiicc d'une
capi!;ilf dan, Us operal.on, ae
guerre. Dt-mai^dons-l.* à Clémen
ceau. à 3-fïr-\ à Fo-h. Souv?-
non -nous quu Joirre. â qu., >n
seplt'jïibr'1 1914. on demand Ht
d - divisions pour defenare «pe
cialrm-nt Parla, les promit,
mais ne les envoya jamais, tt
preieni l1 s Lriger sur l'anne1'
Maunoury, non pas autour de
Pars, mais dans la baaiUt'-
Quant à Foch, il admirait <j->m-
betta. mais lui fai ait un ripro
chf, celui d'avoir mtconnu le
sens d • la guerre et d'av.ùr su-
bordonné »>• > opérations à la ûè
l.vr;i-ce de l'a:3S qui. disait-il,
n'esi piiti tou»e ïa Fr.mce. Il rap-
p- lait que la France ivan t.nu
quaire" mois après le5 destruc-
iions di-s armera de Sedan < t de
M tz, ei ^ue ni la possession de
Mos ou ni ccil' de Madrid n'a-
vaient .iH-uré a Napoléon la mal
trLv de lEspagD|. et de La Rus-

Tout cela, le le savais. J'ai cru
à Cft enseignement pour les
j"Ur.i noirs. Il ne dépendait pa,
de moi de ne pas en être frap-
pé. Nos décisions sont fonction
de notr<- t'mper.inieiit. de notre
c ul 'ur. d* no*1 mtdiiation^. Je
ne dés'f-peraus pat.

Lira i« |iui« «o tau ]>•«•)

Appel de Mgr i'EvêqueLlosa
en faveur des centres

urbains de Corse et des
Alpes Maritimes

Dans le but d'atteindre plus
rapidement 1-s d« «tmata;res in-
teresses. l'Eve [Ue •û'Ajajcio nous

. d'.nserer la nutf euivante
a ;*:idres e d MM- le. Curts des

mr s ruraux de la Cors .
On*1 inni."t.\i» ire- opportune
iini d'être prise en fa\eur ûf*

des cemr s urbains dr Cor^e qui
..t liés Uisutf>amm nt ravi-

ta Iles en bois d; chauffage, au
Kr.-md dommage de nom Dr- ux
loyi rs qu. n'-nt pa> le moyens

se ravitailler direct m-m. L»
rigueur exUem- dt' la saison
r. nd eoti> disi-i'e dangi-reus**
pviur b aucoup àv pauvie» gens,
surtout pour les niaiaae*-
vi-iihirds et les

pir a Leur,; ]•
>"linciiL nou.- cise"l la detres

*f de bien des régions, en parTi-
;• r sur le littoral de> Alp-s-

MariUme». en ce qui -onc rne
s produi's al mentalres de pre-

mière neces iié.
a popul.iii n de Nlcn soufTf'1

'r>\it spécialement du m*n;ue dA

vivres *t ne peu compter que
trè» difficilement sur lo s-cour1*

?s départ em m s voisins.
E~ con*-eqii''nce. 1 a é'é déci-

de qu'un envol de vivres «u*si
bondnnt qu possible 'prait fait
u plus toi de "hez nou*. pour
<rr mis à I* d'«po-ltion du n -

vit» llenr'nt df La région n çol-

Le Comité Départemental de

les
S.

nouveii $ du



t ïn r ' a ldn française en Corse,
'lue préside M W Prefi-i, a accep
te d patronner c-â excellâmes
itii'iativ s , yuxquell't* il importe
o'assurer li1 plus gracd ucces.

Mgr l'Evequr demande à MM
1' - (Jure* di-> pro -ses rurales de
vouloir bien s/ent^ndry av*c les
-u oril-s mun:cipUi s, pour l'o-
t,:uii . t en débondante* coll'C-

- de bais di' hiiutlage et
denrée non tcrissabivs, et leur
mis en rout<-* vers les e n
c i.venus.

Ils ss? hà'eronl par :es exhorta
lia:.s fa tes eiï chaire ou p.ir l ' "
H'Vag1 de la présente note à la
porte de 1 urs églises, d'învii'T
h urs p.iro.fs en-, a ">• montrer
;:L-.S généreux pour ce5 d^t
s ^ qui ntteijn nt d'ailleurs beau
ccup de famill's corses.

Signe : J.-B. LLOSA.
Evéqui;. d'AJaccio

J'ai cru en
la France

ia!g

Les (fermerez pages
de César Çampinchi

i-iuilr »if U Ire P*K*>

n'aboli, parce qu^ je ne *ou-
ut'bcspfcrti. faa.t-on ]à-

ue wei'uiiu. j e consiajr^ qu- la
j.*c,;..c.e i;u-'llté û'un homme,
c't'pi la f ruieie. Ou • st toujours
-.—ez la^liiynii. quand on l'eS[
iuj>vn^fn.tiu. AiaiÂ k cara.-ie-
r , c tsi u*uis tjus les milieux
la ôeiiree qui niaittue le plus.
je ui'e.a.s ju;t de np jatti-is
...e ivu sur '-..vahir p^r le uou-
bi«'. Car je gavais le mal que le
onanisme av^i: lait à Li Fiance
m 1917. Tous .noue inepri>ions
ttux qu. avai nt s mé le àoute,
... .^..ajt p iia.i.U iut* n-'U» aous
uai>iUnK. au l.Lu ao s'attacher a
une certuud'- : la ï'r-nei. cou

t>.-, e- c est 'Ouït et ^'tbt iis-

taisant mienne l;i p nsèe de
P-^uy, j<-' rappe.ais, un jour, a
la -or Lie du ..on*e.i( à un d. ni<-s
t^licgue-, ce que l'ecriviiin d>
*-ait je lesp^raiiee : « C'est une
1>L'U e fui- à-' iien du tout, qui
va de>«ut vingt fois comnii1 le
p tit ch en, .:ui rrv.ent, repart,
e>- qui inverse ie monde. »

U*ns celte gu"rr_ de 1940, où
i !jt.s n avions s u e r t ' *W d l ' ni"llfs
<îe --ous réjouir, nou avions eu
pourtant une surpiise hfuri u-
*•• : les 4O0.U0O hommi-s de l'ar-
mee Btancft ird ttaient infL-r-
i..ê- ei accu.^s à une .api ula-
i.on tn r^ ' campagne. fc.i pui*.
gi'aco a Iheroisme U' l'av.aiion,
a celui des arrière-gardes g&cri
lié--A. grâce a l'abncgaion de la
ir.arm . c fut l e p ^ e de Dun-
kersue t-t 1<- salut cl. 335.000 coni
bj-tant».

L pay était résolu. Le 10 juin
j'riUe.-.a-f cr;tr d.̂ ns Bordi>aux :
« Vive Pé^a a ! Vive la guerre
ju qu au bou< ! »

L;i clemana* d'arm'utiK c^u^a
un %ért-abU- sîup1 ur. Aulour de
ÏIOU-, le^ lio.nm. s e;aiuiu -ecl-
Ct>. J H'- ranimerai personne
t «iir ni- p-'j !c\ iivrer à la jus'i-
cp- L'un d litre eux, qui n'était
p.i» U- piuç j> un-, cr tes , opinait
• >.c uno admi.able force dame:
* I* îaut m- tu- le gouverne-
aidii a i abri, pour que s;i deci-
s.an -o:i l:ori>. je con.-i'ns à ê-
ire taxi de ïàch.té. Mais il faut
l n.r » J'el ils lier de p n.scr c> m
m lui.

To:y Réulion pleura.Î. < Te-
n.-"2 ba^ ». eisaH-il.

U^ Joar, au cons(iil où l'en dis
cu-ai: «•• rarmi«Uce. j"t'ntend>
mon vois n respin-r fortrinent.
Je le r gardii ; es mains trem
oiai ni ; 5i s yfux é au-nt plein*
a> .arm<>. « c'est trop dur »,
me d.'-il. c c'<st impavstole. »
CM'il D;iu<ry «on emot on était
la mi' nnc e: j» me r. '.>urrai. Je
îensa.s aux morts, aux pauvres
ir.o:i» qui ont ce grandes dou-
1 urx.

Nou^ avons <u. en 1914, 3 mll-
lïnn d- bl*f«é. 740 000 mutilé*; er
1 mtll'on 364 C00 tués L-- Fran-
ç.*i» rnt trn'j 52 mos, et nous,
iniiçn * surcessfiirs. rtevion*-
t: u\ dr>-c nous ab>nd<>nnrr a-
•rès SO jour" V Lv* ̂ ar;ficc= au
rairnMN été vairs ? 250.000

A TRAVERS LE MONDE
l.û Confédération

LONDRES, 20 janvier. - Un
C'i.ht. a eie forme à Londres
pour formuler le plan df lu on
ieae.atio" iberi lue cunipr nynt
li* îerriioirt je l'Espagne el au

aiin d'établir l'unité du
lPs
t£e comité ŝ  compo'e d*.1 4

membriâ dent un espagnol, un
portugai , un catalan et un bas
qui-.

Ce comité a été formé à la
t-uilc d'une £é:ie de cnrérenct'S
amêricano-iberiqu'S données a
lit Maison Basque de Lonar s
auxquelles partie paient les am
ba sadeur^ d s républiques ame
ri^ano-ib;ii iueî à Lo"-res.

Lw quatre membre^ di> :?».• co
mite -oni : Don Luis Araqul$-
Uin, journaliste espagnnl, Ar-
mando Cortc5ame. poituga.s, di
retour général des coi(inies a-
vant l in- allation du regim<' a-c
Uiel du Portusal et mt-mûre de
.Vj.ns-iiut coloni''! international,
DQ.: cailos Sunyt-r, iniellc-ctuel
caialan t Don Marnuel Irujo,
homm- de Lel'res banque, an-
ci n mini Ire bat-qu-' du gouv^r-
n<-ment ripubl c;i;n, prêsUent du
conseil national basquo el ao?l'n
ministre' en exil à la suiie d'1
leur incompatibilité avre l'-s re
î.ïmei iowlUair<s de la Penin-.
-suie.

LONDRES, 31 janvier, — Une
d é l i â t on soviêti jue se compo-
**;'.nt ie 35 nii-mbr-s est arrivée
à L'-ndrs pour p.'rTiciper aux
' ravaux du congres interna:io-
nal des syndicats qui Couvre d<-
ma'n.

O.-Î ^lime que 230 délégués
représ1 utant plus de 30 na|ion=
vont pmndr.- part aux travaux
du congrès-

NAN-V, 31 janwer. — Au
cours d-1 la Quatrième audience
;u piocêt- à>s memore» d'action
du PPF d'1 N-Uicy, K conirnissai
re du gou\ rninisn; ,\ Uemana;
la peine de mort poar 17 cie-i
princ paux aeusè.- 'ct l*?s tra-
vaux forcés pour s au1 t'es.

BUCAREST. — Le gouverne-
ment j.ovieUque a tait de nom
breuses conc> ssions à la Rouma-
nie afin QU'e.i? pui s'1 aîr.el.orer

situât on économique '-t ses
transports.

L • ministre des communica-
tion T'um-'in a obtenu de Mos-
cou que son pays dispose ae 2500

ÉOÏH au i.'-u de 1500 prévus
par larmis'ice.

L'URSS r-nonce momrntane
....•ni à la livrai on des wagons
produits par le» usliKa roumai-

' S .

L> Roumanie est autoriser* a
. nrv'ire à l'écart rr.'-nt normal
la ligne de chemin dv fer de Mol

lV.I\
La R"umanie n obtenu égale-

ment l'accroissement de 30.000
50.000 tonnes m r$uell«s du

...nt n<jcn! de pétrole qui lui a
è'è -iccordé par I'«nvol en Rou

ni<* d- spéciaux s xovuti-
_ •". -hargè» ?.v coordonner les

transports entre les d' ux pay*.

P\RIS. 30 janvier. — Hier n
a li u *n Bulgare le procès d-

38 mlnUttvs «t d»1 3 léffi-nt* bul
.ires, inrtilrés d'avor par'icipe
la dé*x>rtaWin d-s ouvriers.
Le procureur g:neral a deman

do la n^ine de m<>rt contr-1 les

Français par mois avaient ete
s ; noire lf*rr.ioire av.ut eie
•a*té, i :oui cela, pour un-

... oir-1 mutilée qu'après 25 ans
nous nous lai-senons arracher ?

Et aujourd'hui, on n<'U repro
che de n pa* nous être jeté1'
dans r^rmU^ce, d'avoir pris une

lair.o df Kflcx on !
_»it's ;ue nous a^on* <u tort <J<>

nous obs iner à ne pas admettre
la defaile. DVes qu> nou? avons
ru ton d'avoir eu l'orgue1.1 de ni

armé", d'avoir été trop ;<m-
eux pour notre pays. MaJ;

d n z-vou* qu ^Xt un crime ?
Non. voue ne le direz pa*.

Les L'tttvs Française»).

BUCAREST. — Un décret-lo:
[juL-huiU 1 s crimin 1- de guer-
re e.st sur K' poiir d'eti-'1 pro-
mulgué par Bucarest.

LLI liste touchera t un million
de piT'onncs don: la noms se-
ront publies iêf qu'elles auront
clé arrêtées.

LONDRES, 30 janvier. — Le
Pre?id nt Béné^ r n ' r ' r a t-
p>u en Tch;coslovaqu>, afln
qu<> sous son égide puisse s'et a
b.ir le gouvernement suivani la
nlonté du peuple, a ar nn

M. Rpikd;i, mnistre ci'E ai, au
cours d'un di cours qu'il a pro-

é ce soir, discours qui a été
radiodiffusé.

LA GUEPHE
(Suite de la ire Page

FRANCE
LONDRES, 31 janvier. — QG

du Maréchal Montgomery. L"
corroponciant d*1 guerre de l'a
genc Reuti-r «nnonce Que

pes améric.iines ont lance
de nouvelles at.iques conir*1 la
1 ::*-• Siegfried au n..rd .av Mont-
joie.

BERLIN, 31 janvier. — L'a-
g ntc Transocêan annon.-e gue
d importantes concentrations ae
orcis américain"» ont été ob-

servées en^re Aix la Cluip1 île et
it'ge, on signal.- la pres-nci* de

:.u^:i-urs ai^.çion» blj.:de s et
le plusirurs divisions d'infante-
le.

Certaines df ces unités ont été
: M dir gées vers le scefeur ac

j>én:tra:ion d'Aix la Chapelle.
Il faut l'attendre très prochat

tiem-n: à l'i r -prue de l'activiie
'lan- ce secteur.

R U S S I E
Dans ces eond.uons differ n-

ce matériel peut être répare.
<• même en se repl'ant l'arme

n retraite d"it abandonner tous
s blissifi c qui conspue une
rie importante.
L'1 problcnv du raviiaillement
des renforts présente pour les

.11 mar.ds des diffl uités beau-
coup plus grandes qu- pour 1( s
us es. Si Ce problème n'est pas
é^olu. il en résultera, un i-ffon-
rcment du front.
BERLIN. - L'ag-nce D.N.B.

nnonce qu' les forces Cu mare
hal Joukov ont atteint la ville
!e Zieiriizig a 105 km» a»1 Ber
n.

LONDRES. — Lageno: Reu-
er rappor e des déclarât i< m of

lelh-s de B-Un, qui annoncent
h* nuit, la pre*» nce de forces
isidérabU* de ^hars govieti-

iues qui i&say<>nt de s« déployer
nir<" Francfort iur Oder et
Cusirln.

Ce?, d ux localités son' à envi
on 65 knis de B< rlin.

ITALIE
I-ONDRES, 31 jami. r — Com
unique du GQQ allé d'1 Medi-

erranée :
exte du communiqué m n

ionn,- une at lvi 'é d1 pairouil-
ies sur le- frarU des 5me <-\ Bme
nnè^s e' des at 'aqu* de l'awa
ion tact. ue ur 1 s vcie> dr cum
nun.c.tt ons - nn1 -nue* de la li-
:ne du B P nner, dans la valle*-
lu Pô. ainsi que sur une usine
ux • nvirons de Feriare,

GRECE
LONDRES. — D'aprè* le* no»

el. « donnée? par la presse h i-
rniqu". TEAM aurait accepte

'«•s cord lions 5'ïpule'> dms le%
ïier»' messapes du regeni con

< rnan: la compes t:on d- la de
éca'ion qui r^nconU1 M les r« -
irésentan's du gouvrnemtnt.
A la pu!'1" Je C' t accord la da-

* d'ouvenure des. pourparlers
ur*it (té fixée au 1-r février.
Cependant la radio d N»*w-
ork difTu>e de «on cô'é un în-
>rmatio^ crlon laquelle le ROU-
I m ment gr< c aura t demen'i
u- l'ESM ait aon.~é une repon-

au me.-sag< du résent Da-
isk nos.

LA CONFÉRENCE DES
TROtS GRANDS

o - •

LONDRES. — Certains
gn,* eviuents au :ours df ces
dernières 24 heures, p rmeUen
oe p n>tr qu<- la rneoctre de
Tr«>.s Grands est imminent:, de
clare le rédacteur poli'ique
l'agence Reuier.

C'est ainsi que Mme Roo eveit
parKra a lu piace d, son naar. a
Tocc-'^an de îunmversatn.- de ce
dernier ; qu aux Commune5, 1*
Major Attlé a repondu à la place
df M. Churchill, et Kichaid L;iw
a U place de M. Edtn, £ux M
t.ons posées.

Enfin, M. Harry Hopkins, en-
V"ye p* r^onii 1 du priïiU» ni RQO
st'v H c.st pari: de Rome pou:
un'1 destina'ion mconnue.

ASSOCIATION
DEPAIlTKMtNTVLE DES

FEMMES DE WtlSSONNlfcKî
Le Ministre des Prisonniers.

Dépoités et Reïugics, à Ma-
dame Margucri.e MARINAU-
CE, Présidenie di» rAf-ociu-
tion d2 Femmes dv Prison-
n.ers, 4, Ru*- Miol, 4, Bastia
(Corse).

Madame ia présidenu-,
Par telcgramme, vous avez

bie nvou.u me d' mander a m -
ter\ nir <n vue de faire repren-
dre l s envois de colis nom.na-
tifs a destination des prisonnier-
de gue:r • français en Allema-
gne, et de rassurer les familles
di voire villf (iu., bien qu'^n
possession d'étiquettes reg.emen
'aire?, n1' peuvent adresser de
coli» a leurs prisonniers en Al
Lmagne.

J'ai l'honneur de vous f.i:r-
connai're que 1 nsuffisance des

-yens de transporis entre la
issi' et l'Al.i magne ,re per-

met malheur-us mi>n! p;i» i nco
re la rperi e cies • xpéduions de
colirs fam.li./ux ma.s qu une a-
m.-lioral on dans ce M«ns peut ce
pendant éjre esperéf, dans un
ivc-ir rapproche.

J: vous signal-- d'autre part
FUG mes S'-rvi e-- expédient ch:i

que mois au nom du Gou\erne-
mi'ii! França's et par l'inierme-
diaire du Com.ié Internaiiomil
de la Croix Rous*' à Oi-nexe. un
coha de 5 kg; *t 'jue -r.»s compa

uep fn captivée r-çoivcni, en
_ _.̂ re, es col-s confectionnes en
p:iys ail es.

Veuillez agréer. Madame la
Présidente, m«'S hommages res
P>CtU'UX.

Pour le Ministre .-t par son
ordre ie Général
CODECHEVRE

DirecVur des Services
de 1 A-t-istance aux ab^en's

SAGE-FEMME
ACIOICIIIMINT
SANS DOL'LtXR

Mme CARI.I1-IA

SI M EON I
Fiiauré.'te de? conct^urs 1911-42

«'•> x i . r prtr
d«' l'E-o]-- dAccouchement

VraaUlé.* de l.i Ville
rte \jnr* n:e

t ouv- r' -on Cabinet au N' 2 d.
U Rue St-Fr^nçois.

l a vf>nt*e :« p'us. mod^-ne o\
* MU: b cnM.an'e '••-( •n-5<- air

*i au service ces futures mam:in>
i ne.s nnurr^'on-i.
Consultations, vacdnaUnns -ui

r< nciez-vou*.
TEL. : 214

PI I

VTNTK ae Vrrres à
Triïnsformation di> bout, ilie*

Compoir Cort- d*« v»-rre* *•
»!ac<s. Topa

A VFNnRE u- mule». S'adre»-
srr chez M. R. tali Augus'*-, Pic-
tranera.

A V^VpRE voi'Ure enfant bon
ét-'t S'adr-sser au journal.

A VFNDRE R-»N* h m«n**"r.
enambre a "«meher. <-tr... S'a-
cfrosser, 3, Bd de Gaulle. 2me e-
t

Chronique LOQ"
MEKENTO

Vendredi 2 février. — V
cation.

ARRESTATION!
Surveillé depuis quelques

par d -s gardiens de la p;
nommé Ted» schi Jean P.>
ans, raniii s ur de lait a
Martino di Lotu et dé'ailiai
Coniniat'daui Bunelii, a é
pri«s par eux vendant ûu
20 fr> le Utre. sans ticket.'.
\ant ainsi des ayants-droit
été arrêté, déféié au Pa.-'iiiC''
êcroué.

En .ipplica'ion de"
fect'Tal du l'T octobre 13.J:

in 'uant fera l'obje'.
tre, d'un'? proposition c':.
mont administratif.

— A If fr*uite d'1 di" ^fs
tes. les in\e t i g a t P " l n ' e |
pecii'urs de la br> I
ches ont p«Tml c r omn |
l'arrest-irion de J v a : n t l rrj
nardi Mar Us, 3' N ' j t r e V&
à Pl'-tranera, Co^'I^Do^,,
29 an«, bûcheron à Pie:r
Bondi' 11: Aldo. 20 «ns, sujt-
lier, manœuvra à Ea?iia, ].
éié pré entés au Parqu-
1' nculpation de vol d1

et d'effets, lenta'ive^
d^nt une avec effraction
croups. Un de l(1ur
a été déféré à l'autoriié ci
tente.

MSTHATION FT HCUUTION
uoneral Bonaparte — D<stla

BASTIAIS-DASTIA
P M — R C 2 832

Û 0 0 0 2 9

oin d Information el de Liberuim N ihonale

:t«ar-RM«l«ur ta ;ù-l : MAKTIN H1ANCON1

TAHIT OtS ABO.NNLMt.MS

3 mou :
8 moji :
1 an :

. B0 fra
140 fra
25D tr«

INIQUE DE LA VltlLLE CORSE

liion d'une commune

d . : |

FETE DS LA
A l'oc a-ion d>' la fst • '.

Purification Ja ceremoni •
bénédiction ^iS p erg«-i :
Ch;tndelcur, aura Teu à !'•
res et fera suivi, de la p;
sion et de la

TIER8-OIUDKE
Caference par le T. R

Provlnc al a la Fraienu
Mes .eurs, en la chapelle ï
Claire, après la m i ^ : di
res. A la Fraternité des ]
aprért les Vcprea à 15 h- m

ASSOCIATION AMIO
DES DI;TI:MS. DEPUÏ:
ET TRAQUES POLIT")
Tous 1 s membres HISLT:

Section de Ba tia sont pr.i
> £ier à l'asscmbLe geru :
aura lieu saim-dl 3 fc\ •
ht'uref- :iu cercle d s t'
23 iîd Paoli. Jtr tiaH.'.

Vu l'impnrtan -e d :
la créance ce tou?. 1-:
sable-

L. président : Abbé ZAT

GALER1A

ur coii;inuL-r no-re des-rip
s Cal»i vient la L--

Lu, av-c *on ni1, puis la
j i-j Buona f-iii, P"i j

nt L..ujuui- M côte, la
Gaire 0 et le port de

a*ec ^a rivière appr-
: 1. Hipe ». D '̂A HiOULa-

, s .irrivem eu gran-
Huui..é u Gai' nu aes bois

L*. Les Suivais tont
1 cutnmeicc de eus

, sexp-ime Giusànlani, é-
NrûDiû, Uau-i ^a c Des-
. U Lo.^e », qui d-Jte ûu
svuieuic s.ecle. Ainsi,
a^ ueja. et j,ans aou-

loagk-mps, uin pure,
uni* iiygl'iniera'ion haDi

îiiieiit et agronom.-
iVe.

163, p.ua de trois siècles
, «pre», Gaiena ««t er.ge*

tuut • une mongoraphle
i'U'J^uoi'iiit a Guie.ii. et elie
'ra»i Ue.- .uygiiti^e a M>US les
jlUffr OL vue, qu. ^ont int»*rvÈ-
j» ^.comiiu-ic.dl. lndui>nel, *e

iiiAioii'(Ue — d-<ns c1'
3&0 a:.*-, si on le l.mi-
3fie ce leveque geogra-

OB. m leai.te, a travers toufS
a ïu-ifiJt-uUffi, la commune

••si eon-t. uee elle-mem>, de sa
•op.e, ioiigje i-i patiente înliia
.e. ïi.c J oppose la fore- pas-
ve à ioui Us wea» a tout- le»

I K O \ T D t L ' O i t S I

Les Américains franchissent la frontière

Germano- Belge 8 k. à l'Est de BU LANGE

AV l S
Tou- les emplry

p:iux sont priis d"a-s
reuni"n qui .!\ira 1 eu
tevri.T a 14 h ures h 1
du Travail, rue du Ca--

MARINE MARCII '••
,'•«• manns j^cchri;; -

de Bastia 11 Erbalu:i •
rendre au bu"

criptien Marr.nv à L.
le vrpemrni de i ur» CJ '
trimestrielles et p:ur p

montant de l<urs ollor '
miliales entre le 5 • t 1-
vrlcr.

DT?.IA\TTÏK 1 F rV!" '

GRAND i
AV FOYTFÎ p r S'
FRANÇAIS (Carc l
n? par l'Asocial;1

j?nnniers. DérKirics. TrR<:

?A'.s, V c i mes du I
u profit d ••

DP PRI1^
: Auv

r.Tréricaine seront
siirprl-es

CMTEAUX.

VUc* fui d vant les Barnizlns,
irii- frmais .or. éntir à UO-n-
m du si Le. Réfugie*1, dan- le
1.0 oiin-v dans la Baigne oc-

. les m*.ntagn-*

Vet du Nlulu, *lie a gue'te
__ t d's pillards, c '.e a rap-

-•jf 1rs fug.i.ls, £ abstenant
inplen: m de constructions 9o-
ies qu. Usat'Ui ete tôt remer-

LONDRES. 2 féniur. — La rn
uace que l'< nneini faigai! p-'se:
sur Strasbourg <.*-t en train cl
d. para.tri1. L s alliés on; t i t .n
le canal du khone au Kmn a
l>frt do Colmar et ont frauch:
le canal du Colmar sur toute s
iongu ur.

L'ennemi se r^ccro he à Cer
nay où ce Molenis embats di
ru s sont f-n cour-.

Dans les Ardennes les améri-
cain»* ont progressé de 5 kms
ceitaias f-ndroit̂ .

La ire armée américain
av(*r-é ia Jrontière ge:mano-
'lge, 8 km s a l'<st d' Euangi
Des Mosqu tos de la RAF oni
iamë d.ver^ objectifs dans la

Rhur.
L;i 8me armée d" l'air améri-

caine a araqué d'autres ob]e:-
iîfs en Allemagne Occidentale.

D's formations aJié's ont e'-
fectué de8 r-Mis ̂ ur le cours in-
feri< ur du Danube.

LONDRES, l[r février. _ Com
mu nique du GQG des forces ai-
I ées :

I/s forces alliées ont nettoyé
complètement nie de Kapels-
•h''V(.er.

Entre Montjole et la rfgiotï si
tué' au nord-^st de Clervaux.
nous avons réalisé des Rains de
•errain allant jusqu'à un-' avan-
ce <3e 5 km8 en c-naina poini«.

Dans la forêt au curi-rst dTïn-
fen. nos forces ont pa^né Jus-

qu'à 4 kms t-'t pou>sé jusqu'à un
km à l'est de Rccheraih.

Nos éléments dlnf.interle on
trav.rsé la frontière germano
b Ig? à l'uU'St d'Uta-ntr, '.h.

Une autre traver-.ee a é'é et
feciuée a 3 km* au sud-e^l d'
IiuK.ji.ige-

A l'est et au su::-est de St-
V-^h, nos unités onl pris Sctz,
S<;hlicrbach '-'i Lonnnerw -îlt-r
ont nett"yé 3'efIesLau.y n.

Uan^ les (etps ae pont sur
rouiihe à l's-st de We:swi»m-
pach, noire ,"rtl]li>:io n repousse
ni)' ccnire-attaqu'- d'inf.-intcri'
nou« avons avan é «le 2 km«̂  au
nord de Wi-lcherhau^en iUr la
rive est de ia rKièr?.

Au nord-est de Strasbourg, noj
forces ont occupé Gamsheim et
B ttenh"fl'-n.

A"i r.'d de Strasbourg nos Tor-
cc> ont progressé dVn/nnn 6 km
et. a T u in* ie ennal du Rhône au
Rhin dang la région de Cenfeld

Notre tête de po"! au s-ud du
cfnal dp C'im.T a. et* el.trgt"
u\-< c l'aide U'* éléments blindes
f' a mainenant uni- proÏJna.;ur
d'environ 5 km?.

/ennemi continue 1 défendre
Cernny et Wltt< Isllim ave; opi-
n. atrot*.

De vjolTts combst, de rue*
s? livrant dans ces deux v!Hes.

Le mauvMs trmps a empct.he
* opérations aériennes.

litablisscinents scolaires
établissements publics

A la dernière région du Con-
s'-il général a iiê dénonce Htat
lamentable cS*. Etabli^em1 nts
scolaires en Corst- ; y a-i-oii ap-
po.té la solu'io^ appropriée ? Je
n\i. lu m u Je preci à ce sujet,
en d hors de ci-rt^infs diniribs
dirigées -onae Ion as^imbiei s dé
par^ementales d'avant - gui-re,
prêc ndùm'"m coupabls fle .s'c-
tri* dû ntércssce^ fie la question.

Ce genre de critique lais-ç per-
cer ;urtou*- des préoccupations
é.eclorules, p:coccup;it.ons d':iii-
l'-urs légitim1 s à l;i vi-ille d'une
conf-ultation . &'. légitim s soii nt-
ellcg, ces préo -cupations risqin-nt
de ne pa~ a'eindre leur objeci 1
immédiat, étant donné que K1..
electeur8 cors-s sav, ni .;u<- con-
"riil rs généiaux <'t maires de
tous le* temps eussent été en-
chan'és de doter leurs commu- !
ne* à'1 groupes scolâri-s moder-
ni-s, et que ï-i'iil; l'.n<.uffi.sance
des moyens pecunia!r s <

-15 ne de la non réalisation de
beaux projets : Triais, chose

plu** grave, m considèrent le pro
bîême des é'abli-sements çC"l;t>

fous l'angl<' poliliqu'1, en rr-
rchant en 1» matière !c: res-

pon.s;ib::ités la où 'Ile ne sont pas
on crée de la confus:on préjudi-
ciable à la cause sa 'ré*1 que l'on

ut déf'ndr'' et qui eng!o0p ia
nté <Jt* cnfanis et des maires

ain-i que l'expan8ion de I'cnsel-
gnemrnt.

J'avais signalé, il y n quelques
ioi;, la carence rn ce domaine

du véritable ft seul rcspor^ab

SUR LE FROIVT DE I/EST

m
Mais

proiJ
la sorte, l.i flxaiion de
té "<• s1 ïa11 pas. On

rt prétexte ou rai*on d" n
G ri» dans un doma.ne

Uf I» Prince con^ide-
e sien, qu'l* concède, «n
peri'Oes, a des privi-

l.i gleb pastorale r1-
r> canna.Ue. Enfin, n y

communale. Mai»* l1
Domain* a conserve
ss w'un dans Ses ar-

nt.ni pas rt ac
, (Oui aucun

Les troupes de Joukov progressent
vers BERLIN sur un rront de IOO km.

ne

SIMONE SIMON'

Yvette, \xr?

m *
T« k
•nt l'
rnnii

inâac
a.e r-
roc*t
» t «:
ïùit \
ipérlr
1 1011

urs arnèes
ommunale.

après l'erec-
l'admlnistra-

•m-
Un"

Pf.SSINS ANÏ"r
LES VOrVElIFS A' I

DE LA FRANCK ' •

rratns mem s ou s'ele-
raai.son» Ici < n^orp.

:'":iui« des siècles, il fau^
: . ' f/o s^sion .mmemo

ia fo:ce pass.v<\ Les
s ;.a v fngag nt. dur1 nt

t '»>: t d un mauvais
eu par le droit UsU« 1.
au droit écrit. Aln$;,

*.-• i*onl ^instituée? iro.s
iimune-t en Corse, con-

• t m»:ee«. au simple
i! L» Cas. rèC'iit. p D
r,a, nnus le fait i .D.
m prendre.

MO6COU, 2 févr:pr. — Radio-
Moscou annonce que le» troupes

de J<>ukov progr ssent vn dire.-
MI dL1 Berlin sur un front ae

100 knu.
Frnncfort sur l'Oder **st sous

ie ftu de* canons sovietiiiu"*.
Une infonna^on de source ai-
ir.ande annonce qu >n Prus -

Ori nt.-ile le? Ru^cs ont p1 ref
. •, défens' s ;iliema.-des à 15 km
ie Kœnigsberg.

Les troupes du maréchal Ko-
:ie\ si sont emparées de Lub<n
au nord-'Ui-st de Brolau.

Lf-s troup-s de RokossOsvfcy.
'emparent de Thorn .̂ ur 1̂  V-a

<Ule.

1er février. — Com
l'armée rou

MOSCOU.
mun.que du
go :

Le* troup- s du frnnt c Rus,-
-:e Blar^he poursuivant leur ol
ïertsîvc prir« ni d'a-s.iut aujour-
d'hui les v.iles ti< He.lsberg vi
Friedland en Prus^ Ori ntan*.
ainsi <ju- plus de 50 autres loc-i

s dont lune ect snuee à 14
kms à l'ouest de KœniglH'rK.

Les troupes du 3ni"' front de
Ru-sie Blan'th* prir nt 53 a-

o.-.a, tir'ni pius ae 3300 pr:son-
nirr en Prusse Ori-n'ale.

Au nord-est *t au nora de Al-
lenshetm, nos troupes occupè-
rent plus de 40 louantes.

Au nord-ou^st d'Ail n*h im
r.'*. froupes repous^eri-ni tc^ at-
t;iqu< s puissants du • forées Ce
char^ et d'infaniene ennemies
V'T.t >ni df percer m dir.ci.i'n de
l'ouest.

Dans le .s-cteur de Thora, des
combats (t'jineantissrm<-nt des
forces ennemies s; pour uivent.

Au nont-est -l au nord d1

Schnddjnuhl. n«s 'roupes s'-m
pa:éreni des viUn. allemandes de
Jastrow. fliiton et plu8 de 50
aur s locail'és.

Les troupe» du îer front de Ru*
«i(i B!*nch«' pouruiva-t leur "t-
finsive à l'OU ŝt et au slld-ouest
de Poznan, franchirent la fron-
tière à Brandsbourg et aujour-
d'hui O'cupér.ni les vi!l * rie
Lnndsbfr^, M«*er;tz, 3«rhwl-bu$
(1i ZuJichau : Nos troupe* pri-
rent 'ti oulre la vil]-- de Fric-
deberg. ain'i que plus dp 100
autres locali'é*.

D-ms le ^«c:fur de Poznan dê
combats d'a^eartusement d<- la
garnison ennemi'' encore;ee S'

rsu vent ; A roues: et au sua
oue*t de Katiovicé, nos Touppa
uc upérent plus,d" 40 Uwal tes

Au nord et au nord-ou-M de
Lucen c, no-* troupes poursui-
vant leur offenrlYe dans de du-

res condlUor.* occupèrent plus
de 60 localités d-ms les régions
momagneu^es et bo;sL'* des Car
patheg.

Dans Budapr-gt des combat*-
d':inêaniis em nt de la garni-
son enn-mie enc«r iée dans 1.1
parte ouest de la vill « Buda »
se poursuivent ; nos troupes ottt.
dans la partie oue*t d- la ville,
fan 8200 prisonm rs ; N"3 irou-
p"S endommagèrent ou detrui-
>innt sur l'en,,, mble du fionl,
133 chars alleamnds.

40 avions ennemis furent abat
fus cians des combats aériens ou
par r.olre DCA.

la Buite en ' P«S«>

cTsi^à-dire, de l'E'at détenteur
depuis un slfrcle environ au mo-
nopole do iVnsi'-gnL-mtint pu-
bUc

L'Et.it en l'occurn-e a prati-
qué une politi iue ou mesquine ou
uni de, ou désuète cbnsi>-t;int a
mettre à la charge dis commu-
nes l't du département une part
coniributiv,: dars la construc-
tion dis ttabl s^cmen'-.

L'au-eur des attachantes chro-
niques 'j*.1 l'i Vieille Corse ». nous
a révélé récemment qu<' l'Eiai
n'a^aij pas installé 1-' Tcléçraphe
dans ;i:rtaini-. ciiefs-1 eux tli- can
t-n, sous pretexie que ces der-
niers n't'ai'-nt p«s en m<- ure fl'ip
porter la contribui an l'-ur in-
combant.

D1' telles chinoiseries comp'a-
bles devraient cesser dans l':n-
•érôt central.

L'Eiat ay:itit la mn'.n-mlse sur
tout's les adminit-tra'ion-. :i --t
do .son d'voir — cevoir élémen-
taire — de les log' r convenjbte-
rr.en' dan^ le respect d-- lois ae
l'hygiène et avec !? S<»IÎC1 oe
réaliser le meilleur ame-r;-se-

ment p^ur pcrm'-ttrn d"ob'en:r
les :ondjiions les plus favorables
à î'fxerciM de la fonctiun.

Or. connaît 'oui le^ inconvé-
nients — .1 e-t inutilf dore dn
les rjipp-'Ur — (U- c<t'e vieille
procédure ffouv-rni-meninle qui
lai s-1 à r:nitiative communale,
dépinpmen'aie, oépnurxue de
moyens !<• s"in de bâtir d s p 3"
U s d>- justice, des jusiioe* de
paix, d'j, mairies, des bureaux
de pot-te, des gendarmeries, d •=
re '''tics di'g finances des éco-
les.

A rh''ure où In Franco se trou-
vr dans l'obltgat on d'mployer
de, m ; thodes nouvelle" *n vue
de reprerdp- j-cn ranc ic rr>nde
na'fon et de tirer parti' au ma-
ximum de s ^ fore s dp r'-coiis-
ti*ut on il envirndrait de prP-
vnir d'pn^Sfi^er l:t crcaMnn d'un
ministère de la construninn.
cliar-pé i'a* nr'-r l'édifie:*Mon des
établissements publics pour lf
rompte des départem^nss inté-
ressés.

Ain«J. on T'aurait pïiK à de-
plor'r ni d> malfaçons criar-
de^ ni rexïs'enpe de taudis feo-

ou

ROME. — On ne possède au-
cune ind_'aticn quant au bul du
voyage rntrrpri : a ?on départ de
Rom'1 p-r M. Harry Hopkins. r.
pré»-- ntant personnel du pre-i-
drn Roosfvelt.

Tout porte a cmfre cependant
qu'il procède ac'ueiipment a un<"
.nqufHe approrfond:*1 «ur la si
tunMon politique pt militaire d*1

l'Italie.

Martin BIANl'ONI.

Nouveaux confrères
PARIS. <er février. — Deux

nouvi aux Journaux par s; n*
oiifp.ru c« mntin ; II s'atru fle
€ Nouvelu-.s-Mai.il ». df.igé par
M. J1 an Marin, journal:*!*» d-*
nieli r qui pendant i'ocenna-
lion émiss "nnaJ au Service F^an
çai-s de l.i BBC.

Hre-ent.iiu son Journal, M:
Marin écrit :

* Pour notre ëmrpe. 1<* me-
rifr d? JournaliHe est formé du
devoir tivl lue ; nous nous at-
t.u-herons d-- mutes nos tores.
de louti- n-'i^ ro: fi trn^a ïirr au
grand ra^pmo'.em nt frinmi-*.

L* fécond journal InMiuIe
« L'Ordre » dtriqé p>r M Emtle
Bur\ est composé de l'ancim-
n< équipe du journul c<' même
nom. paraissant avant la <ruer-
r«.

M Bur^ a déclaré ttvV, préci e
ra (j<'ir.a.n, le progr.imm "• de *on
journal.



Le Congrès du
Troiit

PARIS. — La »ejnce do l'apre»
niiUi du Congres au Front Na-
tional j»'e*i ouverte a 15 h. 15
iju s la p.esidenc.' de M. IX-Ou-
Bi.ut-I.

M. N.coilf (Haute-Marne), sur
le, qu a i^ns uti u-y.ijipur.s, df-
ni-'iiut la nusj e-ur pi>u d'un plan

utiiU-p in iii p^uv.soue fi de
i^uu^ nu^uiiun des me-hodos d*
travail.

M. V'L-rdan iVendét1) demande
J'a^am.d nient rap çL<-- ut- la s.-
. li.i.ion des bUIels de banque <n
c-lrculaiivu *-t un emprunt force
sur ILS fei'ossi-s lonunc s ^u mo-
i.iun CIL* 1 échange au pair.

M. A-exanare tstra*oourg>
lai- un rttit ïaisis?aiu des atro-
c.tés alMnunaei m AIsac^-Lor-
r-i ne.

pu,s M- D'bu-Bridel lu à l'as
scnio.ee uU; leltri* adressée au
Cungies par le Front National
Au i ri chien.

Mme Madeleine Braun fait un
court rapport !,ur l'aciiwie de la
afcicgai.o.; pari'menta.rL' et ae-
plore U depari de Mme Jolies
ou,ii- t'i du past:ur Eb"hardt.

E.le propose pour leur r^nipla
cenu m, M. Henri Wallon, pio-
i sffur «u Collège a,> France >t
M. Berger on, m mbie du consis
tuirc proi'-siant de France.

Le Congres, donn.3, à l'unanl-
mi'é son approbation au rapport
à'- Mme Braun.

Apres -]U<." ie congrès eut adop
te a l'unanimité, une motion
d'admrai..on, de r- connaissance
t\ de félicitations à l'Armée Rou
ge, M.ie Gint-'tti1 Gros, secreiai-
ie nationale ciu Front Patrioti-
qu1 du la jt-uiï'sse, insiste sur le
tievoir d"or:en:er Ls jeunes VIT»
Ici ierv.ee civique t-t la prépara-
tifs militaire et souligna 1-' ne-
c.ssi.é dL- la fu Jon ck1 tout's
Ii>s organisations de résistance.

M. l'abbe Delultre (Marne) de
mande que le cierge d̂  France
«on. appuie à sieg'-r aux EtJts-
L>enei^ux d^ la rtna.sàance fran

Lu d.scu<-'ion esl interrompu1

par i arruee dune delegauon du
ÀiLN composée de MM. P'-iii. Ros
-s.il-, Dusiier de la Viserie i-t
..^ynal.

M- tvt.% cxpliQuc la volont*
dauLoiiomi1' eu MLN et <'n at-
iirni-n. |Ue enaque f«»is que lu

_er,e sera en danger, 1-s deux
mouvements se i (.'trouveront co
.v a cotL- pour ia lutte commu-
ne

M. Debu-Bridel répond par un
vioi-ni app>"l a l'union pour me
iv r la première luit" : celle de
l'effort de gue-T;.

L pasteur J< ze^uel donne son
adiie»;o.", complète a la uvmjn
dr' formule par l'abbé D l'aitre
VL ix^r.m. sa confiance ei s"n
aim ration pour le gênerai ae

M. Jacques Duclos, apport*1 en
nu ic &jlut du parii communa-
le.

La séanci- e t levée à 17 h. 45
a res le chant de la c Marseil-
lais: ».

AVIS At* PtBLIC
ur • n chef d s Ponts

et Cnaussee infirme 1< public
que la c.rculat on ̂ ur la R. N. n'
193 c»t re• .iblif '-ntr,- Bonila-
^io (t PoiLO-v'ecchio.
. . . . . . . . _ _ _ - - - - - - - - - - ^ - *

SAGE-FEMME
ACTOIC HF.MKNT
SANS DOIII.F.I'K

Mm' CARI.fr>.»

S I M E O N I

ttOUVKLLES
DIVERSES

LE CAIRE. — L*a mm.>tre«
de affaires étranger^ xit** gou-
vernement de* pays arabes, au-
u^t'Ut e é invités a se reunir in
Egyple VTS le milieu du février

Ces convergions Seraient gui
vie, d'une conférence vvrs la fln
'lu moih des chrfs d'Et-at arabes.

/ WASHINGTON. — A la suite
fl'un article d un journal ômeri-
vnn annonçant que les «uiori-
es m.liia.re9 ameiicaini s s op-

posaient à l'exejuiion d<- l'ac-
coid c-nclu vuici ÛI-UX semaines
au sujet du tonnage maritime
alloué â la France, le mmiMn-
de la guerre des Etats-Un.s a
publié h.cr un démenti.

Le dëmi'ntj du minitere cle la
guerre des Etais-unw venant a-
près la déclaraiion de M. Mon-
net sur 1 • même sujel, indique
donc qu; les 10 batt*;iux doi.it l'ai
tribu^lon avait é'é prévue diins
l'accord ^ur les transports mari-
times restent bien alloues à la
Franco-

LONDRES, 31 janvier. — D'un
eorr< '.-panda,-1 de l'AFP '•

Aciuell' ment l'ineret public
londoni-n se braque sur la »ce
ne poliiiqur et diplomatique au-
tant que sur l'évolution vertigi-
neuse, résumant de l'avance de»
armées de J«>ukov.

Aucun ordre du Jour spécial
n'a été publ é par S'aime.

La seule implication do ce sl-
lrnco fsl que le maré-'hal a eu
aujre cho^e à faire.

Cet!-' implication cadre «sez
bien avre le fait que Strtiinius
a. été remplacé par ^on adjoint
à la confért-ncî dé presse de Iun
d: à Wa-Ching;on et avec d'auircs
indi -'s di" déplacement d£ per-
sonnalisés particuliért'.iient haut
placées.

PARIS. — Le communiqué du
Ministre de la S'inlè Publique
rappelle instamment, au corpa
n.tai<;il l ' a b o i .ci. dp déi.ar i
d.ns le» Jêlo. ) i - Plus rariûeï
à l'autorité sanitaire de l'insP'C
'loa departem' n:ale de la San-
*é, tou> cas de maladie epid^m:
que. même ceux à déclaration
racult.nive.

MOSCOU. — Le Concile V
l'Eglise Russe Orthodoxe s"e-t
ouv r' hi r.

Au cours de la première ' tu-
i ion l'assemblée a fdre-jso u:.
me «-ige de rem< rcirmenta ei
de salutations au maréchal Sta-
line.

M. Karpov, repré*rn*ant nu
Com U de* Commis-aires du peu
pie a répondu à ce message, en
remerciant l'Egl s? pour la c<»n-
tr.buiion qu'elle a apportée à la
lutte contre 1" n*ahisseur et a
renouvelé la prom v e du gou-
vrrn.m nt soviétique de ne p u
••e mêler dei affaires intérieure*

A travers ia Corse
SAINT-LAUKENT

IURTI RAXMCAL-cOaALISTE
Voit:A la composi'ion du bureau

<3u Ccmiié de smnt-Lî-uri'ni du
Par-i Rad.cal pour l'année 1945,
ii'l qu'.l a été désigne à la réu-
nion pUmeru aes jûhe*ciu , ie-
nu a la date du 10 décembre 44.

Pre ideiU t1 honneur : M. A-
dolpht LANDRY.

Président ; Pa-cal Cicculi, ex-
huissier ;

VI ; -Président : Louis Bene-
d.ttini ;

Secrétaire : Ollva Joseph ;
Secreuirc-adjoiuit ; Angeli P--

François ;
Trésorier : Oliva César.

AVIS
CORRESPONDANCE

AVEC LES FRANÇAIS
DETENUS tN ALLEMAGNE
Le Ministère dfS Pri "îuuers

Réfugiés et Déportes, communi-
que :

LL« familles à qui l'un des
leurs arrêté ei détenu en Alluma
gne a fait connaître son iidns-
st- peuvent correspondre avec lui
•pn utilisant eu papier Lb.e i
sou; enveloppe OU^LTU- nen af-
franchiL-, (à jcpos-r dans le8 bu
reaux de poste;.

Tou:efo.s Us Ii-itrt* doivent e-
tre réaigéf^ di' prefticnce <*n

Allemand et nblig^ioirment
quand les autorités locales l'exi-
gent.

Toutes dispo ition9 aniérifU-
r''s en jonlradiciion avec ie prê-
tent communiqué soni annule<s.
Celui-ci l's-t instië au « Journal I

MEMENTO
Samedi 3 fevrlir. — SI Biaise

A vis™
Un application d'instruction*

gou^ern. in-ntales moti^ee» pa
ies C-rcon-s'an^eti, îts trains d
voyagrur5 ont été supprimes pro
vi»o.remeni • ur le Continent.
Dans ce^ concti'iuns les ptr&on-
nes désireuses de si> rendre
le Coniim nt font informées que
les « la.ss'T-pa ser » nëcessuir s'
pour quitter ia Cor-̂ e ne ^ r
plus délivrée, jusqu'à nom ci or
die 5auf cas 'oui à fuit excep-
tionnel, qu'aux voyageurs comp
tant drmeurer à Marseille-

Un nOuy 1 avis fera connaître,
uliéii' uremeat la d;ite de la re-
prise n"rmali' des tran ports
\ oyageurs en Fran je continen-

ECOLE
DE LA PLACE S*-NICOLAS
Les parents d_s élêves de l*é-

C"le de ia plac^ SL-NiLoias sunt
informés qu'à par'.ir do samedi
3 courant, le; cours fonc'.onne-
ront très proviso.riment dans
Ies locaux des -éjolefc de Toga,
cha-me après-midi de 13 h. à 17
h ures.

Tout lai-s*' opérer que l'éco-
I11 pourra é*re installée à bref
délai du>r.s un immeuble très cen
tral.

Le Directeur : SUZZARINI.

Tiaure-te concours 1941-42

<jo ]"E-ol'- d Accouchement
Vt-oail!«/ de la Ville

rte Map- n:*
•• cuv1 r' ~on Cabinet au N* 2 de
la Rue St François.

1 a sOnpe lfl plus mod^Tio et
A M u b enTM-an'e »>t m-jf am

si au s^rvirr âvs futures marnant

C1 nsu:ta*ions,
< ndcz-vou».

vaccinations «tir

TEL. : 214.

NEW-YORK. — D'après If
« Ni-w-York Time? » le gouver-
n-m'nt oê  Eiats-Un;5, esl ï.*.tcr
v.-nu après du Ro. Pi rre de
Yougoslavie et du Premier Mi
n: tre Suubiichich. afin qu'Us
parvi nn»nt i un .iccord et e'a-
bli«--en: lr p'u.s tô- à Bt'Israde
un gouvern- m> nt unjfie aupre,
du juel :es Etais-Un:s pourra i t !
accréd trr l'-ur mission.

Dan- ce;te démarche le jour-
nnl \oit le débui d'une partl/ip-i
t!"ii améric.iin>' plus active nux
a flaires poli'iqurs europei nft'-s.

REGENT - CINÉMA
CETTE SEMAINE

StMONE SIMON, dar.s :

Yvette, Yvette
DF.SM.NS ANIMKS

LRS Mlt'VFI.I.RS Af'
I)K l \ VHXSrr I IBKF

PFT! j • '
ANNftM»

A VENDRE un mulp» S'aore>
* T rhfj M. R.iali Augu»'r, Pie-
tr ancra.

Ofnci 1 > et a-nu à ].i
tion du public dans le; mairies.

Les pi'inis suivants sont à ob
Serv r sir.ciement :

1") II conv.ent de ne plus dis
tribuer de formuAs d-1 m>-sages
familiaux destine > à des frar.-
çuis anétés et détenus en Ali*1-
magne et dont l'aansse est con
nuK des famille*.

2°) Cependant, le» familles
pourront encore utiliser par to-
lêrancf le* formule- n<-S messa-
ges ' n leur possession.

3") II es\ recommandé d'éTi
re lisiblement et de laitier un
espace blanc entr: chaque 1 gne
L'emploi dr- la machine à ecri-
r n'est pas int-erd-t et peut me
m'- faire hài^r lei formaii|ea ûe
cor.trôle.

4"j La longueur d s Mires
n'est pas strictement fixée, mais
il cnnv.eni de se conformer aux
régiments fpé.-i^ux de chaque
camp lorsqu'ils ont été commu-
niques p-r le déporté lui-même
De rouie façon, il parait oppor-
tun d*- limit r la correspondan-
ce a une paje recto vcrso.

5" ) Bien ju'aucun règlement
ni1 so.t intervenu pour détermi-
ner lo rylhme de Ce s dferr p'-n
dance>, il est recomma..:de ^e
n'en pas envoyer plus de deux
par mo.5.

6'* II eS( bien entendu que
ers lettres n.1 doiw-nt contenir
Que des nouv lle5 famuiaie^. Né-
gliger ce principe pourra.t *n-
irain'T les plus graves con equ< n
ce* pour lv di'st.na^aire.

SERVICE
DIT GENIE RURAL

II est procède par le Service du
Geni- Rural de la Corse au re-
crutement hur iiires de deux •'-
peniî contractuels de lr<- cn'e-,
pori- (Irgr:n'f ur- du Génie Ru-
ral», et dp deux as:(inu contra •-
tU"U -e 2m catéRorie (Ingé-
nieurs des Travaux Ruraux).

Les candidature* d->ivi-nt è r e
adressées da.-« le rlu^ bref delà-
pnssib! à J'Ingéni-ur en Chef
du Génie Rural, 2, rue d s jar-
rtinf â Bastla.

RECONSTRUCTIOV AGRICOLE
L'Inqén eur > n chef du Gfnie

Rural informe le- propriêa;re^
d'explo:t'3' uns agricoles sinis-
t ées qui d.'irent faire procéder
dès à pé«srnt au combl'-nr nt d-
trniis di' ĥ mDc-V ïn^ses an'".-
rh.-irs. tranchées, et A la d<#truc

^er au Servir' du Genln rural.
2. ru** 6r* J«rd ns. à R^s"5a. en
fr»ii*"n|««.'*rt tous r^n*' !r"""-niPTiV
utiles ^ur la na'ur* *•' l'impor-
tance des travaux a rffectuer. i

CERTIFICAT D'APTITUOE
A l'INSPECTION PKLVLilRE
Une session normale O'exa-

me.i pour l'obtention du Certi-
ficat d'Aptitude à l'Inspect.on
dc< écoles pr.maires n a la di-
rection des Ecoles normal s $'uu
vrira le; 21 et 22 mars 1945.

L s candidats devront fajre par
venir Uur dossier d'ins rlp'ion au
Vice-Rectorat 6e la Cor>e a Aj >c
cio pour le 10 février 1945.

PARTI SOCLU.ISTE
SECTION DE EASTIA

Reunion de J.i Seciion diman-
che a 9 h. 30, Hôifl de France.

La preseflC" de tous les mem-
bres est notamment recom-
mandée.

pr.ndru note qu'il n'est pas en
\oyê d< convocatinn inj;v_duel-
le. _ LE SECRETAIRE.

SYNDICAT
DES ARTISANS COIFFEURS

Les AUKan*- colfT' urs de Baï-
tia son( priés d'assister à la réu-
nion qui aUr-i li'u diman he 4
Février à 10 heure? au s:ege, 24
rue Césnr-Campinchi.

Présence indispensable.

SYNDICAT NATIONAL
DES CHEMINOTS

Aujourd'hui 3 fe\r;er, reunion
générale d< tous <1, ch-minots.
Bourse du Travail, rue du Ca--
tigno, à 18 heures.

LE BUREAU SYNDICAL

Pharmacie de gar
PHARMACIE GIUDICEU

10 Btd. Auguil* Gaudin Tel

i FEVRIER a

GRAND BAL
AU FOYER DU SOLDA
FRANÇAIS ( ta ie liuh

donné par l'Association utj
'Onniers, Déportés, Traques
ugic.s, V.cimes du F-*
nu profit d f
ŒUVRES DU PRISONM.
Attention '• Aux en ci;

l'Américaine seront vtn^
surpri-es. '

GATEAUX. CONSOMMAI

ENSEIGNEMENT PRIM.i

Le Petit fioâs
• rentrai Bonaparte n 'stl

Telegr
— en P I It3 — K

icain d'Information el de Lioeralian ^ iii i.iale

Kl ;het : MARTIN BIAMCON1

TAKl*' *il(>SNf,»r S . -

9 mou
& tuula
1 an :

?crivLni de ne plus
« mouvement > jusqu'à ;*
de s host.Ute- et de conm.-;
vacances d; poste par -^
gnations provlsores. A la J
de du Syndicat de l'Eric
mt-ni pr̂ iiiuii-L- et pour ix±.-
mKux le, int-éret£ dcs e/

piT^onnel ïi plus ce
ioas possible, uno série u
ïnations pour Us poses •>
aent valants et, éven!;;.
i(> déiachem ni^, aura .
•tvtîcemrni et p"Ur la

de la prégfnie anne
Lci nouvelles drma:
il p;irven;r au Vice-.

>our le 18 février dernier
•11'* qui avaient é'é f.iit.

asion du mouvement d'
ire 1944 devront être CL»;
iar simple 1 tire pour J;i
ate, sans «tablisscmi nr

ilcs notice* ; pour le.s
icnts. ir.e pas «'mettre D
1 y a Heu, ie nombrr <i
i courï d'ê'udes et 1\

lent où Ils s<' trouvent.

^HDNIQUE Dt LA VlfcJLLfc COHit

communale

L. s commune»
oins de 300 habitant»

Xm ('i'^. u lu fin du regn! ûe
JOU;»-! iiJtipp*.'. s« mit a lœu-
IB le . i*ic. caaastrai, uuo «i--
t'UCtlon lut donnée par l-1 8(lU"

n : provuquer la disP3-
.. commun s de moint

e 300 h'b.tantâ.
instruction qui n'eta.t

pus spéciale a la Cors ,
:: d'-r.ne- pa^out ou le
opérait, ne pouvaii a-

jif une voleur absolue. L<

u < i UL rouis i

l L a
est

ition

or-
lu "UX devaient t-Jta-

; les cas coinm1 d s
a» ^ " i'eci*- Mas enfin. le* au
Drités ,\ aient |ue d- nombreu

* s con, .iunes tout * n iyant un

Française
itrée à COLNAft

trop! >jle populatiun. ,ouven'
fii' 1-rntoJTe, pour pou-

T%FrÈ<& f'a'iminis'rer normalement
^ ^ ^ ' s e (ru^.a:en! egalemenL a d<

A V I S
Les groupements rt a^s'-cia-

i!on> qui ent bi:n voulu ouvrir
une souscription (n faveur de U
Semaine d'' l'Absent, sont pries
d'en *<r«er le montA.'t au comp-
to ourant rjc-îal « Entr'aide aux
PrironniiT« et Déportés » N" 75-
46 â Ajaccio.

LE DraECTEUR

ASSOflATION
DES REQUISITIONNES

Les m.mbrrs d l'association
sont convnquc^ samedi 3 r.vrv r
à 18 hntres (Magasin Pullti Bd
P:lOll. 15.

Ordre du J' ur : Approbation
des s'nlur.

Le Présld> nt : 1. COLOMBANI

A V I S
fluM-^^i^urs ]e< mi-mbr*»'

Oro-pemint li'Aohai d s T
lo, de rArrondiJç'Tnent de Bns-
•ia «ont prie, d'n-'s s'er a l"n-»rm
h'#e renprii. qu! ? n r a lieu le
I undi 5 murant à 10 henres nu
*^R", 4. Cnur» S'bi-tln-' . B.ns-
tia. Présrncf1 indUpensible.

LE PRESIDENT.

FRANCARDO-AITI
Mme Vve M.'rc-Mar.e

i, net' Sunoni ; Mine et :.
'rançoig Agost.nl et ; .
i"ts ; Mme e' M. Euje..
ni et leur nlk' ; Mu.
urs MaiU' Agosiini ( i
; Mme Vve Nas.ca, n
et ses enfanis ; M. L» .

adjme, r.êe AJois; et ] ..
titri ; Mme U M. O^ •
F tlix rt leurs enfant, .

tnts ie feue Anne M-u >
née Ors'̂ ni ; Mme et -•

n: et leurs Tfan's ; M
seur Bonneiandi el

née Aloisi û<- Nîmes ; >.
AjoUi en .'ap;iutê ; Mi:
le capitaine AJoisi
fants,

Le- fam:ils Torn.iSi
manu-11. de Gavignano ;
Moro^agUa ; Pas ;u.iiini
tra ; AgQsiini et Ambru
Gimfr; d'Arbitro ; Bo;
Marseille et M.i^tan. •
Ion,

ont l'immense douleur
Taire part de la p i :
qu'i.i vi« nnent d'éprouv.,
personre de ;

M. Marc Marie AG
Inspecieur gêner; !

au Ra\itu llement
Percepuur en re ;
Lieutenant de rese.>

Ch-val er de la Lésion d h
Croix de gu< rre" avec p--

Ma:re
Ancien Concilier g;nf;

leur époux, frere. beau-fre:
neveu et ^ouiin cher-

dé à Marseille, h- 25 pu
âge de 64 ac> et inhume

s-iremont danb 1? cAvau
am Ile.

Un avis ultérieur fr--:,
naître la dat.> d1: l̂ ,̂ n̂ <.̂ :

di tan es d centres voi-
is importants,
ruction fut ri'pa*see au
r idttgiral qui. »u fur •

m-s.ir(- dr l'avancement de
, s tra^.uix. fit les propositions
éc«««i'.T . mais sans \ » i lou

mmune» ae moins Ot1

.,ni*.

.mmu:"es de moin-, de
,mts etai-nt alors (com

• -1-; s ond empir. i
ci7 Nous croyons

. i r la liste au-c, a
uupui-Lance de leur po

irrondl sèment d"AJac-
lafaghiacc.a (main1*1-

281 ; Appriciani,
.j. £54 ; Campo, 275 :
215 . Forciolo, 268 ;
Jo, 98 ; urbataconr

^tîiia, 119 ; Arro. 1»7
SI-Andre. 141
Poggiol< . 230

LONDRES, 3 levri'r — L
troupes de la Ire armée françai-
-e son: entrées dins colmar. Sur
"oui U front d' HJUte-Alsaje.
FrHnçais et Américains pour^ui
vent leur marche* vira Tsi.

L- s alliés ont net'oyé toute la
rive gau-he du Rh.n sur une
longmur de 48 kms enire Stras-
bourg «t Mannerheùn.

En Ba S(.'-Alsac: à la suite O'u
ne violente conire-attaque 'TI>-
nemie les américain- ont dû aban
donner une ville au sud de Sar-
reguemines.

A l'eut d" l'ancien saillant d-'s
Arderures la pression alliée se
maintient.

Au sud est de Bullange les
troupe* alliées pénetrfnt profon
démrnt dan? le^ def< nses allf-
mandrh.

Dans la région de Ment joie,
lis alliés lancent une attaque ;<u
cours de laquelle ils ^'emparnt
d'un important carrefour rou-
lier

L * eondlllons atmosphérique-
setant amélioré'^, l'avljikm al-
liée :i fait dans la journée d'h'T

,̂-0 sorties. 4.000 tonnes de bom
bes om été lanepej sur Berlin,
C"bl ir.ee, Munil Du<-s'ldorf et
à'au'res villes oi. éié bombar-
dées.

12 de nos appari ils ne sont
p 's rentrés.

LONDRES, 2 février. — Com
muni iue du GQG d s forces al-
l.é'-s ;

Au nord-e-st de Montjoie, les
forces alliée, ont pour-uivl l^urs
opérations de nettoyage.

.Au .sud-e,t de Mnntjoie, nous
avons réalisé d€*» ga.nrt dé ter-
rain.

A l'est de Hochcraih. Schon-
berg est entre nos mains.

Nous avons progr' »se de plus
de 3 kms ver- l'e-t ei irav-rsé la
froniiere germanii-b' lse et prit.
Laud. nf.•ld.

Plur vers le sud, nos éléments
sont parvenu^ a mn ns de 1500
mètres de Winhrscheid et ont
pris Eigelscheid et Heckhal. n-
leH t l'est d•• l'ourthe.

Au sud de Hagu'nau prés du
Rh n nos forC' s ont progressé de

3 kms envi'<n. Nou.s avon- ira-
ver-é la Moder et de dur6 com-
bats sont en cours à Oberh-if-
1er,. Au sud de Strasbourg la re
gion compris: entre l'IIl et l'
Rhin a eië nettoyée en grince
partie par notre infanterie et nos
blindée.

Nous avons atleint le Rhin en
plusi' urs points au nord-e t d.1

Colmar.
Des ga ns allant jusqu'à 5 km

nnt été réali-es JU sud du canal
de Colmar.

De grands formation* de
b3rd ers lourds escortés âe
aitaquee^ à de nombreur l'
iif- d'Allemagne.

Ur- -n aine rj

bom
sont

Résurrection
de Sarah Btrnhurdt

Ii nc-tuii pas po3 ibie, durant
l'oecupiiion boche, ;uun nom
comni1' c lui de Sarah Bernhardt
pût orner le frontispie c'un
d'un theàUe puri-ien. Le racis
ou- imbec.le de ces messieurs
était inexorable. De même qu'ils
faisaient supprimer, par 1-urs
laquais de Vichy. 1 nom d'Isau :
sur les livres d'histoir.- de m.ire
en- igni ment t-econdaire. ils de
b:ip isalenl le théâtre où 5'lllUs-
tra la plus fameus" tragédien-
ne d1 son ;empt*.

Mais Paris vient de rendre i'ar
liste à sa Maison et un très bau
gala a consacré ei-tte re-|t!ution
Cer'.e, l'art des tragédiens est e-
phcméri. Mais ceux qui ont mar
"Ué 1-ur epoqu- comme la
Champmoi-le. Tilma. Rach. -I.
Monnet-Sully. lassent un heri-
tag° que la mémoire transmet
d'une génération à l'autr".

Et la grande Sarah n'e-t pas
prête d'être oubliée.

Notre parti n'est pas un i lan

SUR LE FRONT DE L'EST

De violents combats sont en cours

à KUSTRIN et à FRANCFORT sur l'Oder

M. Dominique Germom
t M. E ienn? Q'Tmon. •
)U ; Mlle Marif Germor-

lieriinçer; ; M Poli,
ont la douleur de T W

pari de la perte crue '
t nncn d'éprouvrr en

so;-n- <!<• :
M. Domiiiqnr GERM1 Ut,

r époux, père. b"-p1
prand'pere. beau-frere

celé * I.nrt I- 28

122
I ï 1 ;
141 .

,rr.>nd snement di- BJî-
•:ia. 199 ; pen'a-AcMUi
. CampiMlo. 231 ; B:

268 ; Ogliastro. 304 ; Oi-
6 ; Cis'bianca 250 ; Ca-

Giocatnjo. 238 ; Pîa
Poegi'-Marianuc^.o,

. roso. 231 ; Scaïa. 201;
.. rie Moianl. 248 ; Sm-
u Tend». 270.
I arrondis*-m* nt de C4J-

il'.i,ijo:ii. "36 ; Avap »-sa,
.un^l'.i'jnano. 240 ; Occi.

224 ; V'illca, 296.

75 ; Amprifmj. 168 ;
277 : Tallnne. 297 ; Cn*

2J7 (s^o. 210 . Sallc--
:•.. :.:.•. 172 . PopO-

?') F v: ,-hia, 251 • P»n-
ia. 2»û . Bnut'.eo. 173 ;

na. 17D . Parata 130 ;
140 ; Plaz70le. 293:

.r; nn. Ï45 ; R-ï>age:o. 212
205 : Campi 294 ; E-

,32 ; lano 158 ; Alanflo.
Alzi, 156 ; Arbiiro, 217 :

. 2fi2 . Favaî lin, 107 :
222 ; pii'dfcrote de B"-

o. 9$ T^hbl-. 252 : Tralon-
a. lîf- i '.isanova 233 Piaz-

Pobf tta, 272 ; Ros-
225.
Arrondissement de a i r
'< Marie PlRirella. ll>6 ;
Muriocio. 2fi6 ; Calvese,

MOSCOU 2 février — Le jou
nai « rE'oilf Ruuge y coniman
unit Ici opéraiion> qui se de
roulent devant Kœnigsb* rg con
firme que La ville est complélc
in i nt > ne rcléc.

Lis prisor.nier* allemands, ê-
;'rit l'organe '̂-viétiqu**, decla-
n-iit qui' l'anarchie U plus com-
plète règne dans la ville où 130
nulle rtfugiés cherchent

altris.

!>•• 1-ur côlë l.s IzvestJa annon
cent qui> \vs ï"u.- es S'- sont em-
paré du jard n zooîo^iquc :e Kœ
nig^berg sur Li rouie uni'nan'
vers le croire de U villr.

MOSCOU. 3 février. — D'a-
près us informaiioii< n-çu- s

on prévoit une prochaine of-
fi néivc contr1 Frar.cfor: (-i
Kustin.

L'agrnc- allemande DNB con
jdti-e coranii1 probable uno

nouvelle offrn=:ve sur l'Oa« r.

La DNB annonce que la B*r

207 : Ca«-alabri\a. 277 ; L^oci.
203 , Csirginca. 276 ; Lor-'o dr
Tdilano. 129 ; MU, 182 : Pog-
pio 176 ; Si André. 250 : Z-za.
227 ; Brhedi-re. 131 ; BiHa. 234;
Tivoiagg.o, 91 : Quciiza. 256.

AvaiT.l d'es.imimr les re-ultai-
<uxqueLs put aboutir le caaai.tre.
il faul lui n-ndiv c « . Jimt.c-
qu'il appréia aussitôt rimpossu

1 d larges proposi-
tions de supprr«-k>ns com- p n
munalts, r .D.

(La fln nu procha.n numéro)

nison de Ku-St;n < st aux pruses
av. c l'ennemi • n de viol< ni»-
c -mb-its de corps à corps.

Les troupes de Joukov sont a
34 kms de stetiin.

La confu-ion règne en Alle-
magne où l'on évacue rapia--
meni les populai oiis de Si t-
tin, Kustin et Francfort ^ur
lOder.

L's am-niiiiidj, construisftr.t a
un rythme accéléré Qe* forim-
ca'ion^ pour proieger leurs ail-
les direciem ni menat;e&> par
l'iViinc' ri'Uge.

D'intermmablfs files a* ca-
m.on> importent di Berlin vers
Munich leji archives gouvern> -
mentales et les mobil rs de
h:iuis fonctionnaires.

PARIS. 2 février. _ La situa-
lion sur le front d- r . s i : En Pru«,

Ori ntale Kœni&sberg • s'
im»aint.n,int complément en-
cerclé- On se bal toujours d:tn«-
Elbtr^ et la région de Mar.em-

Dans la région située au -eud
de l'embouchure d In VlstuP

rus- • qui *e irouveni dans
sec: ur â une dizaine de kms

du RoUe de Dantzig livrent de
durs combats.

Tandis qu • au ct-ntr* l'anne-1

de Roko^-ovsky cherch- a se
r;iyer un passage ver4 la Pome
ani? e: attaque dans la régon

Du loi mar juant dr la
t:mce insulaire s* de.ache
11'auir1 s la personnalte de M
Arthur Giovoni par le nombre
];i div rsitê, la vigueur de» in-
lervemions soit a l'Assemble.!
Con uHativc. soii au C'-nsi-i
gênerai, soit à la Rad.o, son
iîins la pr-fse-

II n< nu- déplaît pas de signa
1er — c'est dans la tradition d
C' journal — l'iciivité multi-
forme d'un jt-une ^oncitoy n

dan- la def. nse des intérêts au
pays., nctisite doni ld po
b'ffflc-ac te com port rut cep n-
dant des réstTVt.<> en mauère
cl cet oral**.

Dan^ un article paru dans le
« patriote » sous le ti're * SI
LES ELECTIONS AVAIENT
LIEU. LA CORSE VEUT DU
NEUF..-*. M Arthur Giovoni
f:ill p>ri ou ]fii*--<- • niendr qu il
t«st t-n m. sure a la suite d'un-'
toumei? â • i aver> W <*t pa rte-
men: de nous r.nscgn r -ur les

ver.lab.'s mentions ÛU corps
électoral cor c : c'rst là u : reoi
tour d- force de psychologie po
liliiue d.ni jo le féliciter"-.!;* vo-
lonti'Tt- i='il TentraU dans c tte
alarma'ion ;.n ex -p* ce conH-m
c>- en soi et bc.iucoup d'ihu-
s on : le collège él- dorai com-
munal e»t général'mt-nt 1res

îii'r.e, bouton,:- en Cor*e -van:
If forma.ion d«-. Us1 .*. m.i:s
ceia 'si .iffair"* d'aport'î'iilun et
^.^air.' de nniime r.'t* n a n c .

J- sur de l'avis de M A G o-
voni. avi qu.> j'ai expr.me U
y a quelques mois, en ce qui

onc me l'ti at d'âme de no»»
concitoy ne dc\;ini la p« rspec-
iiv,> d'une prochaine co*-ulia-
t:on : on ira aux urnes ^ans ••n-
thousia-m . mais « la finesse
corse > e rend compte de la
nécessité d'un parrill. opéra-
tion ay.mt pour objet d>* per-
nit-ttri' >u couvtrnemrni du O*
Tiéml de Gaull- de ret-ablir dan-̂
la mesure du po»-sïb'e et 1< pHi*
toi po<*iblc la lét^l't^ r ;publi-
cain~ e: de pr ndre ontact av<*c
le- r> présrn';>nts autorisés d.1

ï'op'n'on publique commun.*i<.
cantonale.

Maigre fou;, j - ne serais pas
intervenu aans le débat t-oule-
vé par M. Giovoni, débat acadé-
mique p;ir i ipport aux ir.c.d-n-
ces militaires actullis, si M. le
Déltguè à ÏAfsm- bleeCon>uii;i-
t iv n'ava.t essayé <-n même
temps d'accréaii'T la legi-ndt- des
deux jlans in-ulains.

De .jucls clans s'-'git-U ? Car
n»trc paru n'a Jamais été un
clan ; il a été crét1 prtcisênvni
pour combat're la politique ae
clan baAei- un-iuetiient iur ip
pr stij«- farnili.l : ie ou l -
fa-dateurs du Part] Republic.-ca
Démocraliqu»- et Social ou par i
Landry du nom di1 ^on ?hef. n\\
^ai nt r çu en héritage la moin-
dre p.ircelle d";iutor.ié ek-ctora-
l'1 : ils no se soni impose que
par leur val-ur per-.nnell .

Faui-il rappeler de nouveau
Qu c,' PARTI coïLstiiua.t t-n
1936 l'elemeni principal du
FRONT POPULAIRE : J ai ap-
pris inc demmcnt s jiilleur;. qu'il

pp- 11- •*.*:: desorma:s Front
Républicain. Démoerafiqu^ et So
dal.

Grande caracteriâtiqu ac'uel-
le du P.R.D.S. laïuell. Je Mtue
d * l'hisîo re de Ja Rexirianci*
in ul.i:re ; c'est que ce p;(rri .-t
s'> dirigeants ont toujours ete
rionnls par ITtali- fa.cUe : c• t-
le cara :iéristi ;ue déviait suffire
à d dil.:iruer ie parti Landry

Or. M A. Giovoni écrit « Bu-n
m;iHn qui r connaitr.ij! un in-
cii n LanàryfK1 d'un ancien Pic-
tri-te » : nreument ires -pe-
r eux t-ndant a évit-r s:rt"Ut

ur. candidat éveniu 1 un- dis-
crimination embai ras mio ;ivant
le >crutin.

II est vrai qu'un ^andidai re-
cherche le nombre, un-- majori-
té .ans se préoccuper dr la qua-
lité, d'- aniécid'nts de ses m.-m-
diints. M- Giovoni iV.nnov paa

à ce sujet : il apporte du vieux-
neuf : on ne lui en garde pa«* ri-
gueur : mas i] hiï Sfra difficile
de démontrer que no«v parti e*t
un clan poi:nqu<\

Martin BIANCONI
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{Suit* de I» Ire !*«•>

r. j s s J E
L'aile droite de Joukov tàch

p. naaj.-.t ce timp*. de dtoord
Berlin par le nord ei ^'empare

L-s uni'és de ct-iie armée
gress-ni L-n dirjrtion de la voi
terre* Dantzis-Simm. Ce>te nu
nœuvre a pour bu- d'.sole
première à'- ces vill.s déjà att
f'.ïD" p;ir Robossovsky- D'auiri
formations livrant une batail
dans la région de Soldin. Le gros
dt'>, force» de Jouko<- -̂ e ma s
aclueliemni sur l'Od-r m^yen
devanl Kustrin rt Francfort.
La.!'1 gaui.hr qui opère plus s
sud à franchi l'Odir près de
Lriunberg àa»s la région de Zui-
l.chau.

Il e?i probable lue ces forces
qui su ding nt veie. Gubens re
ju^iûroiii. .t s lorct's du marecha
Koni'v qui p<rla.:.t d<-- la région
ii'-uee au nord-oue^t de Breslau
auront pour lâche de menacer
Berlin par le sud suivant la rou
te Dr-alau - Sugan-C^bUs - BIT
lin.

Les forces rus£e5 ont 'ranchi
dan> CL- se teur la front.cre po-
iOxio-u.lL>manue et opèrent 20 km
à n-siërieur du Reich.

toujours dans la région de Ryb-
nik, : Hue1' entre le. bassin de
Ka'ovicé et Moravska Ostrava.

Aucun changement n'es; signa
lé sur le front tchécoslovaque.

En Hongrie la luae s<? pour-
suit dan^ Budap's' tandis qu'au
•sud-oueei ae w cap.tale les ru3-
st-s rt-JLttent ciê  nves du Danu-
O'-- le» forces -ail mandes qui,
parties a\- la région du lac Va-
li/nczi avaient réussi à attein-

le fleuve.

LONDRES. — La radao br>
tann.'iue s^g-iaie d'important
ijiuuvtjnenis d^ uoupes ai! nmn
u.* uuaupu'i"n vers les ports
uu BUJ ae i i Norvège.

r-MCiFIQUE
NEW-YORK. — La radio a-

mer.caiue aimons; que 1rs 7nu"
cl 8me armée américaine» a-
v;mc n. rupldrnl' nt d./ns l'île
Luçon en vue d'opter 1< ur jonc
tion.

Actue.limini une distance de
25 Kms seulement 6epare les deux

*UUV£LLES
DIVERSES

SOFIA. — La rad:o bulgare
a:vcnc: qu l:i haute cour a con
damné à mort 3 anciens réR' nts:
le prln-e Cyril', W pre i'srnt
Fillv i t le gênerai Mukhov

Tous les lutrts accuses : pre-
sidrnt du con-eil et minis:res.
oni ét=, sauf deux, égalemnl
ccnûjjnne*1 à mor'.

PARIS — La CGT particip-
ra precha n ' m ^ ; aux travaux
de la cmml-s.on na' on;<ii. d'-s
salaires ;ul dot! st reunir »u ml
ii ère du travail.

A vt 'fiel, elle a constitue
au se:n d>' pa connues on un-1

soUs-commNsion de* ^.ilaires
qu! '< comm ncé Te ude a-, me
thod••« d,. fixaUon du salaire ml
nimum vital de base.

LA QUESTION
monétaire Italienne

r.O.ME. — Le mouvement Ha-
.H'n \.. ut ai' porti-r à 1̂  ™n
naiss<i!iL' • d-s ull es 'lue l'état a •-
(U i ci l'économe italienut- el
i. -aincultes monetiiires r.c lui
permettraient p.us du supporter
ia charge imposa par 1rs ttr-
ii's fui'ïicit'ri de l'armi?l.ce.

/ Bien quo e s termes n»soient
>as encore publies, "H croit gé-
néralement qU2 l'Italie à la
harg' financière des armées oc

cupank-s.

Le major
Tom WJLLES

L< Major Tom Wiiles n quitté
notr- ilc pour une iiou' t-;ie affec-
t ii

SAGE-FEMME

SANS DOl'I.F.rR

Mm' < M t l I T H

S I M E O N I
a i i i f ' e deî cor.«-ours 19*1-42

("> .nU'T Prir
d- |"E ol<- d'Accouchement

vt-nail!»- df la Ville

• c.uv r1 on Cabinet au N' 2 de
.- P-i» Pt Prinçois-

,T -r pnrç 1» plus tnod**"!!** ot
\, hfnf'Uan'e '--t m*- ftin

• i . servir»' rirs futures mamar.f
rs »T'»irr> on-*,

f" n^nlta'lons. ^nrcinatlons *ur

TEL. : 214.

Mlle Parodi Maria ; M. el MBt
Parodi R^jny t;i leurs enfants -do
St-Florent ; M. Faiodi Albert, m
c;ip^iv;ie < n Allemagne ; Mme et
M. Poggi Antome et leurs en-
fant» ; Mme Vv Poggi Char-
,es, leurs Iils rt pi'tlts-lUs de Mar
seiiic ; Mme tt M. Tog.-.eit., ue^
fogg-, leurs entanis et petits-
injanls df Mar-eilk ; Ici en-
fants et pnits-enfanls <* feu

Po^gi François ; Mme Vve P"g-
gi Daniel de Marseille ; Mme ii
M. Parodi Jian-Bapt.ete et 1> ur3
enlanis ; Mm- Vve R'.boul, me
Parodi ae fi^-Ambroix (Gard» ;
Mme Vit Grego.re. .ses enfants
et peliis-i niants ; Mlle Guiûl-
celli Catherine . t sa famille,

ont la doul ur de vous faire
part de la perte cruelle "lu"!'
iennent d'éprouver en la perron

ne de :
Mme PARODI Joïéphin»

née POGGI
leur mère, grand'mer", belle-me
re, sœur, belle-sœur et tante,
pi usinier.t decédee à Bas'La le
2 lévrier 1945. munie des Saints
Sacrements d; l'Eglise, el vou*
pneni de bien vxuioir ass.ster a
son enterr'ment qui aura lieu a
Basl'a 1' 4 février a 14 heur's.

Mai on mortuiàre : 15, Mai-on
Romieu.

Il a passé 16 mois ici. > u, <*n
paMonné d: 1 an cyft^e.iiuc il
• partie.pé à iou''«- 1rs ciia-ses
depuis le perdreau jusquau &au-
g.ier el au mouflon.

Par son cara^ter^ exquis, sa
mode? 1k*, son sen3 de l'humour,
:l a fait lVnclvintenu-nt <L» tous
les chiUai'urs cor-'s.

Son départ a été i*-^ émou-
vant pour tous ceux ^ui i,1 c••n-
naissini et iui-meme n'a pu.
malgré *on beau ciraJleri: tiv
holàat, retenir quelques larmes.

S s nombreux amis ?e rapp^l-
l'-ront longtemps avec plaisir,
ce i-plendide Sportif «jui a su ap-
prê.-ler tou* lis chu nui* ae no-
tre pays et doni Tt-xquise gi-n-
u.i s»e a ravi tout le mor.d-.

II est de ci's anglais qui nous
obllg' nt, s'il y a l.eu, à aimer
l'A.":gk'i rre et donl 1«.' charme
en fait d'exc lient*, ambassa-
deurs.

Un Ami. B. C.

CREATION
D'UN COMITE 11 ENTENTE

Mme Vv*1 Scanu Jean Antoin
t son flLs Jis ' ph ; Mm et M.
ic,inu Antoine e! Iturs filU"*.
rcanne, Laurc et Sév r.ne ; M-
t Mmi' Zeloni Alfr -o, d'Italie;
ilme t̂ M. Z>:or.i St-rge i-t leurs
ilU-s ; Mme > t M. Frunchini et
'UI- enfan>. d'Italie ; Mme -t

M. S anu Renv >l leurs « n-
ians de MaM-UK' ;

L"* familles Scanu, Zelonl,
Franchi n;,

on; rimnin.se douleur d* f11-
rr part à l^ufs parents, amis et
conn:ii sanc.s de la p-rU- cruel-
le qu'ils vi.n-t'nt d'éprouver en
la p rsonn-- de :

SCANU Scan-Antoine
mort pour la France sur le front
d'Alsace le 30 ni»\«mbrr 1944 a
l'ag'- de 28 ans,

P. P. L.
Lnpino.Li famHh'

Montée Pacer
reçoit

Nuovo.

P. S. ET t. V.
La Région du P. C. ei la Fédé-

ration cm Purii social.sK. réunies
a Ajiicciu le 20 janvier oni ctec-
... oe créer un comité d enieiif
paiiiairi- pt-riuaiit-ui dair-̂  le but
de :

1 -) Etablir t litre Ks ÛVUX Par-
tiî, un cUmat ae ^oinpreufusion
di coidialité el d'amicale colla-
buru..on.

21 Etudier en commun ies pro
blc.Ties départemi-nlaux et l>s
condiaons a un collaooraiion
connanii; en e s matière!., axsi
quà lv& m'idaiitet de ia realisa-
..o.i de l'unité poiiuque-

Toutes les iûiiti,ulij.s pouvant
>uryir entr<' !• •.•> organisât ions
dis dtux pur.ig seioni souni-^es
a 1 xanien de ce comité.

Sa création m resserrant i>
liens entre 1rs ;rava.li'urs doH
avoir pour conséquence le ren-
forc>-mi>nt dt- l'unité de la résis-
tance indi'p n^abl- p<mr la vic-
to.re et la rcconstru.uon d-1 la
France.

3"> Pour proposer à lu Fédéra
tion Socialiste Corse et à la Re-
g.on Corse du Par'i Communis-
te A' aerigner leur deug-ition
rrspi-ctivr a c- comité d'ent- nie.
Ce comité compose dv hu^î num
breh de chaque parlT tiendra sa
premier,- réunion le 24 janvier.

J. VINCIGUERRA
Jb*«rei*iif général
du Parti SocjaListe

A. STEFANNINI
Sïcretair Régional
du Paru communist.

AVI S
M. Fr;inço^ Paoli ; M Pier-

re Pnoli ; M. Charl , Paoli :
M- Jos ph Paoli ; Mlle Marie
PaoL ; M, Touss 'int Paoli : Mme
Ançi' Pietr: et ses enfan'.s ; M.
J"s ph Pieîri. r,:rai:é ; Mm.' San
lo ; Fr:inçoi et ses ' nf :ints ;
Mme Bur £i An'oim , institutri-
ce et ^ i- enfant* ; Mme Lou'*
Iiv , ri >t ses tnf.mis : Mlle- Ge-
lormini. nclair,' ; Mm.- vve O-
l;vi' ri ••'. ses enlants ; Mil' Ge-
lormini 'Ma:! Iin-'Ce el Virginie:
Mil Fêl cié Paoli ; M. Oracien
Paoli. preffié.

le familels Taddei &<- Morta,
BartoK. OttOm.nn!. Chlosl. Pir-
iri. Paoli à Fomelli.

ont 1'mm :'sc douleur d-' fai
r<- part à leurs r : i ren's. ami- PI
connaissance de la P'rte cruel-
lr qu'il» viennent d'eprouvrr rfl
la p'fronne de :

Mlle Joséphine Mnrit PAOLI
leur *œur. n'é-'1 et rou«ne. dé-
ri^-é-'e,. le 27 Janvier à Mor'a. de,
*ult«s d'un arridrnt de d m o-.

LVnteiTemnt a eu H**u l»1 29
Jimrter à Isoiaccio di Flumorbo.

P. P. E.

Un concours pour lo recrute-
m^nl d'agent. mecjtni 'i.ns des
PTT se:a ouvert d;ins des c n -
tre- qui ..eront désignes en rmps
mile par l'administrai.on.

L;i dai ede» épreuves écrites
tst flxéo au 17 avril 1945 cil1 '
des épreuves prat'qu s et ora-
ie- sira flx;c ult«r eu.-rmrm.

Le nombre d> pl.ics off'Ttea
f6l de 24 c21 pour 1rs atelier, di>
mécanique>. 3 pour les aiciiers
-econdiiPs d" tore m"trie>.

Les c:ind.ïa'ures siiont re-
çues Jus m'au 9 mars 1045

Pour tou renseicnem nls n'a
dressir a la direction des Pos-
tes à Ajaccio.

Imprimerie du

Direct.-Ocrant

p- i.t 3a^iia;s >

M. BIANCON1

A VENDRE boau service table
parc, ia ne Limage . deror mo-
d. me. neuf, ioujour« rmb-:ie.

Ecrvt e a Ihf, forme m<'d'T-
np, 12 ta«vs avec ^ouenup s, 1
versni*'\ 1 crémier. 1 sucri.-r.

Prendre adrrs>* au bureau du
Journal.

PKRDU ânee% .̂ po 1 ^riv avec
ànon. d ux m\ prlite ta^llr. ^1-
<;n.> pî>rMpHÎ;or. Sn'^sp, ort'llr»
coupées. Provenir MÎT.- Marlani,
Zuani. contre récompense.

Mate Marie Agostini

Nouvelle te' lit1 ment stupe-
fiauie : Marc-Marie Ago;,tin. 'st
uu-L ! On imagine duii iUni>nt
que ce colosse soit u-mbe brû >-
qui-nu-iu ! ii paraii-s^it taille
pour re?.ster vict-or.eusi-inent
aux assauts du lemps ! Un mal
mixoraoK-, minait atpms l'autre
guerre c*-* tolidu montagnaid Qe
chez nous.

Marc-M a ne Agostini met i ait
une ct-rtame joquutier.e à k1 ca-
cher : il gardait t>n toutes cir-
s.ons(ances une ^erenite dame
exti'dprdinuiri* et il n<* c ^ ait
à1 déployer un; uc:iv.té dévo-
rant *.* : toujours SUT la brèche
pour déit-ndre les intérêts de son
Canton, du sa, région, de la Fran-
ce ; oppo ant hreductibli' a l'oc
Lupa'ticn ennemie, il fut un des
principaux organisateurs d: la
r&Ol;inct> in Corse-

Il vii-nt de mourir a la lâche
dans le» hautes fonctions dlns-
peteur g^nèial du Raviiaillt-
ment.

Marc-Marie n'est plus ! Urne
épouse adniirabl-t une va&ie pa-
T1 nte, deg i'mi-: innombrables,
sont plongés dans la consterna
tion.

Nous partagions leur douleur.
Nous nous injlina:> avec emo

i>n devant, la dépouille moriel-
h dv l'ami incomparable, du bra
\ c homme ft de 1 homme br.<vt-
qu-1 fut Marc-Marie Agosiini.

Chronique Loca
MEKENTO

Dimanjht- 4 fevner. — &

fhaiii.atie de amt

PHARMACIE GIUDICELU
lOBId. Augusle Goudm Tel

MAIRIE DE"BAST!
DISTRIBUTION DE VI.Wli
Aujourd liui distnbuL>

viandu dt boucherie ch>
falli ; Cas1 II. Laur>m ;
el zattaia, u raison cir :
par personne, i.'t de vi i
por.1. chez Gallo, à raison
gi\, par railonnaire.

ANNfch N 1 O 1 PK1X ON FRANC L U N D I ô «c M A R D I « F E V R I E R 1 . 9 4 <

0 0 0 0 31

ostiaîs
Qoolidien RepublKain d'Informofnn el de Liaeratm
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; MARTIN B1ANCON1
S mou
0 moi*
1 u :

CHRC •-lOUË DE LA VltlLLE CORSfc

Nou? apprenons l:i mort de no
trr d stingué compatriote, M.
Vincent Mtrleoghi, Dire'!eur
honoraire d-s Douanes, Cheva-
lier de la Ligion d'honneur, Ot-
ticier d'Académie, ïUrvnue à Ni
ce le 7 janvier.

A sa. \cuve et à toutpe ks fa-
milles ;it!'-;n!es par c dt*u:I, nos
Ire- .̂incêiTs cundoleanc s.

L-S cultivaleure propr
de terrain^ situés sur 1!

re de la -ommune d«- B.i
sir.ux d'obk-mr dt-s bo"-
mecce d'oige, ioni pn* -
lain- inscr.re à la mairie, L

PETROLE
La distribution de bons

trole aura lieu à partir c
5 février.

LA CORSE

département - région

I K O f N I D t L ' O l i t S I

Ain

ianci
i
iozai
'.ontx.

COLIS
aux PRISONMLUS de

CROIX ROUGE FRANÇAISE
PrisonnuTs •&• Gwru-

à Monsieur le Délègue D-par
temental de la Cr".x Roug-
Fiiinça^e, Ajaccio iCort-i').

J'ai l'honneur (i(- vous falr1'
connaître, jomme je vous l'"l
dai.leurs indi iué dans ma 1- ttr<"
N° 181 du 17 jan\i r 1945, que
le Secours Indiv.du I aux pri-
sonnicr-i de guerre a é'é compie
t-emt-nt réorganisé a Partir du
1> r août iy44 »-n raison des o.I-
flculié^ ferrovi;iirrs c| d'1 la ra-
reiacti«.n des denre s. L s col^
meni-uelg sonî co:."i-clionnes

par des ateliers spéciaux con-'n
tré- à proximité des centre* d.-
fabri -at on, et des ni-agas.ins. ••"
irepôts d- vivr s- Ils "e sont plus
nominatifs mais anonyme^, ri
envoyés d-in*. ies camps g^oupe^
dani c-> wa^ors à l'adresse de
chacun do ceux-ci.

LPS distr;b'j:ions soni faites à
mi^'-n d'un col » de 5 kgs «nvi-
ron par mol« <-t par prisonnier,
u la dihg n*e des doyen» des
Oflags ou hommes de confiance
dfs Si.ilag>. Les famiili-5 n'ont
do:c plus a int.rv.nlr quant à ii
confection et à r«-xpedit on des
colis ; la gr.-itui'é complets l ur
est apurée, par ce procède. 1 •* ,
cl nrées mises à la disposition
par le pouvrnrment soni répar
Ii'*! équiablt-ment ontr« tous ]*'
pri>onnl< TS.

Il y a donc Heu d ' prévenir les
frtmili'.s à ce pn nt de MI rt d''
; s apurer que l'impossible ost
fait pour que le£ prison* 1er*
n'aient pas à souffrir d<s difflcul
'ée acluelles.

REGENT - CINEMA
CETTE SEMAINE

SIMONE STMOM dnrs :

Y vellr, Yvette
Df.SSINS AMMF.S

IFS NOt'VJIirS AfTI"4I.ITES
I1K l..\ FRANCE I.IBKE

PAROISSE N -D. DE
Ce so.r a 1>£U' des V^]J ,

commenceront à 16 ne un
un' quel', srra faite au p'o
l'Ar-.k des Vieillard^, p..-
jii-ele GiambeLi i.t Andr^
nici.

La population bastia .t
fois de plu , voudra bi< JJ
en aide a coi e-abli-^s'n:
bienfaisance qui abrite
moment, un nombre de :
v.cux et d- p<iuvn-s U< ii:
considérable que les ann>
*,cedentt>s. Elle gongera
temp^ soni durs et w .
r i e a on reicniiss1 mon1

maison de ceux et ce.
n'ont plu»* de iamille ou i
leur i-n n-ste une, ne i. -
plus compter sur tlle.

ASSOCIATION DES AM
DETENITS. DEPORTi "

TRAQUES POLIT1QI i
L';i.ssociation à l'hoir t

former s> s >ymp«iihi$ati
le n'a à &a dispos.ti"n .
visi't-usf à domicile ni
pour lt's cartes de men.
norairc.

Membre honoraire de
pol;nqu s, c'rst un'1 l-w

Le président : Abbe

?o»é

terrlk

lance
m gre
me t<

rég

par <
lue la
inenl.
m TI
jne si

n D

•_jiie l'j fort bi'-n expli-
Dirt-ctrur-Kedacteur fn

.*> un art.cle du 27 jan-
. T lniitulé : « L';ndepen
l:niciçtra.ive et é:onomi
i Corte daiii le cadr'- na
la Corse n'.i jamais, au

, r- tiré part; d'un rana-
regionai lui enlevant

..-.e caraclèr.* régional, im
, ;r la géographie, puts-
î'.ut état -de eau-1*, lt1 r*>-
:i Paris t-st d? rigueur
L^ affaires importanies. il
t rien, jue di-s r •tard-, du

lier la Cort-e à une re-
• le chf-Ueu est Mar

u Nice.
•quoi tarda-t-on à sVn ren

ipte ? Parce que la nitu
me à la Core la valeur

:;-|ement. On a donc t^n
i^glomérer la Corsf a
le département.-. C'est

,:ce purem-nt bureau-
• tjnc îaciijf, et cii<- don
.,:i déineiiii a la provin
•e^Ion, provinces et ré-
i. -'y modèlent plus ou
jyjnt pas toute» la me

•f^nct.' [errltorlale ou û*
. ue ; dr plus. e s ré-

• :.* du confinent — s*
. -st admise dan* l'or-
••. -iratif et économique
i moin? ravac'age de

, : irées entre < lli-s qU-'
.ignés fictives, tandis

1 •>•• fgt sépirée du Con-
. le* reg-ons auxquelles

;i la rattacher par

m d« continuité très

Les Américains poursuivent
leur avance ^ans la ligne Siegfried

CONTRIBUTIONS INTM

L'entrt'po.«eur des 1
l 'honneur d'informer M.
bi .mts di- la régie t:.
jourj l--s bur-aux >•••
soc.l transféré , 7, \ l

noi lan-.i-nnii épicerie 11-

PÏRTI SOC1ALISTF
SECTION DE EA^ - a U a c
KÏINION DIFFEi. iftgai,

Ln ieun:on de la S c-
devai* avoir lieu :e ma- :i
30. J riïôe'l de France, •
voyee à Ui.",e ca;.- ulterii-

LE SECRETA

.' pfts st laisser hyp-
. : le fa:t que l's moin

irn;<j de poIL:e ou ad
:-. sont aincbjes dan<

.« hameaux pour e-
îu.'-e de t'assimilai ion

• lu*- t.'lie qui vient d'e-
re énoncée est d;ias IJ?» conse-

prat. iu- s, gérerai' ment
L- mauvaises, du palier

min*
.es m
JOttlft
-taie .
>ort«tH,

PARIS, 5 f---i r
ri's. samedi, ^ bliQ£it;b .
ont traver.-é la ville de Co.
laissnnt à l'infanterie, le soin ae
réduire lus îlots de résislance.

Toute la ville a é'é ncitoyêe.
De nombreuses localités de la

vallée de la Sèche unt été libé-
rées.

Lo proclamation du Générai

DE LATTRE DE TASSIGNY
aux habitants de Colmar
PARIS. 5 février, — Commu

nique du OQG de la Ire armée
français^ :

L' général d'arme.; Do Lattre
d'.- Tass-STïy. commpJidant en
chef de la Ire armée française a
«-.iressé aux habitant* de Col-
in ir la proclamation suivante :

< Loi habitant^ de Colmrr, a-
pre- quaire ans cl d^mi d'op-
pre slon et de souffrances, qua
tr<' a us et demi a'une opération
.•"utile du nos cœuis, votre ci-
t* ri.1 trouve la Merc-PatHe et

le Drapeau tncolurp.
€ Fraterïi;llenvni uni* ics

Frirçai** d'' lt. 5m»1 aiv;.;jn bl:i
dée el les unités d'g divisions a-
méricaines ont pénétré aujour-
dhui deux février dans la ville
de Colmar, à laquelle noire ma
nœuvre voulut épargner les
d-fctructioiu et la bataille.

« Désormais toute menace es'
(cariée.

« Sou* la protection à° nos
ti-nup**, vous êtei rendus à la
Uber1 é et à la vie française.

« Au nom du General de Gaul-

, tue* du Gouwrnement <
suprême d.< armées liber
*» la Frltnce, j ( . salue 1E

I- t- i de Colmitr, les
vants enU ou abaenta c t le-
morts.

PARIS, 4 février — Commu
n: jut du GQG allié :

Au sud-est de Hasu nau, Rohr
willer a été nftoye de r-nm-m
« f la plus grande partie d'Obef-
h'iren a été prise.

Un léger repli a du êtr-1 eflec
tué dan« le voisinage dUerlls-
h im et Defendorf.

Tout<- la ville de Colmar a
1 berte et les alliés ont pou se
Jusqu'à «nviron 6 kms au *ud
la ville.

Win'zenhclm t-t plusieurs au-
'rrs villages du vok-lnage ont ete
libérés.

D«' durs combats sont on cours
,TUX abords dtîs fortifications qui
defend-nt Neufbrisach.

Sur la côte sud du secteur de
Calmar des gain* ont porle I'-s
alHés sur la lisière de Pulvcrs-
heim et ont réduit ia distinct
d<\ forces ailiers optrani au
nord de celles opérant au sud a
moins de 18 kms

Sur lf? autres secours du front

le communiqué donne lp9 preci
.̂on.s suivantes : dans la région

de Montjole l^s forces alliés
onr efïe-iué une p"U sée de dt ux
à cinq kms à liniér-, u r de l'Al-
lemagne. Elle se ^oni f-mp-irecs
de Hamni'-r Harpf«,cneid et «on
entrée^ dan9 Dreiborn.

Indenbreth a une douzaine de
kms nu sud dUarposcheid a été
n'tioyé.

Dans la région frontière. 16 km
a unord-,-st de St-Viih, L;i-heim
et Minderfeld ont été pris.

Au sud-e?t de St-Vifh Bl'-ialt
a et* pris. LÇS unités allié.-s ont
poussé vers îVgt , n direniion de
la frontièr.- luxembourffe>lse.
bi'lgi1 ei allemandi» el ont atteint
le voisinage de Gross Kampen,

Des bomb.-trdieri* lourds ont at
laqué hier B'Tlin. M.itTdPbourp et
des nids de vedi-tti>s lance-torpil
li« F' des établis&ement, navals
à Porter-haven.

La nuit dernière les usines dv9
ncf «ynlhétiqur de Bo'trop el

Dortmund ont été bombardées.
Enfin nos ch;is^rUrs bombar-
iers et nos bombardiers légers
t moyent- ont pou-uivi lr-urs at-
'qu-s -'on're les moyens de com

municaUon, iea co^ceniratinns
troup.-s et le matériel enne-

Extrait de l'allocution

du Minisfre des Fin, nces

du 20 Janvier 1945

Au cours d1 c-tte dernière se-
maine, W Gouv rnement a pr:s
d:mi l'ordre financier un en i>m-
ble de décidions important s t-ur
lesquelles je ÏVUX vou^ conn>r
et- s"Ir des explications comple-
t s fi claires. La première série
de e s me.-ures concerne le re-
cens'meni de louli's no» ressour-
ces de change, de tous no>
moyens de paiement a l'etran-
g'-r. Au moment où nous souf-
frions si miell ment â l'irtêrieur
d'1 I» pénurie des moyens d?
transports et de3 matieies pre-
mières, il ef-t clair que nous d -
v<>ns fiiire d<.s acha'> coiiûiaeci-
b.cs dans les pays neutres et :ii-
lién. Dans l'état jiciu-1 de,, ac-
cords interalliés. ces achats lor-;
qu'.ls sont destines au reenu -
pi'iîieni t't aux b soins civils d<>.
vi nt être régies -tu omptant i.
d-\ises ou même en or ; il fa-
donc qu- nous fa.-5ion« le bii-sv
complet de nos r- ssnurcpg (-'•••
que !• ' di-Sposi' <.n* pr;s s IUJI; ,
donnent TnssiiraïKe que pcrsfm-
nr- ne pourra se dérober à l'ef-
fort commun.

mis.

AVIS
L'S propne:;i res d<:

bli de la ru? Faval Ili
8 bis. sont prie» d'as.i
f >ulp à la réunion 'iui <
Jeud: 8 r;"vricr à 17 h«i;
!»'• s.-<llc du Rêgint-cn

t. r. LE SYNDIC.

A V I S

Cîrmiprmont d'Achat d ;
!.'• dp ]'Arrnndls« ment r
t!a sont priés d'aes s'er b '•
b!ée rénéraî- qui aurs
lundi 5 eonrani à 10 h v-
-̂ if̂ K". 4. COUP* S'-b^-tlT

LE PRESID

:nal8 été que.;iion ae
Guadeloupe au Se-

;' Pur s ; <*"e«t ce non-
f'Tait rattacher admi

ment la Corse à M-'ir-
N;ce ou Lyon. Pourquoi

iu simplement à Pans ?
ut ^t :...vncU-r à K.x d't-n-
des (\anu:.al'Urs en Cor-
n admet que 1 s délègue»
'hambres de Commerce do

d'Ajajcio -iCgeci à M
.ssion d s ports médit«iT:i

* concessions, c s tnv-
dp c.r-on.^îarc ou d'opp-r

b!es^ent nullement la
nion d In Cors- dep>rte-

•réfrl'-n. aép- ndant dir-cte
d»ns le plus d*1 cas possi-
Pariv

d'-utres former, c'est
ISO «ns qu'on "àionne
domaine, qu'on pourra.t

| justement appel*-r : d< s au
> utiles à la Corso rtcsti-
harmon.^er et k simpH-

! rapports d'un ventablr
mcnt-reeion avec l̂ i mé-

La eoTV-plion e»-: fnco
s.mp'.e dnn.< ]•' cas ntn

f>cnipe : c lui du non-rat
à une autre région

| métroplo. Cette conception

NOUVELLES
DIVERSES

WASHINGTON. — On croit
dans les milieux autorise» d
Washington qu'une reunion d<>;
minls'p^, di'i affaire8 étranger.-;
britannique, lusse et américain
précéicra U. réunion de8 troa
Grands.

PAKIS. — 15 pilol« 1
naircs du régiment de chasse
« Normand'.p-Niemen > on' été
r* ;-û  par le personnel d'unp im
portante entrepriso aeronauu-

M. Charl". Tllon, ministre ae
l'air r«'ë!alt frt( repréjp.-.'er par
M. Jugeau, chef de son cabinet
civil.

Le directeur adjoint rt le r*-
prés'mant du r-yndicat ont ar-
cu iïli leur, invliés ei bur ont
• xprimé tou'r la v-'lonté de** ou-
vrier» dr dnnncr à la Franco un

'•rériel digne do scs glorieux
via leurs.

ne >eJr,iit écarté"1, comme ''Ile
Ta été dins le passe, dan« l's for
mes où «-Ile s'est pré entée, nu-
cous l'influence de l'onru: bu-
r^aucraiiqu-- o* la traduire
en (extes OÏI en arte*

SIW LE fROIMT DE L'EST

L'assaut final contre Berlin
SEMBLE

MOSCOU 5 février — L'as-
saut de*, arméi'.s soviétiques con
Ire B. rLn *>• mble imminent,
maU los allés ont déclanché de
l'ur côt^ une grande offensive
aérienne contr.- la capîlale du
Reich.

La nuit demlêrf nos bomber
di rs lourd? es.'ort^s d? chas-
srurs ont lancé plu3 de 250C ion
nés de bombe** sur la

P.B.

MOSCOU. 4 février. — Com-
muniqué du GQO de l'armée rou
ge :

En Prusse Orientale nos trou
pes ont cont.nue aujourd'hui a
mener d''a combats offen-;fr\ au
cours dcr-ju-Ls files ont -c-upe
30 localités dont Reichcnberg.
Sommerf'Id ei 5 autres localités
importantes.

Au nord-ou^st ei à l'ouest de
Shn^iiemuhl nos unilé^ ont a-
van<*é *"n combattant et ont oc-
cupe Freudençer rt Schl"ppe.
ainsi iue 40 autres localités dont

Au nord-est et à lVst de Franc
for* .sur Od r nr* troup-- pou-
suv^rt 1-ur off n«;ve ont occu-

pé Viciez, Zr>ilrn7i!». Snnnen-
burç. Sîprnq' rcr et Rcstc^n. am
si • que plus dp cent cinquante

A« nnrd-e^t d/- Kiutrin n>-* «-

m'e» ont encerclé un important
jïroupr do troupes ennemi'-* et
l'ont anéanti.

Au cours de ces combat-, non*
nous son.mes emparés d> 163 ca
nons d- tous cajiDrps, 55 rnor-
'"":§. 1G7 mitraill'-uses 1821 ca

}n*. 500 m'toa. 200 fourgons
chargés d' matériel diver-

•lu-î de 8000 cndnvres de sol-
dats et officier, all-mancu sont
v^ié sur ïc champ de ba:allK.

9450 pri^nrniers 8ont tombes
ntre no§ ma^ns.
A Buda, le* combat» d'nnénn-

Useni' nt dos forces enn.mie.s en
'rclées se poursuivent. Dix pa-
rs -de maison, ont éfè" occupes

Au cour=! de |L-ur altaqup lancée
à l'.-st -t au n<ird-e«t d«i Szrfc'*-
"ehervar. no* uni'és ont aran-
é de plus d? 20 kms ri ont oc
•iip* 60 localités dont 6 import m
PS.

Dans les autre, s<»çieur, dii
front on si^n.t]*' l'-irtîv!lé dps élr
mrnts d? roconnal^*ar.ee «-t en
cprtain* points des combats

iimporîarce locale.
Hi'-r nous av. ns ^é'ruii ou pn

clommacé 171 crnrs. allemand*
sur ren«<mb^ du front.

21 avions ennemis ont é'é -ib.-ït
'us en combat^ aé1<n« ou par
ip f.>,j <\~ i a VCA.

L'S t xtes publiés hier au * J.
O. > sont nets ; lous ies biens :i
l'étranger doivent fro déclare^,
ceux iui Jusqu'ici avaieni d s i -
mulé leurs avo>s p-uvent --rf ' -
err leurs infra -tinns pa fe <
moynnant le paiement de 20 '«
du capital dissimulé. Les déclara
fions doivent être faites nvant
!e 1er murs rt s'-mnt accepté's
même dans un? forme rud.mpn-
laire, quiîtt* à éjrp compléter'-
ultéri'-uremert ;iv,-c l'aide d lad
ministrallon ; après le l . r mars.
fout Français qui n'aura p-1- ob
Serve ce ; prescript.ons fait qu'U
sera tral'é 'nrnme insoumis aux
In:» nillit.tlr .s c'es'-à-dire quil
«Vxpov ra à dp»- p :nes infamart
tes d'empr'sonnriTT'ni. à un<- n-
mendp minjma esa.e à dix t»U
la valeur des avoirs no:i decl.1-
rés. à la confiscation pnr déci-
t̂on de justlci1 de -oiu s's b>ns.

L" bfnence d- la :0I dp .«urs:<
n''*t pa9 adm:s. L's nnuva^p^
habitudes nationales qui nous
faisaient rejr.-irdpr comme ve-
niellps 1-s infraciion, aux lois
fis. 'nie* ou financières doive" t
ctrr à tout prix détruites ; .»u ti-
tre d s pri.fV-; illicites rt «-n ver-
"n d'une convention en date du
2G octobre 1944. j'ai fait sa^ir
l'autr- 1o«r dnn^ la principau-
té de Monaco. 400 mill'ow d'im
nieubies et fonds de cnmm- rce.
plus de 230 millions d- tjrr-s
francaU ou étrangers, d • bHoux
ou devises qui .cort maintenant
en heu sûr, en tfrii("irp frnn-
ra s ; CPC! doit fair- compren-
dre a tous nie can- l'épreiiv'
<ub|r par la France d puu 1939.
d.ins 1P sncrlflre dp nnn jeunes
qui s" battent pt meurent. d.in«
1 s soiiffranci'S <1rt nn< ib ents et
des *|n"stre-. T.'. l1 pay*. ni son
Gouvernement ne son' d humpîir
à avoir des ménagement pour
:ui que ce ^oit

PARTS. 4 févrvr. —n En at-
trndant l'aîtnque imm'rent ele
B'Tlïn par les troup's «ovieti-
qu-s. la rapialp <3u Rpich a fu-
bi aujourd'hir d'1 l'avia'ion »-
mérlcaine. l'un des raids 1«
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Madame
Jouph AG0SHM

MEMENTO
Mardi 6 février. — St Armanc

(•Sait* rte U

R U S S I E
plus puissant* et Ie> plus des
tructeufN dt> inute la gu-rre.

L>- bombardement u cau.se li
tnort d>- plu,i' urs milliers de ri
fugiés surpris par les bombe:
hors di's ;ibrK

La doï-iruction des voi?g de
communication et des gares d
tr.;i»».- de la capitale doit gem-r
considérabl' mi-ni sinon inter-
rompre 1 achi minp ment des ren
forts et du maiériel vers le fron
oriental.

II s'agit d'>nc là d'une iidioi
di1 soutien directe et immed-ate
devanl s-rvir a l'avance des trou
P'•-; soviétiques.

Et c'esi toujours l'exode
populations civiles. CiT.'i m-lions
de réfugiés, vieillards, femmes

<*I enfant^ vcnani d: l'est, arri-
vant à pied ou (in voiture et
pensaient se trouver en s&:url-
té â Berlin, iraient déjà atteint la
capial: allemand?,

Houuu' i ie la Volit^urm, fem
m J et L'inan-fc, creusent des ios
ïL'iu auticaai-. Les ouvriers tk'S-
s.iunt Bux icù murs la iwuclie et
lu inumau. L* situation e t̂ cri
t.quc pour les béninois qui se
t"ciiiauu«**t avec ùiig uij.se a'.is
L.niuiozit sur l'Od-r ei ce que
t> ruiu les lusses s'.is parvicû-
1*0-1 a percer.

Cepenaan: la propagande na-
zi' Ltii>e toujours de galvaniser
•i-s eiiurgic*.

Le puri>-parole du gouverne-
num uiiuuie que la capitule st-
ra atitiiLtu. pierre pa-r pierre «t
HUÊ lËv^cuaaon des iemiiug e»
ûi-s eiiianis nt; sc*ra tûectueti
qui H les choses vont re-iiL-ment
II l-li.

C^uani au gouvernement il ne
QU.I-- ia pas £erlin.

Pouitiiui p(iiau,.t 4ue ei-is afnr
niauuii-, preiûoiptueusi's *>ont dit
lusses, deux vi4Ues ctadelles
pru.-sunismes, Kœnigsbe.ig ti
lier Un &unt «n flmnm< s.

La lueur rouge d'-uimeives in
cenuies allumes par la RAF en-
courage les ;ol-ats de Joukov
dans 1 ur marche v trs l'Oder.

En Piuss<' Orientjle l'arulk-
r.c di; Tcherniukovbky .icheve
d écraser les deiense- de Kœngs |
berg dont les faubourg* ont e'e I
atuints par les chars soviéti-
ques.

Le chroniqueur mil.taire de la
raa.o ailemande itnnonç. it ni' r
f,o.r qu dis comoais de chars
•4e déroulaient à Kuncrsdorf, à 5
kms de Francfort,

PACIFIQUE
NEW-YORK. —La ra-^io amê

rica:n annonc qu-' des patxcuil
1' s amer! -air.es >ont arri\e
!rois km de M:ir.ille, sans ren-
contrer de rt**ist.ince-

Toutes les voies de convmuni-
«•a inn en'r<- 1' gros d s iroup-'S
jap"naisi'* «t la capitale de- Phi
lippine.s onl été coupées par les
forces du général Ma; Arthur.

SAGE-FEMME
ACroi (1II.MKXT
SANS DlIll.rXK

Mme CAKI.ITI'4

S I M E O N I
Fiaure-ie des conejurs 1941-42

• »••. .ni.T Prix
d> J'E'O]-- d'Accouchement

vmaille.- de la Ville
tu \iar~ il:*

» CUV'rt Ton Cabinet au N' 2 de
,i Pue Si-FrmçiiU.

'. a science > p;us mntîe-n? oi
« ••u. benl-i.an'i» <--t mis* ain

H au servie- c>% futur» m a m i n
i r.i-s nourr^-ons.

! •i.ii!!a:|nm. inrclnatlons sur
r- r.,icz-voUB.

•ra. : 214

REGENT • CINEMA
CETTE SEMAINE

SIMONE SIMON, dars :

Yvette, Yvette
'Vr.e.r.n fr^nçnlvl

DESSINS ANIMES

Au

les ou

PARIS. — Pour tenir compt
d s amél.orai'-ns apporte.s
l'ailoc^uon d^s vieux
et salaries, une ordonnance pu
bUce au < J. O- > modifie prov
soirioieni le regune dv» JK-I
Sior.s de xkilkv^v ci a*.iin.i-jî

ta sociale*.
Je ce >te oraonman-

titulaireji de pensons d<
,es dt-s as ur.aiccs
retraites »uvriert-s et

s^vnnls qui beneiiciint soit a'ûa
minimum de pens.on de vii
he des assurances sociales,
d'uiu- pension d'invalidité

assurances sOJ.ales [runsloi
eu pt-n>ion Ue vie.llesse, soit d u
n- -illocaiion accordée par l'ï
aux :is ures obligatoires de la
du 5 avril 1940 ^ur l,-s ntra:
ouvrières et paysanne* Qui re-
çoivent à l'âge de 65 ou 60 ani
s'.ls sont rL'conir.Us inaptes ai
travail uns pension comportant

1.) Une alIo_»U"n de 72CO lr»
2>. La rrûtf. insjrUe à leur

)te individuel arrêté au 31
nbre 1940.

taux de 3600 frs prévu pour
pt-nc-ion d'imaiidlië c»t P"i

a dat r du 1*T janvier 1945
72W fr».

NOUVELLES
DIVERSES

PARIS. — Le Li- Ut.nant-Colo-
nel Pouyarfe, commandant le re
glment de chn-se « Normandic-
N emi-n » a é'é ass'rz gravement
jles^é au cours d'une coli ion qui
i'i-sl produit'1 hier aprêt--micii,
•ntre sa voilure et une autre au-
omobile mili'a:r«.

Souffrant d'une contusion au4

- i-, 1"' lieutenant-colonel Pouya
ie a été hospitalisé à val d̂
3ràcp.

Etant donné l'état satisfaisant
de >a .santé, nnterv.nton chi-
rurgicale que Ton avait crue d'a-
bord néct's a:re, pourra s-ins dou
e être évitée.

PARIS, 4 février. — Le g"énè-
al d" Gaull'. présidmt du Gou

nt, prononcera lundi 5
ré\r:er à 20 heures une allocu-

n qui sera radiodiffusée.

TOULON. — Venant d'Afri-
lue du nord. 1300 rapatrie* .sont

arrivés d^ns la soirée d'hier.

DEPAIITKMEN'TALE
DU COMMERCE

La Dirr-ction Dep.irtementale
du Commerce informe les tapla
*.'Ts. plombicrs-z ngururs, <t

haudronniers, détent' urs de
nouvriii* carte arti anale, qu'elle
aitrlbue à ce'le enrte. un pou
voir d'aclut de fil à coudre et
acidi1 chlorydrique, suivant le3

indications ci-après :
TAPISSIERS :

Le ticket N" 351 portant sur-
charge « Tapissirr > po^sed'1 un
P'uvuir d'achii d̂ 1 20 bobines de
ni.

PLOMB IERS-ZINOUEURS
Le ticket n" 203 portant sur-

churqi1 « Plomb r e > po>*êde un
pouvoir d'achat de un li!r,* d'a-
cide chlorydri lue.

CHAUDRONNIERS
L' licket N- 403 portant -ur-

iharge < Chaudronnl.r t po5 e-
di- un pouvoir d';ichat de un li-
tre d'.icide chlorydrlqU'-.

Ces Ticket* pourront è're honi
rés su.ianl les disponibilités aux
arfr ssis suivantes :

FIL A COUDRE : Group-menl
d'achat des t. xt les d'AJiccio. de
Ba.iia. de Corle. GrouPim'nt
ci 'achat unique dTle-Rou- e. De
pôt groupement d'achat de Sar-
:ene.

ACIDE CHLORYDRIQUE :
Chez 1 s quincaillier» adhér'T.ts
aux Rroup"m nts d'à'hat de la
C<i.:ncailleri" du département.

A noter qur l-i validité de ces
tlck'ts expirf le 2S février 1945

L s Groupements d'achat et
Crmnvrçants s"nt priés de «;e
conformer au mode d'attribu-
tion ci-de*s.us inique. Il* àr-
r n n ' , en outre, jo ndre à leurs
déclarations ar etockx. l's 'ickets
honorés, classés par produit et
collés >ur feuille d'eaTOL

Le Général d« Dlvilon Mol-
lard, Gouverneur Militaire ds la
Corse, cite à l'Ordre du Gouver-
nement Militaire de la Corse :

DE KERCHOVE
S"rgenl---h< f Radio

t Son appareil s'étant brKé au
cour» d'un Rtierri-^age force, et
étant lui-même, ind'mne, est re'
monté a bord pour contribuer au
sauvetage des parafe rs qu'il iUp
posait bli- ses. Suiprls par 1's
fl;imme«i et victime de son dé-
vouement, a trouvé la mort dans
son avi"n en feu. »

Aj.iccio, le 23 janvier 1945
Le général de Division Mollard
Gouverneur Militaire de la Corse

Signé : MOLLARD
P. A. le Lieutenant-Colonel

ROCHE
Chef d'Etat-Mnjor

AVJS DE DECES
Mme Vvt1 Mathieu Marfisi ;

M. Victor M:iriis; et Madame ;
M. le Capiiaine JLan Torrc et
Mu dame ; Mlk Solang- Torre ;
M. Charles Torre et Madame ;
Mmt' Vve Marie Torr^,

ont i'umïH-iïou douleur de vous
taire part de la p< rte crui.iie
qu'ils viennent d'éprouver en la
personne de :

m. -UaMlVu MAKF1S1
Industriel

leur époux, père, beau-pèr*1,
grand'per'; i-t all.é regrette, <ie-
cédi subU^ment a Carpineto-O-
rezza, le 24 janvier 1945.

Les ob équ'S ont eu Heu à car
pinet", l'inhumation nura lieu a
Basiia à une daie ultérieure.

Cet avis titnc lit'U de leî're Oc
irr -part.

Mme et M. Servant 1 Loui3 ei
urs enfant-; ; pascal à Rabat,

Henry aux jrmet*s, Neni'tu*, Loui
tie ; Mme et M. Ni IHni Jules,

aux armées ; Mlle Renée O^i-
ni, de Paris ; Mme Vve Or.sim
n son fils; Mlle Batiestini de vo»
iajola ; Mme et M. Ordioni et
eui* or.fanls d-' Lu-ciana ; Mme

Cipriani (M se* enfants cte
Tiglio-I.-olaccio ; Mme et M.

i i l n i de Volpajola ; Mm-1

BïittesUni dt Scolca ; Mme
t M. Ci'sarini de Toulon ; Mme
priani de Marseille ; M. Duivez
U.s, aux armées.
Les familles Orsmi et Campo

'•\si de V"lpajola,
ont la douleur de fnire part

la p r i e cruelle qu'il»* vien-
nt d'^prouTer en la personne

Mlle Séba.sti/>nne ORS INI
Employée de la préfecture,

de Paris

leur fille, b'-lle-fllle, sœur, belle-
sœur, tante, fiancée, n i ée et cou
s ne pieusement décêdée à Chrd-
do (Hauie-Sa\oie), le 16 Janvier
à l'àg< de 25 ans.

P. P. E

Mlle Viclo.rr de la RON-JI. ;
M. et Mm1 Louis de l;i RCK~;I| ;
M. Pierre de la Rossai ; M. Jean
BapiM ' de la Rossa ; M. >'t
Mme Vmcni Oluli <ni et U«urs
enran's ; M Noël de Mala,.p:na,

Le*> fnmill-s Lucch.ni, Binsi-
ni. capifalt.

ont la douleur de vous faire
part du dé è- de :
Mlle Joséphine dr la KOSKAT
pi'Usrmcîit décédpr à L.'vatog-
gio. le 23 janvier 1945.

Avis 4c Remerciement»
Mme e; M. Alb-rtin; Joacn'.m

• t leur fille Francine. nin^i MUC
t'us le? p:ir nis, très ouches
cies marqu-^ de sympathie qui
1 ur ont élé tîmo^née.s a l'oc-
casion du de-es de 1-ur fille,
*œur. peti'e fille, nièce et cousi
ne.

Samedi 27 janvier, malgré le>
soins ies piu^ asiiuu»> et- 1 s plu*
éclaires, mourait a Oleita, M-»-
<iame Ago t_m, épouse de Mon-
sieur Jos pn Atjostini, j^rgjureur
Ë'tH«ral hunorair"-1.

Fille du Sénateur P^raldi, dont
ia ville d'Ajaccio garue fldeiK-
ment le souv-mir, la aeiunie e-
U.t de ces raies ^'sunno,* QUI
possèdent à la fois ks yuaUe-s
du la f^mm1) du sieoc ûtinier
vi celle? à- la finiHiÊ d'aujuur-
d"hui. D'une educau^u paiiaite
eue savait, p;ir son tact, s' m«-
surj et son inauigeiict1, inspirer
la déférence et la sympathie eL

^Mitourer de réelles alie~uons.

Son jugement sur, son e-spr-t
vif ei cuiUvê, son sentiment au
devoir, la rendaient digne en
tous points de soutt-nir dan> sa
tâche celiciite et parfois lourde
de r>.5ponsubU.tes, l'.ntegre ma-
givrai dont elle partageait l'exis
tenci-. Aussi v^u^u'-elle l'accom-
pagn-r et rester auprès de lui,
ioi*que, ayant repris du seruce
comme Procureur de la Repubi'
que a D-ix, en 1940, il se trouva
au mil.eu des allemands, vain-
queurs, hélas 1 et L'ombi'-n har-
gneux et provocants. Monsieur
Àgostini fut admirable de fef-
mi'ie t-t de sang froia, tt Mme
Agostini .'e montra, saris f;iiblir,
a la hauteur d'unu telle silua-
t;on.

Patriote ardente, fervente ad-
miratrice du Gênerai de Gaulle,
ellt s'en va s<ms enit-ndre i»; ca-
rillon de la Victuir., tvans même
• mendr<-' de la bouche d • son flls

enthousiaste comme elle, le ré-
cit des jourcées célèbres de la Li
beiation de Paris, mais file <»t
part.e avi-c la c<T'itude que i>
France vivra. Elle e t partie aus
.si avec la satisfaction d'avoir f;iil.
malgré ses souffrances, et jus-
qu'au bout son devoir do Frai.i-
ça>-, Ne s • privait-cil-, pa- vo-
lontiers, p n d i n t de l"ngucs heu
r.s. de la présence de son m a r
qui. par devoir, uniquement par
devoir, avait accepté ce n-mplir
leî fonctions d'p maire d'Oletia?

Avi»2 qu> 1 Donheur, malgré sa

céci'é, aur^it-<lie, nu jour de la
Paix Victorieuse, fait ruleniir no
tre hymni1 nalionnf. ell(1, dont le
talent vien connu d>- musicienne
savait éminemment délasser, dis
traire ou émouvoir.

Hélas ! la mort e«a venue t
« Sa blanche main sur le clavier

fd'i\o:rr,
« Durant les nuits d'été m- vol'i-

[gera plus >

Mais les iécho5 de ^^ melo-aips
cl de ses sanai-s prefert-e*. seu-
lement perceptibles aux êtres
qui lui étaimt chers, resteront
lon^t-mps blottis dan? Ie^ co n»
silencieux de son ancislrale de-
ui--ure. — P. L. C.

PARTI SOCIALISTE S F.1.0
Le pani Socialiste fait appei

à *>•» sections pour qu'elles s'^-\
bojient au mouv-'m^Et de solida-
rité tnvers 1"« popuiat.ons c«.|
-: LTltées de note département e:
de la ville de Nx'1.

C> tlo entr"aitie atténuera hs
fouffranc s d'un hiver exception
nellemem rud' et d'une guer.v
qui englube civils et mil-laire,
dans 1' » mêmes horreurs.

Le bureau fédéral ne doute p.w
que 1rs miLULrUs sociulist*-5
nombreux n'ob'ienneni des re-
suit, its substantiels qui feront
l'œuvre in t reprise en commun
a*- c les auir-s organisatit'ii* o
parcis, une réussite né i-s-aire.

LE BUREAU FEDERAL.

SECTION DE BASTIA
La C A. se réunira aujour-

d'hui mardi a 17 heures 30, lo,
Bd paoll.

Communicatioa. du bureau tel
dérai.

Il n'est pas envoyé de convoca
tion indivïdU''lli>.

LE SECRETAIRE.

SYNDICAT
DES CHEMINOTS de la CORSE|

ORDRE DU JOUR
L's cheniino's du res au de la

Corse, en réponse à rappel a
dêires=e lancé pur le Comité d'
de aux populo i<ms n.çoî>e5
d'un cœur unanimi-. daj^s
réunion du 3 courant, qui s'e'
ti-nu' â la Bour.se du Travail û
BtMia. f:iil abandon i'un'1 joi
née de tr«vail au profit de
œuvre de ?olirtarité.

LE BUREAU SYNDICAL

>M1M,NIRAI ION t l KK
BU General Bonaparte B-<$tla A

^•Ir'•as* Telegr.
Tri N" 3 — Ch

; BASTIAIS-DAeTlA
P ïA2 — R C 1832

NIQUE DE LA VIEILLE CORS

It. anisation communal

A V I S
L'AUTORITE MILITAIRE

pelle :
1") — Qur son action en mal

tien1 d'Allocations M:litaiie=,
b'Tne à la dtlivranc- au m lr
rt> mob'lisé, par son chef t
corps, d'un CERTIFICAT l)M
PRESENCE AU CORPS à join-
dre à la d'-nvinde d'Allocation.

2") — Que les demand l d'jl-
loa ion doivenl être adresV»|
à l'admlnlslration civ le

Tout envol de demande à l'Aul
torité militaire ne neut quV-
c,isionn'-r un îeiard dana la c-ns
II Ut Ion des dossiers.

Les communes de
ins de 300 habitants (1

Kun seulement le servie: ca
. u l de 1850 s1' renaît com]
île l'imposs.bime d'appUiu^
"s ru -tior.s min>terieliL's q'

-.unnaient cii- pro\"4u r la û
ui.iyii des commun s de m o i

.;00 habit.aiis, mais il jug-
.,.:i de ré-u.i-. au minimun *t
. ùi.us-liung dans ce sens. Elle1

serein quelquts un.té» da.ns 1
i.rrs urrondissements, <*t in i
•rrni sur'out sur le grouilL
•ni communal de la Castagni<

A a$)pL<iuer la règle, stri
.. 11 tv-a "U rcs*-e P**s aaii»

..1-..1. etiUitiiiti.1, ù.-pi coui
s sd" 4d^Uf uu maillon a Ain
.̂ jj'iM., nuit sur m uu cu.mon
i'i u^roct, Q,X sur 1-; au ea

.4 ue berinaiïo, aont le ch
u ( e «-ua-d.»'m bu^uui.o

Lucie «e i'^rcurio; ; s>\ «
au cwn-uu ae Ste Luce de Tai
: a.

Les ch' fs du cida&tre ne pro
^j-cni riieine pa^ m t-appre-
.i -j/Vlei^a ;IIULS Mue ceU-c toa

a.i., uut v-nui' J t u ' c crt.ee, m
•^^ii quj (5 h.ioiians : n

.Uiiii no e A< i i-u.ces vis-blti

A travers la Cors

.. a ut» iu
:uent pour

il fallait bien abou
ppit-i loiif, non a u

ubt.r aux u^truc
a Usai p^ice Que 1>

nr ALRFRT1NI

éiant dans l'lmpoe*ibjlité de re*
pondr'1 à t̂ Ua Individuellement,
pr ert l'-urs p'Ten's, amH et con
nai*sr»ncps tie trouver ici lVxpro"
sinn de leurs r mer^t'ments at-

ANTOINE VINCENT!
Cef jours derniers -"et,.;gn:iit

âpre?» un'- ccurie maladie, un bas
rais de cœur i-t d'adoption. An-
t"ine Vincen;!.

Mari modèle, employé dévoue,
honnête, il fut pnûar.i une cin
qu<nt:iine d'années au >erv:c-
de lu Maigon Bourgeois qu':l ne
d vail quitier que iout aern'e-
rem nt. .on état de santé com-
mençant à devenir pre:air.-.

Ami sur, catholique convain-
cu, patr.ote arden:, il meurt nu
moment où ..liait se réaliser s-m
rêve, voir la res-urrt-ctlon com-
plète de son Pays, qu'il aimait
tant.

Nou* nous Inclinons bien f s
'•ment .̂ ur son •?• •rcucil et
prions Mme Vve Vincentl da-
préor rox plus >.inoercs et r^s-
prctui'U-i's condoléance-.

PETIT'

P.B.A VENDRE voiture « Fiat ».
avec moteur de rechan^ ; voi-
tur- * pi'ueeot » 201 camionnet-
te : p--t:i cannt à Mo".-tir.Imprimerie du « P^it Baillais >

Dircct.-Oérant : M. BIANCONl

AJACCIO
NOMINATION. — M. l'Abbe

Saggi-si Anoni'*, <le^servant
Lor.-'o dl Cai-.nc-i, est n^m
curé doyen de Venzola ca, .-i
ministrateur Vinpornir»1 des
rois^es de Lor-to, Sorbo, Ocojrm|
r.o et Porri.

ETAT-CIVIL. - Période du U|
nu 21 janvier-

N;ti siir.c**. — Capareia Jear|
Charli-s ; Duval Marie ; l'oior:'
na Jean Pi-rr- ; Zu:coli C
br.cl ; Bian^'hini Nlco'.e ; Fr
ra BapUste ; S<*hin"u Grïcl
se ; LeC:i Françoi- : Barrit] Mil
r e ; Humb'rt Serge : Pciacq
Daniel ; Dumoni Maris
Anioinelti1 ; Cv^nova J'iHo ; N|
colai François : S'.fT'T' M> nlq

Mariages. — Pouzn Pier-»
P'-ral ch'f de St-Et:ennp nt Dd
saml Madeline. in.st:tu:ric«.

d'Aja^ctn ; Teli-sfnn Tou*sa:ntj
i-ultivatiur. d'A.V"Ccio. et
ii Jeanne, de Cuitoli ; Rocrl
Dominique, docker. d'A'accio
Gatta Jt;inne. d'Al&ccio

Décè^. — C.ir.optno Antoin
tf, 7 moïn, d'Ajaccio ; Ca?c
(nifrr;i Anti>tpe. 70 pn«. d V
Canale ; Berti Augu«rtn. !3 Rnj
uAjaccio ; Tavera Ro-nn- V
Murii-ir. 64 am. d'Ajaccio
Klinke Franiz. servent chef. ^
ars, prisonnier de guern
de Karl, c.tporal rhf , 4fi ùvâ
prisonni- r de puerre ; Syr:r^
Karl, serc- r t chef. 48 an*, prisi
nier de qiiorrp ; Lee* Mar*e,
nn*> de cauro : O"anï ?«fintoi
3" an<. prt or.n;er

EMonne, 70 ans. eu'
vateur, d'AJiec o : C-xl

pio-uquer les créations corn,'
.. ,iwus qui aavL'iai m ju«"i-

et qu'on compromet^.)
s cieutio."j» in éUui.uaut toutes

., piesslOUs.

^ LSL ainsi qu'a ues dates dit-
- .ites, mais »vec P

...un-ucee a l'epu-iue
lun-nt suppunie-s

au-, dAppricc.an., d'Occi, ae
..-.-o, d'Aroitro. de RebOio,

.. .cse, ae P.tsiorecc.a, de Ro9-

, ,.„ di- paji.or.'-ci'i d"O
..jjii- Pas oiecca de Ros.ino
..- Ile comprise djns un nou-
-u groupenu-ut appelé Ca*l«l-
tit- Koouno, 'i !*• ai-ux commu

, , de Sermano : Arbltro et Reb
• a dans esai ment un nouveau
ijupi'ineni qui pàl le nom ae

Amire d*-* Bozio. r- mpi.«çant
i 10minime a nom QUparu ae
• ..icorie dl Bozio.

En dehors u ucci. la P»"» P*-

• ccm'nune de la Corr . Qui " '*
mpii:1. ru.- 62 h=bi-.*>•.'* r<
lut uppnmec. pour être reu

» a Lumio, deux autres com-

. - comp aient mo.ns d'̂  ent,
bilans, respectivement 98 «•!

Tou»* l,s efforis en vue ae
•:r ~upprev5ion échouénnt d«i-
n leur ombrag-u*c résisiance.
cas de Torgia-Cardo «tait

•ne b zan-e : le hamo.»u de
Tf-.ia était pre qu? enclavé dans

errit-'ire d- Urbahicono. et
>rdo dans relut do S r-Marie
^<rhé. ass^a ê]o:pri€S l'un «
u re. <t sépares par h1 terrttof

d'un<- autre commune, celle
1. Pour enle-

à l'artm r.i*tration rnrpu-
n qu) devait prô O'UlfY la *•'

cette dernière conimu

atn d'Information et de Liberation Nitioïiale

L /V,,. Dir f-Rea*cteur ;hef : MARTIN BIAM ON1

StH Lt r KO.NT D£ L'EST

De Kustrin à Francfort les Russes
sont solidemeat installés sur l'Oder

PARIS, 6 février. — Le com-
muniqué ru se s.gnale que les
troupes so\iê;iques occupent l'O-
d'r ±>\IT un Ii-o"t de 64 kms, al-
hmt du nord tic Kuoinn au &ud
de FraQjfoxi.

De source allemande -nous ap-
pr nous que ies russes lancent
de pu ssantei ataques aans la
région ûe Francfort «t qu • d-b

violcnis comba.s *e aeroulent
djn s la» défenses extérieures d̂
la \illp.

En Hongrie les roug'S progi'-'s
s- nt à l'ouesl du Dir.ubc.

La DNB annonce que Koni v
continue à progrès er apre$ a-
voir étendu sc-s téies de pun' sur
rd

LONDRES, 5 février. — L" cor
ïespondant d? l'Agencv Reuter
à Moscou stenale c marin que
de violents combats se déroulent
cevant 1rs deï- nces extérieures
d,' Francfort sur l'Od-r.

MOSCOU. 5 février. — Com-
riuniqué du GQQ de l'Armée
? -mçe :

Au nord et au nord-oue^t d''
KœnigsberK, nos Troupes qui n-'t
loicnt la pro qu'ile d • Samanund
onl "cupè la ville rt M nation
de chemin de t^r de Kranz ,nin-
1 que plus de 30 autres locali-

tés.
lks ont nettoyé complèie-

nr-nt Kuriche, Nehrung jui sé-
pare Kuriscdts Hoff de la Bal-

L<s unités du 3me front de
Rus^e Blan;he poursuivant leur
offensive se sent impaiees au-
jourd'hui de Lundsb'Tg i't Har-
.unetuln, impotlanis nceuds de
communicaiion et puissant
po.nts d'appui ennemis établis
dan- h- centre de la Frussu O-
ri en ta le.

Eli f ont enlevé eu outre plus
de 40 autres localités.

Dans Je Erand- bourg, nog trou
pes st .cont emparées des villes
d B;<rwaldc, Meudamm et Z<-ï-

ist-n. r .spectiveni' .H si'uees
au nord, au nord-esi ei au .sua-
e t de Francort .-ur Od"*T.

Plus de 100 auir s lo'alites
ont é'é également occupées dans
•ette région. Dans e l le p:ir':e (lu

front nous nvon1' pr-5 hi-̂ r a l'en
t 130 ean<-r.s, fusil» et f;ii'

1500 prisonniers.

ann Buda les combats d*a-
nti^seni' nt de la garnison en

nemie en :crciee se poursuivent
No» unités s» sonl 'niparec1:

de 12 piités d'' maisons. Dnns les
trt* secfi~urs da fron! on s>

prnale l'adhité de nos éléments
if reconnaissance et en ceriains
ndroîts des combat lo'aux
Hier l'arnié'1 rouge a '-ndom-

mazé ou defnilt ..ur l'en-emble
du front 120 chars allemands.

30 avions err.cmis ont été a-
\'tus en combats aériens ou

par la DCA

Re vue de la presse Parisienne
LA Ol t l ïKL

« L'Humanité » publie le mes-
sage qu'a envoyé le Comité t vn -
uul du P'jti communiste lran-
çais à l'Armée Hou^e, envoyam
a celle-ci <t a -̂ on chef pr.sii-
glLUx le Maréchal S'aline l'ex-
p-Camion de ecn adm.ration et
-e sa reconnais unc^.

Maurice Schum-mn dans « l'Au
bi: » expose ceriuin.s éptsudes c
dcporiauons au cour^ d- -.qutll.
le> ail mands ^'aUaqualect mê-
me à dea i.-niant5.

« S'ils nous est enjoint de par
donner I. s injures qui nous lu-
rent fait» s, nous es'-ll luifibl
pardonner celles qui furen: com
mi-Tg non ^cuit•mtIlt conire nu-
ire pro nain, non point menr
contre la F r a n c et le=> aroit^ de
]a personne quell-- a pour m s-
sion d'incami-r. mais contre l'i-

ITALIE
LONDRES, 5 fevr er. — Com-

muni nie allié d • M^iditerranf'1 :
l e commun!1 iué allié de Me-

difr rraréa >,.finale que dan^ li
v;tl!ée du S'-r-hio. les troupe de
la 5m(> iirm.V ont occupé GalU
cano et qu'il n'y n (iu que d s
îirtiv tes de patrouilles sur le
res'e du Imm jtnll-n.

Conccrninj l'aviation, nos np-
irr'lj} onl choisi ""mme otaji^

tlf ]o nord d̂  l'Itnlie >t en pirti-
•T la route du Brenner. Il

ont efT-xtu? des missions de- ra
vltaMlemi-m à destination des
partisans yougasla^es.

FROIN F I ) t l ' O I I I - S T

Pans les VosgesGuebwiller est libéré
L'avance continue sur tout le Iront

PARIS, 6 février. — Les »rou-
es de la ire armé" américain*
nt progressé à lest et au >uc
e Montjoe.
L. s alliés ont étendu leurs po
ien» danà le s-c'eur à l*«--st dp

Malnvdy.
• Tme armée américain*, com

mandée par le général paich a
ffeetu* sa jonction a v e la lro

arnue frança^e du général d-
r-- de T-*ssigny, au sud d'

Bir;i-bourg.
Le 21me corps d'armée a pr-'

:re^<* ver, Neafbhtsac de 2 kms
UubùhVr a e:é libéré.

PARIS. 5 fevr.er. — Le» for-
• s de la Ire nrmêe française ont
beré GubviUtr.

LONDRES, 5 février. — Com-
nuni ;ué du GQG d-s forces al-
ées :
Au nord-^si <)e Mo"tjoie, nos

or ' c s ont avancé de 3 0O0 me-
e^ at^eiRnant Ks ab rds d<'
uhrbt-rg. Notre infanterie a rêa

oui un ge*Te r»re de généro»:
é en cedan' p,ra.'t us- men: à Tor
;io-CarUo la bande d- t- trdn qui

Ttnil dt orniais leur liai-
n territoriale.

(1». — L:«'z le « Pftit BastlaU
lu dimanch'- 4 février.

lis: di-* Ka.im dt* «nain d.' 3300
métrés ju&iu'au bord aud a'un-
s'au.-* -, gr.inn lac formé par un
barrage de la rivière Urft.

•Au sud du lac nous avons net
toyé de l'ennemi les villes d'Ein-
ruhr. WoiUetllen d Morsbach.

Nous avon* progrès é d'envi-
ron 1 km à l'est a>' Morsbach.

Au .sud est d*1 Momjoie, d:»n*
li1 vnuinagf dHollerath. nou* a-
vons eu à fa.re face au feu d s
fusil» et ces mi'rallleusc- d"9
a^ematis • nncmles ; un crlain

nombre d̂  casemates, juste a
l'ouest d-- U ville on* é'é nou-
inl i féc

Dans le irtfmr situé a 3 km^
au sud-eft d'Ud. nbraih un grou
pe d'infanierie ennemi? s* pré-
parant pour contre-auaquer a
été dispersé par le feu ae natr--
ârtillrtic.

Rot<J. 18 kms au nord-eM de St
Vith .i été n ttoyé de l'ennemi,
nos élémeni- dirfanter ç om a-
\.nncé dans »a foret d.. Schns<1

Eifrl à le«f de Su "h< t.
Sur la l:sler-' dos montagne»

Har.dt. fti-us somme.» entré* dans
Roth Bach et avons inflicé de
pro^ s porir< à l'ennemi et fail
d s prisonniers, pour rous rrti-
rer sut nos positions au $ud-
ouf«t do la Olle. i

Près eu Rhin dam la rffnon
de Hasuen.m les combats con- i
i;nlient à Obrrhof-n. Plus verv

progrès "nt et* réali-
t* uoio ae Drust'nhe.m

1 rSt dis
ses dans

Dans K- svcicur de Colmar
WoUgautza'n a 1500 meires a
l'oui'At de Ntuibhuach ;i été nei
ioye après un dur .ombat- Le
nct.oyage de Bi<*-cheuii uu nora
est &-.fi poursuiv.. Au . ud et a
loue*t de Colmar !• s ville, c'O-
brrmorschwihr, VO' g liue, Hoi-
fen, ThrkheUu et Labdr'>ch , ont
éié libertés.

l'ii... UT* le sud cernay a été
complet» m-nt nit'oye. D^r.s la
menr' reg.on S>vinbach oi Uf-
fholtz oni é'é 0 cupés. A l'est
d.' Cenuy. nou» avo.; • traverse
la Tliur, prés de S;afïclfelden qu;
a eie occupe. Notre avance nous
a pi-rmis d'atteindre Bara.ll . 3
kms au nora-Ou-si d.* Stafler-
f

P A C I F I Q U E
TOKTO. 5 fevr:- r. — La r*wio

j ipo-nise annonc0 un nouveau
débarquement des troup>s ame-
rica ne^ sur 1 V.e d-> Jol->. d^n-
rarchipel àf Soulou à 1'ex'remi
té ud drs Philippines.

LONDRES, 5 février. —I.0QQ
du f^n^rai MHC Arthur innon c
officiel!' mem que I> troupe1 a

rican-s tont entrées a Ma-
nille.

mage même ri ' Diiu dans l'injin
m < . »

ICI Maurice fechumann oV irai
ter les -illi niar.-d» de * buuir aux
d'enfants »•

« Franc-Tireur > public un en
tréfile1 k' passage d'inatru t on-
ir"uvées sur un oiflci1 r allemand
rappelant a < -lui-ci lue :

« C'1 st d'officier que nous au
rons à nouveau besoin pour con
<juêrir !e monde... Il fuu; 2or.c
lt-\ sauv-.r piir tous 1** moyens »
« Franc-Tireur » r marque « II*
prépaient dtja la pro hain . »

Tou- les journaux remarquent
également ce maiin r.nionna-
ti"ii éman.mt de radio Ankjia et
selon laciurll'- M. Vun Paper, se
i-a.t a, Madrid pour y fair«- une
off n-'ive de pa:x.
EN ATTENDANT LA fONFE-

KKNCK DES TROIS LES PKO
JiLl Ml S IMtk.NAllOA HA
La presse françai e continue a

suivi-'- de 1res j^ès tou• es ]i-<- ae
pet.h es donnant une induction
qu< iconque sur 1J /U^urc Ctnie
rince des Tro.s tt les ^Jets qui
y ,S'-TO.:1 aborde-^.

Si * l'Aube > e demande : « La
Fnnc«- si-ra-t-elle jn\;tee in-ex
tremis >. Mauri e AJlehaut dun»4

<- Résistance » po^e la [uestum :
* Pourquoi lea Tro.s ne .si-raient
il- pas tju.ilit- v ». li r< marque
qu••, lace a J'Allemapne deux
grande;, puissances pourront ai
sumer la lâche d vcillir *ut l'Ai
lrmagnr ; ces d' ux grand.-, puis
sauces eorxnen'alrs son: la Fr.in
JC et la Russie :

« Si donc ia France n'exi-tnil
pa-, il faudrait rin\eni r. Puis-
qu'elle < xi-He, encore ne faudrait
il P's la traiter en partie négli-
gea bl< ». L'auteur rappelle qu'
la France a paye cher la cem*-
cien e qu'i'Il"1 avait de »-a mts-
s.o", que si elle est fa:bl «u-
jourd'hul. cVs* du sang verse
pour l;i lui'f commun-.

« Les peuples pont au-si ou-
blieux <iui' I-;• hommes, £t si
nous demand"n$ a è'r i-nien-
du« aujourd'hui, ce n'e»i p.T* au
nom de nos sacrifices passé-,
mais ' n raison des service1- que
l'on attend ri' nou- d'main > Ef
à .eux qui disent qu'à la proenni
ne corférnee on ne parlera pa«
du problème a!li-m:ind ; même
»i apparemment on parlait d'au
ire eh.o**:\ c'-p-i encore de ccli :iu
fond que l'"n parlera.t Tous
lt s problem s sont solidaire!8. »

D;ins le « Kisaro » WIadlm:r
d'Oni'^son aborde un dc^ pr »-
blènu- qui seront tral[es .1 cet-
te -onfer-nc1 : 1- polona;». H ^e
demande a propos du gouv(-rn*
mt nt de Lublin : « A-'-il T-pl-
nion publique derrière lui ? < Et
constate un fan domine tout le»
polonii$ r.e do v n: df^happ r a
i''se lavage ail mana qu'a li for
ce ru»>e. La Kus«:e est r. deve-
nue la grand: pu.s^ince d l*E*t
II ê r clair qut- la Poloçne cT-
vra dê-o:mi«is fin 'Ile »*on point
d'uppui. >

L'auieur oMlme :ue le Comi*e
de Londres a c- m mis une lour-
de faute m n'a ccp'ani pas l<$
propos Uons du m«rcr!:al Stali-
ne .<u s»)et de la froniierc rus>o

« Devant les re^cmee1 d<̂  Po
lonais de Londres. t>n conçoi1

que I s Russes aient passé outre
<Ï trait* avec Lublir... Il ^1 in-
dispensable MW'-I l'xisn une Pa

j 1-gne <n Europi1 ei que ce't po
i logne «oit -"OU '̂Tainc-. TJ"-' der

riere ob - nation !» pliu gr»n-
! de en> ur que po.irr;iiini com-



m e t t r e n o » e m i » p o l u n ^ i s . s<-
xaii ài-j»aytT de joutr dvs pu.*-
**G«.I« occuienUle* conirv la

< L'Auror* » aborde d' *on côW
les r.uu..n4 fuuico-angUiMî* "
propji au discours oe Lord van
su Lait t nuire ami de toujours
Qui nouA ia.ii junimc une que-
ra ie ue jaiousi-. II rrconna.t
Qui1 1 uiLautti i'rauco-i-Ufie e-i
jusu- «i syg« ; mai* il eu*, piéle
'c U voir preceuer par une at-
liance franc-bruanr.iqut' ». Le
unori«ili>ir i»Lme sue «ous n*-1

nous somme* jamais sent.s si
pre de 1 Angi<-ierre.

« Combat. * ae son côté etu-
diant lit- problèmes de la paix e-

i ï
« IA*S gages do paix ce l'Euro-

pe n . lieiuieni pas loul ent.ers
dan* r.i; ,ean:> aenunt du natio-
nalisme germanique. U laut en-
cor*1 'jue Ter- des imperiulismes
prenne fin et lais r plac: a une
organisation ecerai.vf de ce con
tincnl... Les gouvernement* n'au
ri-:.i d<- crédit auprès de ious les
peupl s que ûan$ la mesure ou
il> apporteront une coninouiion
publique '•! etncaje à redilicat.on
-*; la paix- »

AI>MI\ISTKVTÏON
DES DOMAINES

VENTE
L'Adminivration des Dimni-

res met en vente 3 pén ches al-
lemandes échouée* avances *ur
la plage d: Pifiracorbara.

F;i:r des otïr<is au bure-iu de*
Doma'ne de Ea\tia 4. Bi Paoli.
avant le 15 février 1945.

r-X:S DE DECES
VILLE DE PIETRABUGNO

tint'- et M. Teslu J"suph et
1' ms enfam,, Françol n IVKx;
Mme et M T s'a Roch i t leur*
i iiunLs, Jo9: . Francu ut J cque-
l:nc ; Mme e1 M Tes a Malht u;
Umi' Vve Pi'rcschi. net Ts t a ,
*cs enfa.-.U et pi'tils .'nfants,

L fam.llcj ds fi-u T.sia pi r
rp, Vve Obr t . . sammatiei. dr
ii'U V.n l'n-lni A. S., leurs en-
fanLg et p ttls rnfjn's,

uni la douu-ur ze faire part a
1 urs par' nis. amis el conn;ils-
sanci> de l;i pe»te cruelle qu'ils
vi.'nm-rt d'éprou* r en la per-
sonne de •

M. TESTA François
leur pèr> . b au-pere. grmd'pere,
lrrre beau-Ircrc, ond'' « cou-
^in, décédé a Vile d̂  Plniabu-

Le- olrequcs auront u*u au-
jourd'hui mer redi à 10 iKuns
i !i lEgl *e S;1iiit- Luc L-

P. P. L.

Mme Vv: caron ei sa fille ;
M. I Capitaine Paul Sanli ; M-
Jean Sanl. . Mil' Antoinette
San i ; M ei Mme George San-
t ci leur nili\

ont l'immin-e doul Ur do t»l-
re paît a I ur* parents, amis rt
conna'.sunccs de la perte cruel-
le QU"!!* viennent d'tprnuver t*n
la i- rsonne de :

MIU Hdene SANTï
1 ur sœur et tante ché'ie, pi*u-
svni'-nt décedC' ft Pt<nta <*l Ca-
* n a. If 5 février 1945

L'1 nterrem'-ni aura 1 eu le 7
révrt- r.
, Ce' avU U nt lieu de lettre de

faire p.'ri. I'. I*. l,

\\\%éc

Le Général De GAULLE a abordé,
dans une allocution radiodiffusée les
problèmes de la Guerre et de la Paix

Mm* Vv.- Sim.-n P;iul
' : ni ;

Les familles S» bnstani, CP«-
t lli.
profondément tnu he> s deR m a '
tiues d" *ymraihie qu! 1 ur ont
fù témoignées à l'oc asinn du
tfôcés de leur époux, beau-pere *»i
r —'e r -îre'té.

M. Simon Paul Sf.R\STlAM
^ri-irni loui»*4 lr» prr^onn s qut

e -r>: t avsoc e<« à leur OeuU.
f» h>n v ulor lrnu\er ic' l'ex-
prr«:-:*«n de 1 urs rern rcj.ment<

t isté«.

T
-« r«»U de déc*, de M. A-
n1 M»-P Marîr. rnt ê'è omis
* Mrv^ flga-stln; Anflré et
rnr.int«.

PAiîiS, 6 février. Le Qene-
î al ûv Gauil: ;t prononcé hier
u.-.e allocution raaiod HUi.ee,
au cours de 1-tqu111 •• il a atord^
les ditîeien s pioblemes actuels
de guerre et de paix.

parlant dt notre année. Je gé-
néral di Gaulle a déclaré :
>,« Le Corp^ Exped.Lomiaire

Français juua un rôle capital
Dans 1:L bataille qu- s'acheve
>ur 825 000 piisonnu'fi captu-
rés, 21OUO0 l'ant été par les fran
çais dont 120.000 par la Ire Ar-
mte française. 50.00L' par la 2me
division bl.niee n 40.000 par l<-s
patriotes.... Les vni's ferrées et
h-»' leiTLi n s d'avia'ion consti-
titueni l'o-^aiure do la viciolrê
commune...

« L'armée français* devien-
dra peu à p^u à l'Occident, l'e-
létneut prépondérant.

« L's alliés ont accepté de pla

c«r leur» armées sous lecomman
dément unique comm? <\: 191B
où tou1(* les anmes etaien' grou
pées sous le cummand ment de
Foch.

« Le Gouvernement fera tout
et' <iu'il faudra pour 'lue [& in-
térêts d<* tous soient .sauvegar-
dés.

L*' général d? G-'ulle a ajou-
té que la France devait s e pré-
munir contre une agression dan-*
l'avenir.

« Nous avons lait une alliance
ave: la Russie.... N"Us comp-
tons 'n éiablir u w a v e lou^ nos
voi.-ini. belges, hollandais, luxem
bourgeo s ei nous reprendrons
b o~iôt de bons rapports a v e
111 aile renouvelé*...

« T '̂l •'si le plan immédiat de
gaer'i' et de p.iix d1^ la Pr»nce.

« Les circonstances Tendent a
être tilles» quo pour 1-
il suffll de le vouloir bien...

La conférence des 3
NEW-YORK. Le mystère plus

impénetrj,bl. <iue jamais qui pla
ne *ur la conférence dLs Trnis
G^u'-ds a donné na.ssance a des
i uni' urs qui ont été accueillies
lout a'abord avec fc-p[i>mi',
ma.s qui comme-c< nt aujour-
d'hui, p;ir leur persistance, a re
ten r l'a^emion de la pre_se a-
mé.icaine.

Les ouvertures d? paix furent
fait' « par des hommes d'affai-
re- al mands assure lo journU
« Armée et Marine > mais elle»*
furent r pou^séi-? par:e que leurs
auteurs manquaient d'auiorite.

Le corre p"ndan! du « N'w-
York T.mes » au C;àre rappor
te le brut , suivant lequel leh al-
lemands chercherai--fit aciuell'1-
ment à connai'r-.1 le8 intentions
des alliés.

On r-ait, a]ouie-t-il, '!Ue le* mi
lieux officiels ont démenti qu<*
les allés n.igo:i raient.

L 'hypohev pliunble est que
l*1 haut commandement alle-
mand a t-n-.oyê ur.e aelégaiion
tupre • d> s Trois Grands pour

savu.r ce que l'Allemagne pour-
rait tspèrer si elle se rendait
•<n* conditions;.
Pour le correspondant du «N^w

York Tlm>» » au Caire, peu via:
S' mDUiblt; i'*t l'hypothèse que le
comi.e de lAiitmagne libre <*?
Moscou soie charge c'et;tDl.r le
contact enlr^ les alliés et l'a na-
zis.

Il s1 mble *e confirmer quo la
conf.n-r.c- des Trois Gr;«naë se
tient a'iurllenvnt sur le» b^rd^
de la Mer Noire.

L«- curn-spondant du c New-
York T mes » croit pouvoir pre-
c!s' r à ce sujet qu. certaine-"
conv rsat.on^ se dérouleraient
sur un navu-e-

A V I S
La Dtrrcti'.r. Uu Travail «t <te

la Main-d'œuvre, communique :
Conformément aux dispositions

d~ l'ar'l-ii- 33a du livr,. 1 du Co-
ûe du Trava 1. tout Chrf d'ê-ablU
i^ineni Industriel, commercial,
artisanal, d: lu1 lqu'1 nature qu'.l
soi", public ou pnve. laïque ou ro
1MT:*UX. merne :iyant un caracte
re d'en :elgn< nit-nl profc.^ion-
nel ou « b onfa!s»rce. tout c m
missionnaire, int-Tmediair- ou
sous-traJlant fusant ijtecutfr
de^ travaux à domicile aoit en
infoiTner rnspo'ti ur tiu ira* a 1.
7 Bd Sylvestre Marc-iagi, Ajac
clo.

Le défaul de déclara'ton con.
fitur une nfraciion aux prescrip
rions d*1 l'aril-le précité et r n d
les contrev-nanc passibles dc--
pfines prévues par ranirlo 33a
du Ivf1 1<T *'u Code du Triv.nl
m d;né par la loi du lrr août 41
sot' sO xantp a crr.l <iu:itre vin^t
francs d'amend1'.

Imprimrrlt du « P't;t Ba-'iiaii »

Direcl.-Oerant : M. BUNCONI

(Suite de lu Irg

FRANCE
PARIS. — A^e* les forces amé

r'c^iiiti- ( n Allemagne occupé'1,
d: Louis; Dcroche. corr'spundant
de guerre dt? l'AFP :

Les soldats .ilieinands fait prl
sonniera ont été très surpr s d'ap
prendra l'orTen^ive et l'avance
de l'armée rouge.

Ils ont mjnif'sté un etonne-
ment vois'n de l'a .cablement
lorsqu'ils furent mis au couram
de la rtalilé, et direT.t que de-
puis l'Ur échec de l'offcn^iv'1

d s Ard nnes, on ne Irur d"n-
n;i;t plus ce communiques de la
Wehmaacht.

LONDRES, 5 février. — Pour
la première îols des c h a s ' U ^
:imeri-tiina ont abattu 5 chas-
seurs allcmandb accouples, avec
un avion d^ typu périme.
Les allemand- transformeraient

les bombes geactes de l.-ur» a-
vions démodai en les chargrani
a'explosifs.

Remorqués par des appareil»
àr chass , -ls >-raient laches sur
i JbJeJUt désigne.

NOUVELLES
DIVERSES

WASHINGTON. — La pr« Sse
américaine oonne de plus i n
plu; la nrtte impreui"!! que le
Président Roo^ev-U sp rail déci-
dé à prendre de grand., r,-spon
,:ibiiit,.~ pour assurer le ma.n-
tiea de la sécurité mondiale.

Il envi-c-'gt'rait mcm.-, s- Ion
un comm ntsteur, d'aménager
errtain-s frontières et d'in'-r.
\enir daus les affales européen-
ni's conjoin'ement ave- le* pays
intéressés.

On lui prête aus^i l'inwntlon
:c «outenir hs revendications
de la Fr.mcp concernant l'itcu-
paiion évenluolle, après la gue-r
rt>, d'iiiïf part e cU- la Rhenani-"
e* le controJ'1 du bassin Rneno-
We phalien.

WASHINGTON. — Le « Wa-
shington Post » dans un art'ei.>
^ur l'aide amêiiraine a la Fran
ce demande qu" Ks nlliés adop-
tent une politique énergique en
fnwur de la France.

Dau ' re par:, le journal amer.
cnln affirme qu<* 1 * Et't..-Unu
doivent «'efforcer c"améliorer 1rs
conditions m ^ é r v l ! * dans \>^-
quellrs vivent aclucllrmfvrt r -
françnis *pr« K pîMaçe d.-- leur
pays par If* normands.

FRONTIERE DANOISE. 5 fé-
vrier. — L'actJo" ÏIPS patr:ot"s
Danni- t irnace d'rnl'vor SOfWO
lonne-î d** chnrbon réqnutt on-
nér-s au Danemark qui *<» trou-
ipm '-n -outTr->nce dar.s le pon
de Copenhague.

ROGER LEANDKI
x. dt.

avec Eoll' de vermeil
CITATION 144

« J une tirailleur d'une bra-
voure exemplaire. Tuujuurs volon
taire puur lis mivou» per.lieu-
ses. S\**- tuujour* distingue, par
1 culièremeni 1 • 22 juin 1944 a
l'U'iaque de lj Côti' 3S(i.

« A irouvé une mor1 glorl' u-
se alors Qu'a la letu de son grou
po, il par^enjit lu premier sur
1 ODJccl.f >.

A V I S
La' Direction D. parlementai;1

Qu Commer c iniorni' à nou-
veau la pupulat on et 1 s com-
m-rçanîs lue les arilclr$ texti-
les et divers, in provenance d1 s
p;iy$ alli-is, seront umquem nt
attribués avec la nouvelle c-<r'c
d'alimen'atlon. Les Hck'ls *-s
moi^ de sept'mbri1, oe'obre, et
novembre sont réservés à cet ef
fol.

Elle rappcll'1 que- les lickejs
n" i l , 12 et 13 'du mos de sep-
tembre >om débloques, dans tout
le département, pour urc valiur
respective de trois points.

Par ailleurs, une mi'e <n pin-
ce de m-irchandi es vient d"etr~
effectuée chez Ies divers E'"oupe

ments d'Achai vi de repar'iiinn
tii-s T xtil s. Les Commerçante
des en t r e r uiba'ns sont tenus
de prendre iivrjii^on de leur at-
tribu'ion avant le 10 fevrii-r
1945. Pour lef négociants ruraux
ceite da.i« r-t reportée au 28 fé-
vrier, au plus lard.

Les jour et heure de vente û<-
ces marchandises ;iu public sont
îixés -Xiinmi1 tuil :
— 12 fèvr/r 1943 â 9 heures,
pour tous les commirçani** Ce"-
centres urbains.

La dite vcn'e s'effectuera con
trr remis'" des ticke's débloques.
sus-indi^ué-, d; la nnuvelK- car
te d"al;ment;ition, el suivant ba-
renie ci-apres : •

Ti ^us jout 1, zéphir, etc... ; 6
po.nis par mè're ;

Lainage Nord Africain : 9
pomts par meire.

11 est précise que la remis"
des tick'ts-poinij; correspondant
à la dernier: attr.buiion esi rc-

nrtee el devra être efïe^'ue
par les comm> rçanis, lo^ a'un'1

p ochalne mi c en plac , MmuJ-
ian:'mitr,| ave l'attribuiion pre-
senie.

LE DIRBÎTKU^

AVIS DE DEBLOCAC.E

Lfs retraits fn numéraire que
le* poreurs d'1 re t :p s-es no-
minatifs de sommes restant du s
sont autorisé" a effectuer pen-
dant le mo s d levier ig45 sont
fixe à 5.000 frs pour chacun d< »
enjoints et 2.000 francs pour
cha un de? enfants min' urs.

REGENT • CINEMA
CETTE SEMAINE

SIMONE MMON. dar.a :

Yvette, Yvette
(VfK.cn fr-inçais'1)

DESSINS A.MMKS
LES NtH'VKI-I.KS A t l l ' S I I T ! >

1>F I \ fr'R^N'f >' I IBIf I

SAGE-FEMME
SANS DOl'LEVR

Mmf f .MII .m il

SI M EONI
Pli*ure-»te des concours Î941-42

^••t miiT Pri*
d'' l*E"ol*> d'Arcoiirh^ment

Mt-aallle.- dr la Ville
Of Map- v *

» CUTTI *on Cablm-t »u N" 2 d»
la Rue Pt-Fr^nçnis

1 a science la plus m<itlortir ei
A -i u; ben l ' uan ' e --t mu»- ain

«i au \erv|re de*; fuUire> maman.
i fvs n^iirr^ ons

C'-nsultaMons. \nrctnatlnrn* -ut
r< mlcz-vou».

TEL. : 2Î4

femme»* en é at d" g:
se. ai a i que l* Uluiaires de. re
glmes N" 1, 2. 4 et suralimentu-
ujii, sont pries de rel rer l1 urs
tï-ki ''s supphmeata.res, affe-
renis au mois de février 45-

Les mèr.fc de famille ayant
dis enfanis di- 0 à 18 mois -ont
p ;e''s de vouioir D.en retiri r
leurs bons d'1 lai- sucré a, la nu;
rie, sen-ice du Ravitaillement.

NOTRE COURRIER!

ÏlU.N KÎ KUlltlIU.V
a. Ba oeneral Bonaparte — B'SUa yj

.ur.ss» Ttlegr. : BAST1AIS-BASTIA
;P1 N- S — Ch P. loi — H. O. 1833

am d'Inbr.-nntion et de LibéraHan Nationale

R«<Uct<U em ihtt : MARTIN BUKCON1

t l f lll.fi AUIlN.\k.Wk\.»

3 moli : .• KO ir»
9 moji : 140 ira
1 an : • • 2^1; •-*

*AU LYCEE DE BASTI1
M. l-1 Dire4i.Ur du « P. B. >

Je m* permets ae bigt
voire bieiiV,.iliunt. aiten^.on l".n
-sultiMncf de nourr i iure des eie
vi* du Lyce«- de Ba$na, alor s qi
ICÏ co jueni-s -ommei versé
comme en fait toi la note ci-J
dessous devraieni améliorer l'or
., ua re des j -unes tiè-f-s de ia
« France Nou^-llc » ;

O tobre, novembre, dé-
cembre 2955

Janv.er, février, mars 45ia
Service médical : 45
T-mbrs 3

TOTAL : 752l|
D'aj.res les r nçelgnernent*

m'1 sont parvenus il recuite
:ur la -omme dv 50 frs par jourl
vei'see par le, parents de l'ele-l
v--, 25 frs seulement sont con'f
cré^ ;!U restaurant.

Le blanchissage e5t à l;i :
ge d«' l'élève oui ne cesse de
mander des col.? ; ce qui me pa-|
rait :nadmi sibl .

Vt'uillez agréer, etc. .

FRONT NATIONAL
COMITE

du QUARTIER du VIEUX PORTJ
L*s membres du OnUtê, s*

priés d'^sister à la réunion
iraor^;na;re. qui aura 1 eu jeu
di o:r 8 courant a 18 heure*
d.m- son nouveau local, 2, rui
du Nnuvi'nu Mar-he.

Présence indi5p nsab!'1.
LE RESPONSABLE.

Nouvelles tu'li^ieus

PAROISSE N.-D. DE LOURI
Le' tr"ls d rnier> jours de

Neuvaine de N.-D. de Lourde»
1< s 8, 9 et io février, donnm>-|
l e u à un Tr.duum apecal
prcdicaiion.

L«s exer-iCcs comm r,__
à 10 heures. IU comporttro:

la rêcitallon du cliapei>
2) une instruction p.ir le R.
Prnn ], Pri1 ur du Couvent
Corbara *l le Salut du T. S.
cremuni.

LIGUE FE^nNINE D'AfTH
CATHOLIOrE FKAVOV
J udi 8 février, à 15 hi-ur-

reun o- mi-nsurlle re? d'
t s, Dzainiers et Militantes!
la Ligue, au « Foyer Cathc
lue >. 9, B<i Giraud.

EXAMENS
DE LICENfE EN DROIT

E- février 1945. la Faculté *
Droit d'Aix organitem à E
H -ous le patronage d<' la
d'Appel, une session d'exanvi
d D: o:t.

Sru: s pourront y parti-:p
les e ud an * aynnt accd "
1' ur scolarité complète en no
br" 1944.

L>'s demande* accompaçm
d'une noii e explica'ivt d
pièce jus'if."ntivpR doivent
adres'é»* û'ixîrèm- urp--no*
V:c-Rectorat d: Ta Cor<<î à \
i ic io.

tu Discours - Une Politique

A VENDRE vo'ture < F;a
nv*t: moteur de r-ehanç'1 ;
tur- « P- ucro* » 201 c-'mion
ip ; p1'1 * <"an t̂ à Mo'eiir.

S'adrr scr BU Journal.

IL A ETE iiouvé un»1 m»"1

h- mn»p. In ré lamer au bur
ou € Pet.i Ba&Mals >

Un chef plein d'inti-lligma
p si point toujours necc^sa.re

une iiai-on.
! Le bun S '"« <*t la qualité pre

iiôr-- qui co-r.vi,-nl dans la direc
> , peuple».

la lt grand prestige du
d- Giulle.

•xiit tn lu; le bon stn* et
À oll gence.

Le oiacours qu'il a prononce
i'T fixe avec precir-tan i t modé

ra i>n l e destins actuels de la
[Fran je.

Il eut mieux valu, cert-.b, que
U France fui conviée au Con-

,c d' s Trois.
C'eût fié un geste d'élégance
i f.nalion;ile,
MaU si Ie g'ste n 'a point été

|f,il' la g^graphie demeure-
Nous sommes \o:siiis d.- l'Al-
h.agne et on ̂ u peu1 se passer
c 1.* France-
L Rh n e t notre front ère.
S'il faut monter la g;>rd: au
:n .-'est nous qui la monie-

L: - anciens traiiés de paix
' ut pas rccoixr.u les droits de
i P'.anr.'1. Les droits de notre
:ys soni avant tout reux ce si
•tir*ié i-t d- la sécurité du mon

fck.
Vnm ne sommes po nt di<s im
":3lu'rs n u i - le bon sena ln-

f*cri.ai.onal v ut que nos t ronde
jciH fort- s.
Fr.m e au surplus doit pos
il TI plat1 éminente en EU-
Flic li- doit à l'Europe L'Eu
1. lui do.t. E1K1 est 1-- ré-

>ul;at de 1^ force française et
de se» traditions.

Amllié av^c tous l u peuple»
Ubrrs.

Riiconciliation avec l'Italie
quand lu temps do l'oubli sera ar
r;vé

Mise en survcill-m-e de l'Allr-
magne aux des* ine> impérialistes
toujours renouvelés-

Voici la pcnsee du général d'-
Gaulle <"t ce grand homme, pour
la réaliser fait appel à l'un on de
no5 âmes et ros corps pour p~r
pé'uer dan» l';iVen r une France
fortii et digne de son passé.

Marco] MIKT1L.

La conférence des 3
LONDRES, 6 février. — La pre

m.ère déclaration offlcinlle sur
la conférence Roo^evelt-Chur-
hUl-Stalino » été fai'e aujour

d'hui par Sir Walter Cilnne
Ce d rnit-r a en cfTet decl.-ire

devant la conférence des Traae-
rml»nj que M- Churchill de-
vait prendre la parole au cours
de la séance d'aujourd'hu . m.iK
que le Premier Minis!rf Brifain-
nique avait quitté Londres pour
s s t e r à la conférence dis Trois
ui se tient actuellement.
Sir Walt'T C'trine a lu alors

If me^-açc de bienv nue de M
'hurchill f»u nom du gouverne-

ment britiirniqu'1.

LA POLITIQUE SOCIALE DU
PARTI RADICAL SOCIALISTE
Nous publions ci-dessous les con-

cius o^s du rapport d • M A-
dolphe LANDRY, Mir l;i politi-
que sociale du Parti Radicai-
Soc.an^ie, conclusions 'jui on'
éjé adopté « par le ^einier
Congrès-

I- — L" Parti Radical con'l-
nuera à accorder toute 'a sympa
ihie fi t'-ui non appui a la
p.iysrtnnrie. à l'artisanat, et
•d'une manière générale aux tra
vailleurs indépendant1;, aux chef*
d1 s entp'pr.scs peMtes ( t moyen-

SIR IF FPOXT DE L'EST

Les Russes établissent 2 têtes de pont
au delà de l'Oder a 6 km. de FRANCFORT

m,, comme <xerçan!, cunfi»rrns
ment aux vues oe lu Kc-uiimuu,
Uus a;àviies busees ^ur M piu-
îîrletàé et 8.iinuiees par l;i u^n-
cu*rcnci-. Il s'iHorjvra âe ]<s ai
d-cr a prospérer, notamment en
ies orientant vers la couperai"in,
rassociai.on ^ous s s formes d.-
v^r^ei, nijiô i yssoe.ïa'ion iibri-
meni con.-tjiuee, et vr ian i ega-
k-mi-ni les intéreis de tous ies
membres.

2. — Pour les t^lar.es, le Parti
Rad ia i a niand-' le me.r i i i rm
^ s salaire^ a.;ormaktneiii u<*s
"i demaJiae egan-nieui le cuinoie-
luvili Ues î CUa«'S et la t.i.iec-
tiou d s imp-rieciun--; iiuyi. p>-w
f u n s a ï c uatis le.s institutions
que ia i-'ran.c J ciL-tes p u u l pi\-
ïL-*vrr au ut o-n ceux ku^ J;I um
iutlii, r.nvaliuj.e, la v.enlevé, le
tntmiag' in-rK-nt d-ins i inipuSsi
u ;ue a* gagner leur vie p-ir le

J ne

M o s r o u , C févrj.T. — com-
muni'jué du GQG dr> l'Armée

ou^i- en d"t" du 5 février :
Au nord-ouest de Kœnig-brrg,

nos troupe* ont poursuivi les o-
eru'iens de ne!toya™e de la
.'stm'îic de fïainiinana.
EH'1 »•«• snni empare , de qunl-

iq u e

Au nord et :ui s t de Franc

UN ALSACE

La poche deColmar est coupée en deux
:.!'.N'DKES. 6 février — Ccm
i i.que fe l'E'.'t-MaJor supre
c de forces expedltlonna.ri1!
U'C* :
I. . etémrnts blinde» allies on
:. 1 s viles dt Slraucb ei St«:-
'Ui). 8 kms environ au nord
Y. nljoic-

N.'» un:iw ont ancint le b
i.!<e d'Urftulsperre. La reg on
« a de Strasbourg et à l'ou-

• -a R h n a té plu» calnv
:;e n- l'avait jamai- C i au

:? des fmalnes passera.
e s cti ur de Colmar a ete

t in drux p;lr l i jon*iion

. ^ uuiies venant du nord i^î
* '.]< s vcn.int du sud. a Rouf-

'•• M du Rhin la rouie rnire
n>riftacïi et les ponU du Rhtn

• V̂  ux-Bn«a h a été coupée
\ a«i']she m l et! alteint.

: :i :Ut ouM de l'Ill a é'e pro-"
< mpletemi'nl neitoyee ae

ni ml.
!> n, !:•! H'Ul'S Vwges les uni

•:nemti's 'lui ort coupé lr

' N (ic- forreu adverse* sont
j:sulv:e!i par no» unité, sur
terrain difflc le.

Nutti.ich .•! Muilbach ont e'e
•^- e' Walba -h dans la ba »-
<• ^ été nettoyé'- : au sud
Iv. i : i r i'l de nombreuses vu
uoistnantei o: I é é libérées

'• irtanl ]n 4 jours Qui ont nre
'•• 3 frvH,.r I , (orce« ailles
• ' <"f>00 Ttrisonmers ;ur le
•'•<• l'O'iest.

'VDRES. » février. _ LWjt

M'jtr Ots icrew expèditionnai-
l u alliées annonce nffloile-
mcrti que les allemande oni prr-
du plus d'un mill.on d'hommes
depuis le 6 ]u:n.

Le lotal des prisonniers at-
teint 86C000. ri'lui d i tues i't
d-s bli-^sé di1 long terme. d:pas
vf 400 000. ce qui représente en-
viron n o divisions.

La Wrhrmaeht » perdu éga-
l'-m nt a«sez de chai* et de ca-
nons d'nssnul p<>ur équiper 30 di
vivons blindée».

GUERRE
A E R I E N N E

LONDRES. 6 fé^rlr. — Une
formation de b^mbardiens s 'e tn
iani sur plus de 300 km» a a^ta
lue auj1 urd'hui l'Allemagne ft

il jett drs bombe? sur les cen-
tres industriels du Reich.

La Radio Allemand" av r t l -
sait s*^ auditeurs que de« apP^-
r< il», survola ent lAHematîn^ du
entre alors que les d-rn!er<

b^mb.-irdi r$ , • trouvaient rnco
T* au-dessus de 1M côtf ailrmi.--
de.

La pïffantrsquo formation **«f
nattée dan^ le c>l d'O«n«bnK"k
-t d'1 Hannvrr* dr»ns 1? nord-
ou <T de l'Allrmu^ne et e'*O m-
i~f» .njtuitp vrru > jiud ouest.
Peu ftpré*: M h u M on

1 • "* <(tn I f bomburdlfTs ^
ai^nt la région de Leipzig.

fnrt sur Oder 1PS ru-ses cond-
iment l^ur avance. Nr,us :ivor.s
aMnnt h- fleuve près d> Goe-
ritz qu'ils ont o cupé.

Nous avôn9 pris é^al'm -nt 100
autre*, litcalitëjî doni Neunie.hl
ei une au're ville importante.

Dan? Poznan les combuts d'a-
n.'aniisscment d- 1» gurni-on en
neniiL* encrclé'1 so poursuivent.

Dans Budapest laneant^se-
nunt de la gam.son commue.

Nou9 avons pris 16 paie* de
maisons.

Au ;ud-oue>t de la capll.il*
lio.'.groise nos troupes "nt t-nlc
é 5 lo alilés importants à la

,uil- de viol'titeg attaques.
Dans li* autres stcteur9 du

front on signale l'ac-ivitè d
éléments de rfconna;:s;.nce.
ce. lains " ndro.i» des camoats lo
aux.

No* unités <>nt endommagé ou
déirult hier sur l'er.s mble ou
front 156 chars ennemis ; 56 a-
viol!* ont tté abaiius i-n com-
bats ïierisns ou par notre DCA

BERLIN. 6 février. _ L'Agen
c? DNB signale qu*1 la pression

épique i-n dire-tlo-n dc Ste'-
.n ne fnU que croître d qu^ le«

ru-se« mettent [in lifrne plusi urs
division? dinfanp'rie anal que
rte puiss&nlt* formai.ons blin
d€PS.

L-i bataille r>st particullerr-
mfii1 acharnée.

Cette agenc' signale eg.tle-
mo:t qu'en plusieurs .«>-c!fur« du
ironi, l»'s ras^ea on' réussi dr
nombreus1* percées ;ue les for
o.s d1 la Wehrmacht a'̂ rTor-
<ni de coîmattT.
On ne donne aucune précision

ur eps opera'ic"s.

Les prochaines
ELECTIONS

PARIS. 6 février. — Sur la
propoM ion de M- TtxiiT, minis

de 11ntér:eur. 1« Conseil e*s
Min>ir. s a fijc? la dalp d'« *1"C

r.«. 1.^ 29 avril et 13 mai
ur les élection* munk*ip;t]p^ et
20 mal rt ? juin pour le- élec

u s cantonales.

LONDRES. 6 février. __ On
mai:de de Stockholm à l'Amen je
R'ii •( r :

S Ion le rée'l d'un vnyag ur
r'V(ni::t de Berlin on évalue en
tre 15.000 et 20 000 le nombre
de* réfugiés lue au cours du
praiid r:tld 5c >amedi sur la ca
puai- du R'ich.

CVll -cl hrfilit encore 48 heu
re s après i attaque.

PARIS, 6 fé^ri r. — Le^ alle-
mands quel me peu rai(onnaoies
ne conservent aucune i]Ius:on
sur le de-tin d: l«'ur p.iy»*.

Les pr'U\es s'en mamf's'eni
à "hnque oceis^on. c'est C<* 'lui
embè e les dir'pennts du par i
rn.-t qui no v(uli>nt pas encore
Ctd'T.

ITALIE
PARIS. 7 février. — Le toxtf

du communiqué du GQG iK é de
Méditerranée indique no :am-
m-nt :

Un? augmentation de l'activl
té io pnirouill's o été enregis-
ii é'1 .sur le-̂  Ironts des 5mp et
8nir armées.

De puissanirs f»rmat!oni de
bombarda n* ont ait «que hier u-
ne usin", un dépôi de pe'role >t
un nœud ferroviaire en Allema-
gne ainsi ^u- de aicl ers de che
min de f• r < n Autriche

Les vois de commun!••aMons
du nord dr l'Itftjii-. en Autriche
et la route du Erennor ont «te

PACIFIQUE
WASHINGTON. 6 tcvricT. —

L1* p lotes zc la marlr)'1 améri-
caine o>"t abaftu eu de'rui1 an
sol du 7 déccnibre 1941 jusqu'au

Janvi r 1945 un toinl de
9319 •avions japf^naif.

pendant la même ^rfod.' 1S8°
appareil, de la rmrine ameri*ai

on" e-tc df'ruits p;ir l'av.a
tlon nipponi1.

oRfce
ATHENES. (! «'r>»r. — On an
nnff que lrB repr^^'nlanl* d«
1Î»M ont aeon'6 I s pr«pos:-

ht niaji-u œuvre,
toutes t<-s io-nif
eir*-' coiis.dere

n.e une niaiv.na

dan, u-

d. j .

t n j i pr.si-d
aux pron.s e

3. — LV'Um.on générale $n
porte d'ur.ii manière i*drkli.iilii-
ie, a cet iu heure, vers le s. ci« m'
d
grand capitallsm',
• enible ep»1 uv lue

luo.
l^M Te^o-

pen...iut la
l.i h nne r

a iraiei^ee, a s e U imu^e d̂ -,
eicmenu yui, pour conserver a
leur Ji&s*. ses .iv-nLag* s. ei pour
.< i accroiir'-, ont m s d c« e
Irur; devo.rs cn^-rs i» pauii-.
Une raison poiiiirjue s.nyunere-
n ('iH grave .t'jijuu^1 aii^; au<
luist.s econom qjes p^ur QLI
s lent demain Jci-s ou uccup<.i'-
l-.s foiieres^-s de M jeodtli e a-
p talis*e. Le principales ti«- ci-«
foc er f.ses sont de d^ux son -.

U y n, <n premie.- lieu, le-, nn
n •ipoles art.flciels crée y pir ;•«.
c-n erues .ud.j-iri 11. s, et qu loi
m ni un re e u iouj-u.. p.u-
eu-niu. L?s bénéfice* qu'en 11-
relit 1-s par ic pan ls *-o:t oble-
nus par la hausse di-s p"ix -*n-
dtvus du n ve^u ncirmai. a v •
comm" neempa^nement. !a res
nie ion de la production. La cl ^
ê ouvrière en gouffre p irt i u-

heremen', la v «r c'ien de M
produciion itani generatneo d
chômas!'. Tout ce ';ui a <"é ni «
au régime du monopole doit e
i:e étatisé ou n:i(i»»ral>* : a «u1

le moins la coîl"*t'\i'é cSt if-**ii**
y exf rc r un < r«îrôl«- r ?rtir- u\
iu permeM -nt c'empeerrr it1

malthusianisme éconnmi'iue.
II e*t nécessaire de s'o cup t

au s: des xocie:és "nonyp-- , où
\A propriété, comrletini n' de-
por onnali^êe. perd t- ut I-OT
si-lis : d-ms ce tc >or(p de soc *•
tf*. In coll'"tiv:>e rtot pmvnjr.
quand -lie le -lUffe u'ile. s'i-trodu:
r- et établir son contrôlr

4. — Comme liçne ffenerile,
le Par I Radical trava liera à *e
duirp <ian- toute ! i me«n:--' d'i
IT-VV fc]- if« 'neRi)!it«<: i*ocia]e«.
Il lien: que tour pr ( te recom-
rli d<ns !• s ns de ré^all^. non
pa.t sulrment 'heociaii.- et for
mellr. m«s réelle. r«r p"*îr BÏI«T-
menler la ma*«'' du b:en-e*re.
pour Téer. dono. du b^rih ur.
• i qu'e-: même temp- 11 m re-
>ulTa drf condition' rriIlfU-
Tis pour l'épanousseTrent rt# 's
ft
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FHANÇAIbES

MEMENTO
udl S féirli'r. — St Jian d
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IGUE DE LA VIEILLE CORb

BRUXELLES, 6 fevrtr. _ L
son au cabinet pli rlot svra fix
aujourd'hui par la Chambre Be;
ge don! 1 s im-mbres ont ele cun
vo lues par rad o.

L>- •hi'( du gouvernemenl qui
•dt'Ii ndra «-a pulii.que n"iam-
m ni t-n malien- de raviiauie.
ment et de jiKttc:- demanderait
que la confiaiiL-r lui soit vote»
par ks Irois pau.s gouvernemea
taux.

PARIS. 6 février. — M. René
Pi \en c-t n n r é de Lonrtres.

Au rédacteur de l'agi n e
« ï'i'ince Pr -s*.1 » qui rnHiiro-
ge^it, le ministre a de.-I:ire • iu'ii
avait étua é a^ec 3e chanci lier
de l'éch.qu: r la r-prise des e-
changes économiques ' t d s re-
glemcn's eiî'rc la Grande-Bre-
tagne el l.i Fran.'c.

Le ministre a fait rrssortir
]ln-;rêt que présentait p"Ur la
Franci4 la str.cte application et
1P contrôle de> avoirs à t'eiran
ger dt* na:;oni'Ux français de

manière a pouvoir les ullli-ser é-
T v: ;ui-lKm>-'m dan» r.merst du
Pays.

Le gouvernement français de
son cô é foumiia aux autori'es
hr Tanniques les lnlormat.on.-t
nu suiet dfs avoirs anglais on
France.

EORDEAUX. B février. — On
unuun.-e .|ue Adr.en Marqutt, a"
c m main- dt B"rdeaux, an-
cien ministre do l'intérieur
Maii.cti.il Pétain, a été transfé-
ré à Paris.

MADHID. 5 février. — Le Con
.. : i - minières vient de t1

nir pt ndan' 4 Jours sous la pré
Mrt-nee du fanerai Franco.

îl a éié dé itié d> frajor d'&
— ndis sévères lis commer-
çan t coupables de bénéfices 111

£>E DECES

M- et Mme Noël Galazzlnl r '
leur fille Dtni-e ; M. Alf' d Mar
Uni ci fi-, filles. Gforgi'tte el An
dr-éa ; M. Alfr a Martini ; M
p.rrr. Colombar.: <t son flls

Jean ; M --t Mme André Fou-
gtroiles et leur fille ; Mm
M. Pirrre P'Ol m ; MB' We
François MariotU i *- s'» entant*.
Ijnace. Rog r, Pierre . t Noël ;
M el Mme De Ville D'Avray et
leur flll Christianc ; M. Jac-
q'jf» oali-a;z'ni <l ses 'ntanis.
LOUJS et Jeanne ; M. et Mme An
t.. ne Galczzlni et leur- en-
fants ; M. • : Mme Jo. ph Ga-
1. •izzini ' t !. ur" enfants, Pirire
Paul . '- Jeanne te ; Mlle Ro»e
Galeazzlni.

on-. limmenv douleur d" fai-
re par. a leur» pn.-rr,'s. »tnj el
connais«anc s de la perle cruelle
<;u'i:s vifu- ni a'eprou^er n la
per onni de :

Kog.r (iALEAZZINI
Miit. ICI

Rad o Télégraphiste
Engagî volontaire

Ifur fllv fre.e. n^eu. i-t co-j-ln,
d:.paru n m r le 9 J iml-r 1945.
mort pour la à l'â d
21 ans.

Cet av.s tient lieu de
fa.re-par.

e J
Fran;e à l'âge d

ûe

p. >G:.I-\NO
Mii.e V'-c France ch:. !•?••

Tu!U ; M et Mme An o.ne Fr -n
••*chi. receveur de» P » K a Si-

AfTrqu'- ' Av yron» li ur* enfan's
•t pe'i: fils : Mm- Tulli. née

« La Oiror.do Populaire » pu-
blie à ce .-uiet une ré-olution
(!"* partis ssciali le a commu-
nis': d mandant ijue Marque'
soit jugé à Bordeaux. .

PARIS, 6 février. — Le mlnls
tre de la guerre informe les pe:
sonnes qui lui adres-en: d''. 1 t-
tr>s pour d' mander des rensei-
gnement sur les questions mili-
taires de s'adresser d1 prêterez
ce aux autorité; millialre.s loca-
les.

EUENOS AIRES. — Le comité
économ Que iri.rameri.-ain qui
siège à Washington vient d: et:

de s'opposer à la *esti'u-
tion de tro-s navires et cela

causé une vive décplion dans
le.* milieux frarça.s d'Argentine

On souligne qu:- l'argument se
Ion lequel ces bat. aux 5um ce-
ces aires à lé onomie inlerame
rica:ne coniredlt l'intention ou
gouvernement arg ntin de l<*s
me: tre à la dispos.tion du gou-
vernement français pour a f-urer
le transport dm I09.0O0 tonnes
de blé cl 5000O tonnes dî vian*
offerts par l'Argentine à l'occa-
sion de la libération de Par:s.

PARIS, 6 février. — M. Mendèf
Fran e, mlnigtrr1 d« l'Economie
Nat onale es! rentré dans In ca
pilale. de son voyagr à Marseil-
le où il a recueilli une lmpres-
s'on trè= fnvorable de rarlivjte
qu' règne dan« le port, dont le
trafic di.-p<»5se le niveau d'avant
guerre it c c i malgré les tr i-
vaux de re.-on'lruc'ion.

PARIS, 4 févrl'T. — De bon-
ne source on apprend que If ge
néral Catroux, qui prépare son
dep-irt P"ur Moscou, envisagerait
de constituer en URSS une com
mi sion Irançaise de rapairir-
m>nt é-ant donné le nombr" im
porani d; français prisonniers

de guerre ou sépor'.és qui ont été
ou seront libéré».

LA GUERRE

P A C I F I Q U E
LONDRES, 6 février. — Com

mimique du GQG d>\s PhUippi-
nes :

I."- communlauê annonce que
« forces amer! ainpo proi'Mrnt
nidi-mi-n! ^u nettoyage d'à e-
men'« rrin^ml dins M-f^:ll'\
Les formalion* emèncain^ en

rprcl< n' li-- japon^l* à rt*>re>1«Mir
d* Manillr- et rextrrminatinn
fomplptp •irz ennemi* flars la
v Ile sera bientôt un fait ac:om
Pli.

Lr« amfrica'n» nnt libéré 8t>0
prisonniers et 500 civils.

A L OFFICIEL

v cnl'*. I urs emam
nfa-la.
ont la douleur de faire pan

Ue la p i re c i ï ' i qu'il» vin-
rent d'éprouver en la person-
ne de :

M, Dom'n;<n><" FÎÎAVCESCIH
V nr épïux. péiP. îîrand'pére.
bi-ru-frèr ei oncl . de ziè à Ro
r;i . .n) le 3 icvri r 1945. muni
de. Eacrem'n.. de l'Eïl e

Ce' a»'.. : en' :: u '• '.efre d'
f i ; - e i r-

ANNIVERSAIRE

Mme Vve Cu et. né. ri«tcl:>
nl ei s i lamiU' . rappeil n- nu
pieux souvi n~T d<- Uurs parrn**.

i -onuaU-anc s la memo'.-

PARIS 6 février — < J. O. >
pour l'application d s d poti-
ron* du chapire 3 de la sec-

^u _ lion 2 < -ontrat de travail à sa-
Mmê Tulll i l " r " " W . du décrit du 29
. el petits t Juillet 1939 platif a la famille

et a la tia:ai if française :
I.e pein sala re a-nucl en *»-

pères de l'ouvrier agricole et O'-
r servant- se ferme logés 't
nourris est fixé pour l'année 194b
en ce ;ui e n r e m * 1' départe-
ment clé la Corse -onfnrmém<nt
aux lnd:ciUionB suivantes :

L'ouvrier ngrcole loeê, nour.
r' : 14000 fr> ; ]a servante de
firme, logée et nourrie : 9600
franc*.

tJ :
Mil*

: ÏT r s

rr -se p*-ïn'r,-

Mar&elllc le 23

A
"vec
Uir-
!r :

A
rr" 1
Pal!

VFNTRE roture
: moteur de mena:

« PrU"rot » 201 C
r-1 i ram) à Mn'r

nrt-r *rr BU lourna

LOTIFR ^ampe.
'£. pouvant «servir i
i s Tard". S':idress

«

ur.
il.

**au

•T.

P:a( >.
: voi-

tonnei-

élec-
IIT. au

De la b Ile aliocuiiun prononcée
le p. pusiy, au -.-ours de

la d< rniere ccremonii-
tu l'Egùr-e atc-Mar.e, rous
rt-proUui.sun- voloniins lts ex
traits suivinLs :
Dans In foule immriî^1 qui

à làti'iis s'aumcf vers le Roy au
me dt- Dieu, y- voudrais voir in-
ciui luut le peuple de mon ;.ay.i,
quarante m.llionii a'êtres ch« rs
qui n'ont cr.-se d; respirer un air
piie lr.iver • nt les Jioix et les ca
rillous cK- une de clochers.

Un peuple qui, pris caris son
ensemble, est resié meillur sou-
vent que di« elitt's plus policée-,
parce qu'il con'erv;! avec drs ha
bitudrs de travail, un <spnt d'ef
fort, de jusIiJe, d'entr'aid^. ceux
même <[ui en ont abusé ne sem-
birnt lui avmr rindu, s'iris le
vouloir, le grar.d service d*-nire
temr en s's mœurs des vertus
devenu1* rares.

Un patrimoine d'honnëie'é, de
con^cirnee prof ssioiinrlle, ae so
b îLé, de pat.cncL" forL«. tic îégu
hiriié, ijue sais-je ?... une âme
di- qualité qu'il devait û'aijleurs
davantage à ŝ s lr;idilLons chi-e
tiennes qu'à un long a.-servisso-
ment, comme •••« etourcis le re
pêont parfois sans prendre gar
de à son honneur.

Filles de ci.' peuple, ouvrières
de ciite cité Cor̂ u, l'1 Christ
qu'ont adoré vo§ pères, restera
vo're chef incontesté. Apre- a-
voir, ir''ntp ans durant, rabote,
scié, équ^rri de»> plan-'hesi sous
un régime plus dur que ceux de
co're époque, lorsqu'il vous 3
parlé du Muni d s Beat.iuJes.
au bord de8 puit* dp Sichem, de
la vallée du Cédron ou sur la
montagne dfs Oliviers, jamais le
Maiire n'a essayé de revoter ni
non plu* dvngourair vos soucis
et vos peines. II a d'un gr'stc di-
vin, grandi vo» labeurs, trans-
mué vos travaux en meri'es
• ju'il reçoit comme gage d,<s
joies infinies, eter.ulles, auxqu'l
les t«'ut homm; aspire en secret
même lorsqu'il est d'av^ntur^1

comblé des bien3 de la terre.
Ce n'est pas oubl.er pour au-

tant nos revend.cations légiti-
mes et d;s reformes qui n̂ 1 sau
raient aitendre. Vous saurez bien
tôt eu que nous devons t l'iidiu
té discrèle m ait» efficace de«
premiers Jouxtes français, à l^ur
i-criflc surtout : ils sont tom-
bé- par milliers au champ d'hon
neur du travail m pensant, av.'C
leur Evangile, que si H1 grain ne
meurt, point ne germera de mols-
son. Et il» sont morts p,ir m.l-
li'Ts pour avoir refuse de ployer
la fierié Jociste sous le joug en
nemi, o>s groupes entiers tue~
dans tous lis maquis, sur tou*
1 » fronu, et jusqu'au cœur du
b'racd Paris.

I's étaient mtlés dan^ ces ho-
lo aUves, c<»mme voue lejes en
vos ateli'Ts, jeune ferment cuns
une pàto qui uu" mont,-r. a d'au
très ouvrl-rs :ui ne partageaient
•);i-» leur croyance. Les vivants
pensent qu'ayant conjusiié 1< ur-
ffforts sur tant d'obj is d'p.'.ie-
reî commun, il re^crut à fes-
s-rrer l'etr.jnie et a comniunir
dans le même ideai.... On p^ui
lout de même rêver du jour où.
tous dis<*iplir«;9 sous la 1"' de
JésUs, 1«> hommes voudront b'eii
s'a mer, sans feint: ni in-ons-
i»nre. moin* en paroi' g que '
réalité....

A V I S

Le C.P.F. de BJibagg:o a te
nu àa première reumon le 28
viur a H h. SU. Eli' n •
de rester ioujours unus dans 1

contif la miscn- et
mi et de tnivailler de tuuies leui>
t'orers a l'améliorât.on de 1J
ei du buTi-eire dans le vili-i

Le bureau a éiè cwislitu*:
lu manier, suivante :

Fiésiieru : Mme Denobill Lau
rencu ; SrcreUi^re gênerai
Mlle Morenas Maronne ; Tre
sorièr«' : Mme Vrrina Marr
Enir'aide : Mme D viclii Tou.s-
aainte ; Déléguée aux loisirs
M.le Mussy Luc.^ ; Prop^gar,de:
Mme Nrgr; Marguerite et Mlle
IV inh.irdt LouW1.

Le buri-im cnsil'ué, elles de
mandent aux pouvoirs publics

1") Des bons de chau s u r - e
fie textiles et que ces bons ni
puissent être attribue^ que par
!a carrinVssion d: reparution ou
files seront repré^niées ;

2") Egarité des râlions rntr<>
centres urbains et ruraux et
ent';iuires di -.tribu tionr. 0c pâ

Vs aiim n^a.res, de ^iiarcu^-
rie et de pommes de terre ;

3") Que l'atir.bution de 10 li-
tres de pétiole par mois .l*(lit re
levée afin dd p'rmeitre une dis
iribu:.on dn pêiroh' aux loyers
pourvus du courant électii'iue
pour qu'ili puissent ^'éclairer en
c;ts de pannes toujours trop nom
Die us es.

4") L'attribution de la carte T
aux f mnie* et aux jeunes
se livrant aux iravaux agricoies

5") Des d>'ributions de vlan
de la p'ipuialion n'en ayant
que trois depuis Ja l-b^r^iou
U Corse ;

6") Drs allumetea et les bou
fft â promises.

âstiais
-io-:k de bois e» prov

ce de Tu' oiiL- eiunt
li: Sou-Preiel et lu Ma.rc

ur.i demandé et oo'.ei-u
d'un ciiani.T c- i.

p s de bois cl;.ns IA plame or
Laie au 1K u un « Vadiiia ».

Plus de tl(-ux- • i
niers "nt été demandés à M
GênEral Moll'id qui a donne <-
accord.

Cr ehantier entr*-ra < n a.-1.
ié à pnrt r du 15 févr^-r ; ?n
I y a 11 u ct'rsperer qu: lu >
le de Ba-lî:i si-a régule:, n:.
pprovisionnéc en bol- de du.

lage.
En effet, seule rnrganisau

d'un charnier de *i-iie mnort
pt-ut u^^uUti' if pruDif i:

de l'approvisionnement rêi
lier d'un en t r e urbain aussi
portan' que 3as 'ia.

Remfrci"ns entre nUf c.
Colonel GENTIS. qui ;i fail

;<'ncc, comme à con habiun
pour ror'fanl^at:on a

J^oj j^enJ^&bapain J'Informof'on el de Libération Nationale

:teur-Re<Uct«iu «a ; MARTOi BLUICOM

MAIRIE D E

AVIS
L'ingénieur m Chef des Pont

et Ch'ussées, Direckur D;pari
mental d s Transporig rou^ers,
informe le public 'iw l'arrêté in
tenninistéricl du 19 décembr
1944. paru au Bulli-Un Ofli'.e
du S'-rvice d's Prix du 22 deceir
bre 1D44, fixe le tarif maximum
d •' crrra:n« f ra n^pori s rou ti r
de mnrchandKes et le l'rif max
mum de location des autocars c

Les intéressés peuvent pr.-n
6Tr connai^.sancf de*, disposions
d cet arrêté dan«- ls 1
du Service de-; P^nN et

et di> ''istrlcis du Servie
Deparremenlal
routiers.

des Tranepo-ts

S.gné
r m Clr f p.
BARTOLI

A V I S

Monsieur le Mn:str<? de ]'ïn-
Icrifur vfnt d'oiflonnrr, >n ra>
son de<» circonstances acueiîes.
la fermeture immédiate et pro
\ ivoire dv tous leî cabarets ot bol
t s d'1 nuit.

En- cx^ 'ut'on de ce« instnic-
t'>nv, M. le préf-t de 1.1 Torse
vi^nt <!« pr-ndr? l'nrré'é sui-
vant qui ren're immédiatement
en appUcntion.

ART. 1er — Nonobstant tou-
tes d'spo- î'ion,» et autorls;ir c^s
contraire^ S l'heure de f rmrtu
r? d-̂ s cabaret, c<Tclr* nw êf.-»-
blis«ompnts *1P nui', bénéficia-"*
d'unp dérn^i'ion ^pe-iates est ra
mener à 21 hure^ 30

ART. 2. — La Poli». '« Oen-
Birm^rie el !ous agents de la
fore" publque *«nt ehare*» de

En vertu d'un arrêté de M. 1
Garde de" sceaux en date du 16
,'anvi r 1945 ia première session
d'1 ï'examen de la m:igis"*atui-
s' ra ouv r e a Paris le jeudi 19
Avril 1945.

Los candidats à cel exinien do
micil é- dans le* ar»'"'id ^se-
nieiits Juûiciairi s de IÎJ&II-I et
de Calvi. devront depoi t leur
dn'-.s er avant le 15 rew- f pro-
chain.

Ltude de M'A.GRMALDf
AVOUE PRES LE TKIBI N.\L

CITIL DE BVSTIA
39. B"UleV;ird Paoli — BASTIA

D'un jugem'nt rendu centra-
ddoi r m ,.-,! par !<• Tr bunal Ci
vil de Première In^lance de Ea,
lia, le trente Juin mil neuf cent
qu;iran'e trois, enr-gi.sïré et si-
gnifié :

Au profit d̂  Mon*:rur Alt>'*r-
tini Achille, propriétaire, de-
meurant el domicilié à Monlser-
raio,

Cor tre : la ïlame Boer: Clo-
tilrte, ?an< profes ion, a. meu
rart à Bast a,

II appert qu" le divr^f a ère
prononcé d'en'rn le< époux AI-
bertini à la lequéte ,v au profil
du mari.

pour extrait.

ASSISTANCE A LA FAMÏIT.
Les bén.:nc;aiies n 'aytn

"core perçu le monia:il de |
appel sont priés de v p^-s

d'URGETîCE à Ii Ma
'Bureau A*Msf -ice), poin j
tirer leur mandat

(Nouvelles Krli:;io •>

PAROISSE S/ JhAN
Vctiortrui y t.-. !>..•> u. ux juUr.s

vani»>, rxpos tion soJe. n .:t>
Tie> Saint Sacrement,,

Le m;itin à 8 heun s. Mr>
d"Expo it.on ; Vcndr di t ti
m<-oi soir a 5 heures : Comp.i
Sermon, Salut.

Dimanch*1, u 8 heures. M- *
dp Communion à la^ui'iii- s.
spé lalement nvitês 1 s a«--o«'ic
du St S.icrrnient ei les œu

Le soir a 5 h euro». Vêpres.
mon, proc' ssior., Salul S n
nrl.

Les .^rmoM seront doni.es
le R. P. Chrétien. O. P . dé;â c
nu et apprec e du public >-•>*,<
chargé également a- prê'h'pr
siatinn 'itiadrag-cs maie.

On demande des brunie
l'hu:i«', des fleur, pnur 1 I»'
nalre et l'ornemenla:ii>n à<- l'au-
tel.

ASSOCIATION AMK'ALF
d<*s Dé"'Tus. De perte-
*'t Traque. Pol:|jques

-es m mbres artherem« a i
Ire as oc uiiuu so"i j.rie^ de j-

d'urpmc••• au •* e^e. C'au t
Gourm«'U, pour remplir lrnr-
chi's do réel lement, -tu* :-ivn
parvenir :m plu tôt au m m
re des priKonniors e' dép i r r

L Président : Ahb; ZATJF

A V I S
XfM. l s uiuiilh 11 s dp Tu*

0111 priés d" venir à la rem-o'
nijpurd'hni 8 février a 11 ! •«
•I-I nu stalloiin. m, ni, p l i e S-
Nicol.is.

Tuuie aus'iic^ .t-ra vanci o'i*1

LE SECRETAI ; '

REGENT -
CETTE FFMAINK

Loui-c REINER. dan

f rou - Froiil
Une seaiice
lires, sauf

a 16 heur* .

IOIK lif jour
1* leudi. ^pm

séances

^ noblesse dormante

:,Ieme i'ancien régime aeso-
.j.: Ja fortjne à la • noblesse,
;; : s moyijUg fle tcn.r 6on
ir.g , mais l'ctai du noblesse ne
mib'it pas !out a £&H l<n cas

• déchéance matérielle. Il dor
ait. c'e'ai ia nobk.." dorman

ie Breia^iie. Lts nobi' s de
re'agne 8ïai-."nt la faculté d
vu:!<iusrir le1!!^ priv^lêg"s lor
i, :. fortune leur faisait rc-

c te règle fut appliquée à la
.? avec quelques variâmes.
.agissait a.ins l'île de cons-

,••: ou de r. constilU'T un état
.̂  u"bUhS^ puisqu'il était re

!.:•. p>r de nombreuses famil
-n préiensant, 1( plus sou-

:!• avec raison, de souciu- Ii'U
are ; mais l'on n'avait pu

. .légligtr dans c pays en-
• -.-n 17BB, aana ie giron fran-
: les prescriptions * onsta-
: .a noblesse, ou y condui-

::- On sa t ce qu; »p pa^sa
: par son édlt d'avril 1770,

u ; XV voulul qu'en prouvât
a noblesjj dfïan: le Con-

..îpÊrnur de Bastia. Sans
- plus avanl dans la défl-
: des divers é»ts de no-
• .xlstar.ts alors, plus de
:;tnaillt':, non .so.xant?-dtx

. .ut- on I'H an sur d>s listes
r.ipletes. furent ainsi recon-
nobles.

:us .1 y fallut »ans doute
....os c-'mplaisances dan** l'ap
:;i:ion des t:rre5 par ia Juri
: n désignée, bien C* lem-

-.-•, par Virsailles' Qui favait
iic-ii dans quelles conditions

,;:; ureu','5 «1 tumultueuses a-
•vii vécu, des siècle» durant.

;rande, familles, ou les f.i-
-.•- notable» de l'île. I»ns la
: ir: îes cas. les titras «valent
jfidus ; de plu--, le, t»«m-

'•:- avalent provoqué "fans les
..̂ ns d ixlstcnce de ces f im:l
J - hau's ei des bas briu-

ian, l'ordre matériel.

J un revenu, censlant
i-nt cinijuant-' ans, de 1500
.u moilla, par londs de

. mplois et grâce sou\e-
'•-. etai: ixcess.f ; m'is on
i. i : L parvenir au m*me bu'

ijiinais. ance en prouv*
.s déroger. moi.> d< 1500
- d, revenu par r̂  'ours à l'a-
-. ur , iux .r's, au corûmer-
' i *• navigation, à Texclu-
Vs aru mécaniques.

.... n • nVt. presque la
. ae la nobles1 cor-

je Bretagne, pi nombr u
jios Qu'en d'autres provin-
e: Cv la fai" un r.ipproch -

llW . :• r , S ULUv p.lV*
i: en soit. ;es lempera-

tureTt accueillis av -c sou
eni en Corse, ou. au f:ii .

r.'aurnit pu compter vinj:
iles qui -e I--s "t durant

i^r plus d*' Jeux JecKs ab«-
• ^ Se lou'e oc upation eom

-'e. ce m"t pr> dans ses
variés, ni mérnn de toutt1

-t-.ition ma:» : . ! , à l'exclu-
ra n en'endu. df tout pen-

• • dnme*ti -ité. Sur ce dernier
' !' Conseil «upereiir pou

dailleur9 étrL' tr»nyuille.
ii n'euit n«c<s«alre oêtre

se coire noble nou^ se re
' a une be9"gn< de domest'-

MOBILISATION
des Transports

PARIS, 7 février. — Le CPL «
fii.L apposer c-s temps deniers
sur les murs de Paris, une affi-
che réclamant du gouvernement
la mobili ation des transports
pour gagn-r ia bataille du ravi-
taillement comme ia mobilisa-
tion deb (axis avait permt.- d> ga
gner la ba^ill* de la Marne.

Au cours de la réunion .jui a
eu lieu e matin a l'HoVl de
Vill-, M. L^niisau, commissaire
du rav.t;(iIU'm'in revenu sur cet-
te question, a décidé que l'entre-
vue prévue avec le mir.istere d--s
transports vi-n:*it d'être ajournée.

Dans le cai5 ou 1' ministre ne
donnerait pa^ .suite a, t̂ es pr"-
je^s. il se propose do se démet-
tre de Bes fonctions <•! d' déga-
ger la r-spon5ui:bté du CPL au
cours d'un meeting publl\ \

IKOlNf D t I Ol l t S I

NEUFBR1SACH ESTLIBÉRÉ
L'heure de l'offensive alliée est proche

LONDRES, 6 février. _ Neuf-
brisa^h u été libère par les ior-
C'S américaines.

Fondée par Louis xrv en rem
placemi'nt de V: ux-Brisach, cé-
dé aux allemands, la villi1 de
N- ufbri ach av.iit été fortifiée
par Vauban.

Les fortjflcaiionp .-.oumiçes au
feu de l'arlillirie américaine, fu
ieni b.intôt, comme au n\'iyn-
âge, es^iladét'5 par h-s- fantas-
sins américains qui pénétrèrent

dans la ville.
Les approches occidentales d

ponls du Rhin menant à Vieux-
Brit-ach ont eié égah-ment oc--u
pé s. Des progre> ont été réali-
sés vers le sud entre le Rhin ''•
1' can^l du Rhône au Rh.n.

En Allemagne, les premiers
signes d'une e:r;inde balaille ." m
bluiil devenir une offensive, ont
é'é enregistrée entre Julien et
Duren.

On déclara officiellement que

SLR L£ FROM DE L'EST

KONIEV S'ÉTABLIT AU DELA DE L'ODER SUR UN FRONT
DE SQkMS, TANDIS QUE JOUKOV TRAVERSE LE FLEU\E

EN CINQ AUTRES POINTS

a Ml dp cendi'-nl- 01 •* a°-
niiMe. f. -dalaîr« ir»

MOSCOU, 8 février. — L's
troupe du maréchal Konnv s,
,ont établies sur la r.ve de l'O-
tler sur un fronl de 80 kms di
ong e; plus de 20 kms ae pro-

fondeur.
L'» Ru»ses attaqunt au cœur

même de la Stlesl . tandis que
Joukov, pa^se le 11' uve, en cinq
endroits dlfleren's.

Breslau est m> nacé o'un vas-
En Prusse Orientale les trou-
>s de Rokos,.n*ky ont ouvrt

de nouvel]'v brèches dans
ivss allemand-s et se sonc

emparées de plusieurs auire»
ocaine».

L'a le droite se rapproch' des
posiilons tenues pur Tchernltt-
,o -ky.

MOSCOU. 7 févrT. — voui-
mu^ique soviétique en date du
0 février :

L'1 communiqué annonce qu'au
r.orj d'Allen.tein. B"rmdorf, ain
si que qu' lquei lo al tes. ont cte
'iccupée*.

Les unies du front d'Ukraine
ont forcé l'Od. r au sud-est di
Breslau t ont percé les defen-
s s permanei'ies d l'ennemi -ur
1. rive occiden'al' iiu fleuve et
jnl progressé de 20 knts. élargi»
sant 1 tir têt.' de pont jusqu'à
?0 tons de frent.

L-s ville, d'OlhUl. Brieg. Lœ-

Mobilisalion en Italie
ROME. 5 février. — La classa

1945 <-5t app>le' SOUÔ les dra-

•, r. 'i n' le* msuias ' ï passe* en
oulUvant leur» M• us. dire'te-

it et en mettiini la main à In
pâte, en vendaient 1'̂  produite,
.'t ait ndaient ce retour d»- for-
tune que la srande puiwance po

•e 4 laqirl).' ls ,'el nient at-
«hé., avec toute la CCf. et

qut seule pouv.it k-a sédut- p D
«• leur ménagea le plus ' • ' ' •

w*n, Ggsohlked 11 s liurgasl
puis-an's p.'inUs d'app-j: et im-
portants entres dr conimunica
lions ainsi que 60 localrei ont
été prikes.

COLLECTES
au profil des populations

m s M P E S MARITIMES

A P P E L
de M. le Préfet

de la Corse
Bur x.niiiatlve du Front Na-

lional «ccueiilie auïsl!ôt avej .a
plu** gr:ind' favi'ur, par les pr.n
e pales or<rarisa|ions patriotl-
aue. d'- l'Ile, mu- collecte de den
re s alimentaire- est organisée
en vue de l'- xpedition dune ai-
lit' 'ux populat ons du Deparie-
ment des Alp ••S-Mantime.s, de-
p.iri' ment où le ravitaillement
i s: aclu'-Hem'nt tré< pré.'aire.
en raison den rigueurs de l'hl-
vers ei des difficulté» de com-
municaii'n.

i^a plus hautes <utor:'es du
Département ont accorfle" 1-ur
• ppui a celte entreprise, 'lui a
te pincée .lilsMtôt sou- le pa-

tronage du Com.te de l'Entr'aide
Française pour la Libération.

â multipli ilé d'* demandes
de participation à la coll'-ete et
la nécessité d? réaliser c i te d.-r
niere dans les meilleures cond:

ns de su-ce* et d'1 cèlent* m'a
mènent a en préciser par »oie

arrête, les règles d'organisa-

Jr demarw» a » pfpulniion
de participer largement à cette
collecte, dont la réuss te d«n"
le« cir^nstanc^p d'fnclles que
nou- tra'erson-. constituer» un
nouvel ex1 mple de la vigueur
de «e* septlment* de patriotis-
me et de foltdan:é nationaif.

Le Préfet : Ron-r MORIS

Dam Budape9t. 12 pa'és de
ini'iaoKs ont et« pri.̂ .

L ŝ unité-; de Russie Blanche
unt fait prisonnier 1-- gênera;
Luoe, commandant la 43ame di-
vijon d'tnfynt>r:e.

l'heure H, heun- de la grande of-
fn-iv< alliép, approche.

LONDRES. 7 février. — Com
muniqué d. s forcer expédition-
naires alliées :

Au nord de Miintjoie, les for-
ets allié's or.t pous é de 900 me
très vers le sud ̂ i de 500 meires
^crs le sud-ou'si.

Nob éléments d'infanterie ont
irogref.se de 500 mètres à l'«--t
<If S'Ckt-nborn.

Syheur- n est .-ntre nos mains-
Nos fore >• ont pris Cdlauven-

b;ich. Bob.so;nd, Ornssompen et
Lutzkampen.

L'Ill a ê1* traversé'' en de nom
breux point', nous avons pour-
sU.vi nore nvancr en dm--[ion
du canal du Rhône au Rhin.

Nos bomb.irdi. rs moy» ns et
nos chaâ--<urs bombardiers <>nt
atia-iué hier des objectifs et
dfc voies de commun'cations en
Hollar.de *t in Allemagne o.ci-
dcinale.

Plu- de 1300 bombnrdli-rs
lourds escortés par plus de 850
chasseurs ont a t i^ué \v<t voles
de garage a le. objectifs indus-
'riels à MaedcbourR --t Chem-
Tïit/ Minsi uvtr d'autres pomu
<t:sper.eêis .sur iiiie v.i-te zone ac
l l '

La Corse, département majeur

et la prochaine consultation électorale

« El'*ct;on a:grnine choix, me
disait dernleirmem une nauti
personnalité .ontineniale : or,
on n peut choisir qu»» s'il y a
plusieurs lU'es au scrutin com-
munal ».

« «.en nempéche cependant,
rétorquait au tours du menv
entrelien une tre8 haute pers"H
nallt* corse, de former dea Ifc-
t'd d'union. >

C-s deux tne es ont été déjà
développées ici par mon collabo
rai ur Pascal B. ; il nif parn.t
inutile d'etayer son argumenia-
• .on. de nouvelles considérations,
d'autant qu> le corps el.-ctoral
in-.ulair>' e*> ^uffl-nmmcni în-
f'rmé ---ur la qu s;ion ; il n'est
p.< - né 'l'ssaire d? lui mâcher la
besogne en ce domaine ; dans
Ifs Mlles comni1 can-. i*s wuages
l'él'-cleur *-ait qu; -st *n m -u-
re de représenter ditinemert la
municipalité et ^e defi nare ef-
ficac ment l<s intereis collectifs
et pari icul>rs ; f a tâche sera
d'alleiir* f.id! èe par lc< GROU-
PEMENTS DE RESISTANCE qui
auront à se prononcer *.ur la va-
leur civiqu' de chaque candida-
ture.

'- m»1 propos- aujourd'hui
d'envisaper le« répercutions e-

Tueiic.s de ia procrhaini- con-
sultât'on sur la vie économique
t sociale de la Cor;*.
« On ira aux urnes --ans *n-

thou*iasm<\ ai-je écrit re-^m-
meni ; c'en! normal, é'ant don-
né les préoccupation* de toute*

tps et «urtout les préoccupa-
tions d'ordre .renJimentnl qu-- pr"

\o-\w l'éiat tie guerre : lfç ab-
s.n e*.. les deuils contribueront
à freiner le? élans pohnquÀ
violent»-, à nieitr un- sourd.ne
aux maniiesiaions bruyantes :
-a campiign- el.-ctoraie *e de-
ruulera du'tc d'ii le c;iltn'' e'
dans l'o:dre. l'élément fommp
qui intervii ndra pour la pr m^e-
re (es devant ê're c ns.^ere aus-
-1 ,'offimt un élément modéra-
teur.

En Ce qui conc< rne Bastia-VH
1', je suis d'ores et déjà irè* ia*-
suré ; ell. temoign- ra comme
p;ir le pissé, aune -eren "r :m-
pertubable ; avant la guerre, nu
momer.i d'T. périodi* electJra-
les les plus pa-sionne t- et \<%
plu-* passonnan's, s^uls les iour
nali-'te t piel lues orai-ur- e-
l Ment a nuni'ur b«:ai:; u*e -'-
ba'aillaient c^ns i- ncieii-inirnt.
ce qu: avait p"ur couse3u 1 ce-
d'amu5er la galerie c-'-s p.-rti-
sans « 1 adver^a r1 s M ables son-
vi nt ensemble ôar.s le cafés -i
;pf can*;ne>.

D main, en raison de 11 h r*é
des pastis. les candidau n mirint
.ours réunion* p:obbî' m nt
.o:n des comptoirs : l'elo nence
coulern à flot* : fl y aura enco-
re, O ' bier pos*. bïe. d*1- " mpe
t̂ ti dans le? «rn-r;-rs d s salles ae
rédac'ion : 1* eolleim éli-cî""!
battais assiéra n «pectavur
«verti à ce* jeux c?e la pftro'e °*

"' nluire mais ac -orner > 1
conflanc aux candidais l's plus
méritants, le* p'us repre»-.nla-
tif«. les m!«ux placés pour rel<-

mprjmeri- du «
irrrl -Ocrant :



•tv. d«A ruines et ^muXi-T j.r\e mi-
«uni ir^-lon fî«oad«.

Il n sera ainsi un p* u partout,
mém- lixxs nus village* >>ù l.-s
Wavaux agri aU-% ne s-ro.:i piw.
a^ji.^e--" i cau~e de lu p-\ .Kigali
<tc e.«c'. orale : cellc-c'. ," aou:
fa par i* s siaU'i-M;... j . prc
lOQgL I,? soir i.v.is lt-s il
uti p.ir des v_si -, i;v3 uparte.
my-wruux 'ins - s r , . s avei
ou *aas 1,.:..

En Corse, en ce département
ir«aj ur ,ui -icnt omp:>- beau
coup plus des réalité.» que d-
îdêologif? dans le resp^C- de l'or
<lrc républicain ei suruu: ic la
justice, U-s programmes n'on1

jama.à prî.̂  fl^iii1-1 * cl'jct •>
1 i jc ic -icuLs sont des gages
tangibles de future à entraîner
«41 a •. aner la Cunliance de
l\à:eci< ur.

CE DEPARTEMENT, <JL'
BCREAUCRATU: FOSSILE 01'
KOUTIMERE VoBSXI.Xtt A
TOI LOIR KATTACHLK,
METTRE EN TL'TLLLE, a c
ne. n ;out i circons'anc .s,
preuves d son rê.ill-'ine prnf;nue
même sur le plan naiionnl ;
si. après s'être libéré, il s'e (

iisauâdiatemcni au s- rvice de la
France sur 1- s champs di> baiail-
ie. «vans ie song r â s:ili-faire
tks rancœurs locales pourtant
tra* lêg'.iimeî, laissant aux an-
ciens, aux fclopôs le ?oin
«iLtrmpI- de ^our*ulïre Pepvrc-
**io- av» c tou-t'5 l'a garantie* d2
<bxL et de fait.

Oui. la Cor-e eiî IILUf une
èEte parmi lvs «él-ies départi-
tc-Maies ; ell: le montr-ra um
lois d rlU3 par lu dignité patria-
•tjque. par rexc-'llenc- i,
*e^u« au SOUTS d"3 scruîîns
qin. comme d='a annonce:
• uro't lltu sn a^.l e! m») prn-

Martin BI iNCONI.

CONSEIL
des

ASSOCIATION
!«*•: PRïSONN^FRS de ftfTERKE

DR BA.SÏTA

tes and :<a~ pnsor.ruers «.•
&acr:i' s: sont péunlti po'jr for
mer la sect.an de Bastia c-t de-,
éfcv ^ons :

t.. bureau a é't*' r;on.*li;us corn-
r v -U.t :
Président dUcnu* ur : Coiïtinan

daat ELTET, *nci. n p r i n c i e r
de Gu rre !939-l94fl ;

président a::i : ; CONTI j an ,
: UURIZ2I Ph:-

Eugène ;
Se^reiaire adjDi^:

T r~-.? G or^es ;
Trésori' r : PALAZZO J
Trê oritT adjoint : SOLIN.\S M.
Archi-Uto : AUONSI X.

Ont été Jf» S n e s r»" r I a l r -
pa-i« du Caris..; dAMn'n:stra
tion. e^ plus des mimores du
Bureau :

M->d.ime MAHINAOCE. Presi-
de;itc de 1 AsiOCO'.ion de.' F-m-
ms * • Prlsor^iiirs ;

MM : Pusc îdu S : Co ta F. .
D^rnian Al. ' Tyrûi J ; San'in:
] • carr.pana F. ; A'.fcnsl Al. ;
Paul: S ; Ma.- LIU P ; P.itioclil-
BI J ; Sai.'ini c i . ; Crjstofan

> d;-ignat:ons ort t'.i fni-
Us i 1 unanimilé des nu-xbw
prê.enl'. L- bure-'U •• ! le Conseil
jon- ;rovUoi:ts .t dv.r ror.t ]us-
,-jà la r zurét de la plu grande
par' e des pri«onrJe.-i <lc guer
«e.

t- lTCnl d« las-ocla'ion n-
treuve proT'sO'.f'ni'nt * 1' Mal
son Ju Prlann;lrr îe Ba*t!a, 4.
Ru* Miot. I/a' . '^l ition învi^'
! s inc'erw prL-or.n'.i r« i!e la
guerre 14-18 a - ra r> Imcrin!.

^Js.la, 1? 4 lêvri r 1945
L pré* dent : J. COXTI

l e 3«Te'«iri : r. Drr.WTNl

REGENT - CINEMA
CETTE SEMAINE

L m-t RErNtK 1.1.A

Frou - f rou
Un. seauce tou» 1>* iul!r- à 16

h ures. sauf '. s Jeudi, samed: ri
««nvin- he. drux tances A 14

« ', 15

PAKI3, 7 ïevner. — Lv Con
eil ucs minant» s'e^t reu--i 1>
ttvr.ii- *mi" la prë^id'iice au

oor k pio^u.siL.ou ae M- B 1'
JUX, mim ,i ae la San.e fu-
Uque, le gouu'l'iiUiiL'iu a adop-

té une tiraoi'Uancc u-lati«e a la
luttt- con.r^ i ;ùcoul.iiiîe.

M- Pleven, minute des Fman
C' s, a soumis a 1 approoat.on du

Lgouvernement un projet d'or
'-innjncc accordant, AOÛ  cer-

^taincs condiiiuns, la garantie ue
l'Etal aux a-iils en R jchmarks
dis causes d èpar^nv, caisses de
v^édû agricoi , banque- p<>p\ '
ris et etaous^iinen^ dL- crédit
d'Aisace-ijui ruine.

Le ministre des finances, a
d'auire paît, ri-nau ci»mp[e des
entri tuas qu'il v.ent d'avo.i
Londres avec lu Chancel.er
r^hiquler.

Le gouu-r^empnt a décidé l'ou
vcriure cie nego ii'tion^ ti-nd;
à un accord financier e[ au paie
mt*nt avi-c la Gr;inde-BrL-tag:;e.

PARIS, 7 février. — ht' text?
de l'ordonnance relative à la
lutte contre ï'alcoolisme que
g(tu\erncmcnï vint d'itdopter.
mod ni' et renforce les disposi-
tions déjà m vigueur et v^e a
sn assurer un resp et plu^ str.c'-

D'autrt.s mesures sont actuel-
lement à l'é'-uai:, mais pour l'.ns
i».nt le privilège di-;. bouuhurs
dt cru n'-st put» vUe.

Concernant les divers établ.s
semenis de créait d Alsace -Lor-
rain" , la legt-^iation en v.gurur
U'ur f;iUait uni- obligaiion ae
"'mbuuis Ï vn francs les avoirs
de leurs déposant, ma.s, puur
que celte opéra.ion puis e se fa;
re, il ëtaiL nec ssaire pour leur
garantir la possibilité de JOUVIT
ir à leur tour leurs act.fs en
nonn;i.ti nationak*.

L'ordonnance adoptée leur ac
corde donc ceriaines garanties
do change et une garanti•; dy
__n.n^ fin p"Ur la pjri iue re-
prés< niaiint c-'ns ci* actifs 1«>
créances -ur l'Eut allrmand.

L'aclif total qui fait a.nsl l'ob
jei d'une mesure d" garantie

st pas ires Import.ih'e. Le
taux dt change du fran: contre

nmrk rrslo fixé à 15 frs.
L' gouvernement a fixé enfin

. s 'dates prochaine* des elec-
Uom* municipal' s e' cantonales.

On, remarquera que 1? délai
pi*;vu rntre 1( preni'er 't le l f l-
cond tour qui était avant la guer

• d<- 8 jout> a ete por-é a 15
II étail né cSsaire, >n «ffet a*

donner la p ssib lite aux refu-
,^.vs ei tin;.Kirés d- profi'cr du
droit de voie par corre-pondance
qu élé reconnu.

Les milllaires voteront *galr-
m«nt par ce moyen.

L'ordre du jour du
Général De Lattre de
Tassigny à la lert" Armée

française
PARIS, 7 février. — QG de la

iv armée française :
Le gtner;.l de Lat 'rî de Tass:-

ny a aur<' se aux iroup< & dr la
re iirmee Irança. c, un o.dre clu

jour aux tçrmi-s duquel il d.t
a'arameni : Je n veux pas, a"
•ndre la u n de c> :te âpr* b:i-

-Hll< pour vous dire ma joie et
ma r conr.ni<*>'nce.

Depu s près de 3 semaines h'
n t vous a corûe aucun rep-t e1

la nuit comm • le jour, vous dU :
en avant >.

Tl 1P fallait, nulle tâche n'é-
.1 plu^ imperieUs-' ni p'.u-s bel
que c Ut- ie sauver Str.i*.bourg

; île libérer deflmiivem ni l'Al-
ire. Nullr tâche n é a t plu> fe-
onae fn résultats mlli 'air-s et
OJ^ques.
Vous l'avez t"U* compris.
Couvert boue, transit fl-

frrïirt, épuisés, vou-* avez 'rouve
: vous l'énergie -upreme pour
ibjuguer l'énergie desispere«-

de l'enn^nv.
L'Allemand fs*- chassé du sol
c.è dr- Franc*. Il ne r-\ ien-
>> plus. >

RAVITAILLEMENT

DISTK1BUT1ON
DU MOIS DE FK\ KJîK 1945
Li" K.I ' i ta . l i tmt. i ge..^rul eora

îïiuiuqui-1 t taux at-; ra ' . ,..s pou
1> inu-s uc ievric;. <- s ianon,,
s.ron déliviee» ' aitv r ai
des tcKt-i» de terrier ci^a^.Ls ae
sgr.es do la n o u ^ i i c 0 ai. a'a-
l:m«n'a ion :

a> Cuuti-L' le -eul ticki-'t n° 1.
SUCRE. — Cai. E : 1250 grs

Milants ne pe rchan t p;is Uu lait
sucre) ; 750 gis (enfants ï-pr^e
vani du lai! SUCTLJ ; C^:. M :
75U gr-s ; au'.ie> cat. : 500 grs.

CAFE TORREFIE. — 120 grs
tout- » cat.

SAVON. — 220 gr s cat. E ;
UD ^rs autres CLU.

SKL. — OWi ër toutes cat.
b) Contre les (iclfts ci-dessous

Indiqués pour chacune d^s uu-
irr;; rations :

N" 2 VIN. — 6 litres lou'-os cat.
Nu 3 FARINE SUCREE. — 1

boiti' cat. E de 0 à 3 ans ;

c) LAIT CONDENSE SUCRE :
La r.mon fixée a 18 bouts pour

les ayants 'd^'i t d. 0 à 18 moi-
U2 boues pour les eiiiuiHs à al-
lait»ment m:xxe> s< ra servit con
>re remise d s bons dp 1 -iii no-
m.na^:i= délivré*, par 1*5 mar ias

II est rappelé qut? le ieUX
piriies de ces bons poêlant 1"*
Nu 2 et 3 n'ont aucune valeur
présumées sspazémrr.t et que les
bons ne sont valables qu'autant
qu'ils font rcvctUï du cachet du
R- G. ei de c lui de la Mairie les
ayant délivrés-

NOTA. — F.n ce qui concerne
--1 iarin^ suerte, les épiciers sont
d'ores et déjà autorises a meure
en v n t e 1 brt-1 k-s -juantités leur

lant upres di-tributinn régu-
lière, c'iei-a-aire qui n'jiuront
pas été retirées par lfg ayanfs-
droit en même temps que les ra

ans des au îvs denré s.
MATIERES GRASSES. — Par

su.te de retard dans lus arriv ; i-
gt's, du aux rt;ffl;ul'és de trans-
port maritime, la ration d'huile
fera l'objet d'une distribuiion ul
lérieure. La d-au en s-ra poriec
pur a\i> d'1 presse à la connus-
. ice d s ;orsommateur s de-,

que la m'.s*1 en place aura pu
être eftVclu^e,

M I T CONDENSE SUCRE
II a elé constate qu de** en-

fants n'ayant dro t q u i une par
:ie de r;itmbution mi-nsu Ile,
ioit parce qu ils s<>nl nfs ou qu'ils
uni yiteint li-ur 18 mois au cour-
du mois, ont perçu la ratio>r. en
t;èr ' . so.t 18 boites, «ur la base
d o bons qui leur ont été délivres
par 1 s mairies.

Il est rapp-lé à Messieurs le*
Mnires eu Dfpartemeni '1U'1

conformément, u l.t circulaire
lui leur a tlé adr^sée en date
du 16 nov-mbre dernier, le mo-
de de d&tr.bution des bons est

• suivant :
a i Enfant»* ayant molrs de 18

mois à la fin du mois ccnside-
ré ou nés au cours de l.i Ue de-
:aie : 3 bon9 (n* 1, 2 et 3).

b) Enfant dépassant 18 mois
IU 20 du mois considéré ou ne1*
ipres K1 10 — ou allaitement

mixte — 2 bons <-" 1 vt 3).
c) E n f a n t depas-ant 18 mois

u 10 du mo s CMnsJdéré ou ni*
iprés le 20 (1 bon n" I) .

L's gros i*ies etan-t npprovi-
l'onr.és sur "es ba>es conformé-

ment iiux fr*rripllf)n* qui or.i e*e
fournies, les t-étalliants ne pour
j-nnt désormais honorer aux
flyan*.s-droil que la ra'ion du-
iuivant h» rèsi ' ci-de*.su-;, ot r - •
'useront na nit-lii-ni'itt toui Djn
•ntl.T délivré à tort.

Le R O. CommunîîUe :
Une ra ion de 225 grs de char

mtc je Nnrd Afrcnine n été mi-
,e en place le 5 'ouram ch>^
.'.j dîV'-i> charcuti rs de Bnst a
à rai on dt; 95 prrs de poitrine
•c 'lée, 75 gr* 1e jambnn H 55 ers
dr saufi>s"n par consommateur

rb ' in résulte «n n ' inscr '.
Tr« l'on-ommii'i'iirs \ircains

"aya-rt pn* bénéfice tfe la lrç
'^tribu'i^n de 2J0 zr*. <l~ char-
uifTi'* Nora-Amr^ine p ' t -p qw

non encore " *ri*s pourront re
mer cette ra'inn à 1 urs char

cutiers.

Imprinurl du « P>'.i au^tiais » :

Direct.-O*rant : M. IÏIANCOM j

U.KOMOLt LOCALL R9.» ANINKK N- PRIX UN FRANC SAMEDI 1O FEVRIER 1943

MEMENTO
Vendredi 9. - • Ste Appol.

DES PitlSONMfcKS Ut-
Les uncl' ns prisonniers soni

pr.ej, cie se pré* nter ti urgence
a la rèunitiQ qu; aura U u au-
jourd'hui 9 lévrier a 11 heures,
u la i\L* on clu Prisonnier de Bu*
fia, 4, ru--- Miot.

LF BUREAU.

HAKMONIE MUNICIPALE

Lys membres d'1 la Mh'lque mu
ni ipale sont priés de r:oler qu^
la repeiî'ion primitivement TixG<-
au vendred. 9 courani à 18 heu
res, est rpo r i ée au lendemain,
suzncdi. a la même h--ure.

Cette séanc • ttunt ré-ervèe a
la mi^e ;iu po!nt du programme
consacré à N.-D. de Lourdes
IM'^se fur Irs runiLs de ceti-'
Eglise, dimanche à 11 heures»,
tou* l'S musiciens -on| priés d'y
assister.

Lf Président ; AZAMBERTI

AViS DE DECES
M. i-t Mme J-B- Casanova,

leurs e.-jfanl^ et pe;u s enfanits ;
M- et Mm^ Angelo Cinqui i
leurs enfants et pet.ts enfants
M. ei Mme Anziani Rob'-rt
1' ur-s enfants ; M- et Mme Casa-
nova Lu -ien et leurs tnfiini
M- casunova T'>u-saint et s^s
lanis ; Mme Vve Ca ano^ ; i
ses enfants ; Mme Vve Casano-
va Romilde 'I s t . enfants ; M
«t Mme Casanova Augustin et

Ufs '.nfams ;
Les îiiRUlli*?! Rosull, <n; Mar-

£eille ; Francm, Grazlanl, Ml-
chelangeli. Poggi. Ealbi, Retali,
Benigni. BaUcstini, Gius'pp:. Ca

nova,
ont la douleur de faire part

du décès de :
M. CASANOVA pierre Nonce

décédé à S;in-Martino di Lota, à
gf de 84 ans.
L'enVrrem nt aura Heu à San-

Martino d. L"ta, aujourd'hui ven
dr di 9 février à 10 h.-ur-s du
m.iti'n. P. P. L.

Mm1 V\e campana, >cs en-
:mu ei pi-titt- enfant-. ; Mme ei

M. Mitrlini Joseph et li-urs en-
fants ; Mm Vve Muni Mar'ln'-
et ses enfants ; Mme <'i M- Se
r;ati Dominique ; Mme Letiz a
Arriva ; M. «H Mme Arriva Jo-
fi'Ph et leurs <-nfanis ; Mlle Ar-
•iva Anna ; M. tt Mme Coroiti
t leur- enfiints ; Mme et M

Clninso ' I leur» enfnnt?,
prient le* parenis , a m s et C«T\

naissances de bi 'n voulo'r assis
ter à la m's se de deuil, cé lèbre
à l'églisi* Ste-Marie le ^am^dl
11) courant à 8 heure -, pour le

os de leur regreUé, frère
bt-Au-frére et oncl<* :

Michrl COLOMBAM
décidé en Algérie i1 10 janv'er
1945.

Mlle Blanche Ri-nucc! ; Mm<
•t M. Siniunpoli Ange peiix «"i
eur*> enfans a Ventisert ; Mme

e> M. Jacques Simonpoli. leur*
enfar:ls a pei.ts « nfjntg a Tu-
nis ; Mme vt M. Eugcne Luc 'an
loni <t leur~ 'nf.tnts : Mme <••
M le Colonel Ch;iiLs Rr>s>:ni et
' u n enfan's ; Mm- et M Pur*

a leurs enfants à I*alaccïa dj
. iumorbo ; Mme Vve Jean ai-
monpol: et sa f»mili«- a t-«i> ;
MM- le aoy.-n CanaxelU rt l 'ab-
bé Lungheretti,

on! 1' mmens douleur de vous
f a r e p.nrj de In p rie cruelle
qu'ils M nnen* d'éprouver en la
p rsonne de :
M te Chant» nr A. F. RENFl^t'l

r frer>, i-ncle, (rrand'oncii- <•'
ami. r-tnu nient dé è$(? à Ve r t -

-ans .sn f,5m(> année.

IN MFMORIAM
Mme V»i' Kaffael!! Ch ' r l " ; el
. <nf:,nts, rappelleni à l«>urs

p.irem«, amis ' t rcnnaissa-rp».
soii\--nir tre s ch r, de leur

r e:etlé ép iux et pérr. mbiV-
ment décédé le 8 févr>r 1943

En ce douloureux anniVTs-*''-*
ne mr-v • ra cfirb***- ^n l1*1- .

gl se S-tint-J'an. vendredi 9 tt-!
rier à 8 heures.

Nouvelles Religieuses
'PAROISSE N. D. de LOURDES

L;i ï 'ete U>- Not.e-Daniu Ue
Lourde- ;,era célèbre* Dimuncli*
pro hain 11 îevrier.

Nou^ U prvparocs avec &ra':m|
et nou s lui ttuunerons tout 1 o-|
cUt dt's.rable.

Voici, dans s<-s grand. s llgne^J
le programme de*> ceiemoni s

SAMEDI 10 Février : Apres le»
Première^ vêpres de l'Apparu
ttun qui connu.ncerinu a 16 a
Visite à la V.ergc des Ru.n.3
tPro-i'ssion aux flamb^auxj.

DIMANCHE 11 Février : D'
à y heures : a l'Egli-v Sl-Ro*
Messes de communion ;

A 10 heurts : Grand'M'-.se]
Solennelle céKbrée P»r M;;r M:tt|
tei-Lota, Vicaire général

A 11 h« ur--s 15 : Sur les rui. j
nés de l'égllM1 paroissiale,
pour la Fiance et la Paix, cele-l
brée par M. l'Archipretre Lea-|
chi ; Allocution p;ir Mgr l'1

caire général , Acclamations.
La Fanfare municipale, sousl

l'habile dclr. ction d<' M. St*as-|
sary, rehau-sera cette :é:'£mo:ue
pair clique, à ses accords et û|
*" s harmonies.

A 15 heure;. Heure Saint'
riale, Consécration à la Vif*
Immaculée ;

A 16 heures : A TEsTise ï
Roch : Vcpres. Seimon pnr
R. P. pennel, prj_ur du Couv
d'ï €<>rb:ira ; Salui solenr.el

bajrenifcnt.

IJ00035

blicain d'Information et de Libération Nationale

•e Te lep . : BASTIAI3-nAr"
M ' 3 — Cn. P. 152 — R. C 183J

iur-R*Uct«uz «a BUNCOM

TAK1P DES AUO.NAUltMj

1 moU . . . . . . . . . . . . 90 fra
140 f.s

- 250 :"•

fi JNIQUE D5 LA VIEILLE CORSI

T .

AVIS
La Direction département.!

du Commerce infoinii; qu'< n
son du délai de m.s- n pi •<
né-*»s-a:ro dans la région de !
Ma, la date de vente de tex
est reportée ."u 20 lévrier.

PARTI SOCIALISTE
SECTION

DE SANTO PIETRO DI TENDl|
La Section de Santo-Pi<

donneia dimanche 11 février, |
15 heures, une grande J
publique a^ec U con ours dê
canurade.s tjai^adori, délég
d'iirronzussi-ment. M a r a : i . r
bre de la C'A de Ba-l.a. Me ï
des J. S., uvuca; a la Cour.

FEDERATION NATION H F J
DES MI'TILES DU TRAV.\I|

Tous les Mutile^ du Tr;r. 1
•*onl priés d';is.si.«ter à la reutùi
!e d.manche 11 fevrïer n -
heures à la BourS'' du Tr^\s
Ku du C'aHapno.

Questions .n.pfir'nrH'B
U BUWEAU..

A V t »•*

Mbvftuih jr-s mm J me- a» L
pemt-1,1 a A "ha' di* t 'xiilr* •
Informés qu'il : e at |:ibutiin
fil • t eolnn a r i 'p r s er ï<.-ur
•'llouée des u paruilun du
^ent avis.

Il eai précisé que c tie a'V,
'ion - e u uboraonrié'- à la
m se des ticitets n- 24 du
de n;a.s. dâ'.enu^ par cha<Jl
commerçant.

Pour l,s j< ntres ruraux
panition commencera à p-r:
du 2B c u r a n t .

LE PRESTDIN]

I.A MAISON

N A M A NI FEtIX

PU Neuve — F ASTI*
mi'Uia en v-ni: à par ;r ac 1

di 12 février, u re pr mieie 'r
che d'un lit cio marchant^
proven.-\ni det. sio'ks amer"
Moustiquaires IflO |
Imperméabl' s
Mu^ett s
T'iil»' de 'en e légère Iffi |
Sac d'équipement 1!
Ce nuirons :

Oouveitur,. riu miga-ln
heures 30 a Midi • t do 14
;i I*I h. 30

larwges de garnison

j a, Umt compte fait, pi
...-n..ges de guerre, car le
p manque pour nouer d»
.c -. en vue ûu bmi mo'
.. ::û. n y L̂n a i u tout d.. m
queiques-uu* qu un a salue>,

|o'!••'•! ivement, d-s meilleur^
;ux. aw.ic l'espoir d'un etabl
îjciit aefinuii au pays Û«- la

lîira , qui e.st, pre> iut; tou
luge au^si oc.ueiiiant v

:duisunt qu'une épouse forte c
Ide.e, ..'E ainsi couiomie a la,
rjtiu.on Insulaire- C'^st le c
re-puiûs aux expalrialioxis
iin 111 aies sur le cQatûKiit
a -ppréhi ndent Uni. il faut
!ii le dire, leo v^eux du foyer,
disposes à le> in'erdire, dans
c;ainte précisément de jetti

?3-.r:a ion sous l'influence d<
oourgu.gnonne ou de la pro-

s les mariages de garr
ni loujours t t é nombreux -n
;ors , et certain», C un ordre

^qu>- hi tur.que. dutani de.
.uiMjns de la periuae révolu
un air ~ et napoléonienne, om
: -vuiuè-. Ici a l'o-cas.on, en
• :urr lieu celui a'un pet.t n< -
i ci,. La peroui", poil'Hi' le me
* itoai que le grand marin.
!••:-' lisi- iuggrt-ivf i'on au-
i .si 1311 p"uvau la rtcapitulei,

éw.lierait iant de souv> nir-̂
; - raies !••» *Ulcs de garnison
i' Co.se, de Bastia a Ajac-

n d<- Calvi à Corte it a Bo-
lita iot — vi *i Ion ajoutai'

mariages manques, c lu:
:; O.ivout, Cflui a*un Berna-

,:; plus nombreux, et >n plus
u. socialement parlant, ies
1 g •, à brigades <'nt donne
r cu.-.iinBeni, l 's pauuny-
;ue* ca.-tmmtjiux y .̂ ont a^-

couranu. La femnie COT^'
tarit selon 1 "évangile et a >i

iui •' ftx r son mari dan-1* 1
^ynlpa h qiT"' a qui elle-me

doit lotit.

'St le ue avant la femme
|ui -t-ciuil, qu'on se le dise bi

ia moln3 s-1'- et épouse ><
i-t-ujifs. '. f-v| l1 s u phys>
H moml, ou l'affirme à i iiun
» ••• u o r j pays, qui fil- se-
• ^ Cor e b .e n -«* n x n a -
d*' milltair s d origine COÛ-

n..iii-. pourquoi p.irtir ? Que
Ï- mar.|Uerait-iI ici ,ue nou>
heiiund oanti la Causse <>u

le* brunies de S3Ô.IP -*t Rhô

DE

Joukov poursuit son offensive vers Steifin
Puissante attaque sar les bords de l'Oder

PARIS, 9 lë^rir. — L> Maré-
chal Joukov poursuit ^a nou-
velle olï''n*iiv>i en d.rection de
Stctiin.

De source allemande ont ap-
pr.nd 'iue l-s Rus&;s on' declan
thé u"e puissent-1 attaque sur
les bords de l'Oder f-n vue d'é-
tablir deux tè'-v? de p'intd.s deux
côtes de Francfort.

L communiqué ru-s'1 annonce
qu>' lv*i troup s soviétiques ont
occupé le* 1 'ubourgs nord de
Kustrin.

La liquidation de la garnison
allemande de Budapest qui vien'
d'abiindonru-r de nouveaux grou
pes d'imm-'Ubl s se poursuit.

Dans la piiriii' libérée de la vil
1' dis ""'UvriiTs réparent le= con
duites d'eau, l'électricité a fie
rétablie et d'-ux cinémas fonction
ntnt.

MOSCOU, 3 fevrlT. — Com-

nm.uqué du GQO de i armée rou
s;*' en date du 7 février :

Au sud de Koemgsberg, nos
troupe- -e sont tmpa;éio de quel
iU's localisés-
L'S 5 et 6 fëvr^r nos troupes

ont fait 2260 prisonniers dans
la région de Koem^sberg.

Au nord et au --.ud d'- 1» ville
de Kusirin nos lroupe«= ont net
toye de l'ennemi lu r.ve 's.t 4«
i'6d=r.

Au cour< de combat;, nos frou
P's se .soni emparées de qu-1-
ques lo ^alliés d"nt Kunersdorf.

Les 5 et 6 février nos troup'*
t.iit plus de 4t)O0 pris.onnï!"r

dans ce .-et ur du iront et pri>
£ur les aérodromes 69 avions
allemands.

Au sud-est de Br^lau. nos rou
P" s on; poursuivi leur offensive
et fj.t dans ce ,-fcleur du front
4200 prisonniers ••! pris 28 a-
vions.

A TAsseiiibiéc Consultative
PARIS, 8 février. — A la

c de l'Ass'mblee cousuH
M. PI<-v.n, m.niitrt! des Finan-
ce» a regretté nue des raisons
de for.'e majeure non imputa-
bles aux fonciiunnaire^, unpe-
chcni U* large débat, public
QU' tuua *us»St-iit souluité, api"u«
quatre ans de $.lence.

Touiefois. la procédure que
suivra l'As emblée dans l'<-xa-
m m du budget ne s« ra pa^ irra
iio::nell'- ; * 11-.- lui permettra de
vérifier que le- projets budgétui
ri s ne prévoient qu<- les dept-n-
Ses n-Écessaires et poursuivra e-
ncrgi'iu m'ni la suppre sion des
doubli>t> emplois et des dépen.-^s
Inutiles.

Le Mintsir'' souligne que l'hé-
ritage de Vi-'hy étail inurd. La
plu- lourde cause du de (ici! ré-
sultait d(1 l'cxpl<iit;ition dvs che-
mins de ft-r, I,'S autornê-' alle-
mand*-s n'ayant pa.s permis le re
lêv ment di-s larifs cîe«> tr
ports des marchand ses.

D'autr-* p.irt U' gouv rn'
a dû renoncer, pour faciliter 1;

•ons'ruc'ion. aux res ource:

fROINT

Les Alliés continuent leur avance
le long du canal du Rhône au Rhin

PETITtS

ON DEMANDE menae' <••'
m i l e «cr.culicurs ae-na" '
'ablir sur itomain 'anlot.
C'l*i. Fnnncs condi'i.m-
dri-s^1 r buienu du ioxri'fl'

ViM N- 10 1. T. A.taccio.

vr au m'.lli.n du '.Uvh der-
1 y avait à Bas' * quaran-

'.: < ofiici.is en retrace Jo
ii ^l'tiiion >u|)*rleure a

:r-. i- qui e ait iré* -'V
«• a l'spoqu ; prés du tli-r*
- fficlers perlaient 1 ••' noms
i'ts : Chenavier. IngIPman.
i ntr de Ci 'Z»n.. . CondTt.
• r t e rusnd . PD^IIT. D Ja-
. Magnan. Gutllab>Tt, ac
' »nn, Coll:gnon.

Y é>iie-t.il, tous marié . y • -
!ii-i:s t.iu* fai: <je- • mirla
'o: .es > ? C*cm probabl'.

• iu.is ^ous les ca» le sit l"'
i si<*nl rel.nus, pour toute*

"en fkaMon, (juil pouvait
! r. »r̂ O3raphlqOeE et hum.'l-

("V-t !n proper-on un.' pro
•'• n du lier» que n<>u som

^ Î ;(̂ l s de soult- î D
r avec um Crr'alne «O-

LONDRES, 8 fevn r. — Lom-
un.qu^ du dQG allié :
Le.» effort U's ailw^ pour net

loy-r Oberhoilen pre«- de Ha
' nau .,e sont heurtes à une

sistanc. op:nlâtrt.
Dan- la pia ne d? Basse-Al
, rav<mjt> d,.n> 1«' couloir

re le Rhin et le canal du Rhô-
au Rhin H permis d ' a ' t i nd re

ti-s points stucs a 12 km** au
suj de Neuf-Brisidch.

Les villag s de Beit*Tnn, Bal-
çau t't Fessenheim on' élé i:be-
îés. La rive ccriden'Me du ca-
nal flu Rhône au Rhin a élé .•om

Dis t r a v r - e r s i-nt e'é vtt c-

M. T. M. MARF1SI
CVst a^;c un-' doulourpu^i- e-

motion qur 1 s nombreux ami s

que le défunt comprî t à Ba^t a,
nni .'ppr's sa disparition sou-
da: r-r.

Il s1- t éteint doucement, a
Ca:pmeio. le regard tourné ^ T -
ce pa.ssé rav^^é >n moins d'un
-ce nd<•, n pul^an> ;ue dans ?a
foi If ré onfurt ndUpensabli- a
K-i rmauté ï*s temps-

CréMPur d'un'- Marque dont
le succès i'è'Bit affirmé da^s la
Métropole f 1 > Colonies, il a-
vait. p&T ailleurs, donne toas ses
r-oin« à la viniflration d • rni* n*
d-1 choix, i-t contribue puissam-
ment <u bon renom d<*s crus ae
chez nous.

Sr* amis gard«ron: le >ou-
vpn r d'un homni"1, fils d? ^«s
œuvres, «cnipuré simple, ave-
n»r.t. 5i-rv ablf ft dune fldél-te
inflricible.

Que Vladamp Marft-*!. *P* tn~
finii t 1 ur promis , vc-ni!' r r
bien irouver ici. l'expression de
la très lar^e part que nous prp-
nr«ns A l .ur ernnd deul .

(.--•• m •nt ::etto>"i e.
'uêes pre»- de n i e Napoléon au
confluent du caii;tl du Rho»1 au
Hhin t't- au canal ae Muinou.se,

Dms les Vosges toule rCsis^m
ce de lii part de iViinemi a e"e
jrlvei'.

Lf nettoyage des groupe» en.
nrmis i olé- ne poursuit.

Sur les auires secours du frort
li ommuniqut donne 1 s p:eci

-'-ions aii.vaiiL > . Dans la reg on
d" M"ntjoi' dcs elenvniH d'in-
fanler.e alliée ont avancé jus
<ju'à li Ii>ièr(' de Komim-r"
chi'id. 1 kmt au nord-nuesî di
Schmidt i't I H blindes on: pou«
-é jiuqu'â rnocs de 500 mètres
d'' Sclimidt a l'ou< st de la vil

Au de ftchl^tden les

A propos de la conférence des Trois
L.'i Confénnjo des Troi> est .n

•rain ae flx'r, d 'âpre un coin
.nuniqué roproduU par ifs r i
LiUs de VVH hi.-.g-on, Lon=rt-s et
Moscou. It-s cond:i.ons ci';irmis-

A de pajc a impo-'r a l'Ai-
agne ; «n ne connar. pa»

pour if moaieni la na u r u-
ondillcns : on est donc re-

iiu.t à ce sujet soit â em.atie des
liypo'hesis, oit à puis r d.ms
;i pr s-1 i**s 3 di s élément > d'.n-
ormatian.

Un jcurnal am*rioa"n, l'h' b-
ioni:>fiair< * CollU-r> » donne,
."lis la f-ignaiure de Ot-orge errei
•t -̂ ou* fo -î rv' « LES ETATS
.-MIS ET L'ALLEMAGNE » les
•jandis lignes CtU proj'-I d Wa-
h ngton conc- rnani le tr.ijte-

m- nt à réservfr au Rcich va n u
Les rc*olui.ons des EtaU-U.*.«
»-ont résumées do la façon sui
ntf :
« '*> Occupation mi'ilaiir pour

•«r'uad r le* Allemand* <».> ]<t
é de leur defai'-1 e» leur

rser un de arm meni ner-
m m nT, jusqu'au moment où ils
iuroni prouvé quils s^nt para-
1-v r̂ e -c gouviTntr ux-::icm^
< 2') Cmt m-nt des criminel*

t# pierre par les triburnux mi
r •>
.1"» Labeur et s&crifl*e« du

peupl all.m'nd Ju*quà ce que
J* luin s ' i (es ravagi-s de la
lur.t* alit-manj- ai«ni et< entie
rem en repji \s , le oui compor-
ant le control allie de l'.ndu»-

i r i et de1^ finances aKemand) s »
A noter que dans ivxp»*e oo-

Icetif et foullie qui pre ède c a
'*onclu»-to- !̂.. il n'es' î .u.àm ni
fiur'tion de " î n t - r v n i o n ae la
France n: dai*s le d ••maint- a«-
l'occupation ni ian^ le domaine
du on rôle : c e s ' là une lacu-
n as.rz t i r an te : notre pay* y ' s t
m-nUonne s'Ulement a l'occa-
• icn de la r oonsiruction en Ces
'•raies : « On adora au mpîde
«•établissvmeiT de la France. » On
* u' bii-n -• ^nuvi-n.r qu'- la Fran
- ' élé meurtrie

Oui, H "«t rra-ge -iu* nos a-
mU du NOUTPM' Monde puijr^ent
maginer. en^ «acer un^ nrtran:
a:_'-n qu> le'nque en Euron*

J ordr militair* ou économique
ou financer vms le concours ac-
tif, i fTe ii ' de In France.

L^* hommes d"Ftat émfrrnti
qui participent à l:i confér*nc"
d s 3 n<- rrjïir"o;iroiv pa»- un
nar-- île omUflnn. ?!. eommr lu
m ont 1» ft-m? inl-nîi'-n. ils fn-
—t* n" ^««irrr au mord**, unr

ïongnr périod: de paix. — M. B.

t)Uc procuruient les» douanes.
La régie, enfin, n'assure plus

!(*• mêmt's rtd'tti's que par le
passé.

M- Pleven a déchiré alors* aux
applaudissements de l'AsScmbiee;
qu'il doil &Vxprimer avec pnj-
d'nce car les pir<'l<s (ju> p u t
prunon,-iT le ministre des finan-
ces, soni g u Lité ce- par t'es geni
qu. cherchent a savoir d'où -unt
le vint afin d'échapper au ••aert-
fice qui sera u niante a loui.

La politiqui* du gouverne-
m-m IK- scra p-s une poli'l'iue
de fa:;Ute-, a conclu le min.Hre
mais une pol.:iquc d1 pL'-equa-
Uon riilional: t1 nant à repartir
le fardeau national avec jus;l-
ce, c'esl-a-dire, à le faire siippo'
ter pur leus can«- la m-'^ure ou
chacun peut y comribuer.

L'in'irvention de M. PI yen
a -1O!> la d.sjus ion centra li;.

Tuutefois, M. Juh-s Moch, a
tenu à souligner qu'ï» •'nr.on-
çant li- dépôt par -on groiip*,
de c rtain-, conliv-projets. ii n'a
pas tu l'int.ntton d.- g-î-ner is
t;ouv> nii'inenl. il a exprime au
entrain* l'e8poir que.-, de nura-
breux po.wts, ce» proje f cuia-
îdront avec c- ux du gouverne

mnt .

L'As emblée a abordé lu pr&-
n.<T builg«i purticuht'r a lor-

drt- du jour ; Celui de U SajiTfe
Publique.

M. Francis p.rrin, i apport ur
.i indiqué que si lu cr.s< de dO-
"atalue at.nt soullr-1 l;i Franc*
M' mu;nUeui, no îe pay. ...r cu:np
ni.1 piu.s quo 30 m liions a'h*-
>iiaii> <-'n md5, avec 3U '.'<- ae
iu Lards.

M H.Houx, a expose nr-uife
•î  grandis ligne- »u proyi.au-

: - . . • IIL>..U mt\uf ru œu-
vre.

fartisanl d'une poli'ique haT-
àiv. qu. trouvua sun txpri SÙHJXI
Ujiiiî. le coa<- tle 'a f.inull*;, le ml-
iiiùirt- nv-n esi pas ino n ~JU-
ciiux d'econonils r au maximum

«e.m-r4 puoJC ;iu*sl 1* Q\i&*
get de la fam IU nt- prestn • -t-
ii aucune lni i i t i jn Ue er.a t.

Lu seanci- est àu^peudiir a 1S
h ur. ~ C' ri-pn e a 17 h. 30.

n u ^ntind su cev-vc.ii ' . t ^ t
Thuillier, d i s Force* Unies ut- ia

•une s , i;ui reconini'iidj no-
mnii'n' le pie; aux j u» «• nift
iges ; M. Maurice Uuer n. du

Or<'Up Demotrat , qu. rVlamo
politique da la fanull.- c- Mau
JV J iiun.ann. qm in»e;vi nt

en f.ivi-ur du »o >' Unii.ial.
M. B.lloux repa:.a qu< i,t quea

t:cn du vo:e f;im:iial i-st rt n-
uyé à la fuiuri assemble»• con
ui ative.

o n pa- se a hi di^cu^&ion d «
chapitres.

Un amend mi- it ae M B»iu-
ii :ue- qu; t. ii. *aJ» une jUg-

mentation de dtux m.U.ons ur
• chnx> tT' du Diiaqe'- n dfc-
suss on. est i o casio: c'une c û
roverse Juridique à la juoMe

prrnnent pan M. Ju!e Moch,
irè-ident rt r pior eur ^eniral
i la Commis*.on de% F:nînc »,
t le pré^iden dv l'As rmblê1.
Il d'.iRit d l n r . n r p - r r l'.<rt c »

rordonnane
but ons df iMA

Cell'-ci p-^

fixant

' ?re fin art i è re ?
MM. Fh:llr»n -r Char

en' isliment qu'cllr nn

'IVÎleur» il- ]f rrffr»t
M- Félix O"Hin iu ron
m e qu'à défaut d'un

ition re*irlct:\r formelle,

.ittrl

.i peint
nt.



tgmiilee A parla'!'nu •'• lr droit
4'aujjmen'.?r !»• chitfie d'un cre
<Lt ii'upoaè pu i" guuvwu--
•atnt

L'ami-ndcmint Bouz.miiU''t,
Vue i l . i\Ux Gouin a déclare n-
<evab. . est adopte.

Apfâ* le voie du budget, l'ag-
«emu.e pa^e au burts i de la
Légto» aHonnur.

M. Piraty u-gr> Ile Que le Con
«cil civ* . .'.rJre R'a.ï pâj enjorf
«lé désigné.

M. PI veii repi".-.<S nu nom du
gouv xnem nt qu«' ce rrtara
jt't-xpliqUi' par le souci 'iU'a le
gouvernenum de ne procéder
i s désignations su";iprès un »•*
meii approfondi des d o > d
lu'nr ni mores-

L'A M-moiti- adopte
san.^ dlsc-iKKon le buo^i-t du in:-
l u . m d'Etat.

l a sé-ince Lst 1 vêe à 19 h-u-
rct.

P t T I T E N C O . X S I V I A I I O N S

GROSSE SURPRISE
U.. p-'rt df famille d'tu le

...^ si init'iiif au L>-cee. a écrit
>iu Directeur uu « P-.ii! Bu*t.ais»
ijour si- pliùiur- de 1 in»uillsance
Je la nourruuie, eiant donne
que v-et é'ubH^rnirnt consacrait
au re taurant 25 fi's >euli:mynt
p.ir jour .sur la sumuie quoti-
dienne de 50 frs versée pour l'tn
ir> t.e- des élèves.

Eh ! bhn, il i»u]ierait d'un
protestation émue par !«• r.s-
laurant du Frunl National que
ce uen:-er nourrit conv.nabl*'-
mcni va jeune cli ni-èle LM dt*
quête a laqui Lie je nie su>' Uvre
juc l'upérutloa n'est pas ûéfici-

Di: MIDI
Hors d'œuvre 13 antniM
h r plat Pâu'J IIUJ 3r ,) :
Urne pUi, itgumes UOOgr.i
Lesnei'i, couf.turu (5j a,,
Pain U75 grs) :
Vin (1. 4 de liu\) :
Café »u.Té :
Matières grades (40 gr) :

0,93
1.20
0.1HJ
2,4U
1,05
1,65
0,30
1,32

REPAS DU SOIR
Jûv bonne Koupe (compu-

sée d: 100 gr. au légu-
mes cl 50 gr* de paLe.) ;

(la valeur 'ubslan-

9,75

1,5(1

La conférence des 3

LONDRES, 8 février. _ L e
nouveau comui'nialie de l'Ag.n
ce R utir voullgne que comp-
te tenu i ; la situation milita n.
actuelle d.- l'Allemagne il e-t po-j
»ibK' 'lue MM. Churthill, R00-
s vell ,-i le Maréchal Slalliu- u-
Ure s nt projha.neaicut un ap-
P'I a la nation allemande.

On estime a Londres .|Ue j ; ,
react.i.n du p"uple alk-mana
pourrait être rapide et même de
cisive.

Chronique Lot
MEMENTO

Samedi 10. — Ste ScholastJ

rnaiii.dLi« de sari

PRIX UN »K/IM RIMANCHR 11 FEVRIER

L.A GUK.WHE

(Suite de la Ire P«x*>

FRANCE
forces allié--? on1 "hav.sé les èls
mrati -nn mis d'H. !!. l 'hal.

Dans la rég.on nord tt norû-
Cuesl d Prum, l'infanterie al
liée a atlein^ Wa^cheid et pris
H'tHh-im ei Scllerich.

Au SUJ-OUI-SI dL. Prum, Hopl-
nicu ' «le piis.

L« forces auecs ulit Isncê
<!cs at>aqu'< au d'-:.'i d ' ' mie-
res Ourthe et Sure i" plus.eurs
endroits sur un front '[111
lend m: re la rtglon du nord-i'jt
«Je C!IT>:IUX :t 1- voisinage d'E-
cht.rtiach.

Des gains de lorrain ont
réalisé^ u ie!à de î'Ourlhe prew
de Da bourj. 6 kms à l'est
d.rvaux dans la région de Wnl-
le-dorf, 9 kms à l't-st de Di°-
kirch.

Au sud de Rern'ch, Sinz a ete
pris.

A I'i-rt de SarregucmlnPs enfin
une Htta-iue t nneml ' nii-isè= par
un'- unité d'infan - rie év lme
100 hommes a é'é rtpji^.fe

i

II y a lieu de rappeler on et-
'.t le, prix d'achat d's d nrées
Li.mrlltaires, prix applique, et

denrées fournil s par le Ravitaii
lerr.cnt général :

VIN : 6 fr. 50 le lllre ; CAFE
31 fr5 50 le kg ; SUCHE : 10 fr.
le kg ; LEGUMES SECS : 9 fr.
le kg ; PATE : 12 frs le kg
PAIN : 6 fr. If ks ; HUILE 33 fr.
le kg ; ANCHOIS en ralson de
103 iinehO-s S'Ion g r o - ' u r p;T
kg : 37 frs : CONFITURE : 48
frs le kg.

Voici la composition de, me-
nus ;

PETIT DEJEUNER
Café sucré (3 grs de café

''t 10 fïrs d? sucre) : 0.30
Pain, 175 gr3 ; 1.05

tielle
pla's d

Dessert :
Pain :
Café :
Vin :
Matières

t pécunaire d*; 2
2,10
2.40
1,05
0,30
1.05
1.32

RECAPITULATION
10,32

P :tit déjeuner :
Repas de midi :
Ripas du soir :

1 35
9̂ 75

10,32

1,35 |

Imprimerie du c Petit Basiiais >

Direct -Gérant : M. niANCONl

21,42
Soit une marge b;'néfl:iair<

(25 - 21,42) de 14 fr. 32 pour Ci-nt
auf ereurs ou omissions qu" le
Petit Biisti'us » s'empresserait

de réparer s'il lui en «lait signa
lé.

Le prix moyen do revient au
staurant du F N. de ch.i'iue

r- pas serait donc de (9,75+10,321
10 frs 05.

Vous parlez d'une surprise i
lai> e pour l1 moment aux

ecfi-urs le *o n d'apprecit-r.
Vincent MONFERRAT.

l.e congrès national
de l'aviation française

PARIS. 8 février. — Le com-
muniqué du miais'ëre de l'air a
annoncé la semiin- derr.ere
qu'un congres national dt- l'avia
tlon française ss tiendra a Pa-
ru- du 3 au 8 avril.

Désireux de voir se confronter
1- s idées de tcus ceux qui tra-
vaillent à la grandeur £e l'avia
lion français; M. Cllarles Til-
lonr mlni.tre de l'air, a invifé a
a- congrès, les savants, les tech-
nicien- les producteurs, les déle
gués des ouvriers et les utilis-i-

Phaxœa.-i,:
d'Armes.

PAKTI SOCIALISTE S.F.I (J

DE SANTO PIETKO DI TE.N1
La Sectlun de Sanio-Pj

ilomieia dimanche 11 feïm
15 heures, uni- grande ieu.
publique avec U coa;ou."s
cJinniides taUadon, delé
a arrondissement, Mar a n
fcre de la CA de Ba-La, K p |
de* J. S., avocat a la Cour.

SECTION DE BASTIA
La Section se réunira en a*.;

blée générale d main d,niaiii]
à 9 heur.s 30, au siège, 1 ,
Miol.

Tous les adhérents et aoherJ
tes sans exception, doivent y 7
sister ]

Prendre note <ju'il n'eet pas
voyé de convocaiii.n individui
lt. _ LE SECRETAIRE.

AVIS DE DÉCÈS

NALIt:
PARIS. 8 février. - - Le com-

mun que du QQQ allîé le Mécli
(•rr^né . anro;c-- : Danp la val
11'- du Sereiîlo, un Ccrhi n nom
br»> de forte* patrouilles cnn<
mies ont élé rtpou-éis.

furtuut aii.eais .sur le
front de I- 5mr armé: on slgn:
li des a-tfvii.£<. de patrouill-'s d
pjtri ft d'au're.

Dan, lj nuit du 5 s»» 6 fèvrlei
2 navires dr ;;i Ilot;i- de gu
a n « r r a i ' e ont ait.rjué un
v I nn- ml au large de Porto
V'-neri-, près d-' La Kpfzzia.

Un d'i- n:i vires ennemis a cou
lé probablemmt.

D- '. u:s ;in!e< formations de
b ' m b r d : rs lourds ont attaque,
hier, de» us.n » «' c * ralii
rie» d«p il» r;gcn de "Vltiihe.

L s commurication* mnr
et d- s di;'6i" i1 munitions d
la v lier du Pô ain 1 qii'1 la '
f rré • fîu Bnnnrr oni ét-é égale
mfn! :it!aqucs r a r l'aviation.

La conférence des

Corn iiiyidires Re^.onaux

8 Iev:,er. — La 2mc
co:i *•.'• ••t1.1 •' s .iu'Mn'v»n.i*'s r e -
g.uuaux VI ouvir'e ce maim
- Ui in pr-e d lue d M. Adrien
T J I cr. m.niiîrc d.- l'înuricur.

La rcunion ov ia niatlnè a CC
ccn->a rcr à 1 ' X'-men des ques-
tions concerna-rt le ré:ab]isse-
m-nt d s conseil* mun cipaux
qu; s- trcuicni aujourd'hui p.t*
qu. ciiuplè'em nt f i n talle-
a ns; que de 1̂  nou^ll- r.mpo-
»ilicn à'-s conseils généraux.

L'i 'rnir 3cs comi es derarte-
m n a>ix de ].• 1 béraiio^ a e*e
examine.

Une chass° imp:t> y ibl** «ux é-
lém m< de troubl' s qui ont pu
s' nfi!tf r dan* la le^I.-iance ;e-
t*. fait*

i - ' nî-Ti-.iCi- EP piu-suîvri
-et <prc-s-mii| *u mm .itère d>-
l'F-crnoiri • Vaticnalc, Bou» 11
prés'd -ne*1 de M. Mm Je* Fran-
ce.

M. et Mme Regim nsi Fran
çois el I u.s enfanls ; M.
Mme Riginen.il Anton,. ; M.

Reg.iH'nsi Joseph et l'ui
fille ; M- et Mme Fabri ^ leur.

ji ; Mme Vv.' Regta
de Venaco ' t ^s enfant. ; M.
Orsini David, aux ;<rmëes ; M.
et Mme Or» ni Louis et leurs en
fants : Mme V»c Valcrl Br;
ti' ' t sa fille Ailgèle,

Le» famill j Regincnsi, An
Uni.

ont la douleur de faire p
aux parents ei ;im!v, du décès

Mmr KEGINENSI Aifele
dé edée a Ba ia lr 0 fivricr a
lâ'Z1' d 87 ans, et vous priant de
Viiul"ir bien assister aux obse-
MUi's qui auront lieu le 10 fevri'T
a 16 heures.

P. P. E
Pour raison d' s»nté la fam.l-

le ne ri ço.t !b?o!umrn: pas.

M. C"sta Jû>eph ; Mll<- Costa
Tiierese ; M. et Mm1' Costa J' .m
Eap'isk* e) leur hls ; Mm. V'-t-
P.f-rreiti, ne- Costa et *e* en-
anis ; M. et Mm-- Costa M chcj
t l'urs enfanis ; M. et Mme

Sp.'C si Pierre, r.ée Co*.ta et leur
lils ; M. COsLi Eu^cne ; M. Gan

;.fi J. so enfants rt petits en-
fanî). : M. Pur:»:! pierre. e-s
nîan's >'• p-ll* enfan>> ; Mme
ve G^ndolfl. ses enfant» tj pe-
\s • nfams ; M. et Mme Tho-

mas B«-n<-tii et leur fils ; IPS pn-
ranls et p'-i;ts • nf.'njs de tru
Mamb r". Je:tn ; Mme Vve Co *a

uci<- ; M. et Mm Costa Jo-eph
leu» e-fants et p. Uts i-nfanls:
Mlii- Ricci Angèle.

ent la doul ur dp faire part n
>urs parenU. amis ft conni's-
san es d" la per'r cru-11" qu'ils
Virnnt-nt d éprouver en la per-
s'nnc de :

Mme viv COSTA Slarie
né* GANDOLFI

l'ur mère, b-ITe-mèr . gr.ino7

mère, sœur, belle- œur. lan'e o'
:: e. ciecédéf â Ba-tia le 9 fe

vrier 1945 i ;*ftg de 65 m«.
Les ob^jqu s aurost î̂eu le 10

février 1945 \ 14 h'-urc*.
morluare : 5

Mme Vve GiUsti Louis et ne»
-nfants, Arthur et Danitll'' ;
Mme et M. G usU Barthélémy et
1 ur fils Tou^iint ;

L s ïamUl'S Falch'tti, Volpa-
jola ; Giuti ; Leonettj ; Leonar
di, Fraiicrschini ; pagl-ai ; Tol-
linchl ; Galigani ; Anar1 ani ;
Leca ; Paflgo ; Saoletti ; K^tor-
ceU:,

ont la douleur de vous faire
p.ilL de la pi'tte cru''Ue qu'Us
viennent <Teprouvcr en la per-
sonne de :

GIUSTI Louii
Matelot

d.cédê à Ajaccio le 5 février 1945
a Tâge de 32 an8.

P. P. L.
L;i fainiU- n> r çoil pu*

FURZAM
M. et Mme H mi Robt-rii, IKC

Sharelli ; h*- enfams d'1 feu"-
Madame Giusti, née S l̂v-iri'lli ;
M. ei Mme SJÎV;,ri'Ilj Ange ci

urs tnianu ; M- « Mme B-1-
rameili SyiV'siro et leurs «n-

s de Fur-anl ; M- et Mme
T»mi Frajean de Bto-pietro.

- « niants cl petJ|s--nfants ;
M. B'Ur.invlli Joseph Anoinc rt

s enfant- de Sono ; Mme Vv.'
Bcltriinit-lU Fr^-çois-An'oine «t
*es enfant? ; M. t Mme Poggi
Aimablr ei leur fils ; Mmt- Fran
ço s'L Bi'lgodLTr ; M. et Mme
Krnst Kaiàîi yer ci leur* e"-
fan"s : Mm Vve Ferrari, s iS

enfam> et petis enfant-,
ont 1J aouieur de *»iro Part

du décès d» :

Tous les problèmes intéressant
l'av ation seront examines au
cour* des débats.

Les participants .sont invites
a tnvoyir des maintenant leurs
rapports aux commissions d'etu-
des du ministère de l'air.

Le ministre de l'air apurera
aux congre*ti.sies de province
inscrits dans les délais les loge-
ments gratuits ft les repas â de>
c ndiiiors normales.

Décision du ministre
du travail

PARIS. — Le mircisire du W"a
^al a décidé de pro.cd-r a un
doubla recensement : D'un-
pari les chefs dVntreprises de-
vront fournir au s1 rvice ae la
main-d'œuvr- une y.stv nomina-
tive dt1 tous les agents de leur
e~Kblis*omenl, les employés com-
pris.

D'autre part à l'oc -asion du
recens" m(ini niil.tiire d s fran-
çais de 18 â 48 ans une fiche in-
dividuelle *era remplie par les
intéressés.

Par e s r^cens*im<in!s, II s'a5lt-
en premier là u d'affecter a des
us nés ou des enlreprise; <ss-n-
tien M la main-d'œuvre a -'u
lement inemployée ou empioyi
dan* d-s s- rv.ccs dv.iertt se
rondaire. En >econd li. u de m
t nir à 1< ur pos'e, ."peciali^es o
Thn cii-n--, 'dont h- ditpar;

a/mées ou le ^hanspmi-nt d',
fi-cta'ion serait de nature à de>
ganiser la benne m-'rche du.
u* n*- <s«tn'iclle.

En troLsièmc* Heu, fournir
ministre de la guerre, ii'S i_ -1.
des spécialiste' nue les i.utori'és
militaires ont l'inten fon ri.- mo
bil s r pour r< ntrehi-n ou la ré
naratJon du :naiériel de l'a

Message aux Chrétiens

M. P/ul SII.VARELM
Mon pour la Fran.-e

à l'âge de 30 ans
leur frèr. beau-frer, oncle, ne-
v u et cousin r<

Marché.
rue d»

P P. E

Mm
fille Jositt

nés qui se
d<uil. les

louii PalmiTi, sa
tt ra famille, aans

p dp repo.--re jnd-
viduelle mnt a toutes 1rs prrson

as?ocie>> à 1 ur
l de trouver ici
leurs rcmercl--

d- «ort e df dt uil s
s la plu^ suc'»* 'n-

La mess<
f'â d t e d-i

MOSCOU. — D m . un mes
qu'ils adres-ent aux chreUen
c'u monde • niier. li* membres

:i«eil National de i'Euli •• (
ihod >x , déclarent .;ur la fin <
épreuves approche pour l'huma
'.t te dilivrée dr la barbarie h t
ierii nne.

Il* soulignent que la vaillant
armée rouse a apporté déjà la
• h rt^ à plusieurs peuple d'Eu
ropç.

Le me<s;ige "onclai par ce-
mot* : Dieu a montré la roule a
l'Aimée Rouge.

LYON, 5 février. _ La Crolx-
Peirv Internationale de Gene%e
annonce qu~ a'apre> des nouvel-
les daé 'S du 2 jarwiT, Edouard
Hi-rrio! ' st en bonne santé.

LUXE, — Le Comité
• •rr n:al à-' la L 3e.;iti -i imni
1 3 fc'vrirr a expriré son inil-
Trarirn devapi le fai' que i?-
arreaux àr* mines sont
. p r dis, stock».

<ngor

APPEL DU COMITE
DE L't.NIK IIDE FKANÇ.U!

il SES DFLEGI ES HT
COKULSPONDANTS

Un appel du Maire de N ce, \
nimé t̂ d.n'u*é par le Frj.:t
tionai u trouve un écho a'uii
me sympathie parmi notre
pulation.

LEntr'Aide Fronçai e a été i
f ignée, j a r l s nit.ateui's
auloiiiés pour pa'ronner
mités lo aux charge, de dmgj
<t accomplir en cinbl: un genj
reux eflort pour les i*r.ï
esH'1 Cite, s', proche de
si chère a nos ceur , pour Nd
qui a souffert cemme Baal a (
qui n fuim.

Avec touîes li*> au'ori ' ts
l'Ile. M. le I\éfcl de la Tors.',
prompt à semouvoir ûi's
soins de noir> département, a
endu l'appel de la munirp.ii

de Nice ptec .e même ûeso n
dévouement -,ui nous in pire ,
a l'égard d la populanon N'|
çoise.

Le, pr.'s Tlplions de l'arre;
preiectoiMl en da'e iu 1er fc|
u:er 1945 nr-Ut̂  ird'iurr.
clarté le se"> de notre action |
collecter partout, ras» mbler
d n:ralisfT avec les auiollt
munales, dir^fr ellsUile I
i'cles ver. l'Enlr'Alae F.ançi^
s à Ajaccin,

Un eflor: sol.d.tir: avec
ComiteV locaux, 'ompo^es d!l
représentants ualiflfs d 's ru.'l
rilé locale^ ,t des orpanls
civiques, autour du m:i:rr
té du représentjni de l'E-'lr A:3|
h'ianç-»is , vo la c qui nou* cîf
d mandé.

Chaque citoyen offrira, sa
fmée de f.-irlnc. de châtaignes
clîe-t de frui'-, de iiarcunTU'.
hîMimcs sec excluciv m n!.

Malgré leur» propres r r l " !
tlons, les Corser cn^crci
N e Jcur Tribut Fraternel.

( JU0036

^DMlMSlKATtUN tT KKUAl
Bd General Bonaparte — ^ ^ ^

tr- sse
N

Teiegi
* - en

: BASTIADS-OAeTMsl
P. 153 — R. C I83J

Répjpblicain d'Intormitm A) rie Libération H itio îale

Dlrectear-RMtctcu «n ;h*i ; MABTIN BUSCOHl

EÎJTR'A'DK
La r«K"a'ion . ^

If de I'Eii|rA:-c Prnnçaue
" ' la co::n:i:ss >nce du pi:
que le montant de la snusc

n pou.- le > Milliard de la I
béraiion > d?.r:s lr Départ' me^

fsi «levé a :
«. 1!)S. 654 fr.

C'''te pomme JI é'é nfé'-r1

menl v rsée ft H CiUse de M
Trésorier p^vur r néral
r-.ii« d'o srir.»,3tlD- j'.'l v.-H
a'ailleurs à ;•> ire- à la semme •

M 22« fr.
tyant été sti'-portFs par l.i '.

MONIQUE DE LA VIEILLE CORSl

ongi;i s de la propriété

privée en Corse

LOUSSEMENf
ti B1LNS COMMUNAUX

y a environ cent ;inst on »
'iii ass^ grand nombr. d
juiii's de la (Jorse a proce-
. u par;aKe du plus pos lbl<
ars krr s propres à 1 agri

:,;e. dont elles tira.en! un
j nul "U ineigniûani, ma.s
la c saion aux fumill-s pau
et iabo.ieus s eût ete u:

i,d b en. Sous la pr' tsion O,
:, miles ni large état d'in
vi\ |.i plupart de5 commu-
considere •* procéder nt

c Ssioiis. Les ierfes a céder
:.i facilement ci.;llmite>
ii failiment loties et attrl-

rtalité, nous notons ci
pour

de

r ei:irnt.iT,. ^g < pc dit

REGENT -
f'FTTF fr?\' •

LouUf RKIVFR

Froii - Froul

c ux que l.mp'inarm1

iui n a P̂ n» encore fïiiT
: dune etuae d'ensemble
dé a:!, par rxrmple d'un-
vu aoctoral qui s mit
i n.rut intéressante, nieme
;a()part au malaise curo-
,u. >>st iradu.t partanl a-
:o;iies) dr l.i création ty-
j la propriéié pnvr? •"
;;rst en 1326 que la pro-
n de partage do*- t>H'n&

unaux fut faite. Mais 1'
^ r.éwtit pus mûr en ra:
s untcsla ions de hinit* s e t

pr,»prielé en're commum-s,
communes et parti_ul:îi*.
communes rt Etat, rnirc
pariiculiers et Etal. Mais
^viron6 de 1845-1850. M

fntb. 'il*-es cuntestarons soni
i aplanir». Lo proOleme en-
alors dan9 sa solution «cii-

(\utre dét^l k noter pour 1**
r.upr^ph.'î : la premier
nune qui donne lr signal du
• •? ri" v̂ ,* biens psi ivlle
•-••-à. d^ns r,iironai^'im"
r i. et c<* ptirtag? eut 11
iivan1 1826, exactenrnt en

,:)i' liûrs dr toutes pregcrip
.-, iidm nitraiivfi ; par im
vr harc"e d.' la municipalité

'<\ • i heur u-e. car la^ni
v. ion tie l'ep"quc, saisii- d
it.nar.T.. d'autor.sauon, l'ac

.:-i .iiK-tô'. Le cas fut re'i-
p.ovoqui uri'1 é'ud'- généra*

ni a l'origine du mouv<°-

) î s e t te commun- de Balo-
i on avait fait autant de lot
.: y avart jo feux ou de fa-
; N c!r»-i les mnmbf7»
y. n "'mbie, chaque eo-par-

(.snt tu-van pay< r un-1 rrde-
(.:«• anruellf a la emmun '
hr tard, cnire 1845 rt 1S50.
ma^ na de changer 1P sy^-

plus d-' red.'v-incs an-
m.ii« des v'nt<* ïerme-i
•raignnit qu'à U fav. ur

possession la com
la t r a c des W—
lOu'efnK la ^pm*

'• grand lnconve-
nt «le np prrm' tre l'aces
x îo's tu'aux cho's d'1 fftmti-
rortuné^, à une e'pO'iu'- où
"•• ni était rare. Toute* I s
;b na:s«»r.s fur» m donc *PPn

n'avons voulu ici Que

AUONNbAU.Mii

I moU
B mo>
1 an :

• M fr,
. 149 fra

250 fr»

Les CANADIENS passent
à l'attaque en HOLLANDE

LA BAT^V- T J E D'ALSACE E&T TERMINEE
déclare dan. un ordre du jour le Général DE
LATTKE DE TASSIGNY au ministre de la guerre

TTnr -^ea
W.ITFP V-i

A 16 heures.
a Hl

. qui por1 > -wr d•* n-.'.V' r
tar"* lo'ls p*r une cin-
r»:ne d- communes e' ob*rT

<iur la mesure ftvat *'* i"*"
par un haut soud à* J««"

PARIS, 10 fevri r. _ L-o
S>L> dtclanchc-e Ln Hollande pu
i'armei- tanaoi^nne se develof:
pc favorabl nii,-ni sur un Iron
d' 9 a 10 kms.

Une svér.e lie localilé^ ont
pria's de part pt a'.mtre de 1;
fi'-mièie fctmiimo-holiiuiiial!
;igylcmera ! iuns ont éie occu
pe--s en terri;oire hollanda;
2 uuirt* en. terriioijrç alli mand,
1.000 prisunn er̂ , ont'été fai

La rtslstanci' ennemie, faibli
au début cL- rofftnslv . ct(-v
spoi'adique le long olu froni d ai
lu<jue.

En cirecilon du ^ud, les am*
rica ns se sont empares de f r-
t .•> position* à 3 kms au nord-
0UL-̂ t do Prum.

\uu>ur dEJh'crnac la rést
lauc- ail. m.tnu<- je.st dure et i&r
tilietie lourde ennem.>. pilonut

s défenses américaines.
En Haute-Alsac". fiançais v'

américains cur.tinu ni a redui
la poche «ilem.iude a Tout-̂ i

du Rh.n, la poche n- mesure
pius que 3 kms de larg. ur -ui
10 tans d(- longueur.

La bj'uLllf d'Alsace -st ti-rm:
v , le^ troupt-s allié s de la lr.

a.mee française b"rdenl le Rh ^

A l'assemblée
consultative

PARIS, 9 février. — A U »-ean
? d' l'As rmbie< Consuli-'t-v-.

au nom du parti 5oc.;iU>t< . M
i,iiMU.'l Maycr, vleni d.re qu»̂  l;i
sfeurité sociale »'• sera réalise;
ÎU'1 par la social ^»tiou dt-s a*-
Mirun "s privée» qui ev.tora ;iin-
-i à l'EUM la lourde conir.buuon
actuelle de, ;,s;.uraiiCi.'S social »•

II voudrait qu^ la secur.te ûe
r. mpioi fut u&t-urev aux iravail
lrur^ et d mande (jue soit conf-
titucu une oignnSaiion rau <n-
cclle des cmbauchagis fl l.c»-n-
ci nient.

D' meme lr» organismes de
dcplact m> nt doiv ni eihnppt*r
a loute emprise pariiculicre.

L'oral ur voudrait également
qu.' la mobil.saiïon c.Ule att.i
gnil tout<?; Us classas.

M. Martel, pr^ente les reven
dica ions des min urs.

C 'te c-tégorir d̂  travailleurs
mérite selon :u. des salaires su-
per cura â «ux des au't.s ou-
vrier».

Un>- aémliiraii"n df Irur rù-
pîme d>- retraite e( de lmr? pon-
s.ore d"invahd.té est eg.ilemfm
neers^-air*1.

L<* représentant de la CQT r?
clame l'augmeni.iUon de la pn-

de tkpla"pment pour les
lilkur» rn'oy^s loin d« en 7

sur tout- la longueur de leur
s tcur.

L général do Latîre d<- T
•ï>iy.ny a iTivuyé un or are
jour à M. Diethi'lni, ministre de
lu gui-Tre : « J'ai la gr.nae j
de vous annoncer que ia bâtai
d'Aï ace a pris fin lr 9 février a
8 heures Les iroup s ail ées
la Ire armer française bordant
!'• Rhin tout le long dr leur

PARIS. 9 février. — f GQ
de 1 aire arme* française acnon
ce : Lea allcai'iict,- o"i evycue
totalement la pochr d' Coimar.

Du corr- spondam mili' air*1

df 1 agence R' uier : Les alle-
mands "iu fait 5:IU'LT lu dcrn.er
ponl qu'ils teniai>-nt tn^ore gur
le Rhin à Ch<bampe.

C-fe décrue! or. marque l'ef-
fondrrm-nt final de la te'e d̂
pont dt' Coimar.

Le^ troupes françaises on( pro
- • rapidement au nctioyage

de la riv. gauche du fleuve o'
fait pHsonn:>rs tueUues don-
nes d'allemanûR qu' n'avaient
pu le franch r a temps.

Il »ne rt'j.t)- plus en Hautf-Al-
c>' que 'luelqu' « éléments en
miri encer îe.s d;in-K la torei d'

Hardt au n-jr^-est d' MiunnU-

LONDRES, 9 fe\n r. — Com
muniqué du GQ3 ail é :

Le 1umniuuiqué annonce qu
l'a! laque aecl-nchee hier au su'
< s' d: N.mêiiuc a piTmi* de
liser di-s p'ogrê iniliaux s
fa.sar.t-. L<-s éléments avanct
oni atteint la lisière ouest de 1;
torël de Reichsvald. D>s com
bais sont m c«iurt- dans le- de
f n« s av;in.érs du la ligne
Iricd.

Une puissante aviation a
lue les conc niraions de trou

pe«. les formations blindées
le transporte ennemis du champ
d̂ ' b.ititilU du scieur de Nime
pue Au noreUsl de Mnntjb>
Kommir.schL'idi a é'é pris, nou
comba-tons dans S-hmiat e
Har-chridt.

Plus au sud, Obrrmehlen à :
kms 200 de Prum, a éré pr:S-

Les l'TC ̂  al l i ts -ront parvr
nue^ à Dasbourg, au "ord-fs
ze Clervaux. ^

L'.ïvlatton alHép a été trê-* ne
tfve et a al'oque !e.s commun.-
a lions ferroviaires à Limbourg

ei May>n,
L'1 ponl frrrov;aire dn L

bour^ a è\4 touchP. d'nulres ob-
rrif? ont ôf6 bombardes a I

SLR LE rKOlNT Dt L'tST

Combats gigantesques dans le triangle
GLO3AU - BRESLAU - LIEGN11Z

lire ?t dA p«x «ociak*. dont la
ï"-n«t'T.i<"T' r. vil 'etro \\ crp:i
tion facllit** de r^mbruses ta-
jnllM créât on Mibordon- p n
née à U poi*es*ion d** U » «u»
(terre-

PARIS, 10 levri-r. — U ^
ce l.i p;u> lemurquaDle a e e d:
rigec U'is St-U.o. C<i« avana
&ovikti<|ue m'nace d\*?t _•« •tdc
meut les troupi> alleniuid<b-s eu

iioUc P'-nieran.en et du cou-
loir polonais.

Lt- coJumvs volantes d<> Jou
kov ne «ont plus qu'a 30 kms
du grand port sur la Baliiqu>-.
l,a ville est u:tns le enamp ae>
:anons &ov.éuqueA

Selon la DNB de viol nis ernn
>-<U s'- tiéroakm dani cette ré-

gion.
Sur le front en t ra i les trou-
* dr Joukov 1 ̂ rent dt-s com-
ts d. plus in plu? violeni>.
Francfort sur ]Od r (-st de
us tn plus Isole. Mo-cou arnion

<iuc 1*« lanks ei l'infacïerle
^iciiques oni péné'ri dans 1<«*
ubourK> de Kustiin.
Li maréchal Koa.ev progre**'1

sud d- Brrsîau.
De sou' T allemande des com

oaU pigiine^qucs ont rn cour»-
dans 1 triangle Glogau-B«Mau-
L . gnitz.

MOSCOU. 9 férri r. — Com-
muniqué du GQG dp l'Arme^ i
Rouse :

E-i pMusr'Or: "talc r>>e trou-
pes livrant d'opinià'res combat*,
au ni de Kœni^sberR se sont
.mpare"1 dr la v llo d<* Kr*uz-
burfg et de 10 autres localité* im

p
Au sud-est de Stargard en Po

meiaiie allemande nas unités
ont prif. 1 s xilb•& dr Ri r^z et de
B inst in. alns. que plus de 100
iiuUVs locali'ei conl 5 .niportan
te-".

Daiw ce secteur no^ troupes
ent fait prisonnii-r^ h er plu& de
1800 s'.lda's et offi.i is aile-
mands.

Au sud-est d'- Brpslau. nor

troupes ont livré de? combats
pour l'élargSscment de 1* te e
do poni d*' la m e occidental: •<•
l'Od.r -t ont occupa 10 impor-
lan'ef localiies.

Dan« la région boisée cl mon-
tag'.'.euse au sUd-oue*t de cra-
.'«vif no- uniles opérant dans
d's conditions d'fficiîes so son'
••mp.iree? â'1 plus «le 40 locaU-
ict- dont 10 mpoitantes.

A Budii, rc« iroupe, poursui-
vant ranéanlissrment des unite^
en::*'m:fs eue rc!é^ s ont d•. lotïe
les aH mands d* plusieurs pites
«ip m 3Konf et fa ;t prisonnier-*,
hier, plus de 3500 soldats <nne-
m s.

Nous avons détruit ou m«
hor- de comb<i>. hi-r, sur l'en-

1 mnndji,
30 avion** ennemis ont été n

bnttu* en combat' sérfern ou
par la DCA.

uut- ut suit* en 2m* paevi

A PROPOS
de la conférence des 3

WASHINGTON, 9 fevr..r. _
L'absence de la France à la con
lêr'-nce de* Trois Grande, soule-
vé d s <ju stions qui pruvent etie
1' urde« <Jt> repercus :ons dans
ravenir, é^rit aujoura hui l'an
cif-sn sous-secréiaire d'Etat Sum-
n,r Wells dans le « New-Yorfc
Herald ».

Il <->t clair dlt-il, qu'aucune
politique d'ager-Von d<- 1» part
de l'Alk-magne ne pourra être
appliquée avec t f fi -acité sans
lu coopération compleie de la
Franc f. *

Après avoir souligné le rôle
nciuel des forces françni es il sou
ligne que m liiairem< ni la Fran
cr retrouvait u> mural '(uVlli1 a-
v.til p-rdu 'n 1940, M. Sumner
Wells expr'me l''vpuir que la
voix de la France pus-'1 $<• fai-
re entendre av;mi la fin d: la con
fér< nce.

Tirage financier
PARIS, 9 février. — L< 5 fé-

vrier 1945 à 10 h' ures il a été
procède publiqu meni d;i"j> l'u-
ne dis salles du minutere d'S
finances "u iimge au sort drt> 3
scri'-o d'obi sa i.>ns 4 1-2 % a-
niorti^sables ?n 1933.

L'1 son a tie* gnê les -eries :
203. 242, 294.

Lt r.niboiirscmerît dt* ins-
cripiions appartenant a ers •&-
ries aura liru à par!ir du 16
mars 1945-

ITALIE
LONDRES, 9 f ; vr>r. — Lr GQ

G allié de Médit, rnmee «isn-ilo
une nmélinraU'-n d - postions

la sme armée a la su te de Pa

NOUVELLES
DIVERSES

TOULOUSE. 8 f£\ricr. — L»
1.1 (lit'e [ûulous.iinc \ient de pro-
vi-dvr à r.invsiaiion d1' 26 m.n-
c ens parmi lesqu 1»* *̂' trou-
ii n; d ux de^ as-assins df M-*u
ri •!• Suriaut cm a êie atiatiu l»1

2 accembre 1S43 â Saini-S.mon
pifs de Toulouj'-.

WASÎIINOTON — Selon des
.nformai.OILS parvenues a Wa-

iTn.aion, mi'- ciise nir.u-tenci-
.srraii inimint-r.:e au Jajxin.
La p rte de Man 11 a .-n "f-
t é̂ e attribuée à r.ncr.p.icite

de .« ux QU: ont ,*sumc. :iu c urs
de ct':te bataii:.' de prrtnic:e im
por'ance, la ciisction d.s ope-

lion».
Aussi If s prnc;paux change-

ments intér-'sseratenî 1-"; m:nis-
i-*s de la guerre et de la marine

LONDRES, f février. — On
t.inde ae Varsovie à l\v;i-nc*'

*• uter ;
M Bienit, pré ident du Con

.cil nn'ional c!e Lubim a annon
é qu' 1 p'^^i-rnenirrit polonais
assumé immedia'>imeTit \> con

rôle de l'adm nistraiion civil*
if SUésie et de Prusse onenta-

V. a déclar? d'aut^ pnrt qn'au-
•une bsse dc rappro h m.nt

.nu^e^^em' n: et le* poi^n.'i*
!r Lcnfirr? et Qu' 1 ne prévoyait

« -u'il pui*ae s'en produire
laver. :r.



(Suite 4« U lr t r>i*>

R U S S I E
-BK!!! IN. S février. _ Apres

une couru- accalmie dit la DNB
les forces du Maréchal Koni- v
qu: oper ni en aire.-tîon de la
Moravie or.t dccli-nché de puu-
santes a tatiu- s fl;ins les s*c-
Irurs de U'el ko, Bleiitz et Psz-
cyna-plci-s.

La bataille s'est é'endu- éga-
lement à la région d<- Saybusch
Les ru^es ont réussi une pêne-
ira'-t-n locale au sud de Dzied-
>itz-Cze hovlcr-

Les combat qui reVëVnt un-1

grande eruergure se pousui-
vi-ni. /

S

La Politique Belgi

BRUXELLES. — Au cour» de
Ui :eunii>n d.-s groupes p-irie-
inen^air s qui a eu lieu Je maun
1 » ii»\»ll,te ci ies libéraux on'
décidé dr voter contre le gou-
vernement.

L'-s socialistes estimi-nt en et
fet que celui-ci n'a plus la ton
fiante ti 1rs libéraux veulent m^n
trt-r par leur vote qu'il.- désap-
prouvent I s projets financier».

Le groupe catholique a décide
d'attendre les expiration» de
M. Pierloi pour pr-ndie une dé-
cision.

Imprimerie du «

Direct -Gérant :

Peu sasiiais »

M. C1ANCONI

VICE-RECTORAT
D E LA C O R S

9

NOTE POtR L& l'tK

t T FOLK LtS tLLVES
En Nuvemure VH3. d ux m

spie* la l.tKTaLun tte lu ̂ ui
M- l'Inspt'C t-ur d'à ..a* m.* d'A
g«r a iat. p^rvriijr au Vice-Kei
ijrat de ta Cors- un.- ^onum: a
liKJUOO iruncb, r*xue.Ui^ a;i" ui
élan d'enthousiasme par les ec
lUi-3 de son dep.irlemeni, Heu
r> ux d'à Û T le pivm-.r aepar.e
ini nt mturopoliuin libe.e a i e

j\fa>bruire ses ecoies de iruUe.
ou a reconstituer al)n- inaitrieJ

AVIS DE DÉCÈS
BIGORNO

Mme el M. F'rreri Jean
Irui's enfants, Simon, aux ar-
mé s, Lily. Joseph. François, Ml
en 1 Ma.if et Pi'rre ; M- Ferre
ri Ange Marie : Mlle Forreri
Pierre.te ; Mlle Ferreri Matlïli-
d>' (Nîmes) ; Mmp <t M. Ferre-
ri Pie.r. D.minnue (Parts)
Mme el M. Ferr ri Marcel i>l Ipur
fll^ iTun» ; Mme t M. Dioni-
sl Di n> et ^ urs enlarts (Bas-
tia) ; Mme ei M. Durand Louis
ot le ur flls (Sui se).

Mme > t M Bagnoli Dominique
€t leur* < nfan'> ; M- Ferrt-ri F.
ri 5^ e.-fants (Paris) ; Mme e
M. Oisin! Augut-ie W leurs rn-
fanls ; Mme Vvo FL-m-ri Bar-
b<- <l ses enlanls ; Mme Vvn
poli'Oni (Luccl.ina).

On*- l'immnse douleur de fai
r<- pari a leurs panms, amis
connai^ance- dr la perte lîru
L1 qu'ils viennent d'éprouver en
la p r^onni de leur fils. fr
peit-fii*, n*veu et cousin blen-
aimé :

FERRERI Anse
Biig.'di.r '

mort au Champ fi'Honneur. sur
le fmnt ci AÎ ac<'. 1: 14 o.'tobrf
1944 à lag.- ce 23 ans.

Un<' mc-^ sera di'c pour le
repos d- son ùme le 14 février <n
réelle Ste-Marit- i}s B gorno.

P. P L.

RUT ALI
M. l'ibbé Ca'la François aux

srmés ; M. Casia Chark* ; Mlle
Jo.éphin- Tonar'lli ; M. Ca-ati
ci P rre An^e ; Mme et M.
G'»:Re Tonarelll et leurs filins
Elian1 et Josephlnp ; M. casBti-
ci Charles Dominiqu" rt «'s fil-
les ; Mme .'t M. Je.m Jacques
Ca'at ci el leurs enfants ; Mme
et M. casa1 ci Pierre et Kurs ™
fnnis ir Ma's'ille : Mm' V»
Fr?ncolB Ca ait -l et ses enfants
Mm** Vve P lix Paoletti et s'i
'-nf.'n's ; Mme et M. Cr'.st.nnl.
leurs enfany et p II's enfanls;
Mnr' et M. P erre Casia « l'Urs
rnfani. de N:ce ; Mme SoufTron
à S'o Pietro ; Mme V " Au
te T^n.ir l'I : Mlle Isabelle To-
nar 111 ; Mme V'e Fra-rçots Ne-
gronl ; Mm-' et M Jean Bapti te
Cn-tell.in: ri l'ur fille ; Mme
M. Fran-nis Ne?roni : Mme .•!
M. P erre Nrsronl : Mme M M
J"«cph N'rgroni -i \. ur fille ; M.
Dorrlnl :ue Nesrroni ; Ma» i-t
ÎT. pane ace Gilormlni • t leurs
filles : M. NTi-onl Pierre Ma-
fn!eu «'S en'ant** et petits *n*
i-.-ts du Chili : Mme We Do-
mipinue Neirroni. se* cr.f;tnts et
re*t's erf^nts du Chili ; Mme ?\
^î. rnenin et !• ur : - nfanu dr»
Toulon : Mlle N'nette Gnerrl-
nl d Toulon : Mme v»o Félix
Guerrlnl^

T^'it.s l-5 amilles pareilles rt
Mues.

onr rimm-v** douleur de fai
re part aux parent*, ami* et enn
ra1«nnei'« 1» In pr te cruelTs
qu'Is vrnnent d'éprou»'r rn la
pers- nne de :

M. CAST» rhmrl», Ponl
leur père, beau-pére, ne»eu et
nu Ml r "-fl 'e -tVr^^ a T';r !'.

le 8 févrl T. miu: d«s Sacrt-
men's de l'Eglise.

P P L.

Mme Vve Cima ; M. Alexan-
dre cima, conseiller à la Cour
de Ba-se-Terrc (Guadeloupe) ;
M. Charles campana ; M. Igna-
ce Paol. cl »e; enfants ; Mnw Ca
thrino Paoli ; Mme Vve Paoli
et ses enfants de M.irseille ;

Les familles Ferrari, Petrett,
ont rimmer.se doul'ur de vous

fa.re part du décès de :
Mme Vct Angèlr Marie PAOLI

survmu a P.eirancra, le 16 jan-
vi.r.

L'inhumation a été fait'1 à Bis
tia dans le caveau familial.

Toutes le^ me ses ijui seront
dites à N--D. de Lourdes, le Ï3
courant, seront pour le ri-pos de
son âme.

Mm- Cima, fait savoir à s ^
parents et amis, qu'elle se trou-
ve en ce moment à B;istia, 19. Bd
Albert 1er.

CASTIFAO
Mme et M. Arnos Nicolas ,

Mme Vve Ferrandi Rosé : Mm<
el M- Parsi Benoit • I leurs en-
fants Nicole et He.-.rl ; Mme et
M. C-r\oni Alexandre et leurs en
anis ; Mme Vve Angele Boni-
ila et ses enfants ; Mme Vve

Arnos Anto.ne et ses enfan's ;
Mm*-- et M. Arnos J ' * p h et 1 ufs
nfar.ls ; Mme et M. Ferrancu

An oine et leurs enfants ; Mlle
Fenandl Graci' Use ; Mlle Ar-
nos Catherine ; Mme et M. Siil-
etti Marius et leurs enfan:s ;

Mme et M. Luîggi Antoine ; Mlle
Ferrandi Jeanne ; Mlle Ferran-

Lilla,
et l-ur« nombreux parents,
ont l'immense doulur de vous

'aire part de la perte cruell •
u'ils viennent d'éprouver > n la

personne de :

J>ic«ue> AKNOS
Serg- nt Radio au T. M.

Croix de Guerre
tombé au Champ d'honneur, le
24 ité-emhre 1944 dans sa 23me
année, 1 ur fils, pein-fll . irere.
oncle n veu et C"Usi«n b'en-ai-
mê. P. P. L.

Ce gste de belle solidarité na
t.onale e.t d'hommage a l'ile qu:
sëUiil. au prix àe nombreux et
cruels sacrifices, libe.ee i-ll--me
tan nous avons voulu le renouv<
1er, dans la mesure de nos
moyens, à l'égard des deparle-
ni'-nis du Conun' nt les plus «-
prouvée par la bataille de 1944.
Sur l'in.liative <t icius l'.mpul-
sion de l'Œuvre des Pupilles de
l'Ecole Publique de la Corse, mai
très et élevs des ons-lgnemeni»
primairt.' et se:ondaire ont M ma
gn-fl^ucmcnt répondu a cet ap
pei qu'une somme d: plus de 600
mills frs a été en queliues «-
n a nés ce'llectée dans nos éco-
les. nos lycées et nos collèges-
R ndact ainsi au centuple, avec
cette élégance dans la genêrosi-
é iui esi bien d^is le temperam

ment, cor^e, l'aide qui nous a
c\)è spontanément apportée
quand nous étions da.ns la detr s
s . nous allons pouvoir à noire
tour soulagor fraternellement
quelques misères dins six dépa
temenib bien plus malheur ux
que le nôtre : les B'iuches-du
Rhône le v*r, les Alpe -Martii
mes. le calvados, le Finistère, le
Nord.

A tous ceux, élé*es et maître
qu. ont été les artisans du suc '€s
de cette initiative, je "uis pro-
fondément heureux de dire un
affectueux merci.

Le Vice-Rec'our
de la Corse : E GUILHOU

Lnronique Locale
triEMENTO

Dmanche 11. — Quin !uage«.

t tUII HidCIL* OC

AJacco H' 1er février Ï943
Le PKEfET dr la Corse. t
M. lv Prcsidi'iii du Synd;,
eut Agricole de Lu;ciana,

Moiiilcur le

Pharma-iL*
d'Arm««.

MANNONI. Plac

DISTRIBUTION DE VIANDE
Aujourd'hui Ui^:nbu'on de :

250 grs de v.aitd^ chez AvazL-ri.
AUb rii et Caniarelli,

rt 2uo gfs de viande de porc
chez Callo.

AVIS AU PUBLIC
La Compagnie .nfuim; i«; pu-

blic que le -'Tvict- aes vuyagi ui;.
et ]iitircnaiidisc> sera rétabli e"
ire BASTIA-FÔLELLI et vlcu-
v rsa a partir du Lundi 12 fc-

r 1945. tous l's jours, saUf
imanhe.
Lia, départ 6 h 00, 15 h 45

Folell:, armée 7 h 27, 17 h 12
olelli, départ 7 h 40, 17 h 20

Ba tiat arrivée 9 h 15. 18 h 47
Le^niyain^ assurant If tervïc1

ntr>' f13ASTIA-FOLELLI et vice
ei^a marjurroni lariet au km
2500 (ma^onn1 tie 4) pour y
*-t ndre ou y laisser les voya-
eurs.

RAVITAILLEMENT

PMX 'JK
6c MAKUI n

En répons^ a votre leitre du 2l|
rn.i-r, J'ai i iloniieui

di' vous iairu connu ue nu? Ml
l'Intendant Militaire û'Ajaccio
vient de m'informer que !<• do
sier relat.f aU can;U
c , a e e ira.vmis à
Millier; de Bastia (service ûet
réqul itions) Auquel Je rappelli

Veuiliez agréer, Mons:eur
Prcv>iai f.t l'assurance d- nia COQ
sîderaiion distinguée.

Pour le Préfet,
Le S'creLaïrt' grcér;

Signé : ILLISIBLE

Er.
mide

Avis ée kcmercicmcnts
Mme V\e A-J- Co-ta et se- (-n

'T.fanis, tre«i louchas as mar-
ques de sjnr.paihii1 qui leur ont
été lémoignét* à l'occasion du
décès dt lrur regrettée sosur et
tanii> :

MU- A'somp/ion LOREXZI
prient toutes le- p' r onrv s ûUl
b en voulu nr1 ndre p<ri a U'ur
deu.l, de trouver i 1 1'-xpivssion
cî  leur;» r( m rci m n's aUris-
tés-

LORETO DI CASINCA
Mme Vve Sylvestre Taddet.
-s enfants ot pt i ts enfants, r e

merci Tt l-s p«r nv rt ,im>. dc«
rquas de «ympath e qui leur

oni été Itmoignécs à l'occnslon
du décès de :

M Sylievfre TADDEI
dé>édé a Loreto dl Casino, le
26 janvier.

A V I S
La DircUcm départementale

du Commerce commuai au-* :
Une nouvelle mise en pla'e

fil et coton a repriser vient d'ê-
tre eff clu^ chez les d.v.r, grou
pcments a'achat et de répartition
des texiiles du départenu-nt.

Les cmnvTçants désireux de
prcvo . r leur nttribu-ion sont
instamment priés dv remettre a
MM. les président ou reparu-
teurs des groupement» d'achat
et d'p répart.t;on de leur arrondis
vin nt, Ifs tl -kets n» 24 du moi*
de mars df» cir es d'alimentation
dont ils soni actuellement de'en

II est précisé que ces a [tri bu
lion.- seront subordonnée* à la
remise d< s tickets précités, les-
ifu< ls dx.vent 2'ailleurs con.spon
dre à la to'aliié de l'aiiribuuon
allouée par ;<• groupement d':i-
hai rt de répartition. Une frein

t d? 3 p. 100 sera neanmoin

La vente d̂  ce* article», au'pu
blic. •••: fera contre remise su
I ckei N" 1 du moi* de sept mon-
^e la carc d'aUmen'niion. et 'e,
pour l'-s catégories de rationnai-
re.s « T > rt « A ».

L'1 pouvoir d'achat du ticket
débloqué » s' 1' 1 tube de fil
ou 1 pelote di1 coton a repriser.

I.A MAISON

NAMANI
Ru- Neuvp — BASTU

mettra en v-nt- à par ir dp lun
di 12 fpvrîfr- U'e pr miere tran
oh.- d'un Int dp marchanûise*
provenant de»* sto'ks amer enins

vue d'une itjpari;i:on a-:
d<- consijrvo â effectuer

i 13 curant aux rationnai
régulièrement inscriu, ks

îouch rt> nu beneficiani pas d'u
atîribut on de viande trai-

he dmanche 11 février sont in
tés 5 se prés"rter lundi 12 JOU

r-mt dans la maîinet' au raviiail
1 ment général, commis.--on aes
viaiid-s.

AVIS AUX COMMERÇANTS
ET AUX CONSOMMATEURS
Par suite du mimjue ae pt-ti-l

le moniia.i1, Ks commerçanis inl
sulair^s avaient pris l'haD
d'arrondir sy^temauqucmfnt 1- si
prix de v^nie de jeur^ m a r h ï
dlses.

Actu-llement la p^tije mor
naie étant abondante cette pra-l
î.que ne saurai1- se jusliller, et
doit cesser.

D'-'s in^trucUons ont été don-l
neea aux servie s de rt-pr<fsion[
P"iir que ce> opérations i . i e l
res soient rigoureusement de e-l
l't's ' t rcpr.mées m tant f
constituant des « hausses iiii-|
CUL*, caraciérisees ».

UD0037

as fiai
de

: BASTIAIS-BA8TIA
P usa — R. C 18S1

[rec^ur-R*dact«ur m ;h f MARTIN BUNrONi

MONIQUE DL LA VIEILLE CORSI

Vieille marine

ASSISTANCE AUX FEMMES EN
< OllHES ET PRIME D'AL-
LAITEMENT
Les états des nllo-ations dues

au litrr du 4m: ti(mettre 1944
snni en paument â la Recette
municipale.

PARTI SOCHMSTE S.F.I-O.
SECTION DE BASTIA

La Section se réunira *n a*sem
blée générale d1 main dimanche
à 9 heurt, 30, au siège, l, rue
Mloi,

Tous les adhérents et adhéren
tes ians uxcepuon, doivent y as-
s.ster.

Prendre no'e qu'il n'f*t pas en
voyé de convocaii«n individuel-
le. __ LE SECRETAIRE.

AVIS

A V I S
La Chambre Syndical^ dn- pa

trons boul <ngrrs d Bastia inv;
te tous se- adhérents à assister
à la réunion du lunûi 12 fe^r.c
à 10 heur"s du matin à 1;» bou
largerie Fran eschi Ch-arles,
Plac' du Marche.

Des qu'^iion*; très imporian-
s très importantes sont à discu

ter, en outie, renouv llemi-nt ctu
bure-u pour Tannée 1945.

L:i présence d>' ïous est lndls
bl

Nouvelles Religieuses
EGLISE DU SACRE-CŒUR

Lundi 12 février. Adoration Pè
pîiiair'ce du T. S. Saerment.

Exposti on a 9 heures, fin de
l'adoration ri bénédiction à 16
heures.

!

Imperméables
Mirett s
Tnil<- de tr-n e \é%i

Ce nturnns
Oouvrrturn du

heur, < ™ à Midi
a 17 h. 30.

inn fr
120 fr
50 fr

T* 100 fr

20 fr
n-iea-)n de f
t de 14 h. 30

PAROISSE S'-JE IN
Cérémonie d s Quarante Heures

Aujourd'hui tfimnch a 8 h..
messe de .'ommunion, ûivil> d'*
l'expo^ t on du T- R pacrempnt

A 11 h., Grani'Mes^r Solen-
neir, ATlocuMon ;

A 5 h. Vêpres. S rmon. Procès
sion. Salut.

Lf*s «rmons riront donnée
par lo R. p. Chrétîcn. prédica-
teur de la station quadragest-
maie.

I>FS
La D rrction D ̂ ré-ainp de*

œuvres aura désormai-! an bu-
r.^u a Pastfn (Mr»t«on d>s Œu-
vr s, I-rpns .• S' J an.

Le Dlroc'-ur D'W^sain tirs OPU
v-pq. vlcnir" fén'ral. y reçoit
le lundi, le J'iid; rt ]c vrndr^fli
de 9 heure» à 12 heures.

Tous les BOTTIERS du déparl
tement sont invites à se f:iire conl
naiire à la Direction Départ- nv'?,\
tMv du Commerce, fii">, Bd Alb*'rt|
1 r N* 12, Ma^on Sciarli, à A-[
jic:io, avant le 15 mars 194ô,|
dernier délai.

Les inscripiions qui seront a-l
dre sé's après c t te date n: l
ront plus prises en considéra*!
tion.

REOUVERTURE DU

CASANOVA SALONl
30, Bd Auçuste oavdtn, 30

REGENT - CINEMA
CETTE SEMAINE

Louke REINER. dans

f rou - Trou
UN DOCUMENTAIRE

ACTUALITES Ns 1
Une seanct IOLLS in- Juur> A

IVures, s;mf hs jt-udi. samed:
tllm;in>'he. d<ux séances a •

et à 16 heure.-

n y

PETITES

PORCS DU MMOl'SIN (S. :-C
donnes de bonne i.u-e Craonr.ai.
*., Anfîlaisi', L m.tu-inçi.

Pour v.i« a .-hais .idr svz-vnw
à M. Vinceni FRAGASSI. 1. BJ
Général G.raud lancien L* ue-
roni.

Aulorisation préfectoral)1 N*
327. Ré'- Corn. 463.

Porcelets de 2 moi . 12 kl*
viro- : 1GM-2000 frs : Poco
d- 3 mois 15 à 20 kgs : 2800-301

franc-.
Nos prix ^ont s"ns i>n"3g

et e'abKa aux mtilleurs .'o
du jour.

ON DEMANDE une c
r<v. S'aires!-^r au Res'auran'
Lycée.

<Visi N* 12. I. T. Ajncci"

MARINE NATIONALE p-
ch" chaufTeiir« Tous veh'n'lf

dr,^. r a l'Inimsanco
me. Amirauté. Ajacclo. (V sa '
13. I. T. AJacciol.

ON DEMANDE ménage on
•n Ho ^pr:cultrurs dc-::anf
nhlir sur rtomaJn^ -«mon
?ih\. Pnnn^ condition*.
Iro^trr bnrpau <du fourn»!

VU» N- 10 I. T. Ajacclo.

i» flotte Corse
le 400 bâtiments
on tpiouvera de grandes dit

ii/̂ is a rtjons'-ltu'-r normale
, . -i duns 1 s lormis >ropu
par 1 expert1 nce, l a circula
;nar.timu mise à mal par

L-.eninienls de guerre
jesLiuct-ons sys--emanque= ae
l'euii.mi, a moins «u'"O ne reus

uar clui->i à comptn«r v
k..iiia-.- ou ciuc la •.olidarlie
,11 tf n'interviL'iuit. D1"1* l e s m e

c rcoi«lai!ce=, mais en d'au
iemp«, nous cussion.-. pu
c. domaine, 'nous aid> r

inerniM. :ur la faible distan
il sépare la Corse ie sa mc

île. un l'a déjà 4U i-i : "
pas 1res longtemps que

ni"yens du bord, '«pression
is dans son doubl'' senr,
,nt encore dans une c r i

if-ure : a peine quarante ans,
loin, encore, que "-ouïe

e cor-> el marscilla.se, et di
ÏW principalement par de» ar
Ti ui's jorseg, morte d'hier, e-
,l a l'œuvre. Une floUe à voil'
j •on cnmm8nç.iii à a»poser

t., moteurs. Un'' quarantaine
va liers 'lui sil^ai'111' même >e

..|inT au long cours, m Mtdi
:.:mee ou ailleur», qu'elle au-
i '-e...
on l'monle de la, d'une e'Uie
négation, di: d<ux «>u> au plus

, ultrindre la m o t t du sie-
dtrnier, où les services à va
r tialr.nl déjà en plein (onj
.1,-meni, e, l'on trouve près
i\k» re cents balimenis atta-
. -ux dnlerents porw de la

n à Marseill.' ou à Tou
n, el tou», loin de là, netai.nt

li i que ci *LineB à la pech1" ;
b i i iue leur capacit* moyen-
• e i e ^ep:is.-ait pas vingl tonnes
c!̂ :.s la proporl.on de m"i'le au
•:ii.m», il» chargeaienl sur lis Ois
• i. -s claesiqu », ent«te» à fa^"
a.\ p lit paquebot une con
riiieiice qui ne pouvait défini

.m> nt »e .-ouienir.
L.jj.ia vnan naturellement
:>Me avec près de la moi'.e d.
..•c'.il de 1V0 a 180 bâtimenis

.... i par Ajac-.o, assez loin dei
ce jvec W) bâtiments. C'"-« en

\.e le Cap-Corse iui. lout'i pro
j îuii» cardées, aiait un' ma-
. u - de pnor.té avec 160 Uat1-
. .;.!, thi-oriquein nt au cabota

: mai. qui .se r.s4U;iii'nl loin.
).; so'it 1 s 40 bâtiments M Ca-
.:•. "0, les M de Macii-aggio
u,\ d'Ersa. cie centun. de oa-
...i. i joignant les 45 de S'-

ia ^eule ind.catlon des port»
,,i ve deiaclwi nt ei où aooi-
i(nl ces petit» navires montre
'.is av.iient encre la plus
1 N*1 part a'u.3 mouvement .im
i.;nait dam- 1-s anne ~ moyen

s, une valeur de douze millions
douze m.llions or !
. elton s'i*l concentré et grou

Molli, de Ugnes. moini <J'
invnij, au tor.nage oeniu-
II ne pouvait en êire autre-

it. Et mêmes ces temps pas-
. avaient Hurs al*as et îeur»
i'Ire-, dent on «e dél-ndan

«n les eUpersant Aujourd'hui.
— aux r*«le« nouvelle». nou«

OIT. n iti(-::dre li r pri<e ' tl
prépai-am dans laction et I»

nti.nce une é*ocai on p o
«Ifit toujours être un p»" r •"•
tin- leçon

•,• ' '

If.!', .e

TAJUJF Ut.* AilUNMIUUN'l

SUR Lh M>o\T DE L'EST

Les Allemands évacuent LIEGINITZ
Les troupes Soviétiques passsent l'Oder

80 km. à l'ouest de BRtSLAL
MOSCOU, 11 lévrier. — Com-

muniqué du GQG de l'armé^ rou

Les troup' g du 3me frt-nt de
Rut>sie Blanche poursui\ani leui
ollenive m Prusse OH nlaii
ont pris d'as-aut la ville di
Pr. Ussisch Eylau, puissant poin
dappui et importani nœud eu
coinmunicittluns allemand.

Nos troupes ont pris en ou-
tre plus de 30 localités.

Lt s troupe-- du 2me front de
Ru-s:c Blanche brisant la ré-
sis;ane de la ga^r.is"n ail.man
de encerclée ent prie d'nssaut Ir
viUe d'Elbing. important nœud
de communications et puissant
point d'appui d<! défense anne-
mi' "Ur la rive droite de la vis-
tule. couvrant les approches de
la baie de Dantzig.

Les huit et neuf février. inOs
3ujrs ont fait dans ce wefeur.

plu* de 4300 prisonniers.
Au nord et au nord-ouest a«

Schneidmuhl. n"S forces pour-
suivant leur offensive ont pri^
plus d'- 40 localité».

Dans Schneidmuhl et Poz-
nan les forces ennemies encer-
clées sont en vole d'anéantisse-
ment.

La lutte se poursult contre la
garnison ennemie encerclée dans

partie ouest de la ville.
Nos troupes ont pris quelques

pâtes de maisons, ainsi les. alle-
mands les jubls^ent, et les c»nsi

ïrent comme formidables-.
A l'égal du char < Joseph Sia

me » ils redoutent notamment
e nouveau canon sur chenille
52 m m auquel aucun bllnda-
* ni' résiste et qui est u^e gran

d.~ révtiai.on dans ce'te fulgu-
rante campagne.

En mémo lemp^ <iue oi-fifctuc
cuttL gigantesque m^e t-a pla-
ce la Xi'iuidaiion de la po^ne de
Prusse Orientale s'-chev^.

Moscou annonc ce -oir la pri
se a'Eylau et d'Elbing.

L''C -upation de c ttu derniè-
re villi.1 n'ust plus qu'une opéra
tion de liquidation.

CVsi un succès stratégique d̂
premier ordre.

Lts alUmanoU ont défmdu El-
bing avec acharn» rmnt et a
plm-.eurs reprises ont ten^é ûe
briser à partir de c ttr ville, ie
cerclé*1 d'invesiissem.'nb de Prus-
se Orientale.

Mais Elbing n'a pas »auve
Kœcigsbrrg et Elb:ng pris»1

ê t grand temps 'lue se lià
vers la villo Han^e.itiqu'', ceux
qui veulent bl^n mourir pou:
DantziR.

ITALIE
LONDRES, 11 fevrn-r - Le

eommuniiiué du GQG allié
Med 'erranée m< ntionn«> notam
ment que les patrouill s ''ont de
nouveau activa *.ur le fronc de
la &mc armer.

En plasieurs endroits ell"8 ont
pénétré profondement dans te
di -positif enni mi.

Dans le secteur de la 8me ar-
é'1, le9 posfluini* avancées <2e

meurent inchangées.
Les attaques de l'aviation ai

Hé*" se sont poursuivies rentra
objectifs <nn"mis en Itai:*

du nord et la voie ferrée du Brpn
:er.

Un raid a e'é "fltetué contre
un.' impor'an'e concentration ct«
ransporla routiers onn**mi« a

Mantoue.

BERLIN. 11 fé\rier. — L'A-
gnwe DNB alU-aianct? annunc
l'évacuaUon de Li'gnitz.

(Lire la 8ul « e* An* PM«I

A PROPOS
de la conférence des 3

FROINT O t

LA 1ere ARMEE AMERICAINE
POURSUIT son AVANCE vers la ROER

LONDRES. 11 fe ri.r. — DU
QO de U 9me arme,- amencu-
n̂ - :

Les allemand» onl ouvert ^s
vann-f ou ban-age de Schvam-
manui-1. h' plus important d'- la
reric des ^^pt t^<rrag s qu» cou
trôl'it U rirtere Roer <•: or.l
mondé la région d« la Boer in-
férieure.

LONDRES. 11 févrKT. — Com-
muniqué du GQO des torecs ex
pédiii""na.res ;iU éi's :

Le communique annonc que
loff r.slve au sufl-e I de Nl-
mègue s' pour-ult «ur un tpr.
rain 1res difflcUi'

Au eud de Wylfr. Hrinkit »
e'é pri» ainsi que Scliotth''idc.
dans 1» foret de Reichv«la

L'aTiat.on «Uiée a bQmbarde
^ jH»sii:ons rt 1 raviaillrmt n'

de îvnnemi dans cette rç^ion.
Les troupes alliées oni atteint

IVxtrémté nord du barrage <*e
S -hvammanu. 1 qui ^ t ki<ac'.

Hnj'iifletl a IV-t du fcirrago a
é'« pris ci la Roer atte.nte.

Au n<Td de Prum. N ueiiàorf
a élé pris ri Willï rath ath iui.

L<» troupes alliée» ŝ  trou-
vent à plus de 800 mètres au nofd
oueH de prum-

Au deîà ce la Sarr? on .signa-
it- une propres .on alliée au
nord-t-st di; Dollendorf et au sud
e-l d'Haguenau, 1» Moder a été"
:r.ïvorsée et Oberhofen a été pri-
ic.

Dar:s la région de Cclmar, au
cours dvperation* de n»ttoya-
gc des groupe* d» prisonnier»
ont été cnptuies.

L'aviauon alliée a é'é »c«i^
en Holltnde .septentrionale.

Les ga r s d-- Kaisemlaut-m. 2
ponts, ot Fribourg ont été bom
bardé».

H.iiiii-re a f é ntiaTtie
Les bombardiers onl attaque

renr.c-mi dan. le quadrilatère foi
mé par elève». Rheine. Ramm
i '• Cologne.

WASHINGTON. Il février. —
Le Pré. idi.nl de la Commission

affaires étrangères du Sénat
a déclaré cet après-midi qu'il es-
péra, i que la France strait invi-
tée très prochainement a parti-
ciper aux entrt'iior» de la M<T
N"ire.

La réunion des Trois se trans-
formerait ainsi eu une confVren
.v a Quatre.

DEMENTI
PARIS, 11 février — Lej mi-

lieux autorisés ' tleclarent que.
' ontrairt-ment à l'information
diffuse^ par Radio-Rome, l*1

Rouvernim'"'nt fronça:« n'a pas
pris l'initiative de proposer au
gouvernement iiali.-n une r<-pri-

aYs r lat;ons diplomatiqu-s.

Monsieur I II I <

NIMSTRE DE L1

A CUATEALRC

CHATEAUROUX 11 fevr;
M. Ch«i'l-s Tillon niiru
l'air, »enu à Châteauroux,]

!'•- usin.-s acronauiii|uuà :
Ci-tie oejasion cî*iJi[ëre--*a.
cl irat.ons sur la réorgai
de l'aviation irançaise.

L11 ministre a déclaré qu
ouvri-r^ acïuill' nn-nt cnip
cian.s l'industrie aéronauUquj
se livrent . n c r e qu'a de<
nation-; de tr>:iv-ition dom
lution aprà& It stadi- d(: la

Irudion du matériel poii
compt,' de? allies doit cond
a la créa'ion rapidt- de prutj
p-:s proprement français.

M. Tillan a prec.sé que
m<n<T a bi-tn -etie remi:
ce i't rattraper le retard qu
pare la Fr;»nc- d.s grand
allié** dan> le domaine aêro
li'jue, il faut donner â l'E
contrôle dos fabrications.

Le ministre de l'air a
ensuite sur la rec&siié pour |
France de disposer d'un*-
d̂  aviation uommercialt'
pendant n et a révélé qu'il ay
en Ir pris la con truc't >n do

1rs pour l'Instruction d1

jeunesse.

Une tmportanle écolo de
st -n cour6 de cré^iion à Cl]
••auroux qui pourvoiera
onnel .]Ual:flé l'aviation tn
aise nouvelle.

Manifestations Religieuses !
à Bas t ia

DAXS LES RUINES
DE N.-D. DE LOI KDES

La fe'<" de N.-D. de Lourdes
été célébrée ^« un-* grand* fer
veur et un é^lat particulier «oit

la chapelle-rduge de
Roch, soi| dans les rulmi d«? l'an
Unne église paroisg:ale.
J'ai aMï*té a la cérémonie t

^mouvanie de samedi soir : une
iuor.e int' rmtnabl-- df na
'i'çt dirigé* procès-";^nnollem

après l'otlice a St-Ro h. ver> le
iesie muiilê de la p a r o l e : il
;i>a;i < ncore jour ; à cette heu
e de fin d'jipre -midi brillant
'une clarté at'arde/ le* tum-
'i-aux que portai, nt plu^ d'un

nillier de personnes n'ont pas
iui: l'efl t spectaculaire es-

?ompf£ : i'1 lai bien r .p r i ' * :
'al été par contro frappé pnr la
iété ^'bonlan'e de l 'a^stan-

GUERRE
A E R I E N N E

TOKIO. 11 févri.-r. — L'Airen
I> m i. annonce qu'environ

00 *uper fortere sos volan'es
nt attaqué aujourd'hui en cini

i'n la région do Tokio-Yofco-
ama-
De« débats ont é'é causés aux
•Malin' ont *t'rrestre>.
La mÉm' •gnee a déclare

.l'aus'îîôt ->prr>s nn '^mblt-
ient d« terr* avali r m g é le*
:ém« régions.
L* ^Ule de Hnchrnonp & er« «•

ce soit a travers I« ruei r*I-m-|
tirant de cantique s appropr.e*,
dtf priéns collictiv»» recle^s a
haue voix s".t a 1 inteâ ur du I
san tUiiire dehibré : ici, Ift foi 1
s'extériorisa avec une force telle '
que prenant au relonde de l'eire
cil' - m port a ^ers d'-s *phere^ «ur
natur-Ues.

Le spectacle édfiani vaut d'e-
trt évolue.

Au pied de l'autel fleuri et pa
\o>é se ten.iint ciro.t comme lo
clo.'her qui a échappé :iu desas
ire. le vénère fondât ur dr ]a pa
roisse pt de l'Eglise. K- cher M- !••
Ch.uioine Letchi, à droite, la
^ilh'Ue'te mart aie du R. P.
Par.n-1. Domln.caln ; à g.iuchp.
l'infaligabl«' abbé Colombant,
dont la voix bii-n timbre- porte
loin ej haut les invocations a
l.i Vierge, îa.-e à lu. foule ^r?s
d nsr qui occupait 1̂  »i r princ:
pair ainfi que I-s n< f- latérales
et qui implorait de la voix et de«
regards la blanche statue -ce N.
D- d-s Ruinas Sl- de*\-ichmi au-
dt>s«us de l'aut'i dan:- ur. cadre
de lumières : par les larges é-
chappée= du toit *.quel«tliquf ap-
parai;*ait l'azur du firm'inent,
i^ra lequel monta *n moduU^ons
1-ntcs, large*, fi-rv^nio» l'h>*mne
ance-:ral du « Dio « salv: R( -
g n a >.

L'éloquence robuste du R. P.
Penn-1 în'frprr1 -• mnmifi "u<--
ment les aspiratlors ambiantes.

pendant <HK lombairnt com-
me un>- manne céles^ 1*« notffi
de l'Angélu**. le* prières, les lm-



4 la »o.a l ( y

te a*j ii.iu.it:

>OI1 peu -

A SAINT-JliAN
Congrus.o tui-u'^iu ! Alurs que

le Utui«-*«.u uu^' is 'un^uu1 cuiJ»
ruùJt** uc N. u- m.' lAtuiiu.*.!, d-a

trac s iion-Du-s un nj t iwe ut-
mon pUi.t̂ .1 u mieUi»*iiUi.-r UL&
promises dt proie-"on physi-
que e* murale, au ie"uuVL**ut a

a ...Vous avez le droit d'être îiers...
IMtéaos mn ordre eu |«u* le Géorral

aux soldats de la 1er* armée française

LA

Ma-i" !»•

^ ill*

bre- u>;

cicl
tu.*utpù-es a juu

aux rt-pie^a^i^s ae la iv-Tic, io
raicu. s j . r t leuas-i a pre-.nu'r
la luurt suus a,-' «ipcis av. nan.s,
fcOUb l V ^ c i , e . i . W lenie cl 1-
nu>éi"'-'r i"'-1 ' ecouiani. d'une •">•
r»r,.' euvoût u <_ entraînant la

. pauvre ame (le.-iii^o'puiet, Uep-,y
see .-i son ba^aBt lou'd Q 'p « -
gri'.s au pieJ de l ' E t n u l Jus-
ticier qui est en meme iumpa
heureusement m.seriiiorae > -t a-
iil"ur imini,, a.n i qu li' pro-
clame 1' dosme chrétien.

Le rappel éloquent d,> ces vé-
rité* sëvêî" ^ a eu, me semblait,
il pour conséquence imméd.ate d''
pousser r.is.-.stance un peu plus
con«ci»rite île «on .naign'.le a
courber davantage lo froni au
passas- du St-sacrement qui,
poî:é procès ionn llement, pré-
figurait, a travers un nuage d'en-
C i » , sous b soif dorei' du d'1^.
dans le c ncurt harnion;. ux d s
chants litur^lQue3, la majesté
-;nd'ift-lssabl2 de lEIre tout
pui sanl.

Minutes de re'Ueillt'in' nt d'u-
ne douceur suprême.

Je rumma.s ces pensêw «
long ant « Marbour » sous l
rafiilr* bruyant, s d'un i:DecclC
infernal. — M. B.

I.A MAISON

NAMANI FELIX

RU-- Neuve — BASTIA
mritra i*n vnif à par ir de Iun

di 12 février. u::e pr miere tran
chi' d'un loi de murchanaisCs
provenant de* sto'ks américains
Mou^tiquairis 100
Imi ermeaDl- s

LONDRES, 11 février. — DU
QG du 6me groupe d'armées

Le géntial Devers, couiman-
diinl II' GIIK groupe d'arme:
adressé aux troupes do la irp
mee frtnça^e Tordre du jour

« Vous élançant hardiment
dans de violent.;, tempêtes a t

•neige, sur un terrain ciiffic le
vou*> avez, par voire fore- et vo-
:re dét< rmination, chassé l'en-
nemi de la pleine de ILiute-Al-
sacp, bien qu'il fut déc.dè, au
prix d'énormes perte-% en hom-
mes '-t en maierifi, à -.s'accro
Cher à son dernier espo.r de r*-'-
c^nquéûr ceit« t< rre si riche en
tradtions, vous l'av< z chassé
f-es positions ot repoussé au delà
du Rhin.

« Vous avez libéré la ville im
périple de Colm»r dort le nom
émaillf les page; de l'histoire de
Franc? et lui ê t chère au cœur
de chaque français.

« Vous avez rendu l'indépen-
d a n t à d'1^ milliers de cUoy- ns
d'un noble pays épris dp l.berte.

« Au cours de cette opération
difficile, vous ; '̂ez fait plue do
15-000 prisonnier*.

« Vou^ avtz tué et bls^é d1

noinbii ux soldais et av*^ pris ou
deuu.i d'mportûntes quanine--
(le matériel.

4 par vo» efforts combines,
vou« avez de nouveau démontre
au ni"iid • la soLdinié j a ^ fcgal<'
qui unit les solcf.it--. français *t
a me rie a ns.

« Vous avez le droit d'être
fiers d' la façon dont \ou- avez
'i.'compli ct-tu1 tâche dUncile.

« Aux officiers < t aux hommes
du 1-r t t 2me corps d'armées
français, au 21 corps d'armée a-
méneain. aux s rv.leurs c£ ce
corps d'armée*, je dis : Vous
av. z b:en travaillé.

€ Tous en avant vers notre
nouvelle tâche plus déterm.ne*
que jamais pour détruire les for
C'-s du mal.

« II n'y a plus devait nous
que l'Allemagne et l'armée alle-
mande.

« Vous avez infl'gé la défnit*1

cî;ci ivp à l'enn'mi a l'ouest du
Rhin et l'avez chassé du sol «e

« II est étourdi. b!r*sé et chan
•lant, mais pas encore baiiu.
« C'est li tâche «lu'il nous ros-
â mener à bi^n.

« Je vous crie. *us à l'Allcm

AVIS DE DECES

120 fr.
50 ir.

100 fr-
100 fr.
20 fr.

Tn.l' cli' t rn e léger
Sac d'êquipemeni
Centuruns

Oouvrruirr* du m^ga^ln de 8
heuri-i 30 a Midi • t de 14 h. 30
n r« h. 30.

Mme et M. Villa vinct-nt <•;
V urs enfanU; ; Mme et M. VHla
Nonce cl leur^ enfanls ; Mme et
M. Villa Fia.-.çois 1 urs '-niants
<•! petits enfants de Mar-eille ;
Mme it M Mittei Vincent r '
leurs infant» ds Marseille ;
Mme Vvf Guagnini Joséphine ;
l i â t i.| M. OgHastro Jo-'eph,
leurs enfants et peu's enfants ;
L:s infani5 et peU'a enfacts de
feu Isidore Frattacci "Oe Marseil
le ; 1er. infants et petits enfant!
de feu Prunrlu Louis ; les i-n-
fants d pelits enrunts de feu Pie
iri Inno:ent rie Toulon ; Les i
fan;s <t pi't:« enfants do leu Si
tn l Paul Mathieu ; les enfants
pt pitlu enfants de fuu Dulesl
Jean,

Le" familles Gondola, Agostl-
nl, Glr:baldi. C risola et M'Kl'
M.

ont la douleur de faire pari

du décès if '
M. VII.f.% Antoine

CulUvaleur
<\:c:ié à Bi tia dan- «a 83nr
mné" i-t vou» prient d'a«s:sler
n ses ob-'ê<tu s qui auront H u le
mnrdi 13 courant à 14 heures.

Ma Von mortuaire : 1, rue de
lu paroiss1.

^io^ne^

PLI 11 i S
ANNONCbb

Dl' L1.MOIS1N (Selec
b.inne r:ice Craonnal-

;!;.', Lmou-me>.
pour v..« j-hais idrsvz-vou*

à M. Vincen1 FRAGASSI, 1. Bd
Général Graud (ancien Lette-
ron'.

Aulorisa'inn préfeetoralf N*
327. Rei Corn. 463.

Porcelets de 2 moi:. 12 k?« en
vlro- : 160<l 2C00 frs ; Porcelets
d- 3 mois 15 a 20 kgs : 2300-3000
franc*.

Nos prix «-ont sans engag ment
et e'abl^ aux meilleurs cours
du Jour.

ON DFMANDE en ' euhinie-
T" S'adies- r au Res'aurant du
Lycée.

(Visa N- 12. I. T. AjacciM.
vr-rr*i ^ b^'T» : 15

fr. - p>r cont lu fr- 'rar.s-
firmaHoii de bouieil!<-«. Comptoir
rn-<« dps Verres et Olace», Toga
Bn'tl».

St-ANDItE DE COTONE
Mme V'v- Ml oui'-' CusuUa, née

Toumier irt ae- tnlanu; tle Mek-
ne5 ; Mme a M. Jean Piem Ca
sal.a, reuAn 4 Si-Anare de Co-
iun- ; Mme et M. Cusalla Aie-

xandre, adjudaiil-clief. pn>on
nier de gu ire , t 1> ur» enfants ;
Adjuua...i.-ch' I Fe-er.ci et Mada
nie, né: Osa i a et li urs emant*
d Kabat ; M. Joseph Anlo.ne
poggi, ag nt de pol-~e et Mada-
me, née Casaita et leur fils de
Cannes ; Adjuaant V;nc n' Ar-
righl et Mad-'ilie. née Ca'aita et
hur fil:, au Maroc ; Mme et M.
ca.salta François, ag nt de pu-
lice et leurs enta.-.::, d. Bastia ;
Mme i t M. C'sal.a JeMi. sergent
ciief. rapat:ie aAlÀ-magne, bli*-
se d> guerr-. «I -on iU,s ;
M. Casal'a Joseph, pr:sonn.er de
giv rre et ltiadiino.-'i-lle Regm-n
. François*, -sa fiancée ; Mm Ca

silta Yvonn el -a fille ; M. et
Mm'1 Tournier de Chambery ;
Mme Pi M. Louis Tournier de
Chambery ;

ont rimm'Ts* douleur de fai-
re part à leurs par, n r., nm:s -t
conna!s*an es de la p r t e cruel-
le iii'iîs \ ennent d'éprouver «n
la p'rsonn de :

M. CASALTA ANTOINE
Ad)udant-chet

leur t?"K. jter.-, fil', frrr. . ? ' "
dre. b«.»u-frèr' et oncle, gioruu
semrnt tombé à la tète d>- <̂a
ect'on, le 2 décembre 1944 a

Belfort. à l'âge de 32 «c<.

CAGNANO
Mm* el M. Pierre Marie Cris

tofjri ; M. l'Abbé Paul Crlslnfa-
r! ; M. Jean Crsitolari - Mme et
M. Jean Fran:ioni,

Les familles Ainionorsi, Gual-
lell.i, Filipp:nl,

ont l'immeflse. douleur de fal
re part a leurs parnl*-. amis et
connai -ances de la pçrt.- cruel-
le qu'ils v ennent d'éprouver en
la p' r*onne de :
Mlle Mari, -D>ïu« CBISTOFAK1
leur sœur, be;ic-sœur. tante, cou
sine, pieusemert décédée à Ca-
gnano lî 11 lévrier 1945 à l'âge
de 70 an,.

L'en'errement aura lieu à Ca-
fïnano le 13 février à 9 heures
30. P. P E.

MOITA
M. et Mmu P.'Ul Pelh-gri e:

leurs enfants, OM. Charles <-t
Marie ; M. l'abbé Pellegri à Mar
.Keille ; M. Esï>the Pellegri, aux
armées ; M. EvarisU- P< Ilegri a
la Brigade de Vt'ZZ»nl ; M. et
Mme J. POleuri et leurs filles de
Tallone ; Mme vu- Mori Antoi-
ne et -a famille d'Italie ; Mm-1

Vve S:int;r.i et s*s enfanls de
Mar aile ; M. et Mme Barbien
••' leurs rMant» ; M. et Mme
G-'spari Jean et leurs enfanis ;
La fam lïr Alexi* Alb'ricci a--
Tox ; M, et Mm'. Albericci Ch.
c; leurs fiilPs d Mo.ta ; M. et
Mme Augu-te Albericct a"Hanoy
• " l urs enfants.

Le- fiimilïes Dani l et ErneBi
Alb ricci. Medori. Marazr, Pt-

rot, Piileçri, Mori, G^spari et
Or..1 ni ; Mme Albericci et se* en
fant . d'1 Pied.cort,. : Paul Gu r
rim de G.unoçgio ; P. J. Tri>-
tuni, F le- de Zîana,

Ont rimnit-n^e douleur de fat
r par: à 1 urT parants, amis e t

connaissances de la p rie cruel-
le qu'ils viennent d'éprouver en
la personne de '

M. PELLEGRI Albrrt
mort pour l;i Fran •<• a l'a se de
20 ans. 1 ur iiïs. peiit-fis. frrre.
beau frère, or.cle. r\< v.u cous'n
et p'tit cou-m décédé le 3 fé-
vrier à Nfghais.

P P L

AvU et Itcmri riemenif
La famill ' T"Ussalri| Balb .

adresse s1* renvrelements atiiis
à inufeR 1rs per onnf. nui lu:

. manifesta 1 ur 5-ympathie à
l'occasion du dfcès d1 •

Mme VTe Tou.«3ntnf RALBI
f Marie Dque CAGNAZZOLI

MOSCOU. 11 fe\rl.T. — Sup-
pletmt-n: au communiqué de l'Ar
m.e Rouge :

II annonce notamment : Les
troupes du 2me front de Russie
Blanch: >e s»nt tmparee* ce
maun de la vim- d'Elb.ng.

Nus unîtes ae chars et d'inlan
leri' se son! !mp;ue<s de ia ga-
re, pui' ont poursuivi 1-ur avan-
ce tt au cuurs de la journée, la
vile d'Elb «g tombait entiere-
m< nt cuire nos mains.

Plusi urs milliers de soldats et
d'officiers emvmis ont été tues
MU cours de la bataille et un im-
portant malér.el est tombé aux
ma ns de m*> troupes.

Elbing e-,t la cn-uxieme ville
d= Prucse Orientale.

Au nord-oue.-t de Schneiûe-
muhl, nos trjup's ont poursuivi
leur avanc» el atteint un point
situé à 16 kms de l'importante
ville de N'vsieitin.

Au cours des combats dans ce
Pêct'-ur, 40 chars allemands ont
«éié détruits.

MOSCOU. 11 février. _ . L'ad-
ditif au communiqué soviétique
de la nuit dnr.iere annonce la
prise de Kîa^sberg à 3 km> di-
Deuts h'1 Kront1, ain-i que de la
pcx-ilion fortifiée de Schtrang, si
tuée à la même d.st;inc«? û'̂ 1 cet-
te ulle.

PARTI SOCIALISTE S F.I.O.
SECTION DE BASTLA

— Il e<t porté à la conr.aisenn
ce d'-s militant> et sympathi-
sants qu'une p"rmanen.'c Jonc
Tonnera tous les soirs «u *te-
ge, I, Ru--1 Miot, de 17 à 19 heu-
res.

- - La bibliothèque d" la Sec-
tion t'.i en voie de reconstitu-
tion. Les dons des militants, d<
livres, brochures, journaux, de.
seront ri'CUe* avec reconnaissan-
ce.

— Réun'on d? la C. A . demain
mer-redi à 17 heures 30. i. ni'*
Miot. — LE SECRETAIRE.

JEUNESSES SOCIALISTES

Le* adhérents J. S-. sont priés
d'a^l.ster à la réunion qui :iura
lieu Mardi 13 février à 17 h. 30.
au *ièç<', 1. Kui» Miot.

Il ne «( ra p s envoyé de con-
voca'ion ind.v.du< Ile.

LE SECRETAIRE

Chronique Locale|

Mardi 13. Mardi-QrM.

Étude de M* PERALD1

l, ru
AVOUE A BASilA

de la MUcri. ord •

Un ju££mpnt a été r<indu par
délaut tnu'Q de comparaure le
1S oclobf 1941 au profit «c In
Cic « Le Phenix-Accid n'»* ».
dont le s.cv > -t à ParU, 33. nii*
Lafay.-lte.

Contre Madame Morelll Em-
ma. érou'i1 Bacchil'tra ' t Mon-
sieur Tîa •chîli-R.i P'Hir a^Mnn-
co marilal''. siiïis domicil • ni rt-
s di-rce connu*, in Frnnce.

Aucune opposiMon 'ontre J-
du juç-'nvnt ne sera rcvabl«>
pa^ é le délai d'un mots iranc
a cnmp'i r de la présent- '.n«r-
tion. délai mxquel c'aloulrront
C' ux prévus p:ir l'artirl' 73 du
code de procé^UTt1 c v^i-.

Pour extrait
Dominique PERALDI.

RF.OUVF.nTl'RE DIT

CASANOVA SALON
30. Dd Auguste Gaudin, 30

REGENT - CINEMA
t-r-TTE SEMAINE

l.nuKe HEINF.R. dans

Froii - Frou
i N non MrvrtiRE

VTTMf 1TFS Ns 1
Unr séance loas h* Jour- A 16

h'iir*s. smif Us Jctidf. samedi ri
rtlraan.-h*. d<ux séances A 14

e' à 16 heures.

MAIRIE Ds BASTIAl
RECENSEMENT

DES FRANÇAIS de 18 à 48 AN Si
DECRKT DU 10 JANVIER 1945

En exécut.on des pre.-crlpiions[
de ce décret, les français, nea es,
Ire le 1er Janvier 1897 et le 3l|
décembre 1926. devront obllgato;
riment 9e présenter à la
buraiu militaire, aux d
après :

1-1 Du 10 au 20 lévrier 1945. In
hommes nés entre le 1er jr.rJ
vier 1920 et le 31 décembre n>25.[

2") Du 10 au 20 murs 1945,
lep hommes nés entre le 1er ja:
Ver 1897 et le 31 décemt»
^)19. munis des piéci1* "ffic
suivantes : Livre, de famille, cai
te d'identité, livrât Individuel 01
toute autre pièce mil taire
pos ession. La fl-he d démobj
s;iHon s: nyant été présent so
les drapeaux au couw de la ca
pngn" 1939-40 celte pièce lui
été délivrée.

Le fa t d'»voir rt«jà répondu
deP r''C^n^ements aniériiurs
dl»penfe nullement d'avoir à si
bir CL' re?en ement nouveau.

Ce recrnsement re concr
pa^ les hommes nui se troîavcnl
incorporés dans une format
de l'armée à quelque titre que
soit.

(Prière do consulter les affl-l
ches en ville).

•>se Teléer
N" 3 — Ch

0 0 0 0 3 8

1. liiMMTKATlON t T KCUA<. TU)

>ld Gênerai Bonaparte ain d'Inlormafion el Je Libération

: BASTIAIS-BA8TIA
P 1 5 2 - R C 1831 r-R«d«ctr«r en MARTIN BURCOm

iQUE DE LA VIEILLE CORSI

Criminalité

y a cent ans

LE MAIRE

Messieurs l<s présidents dnj

t*ont priés de vouloir
pres'nier 1P plus tôt possible
la Marie do Bastia, Bureau dj
Secrétariat gtneml, pour une s
faire les conc mur.t.
1» La Société des Marins de 1

lia,
2> Des Anciens Sous-Orflcierj

et a^imilfs du Départ'Tn
3) LTJn.on Fia'crnclle d s

ficiers de la Corse à BnsUa
4) L'Union des Empl"V¥

Commerce d'- Ba<-ti.-i,
5) La Fratcrn'llf Militaire i

Corse de Ba^t'a,
8) De Prévoyance des Bi

d' Douanes do la CorS(

7) As:sl:iii-e MutU'lh dos

rins Péchrur«î de Ea^tia.
8) Urion do- Snciêiee de ;

cours Mutuels de la Cors.
Ba«tJa.

9> La Mulupll*1 Corse à Ba*1':
10 Union Général" d"s A^e

du Servjrç act'f des Doui
ne= de France e' d e Cclfl|
n>e. Gri'up'1 de 1.1 Corse

Il> L'Ami-al' Brt^tlais8

12) La Saint-Erasme à
à B:t<

ASSISTANCE \VX VIE'T,
IXFIR.'IES ET IN:tTKABIA

LF9 bénéficiaires n'ayant
encre perçu le mortant d s s
rémg's l'ur r»vt.nant sonl
de se présenter flTJRGRN'
la Mairie (Dur-nu A«sl"i:i
pour y retirer leur manda'.

[Nauvellts

PAROISSE St-JEAN
Aujourd hu. m.irdi 13. T

.sillon du T. S. S:icr-m nt.
la Chap<-lU Si-Louis de G:

A 8 h«urr». GrandMe- e
rosi::on ; A 5 h.. Compile*,
mon par le R. P. Chrtller., <
prr. • s? on, SOut.

Mrcredi. jnur d s C' n d m j
commencemeni du Carême

A 8 h., Bénédiction et
ti"n dos cendr î . Grand'%

PAROISSE N D. DE
Demain 14 lévivr : Mercr'

A 9 heures : Bénédi^tT
imposition d^s r —dres suiv
la mess- : A 4 h 30 : Sain! \
T. S. Sacr<m.n'.

Vendredi 1R février : a 4 1
Exerce >- du ch-ri n d " l ' i

Imprimerie du < P«''it B:

Direct.-Oérant : M. BIAXC

t":;'- -hronjijue de ce journa
:\.jt Biisi:ais * du 27 janvier)
,_i:iit une recrucli sc<:nc

<. tiininalité en 1848, a la fa-

u : c!e la commotion historique
, , nu»- ceile année-là : 191 a-

:i*i s. nvui-tr' s, ou îfr
. ne ^es crimes- Compit

docunii'ii'a1 .on pour l'op-
iu calme actuel,, résultant

. -.ulution des mœurs.
..-* même jwinet' 1848, on ju
. a Cor^e 90 affaires, tt 123

.•,,•.. uont 43 lurent ajquit
;; t\,t a pe.ne besoin de di-

«JLH.1 ia plupart d s accusa
i.-> e ai-ni relatives a des rnt-u"

uu ;i5sat->.n-als. Nous trou
., liuatrt' affaira» de rtbellion,

ut toups et blessUri-s. un
. d'infuntic.de Il est vrai
;•-•- volt re&S'Tti saient à la
cct.onnelle, maig U grttnUe

ijohté des affuir' a de corr c
]le e'alenL également de
il blessures.

(:. si la tendanci.-, comlne, eu
'è-i préoccupant!, sans

oui,-, main qui i«it déjà con-
<i- avec l'fnsemble d<.» atfai
•iigéi's &ur lv contineul, af-
N »urtout d'atieniaij* aux

..l'ion délicate, toutefois,
• p.*r rapport au Continent,
•uu iivions aine; n i Cor>L"

. cusë -ur 1.872 habitant-s,
.^ jue le rapport pour 'ou-
.i France .st de un accuse
4.815 habitants.

.: m-nt, on y revient, sans
propori^on extrjtordina.re

r.mc» cintre le** personne*
•i mmalité cor-si • aurait et«

nféri' ure à celle de l'en
•: de» départements frar

h proportion des crime
' ie> personnes était d
;!ani l'il< «t de 5 V« contri
opriété».

ii ^'étonnera pas do savoir
.. :»rand,' majorité des 123
s t a.ent ignorants : 59 ne
"t "i lire ni écrire, '̂t

raient que lire. Si l'on
' à la à'ati.-ttque de la me
nie-- relative JUX con«-cr:(S

• slatp qu<1 le nombre d
• inî savaient HIT r-t éc*ir

de 1122 contr- 686 n
nt ni y.rv ni écrire e: 31 n
nt que lire. Lu proportion

•'• -nr: versé - • vec la crlminallt*
i "avori-e l'ignorance.

•Sur 1. s 127 accusés, 94 étaient
i".u\!i*ur* ou attaches à IVx
• - i ion du sol. dant- la propor
n même des profe-Mon.- "u

>•;: rs d'&lors.

11 n'est pas nécessaire d'avoir
précisions pour comparer

' situation à In situation ac
If. également en plein, com
.on. tt exprimée par lame-

- men' cons:dérabl'- d*-s ses-
> criminelles. MaK il e*t vrai
'. faudrait pouvoir associe""
résultats correctionnels aux

• hui-î criminels, ?t n* jamais
-itérer les indices comme
•'-'•'• fs. L'étude de la crimi-
:<• dans h. p.i^é séculaire ae
"ors" montre des succès
•i fl*1 calme et dp Tiru-
o Du câline...

SUIE LF t-ROVT DE L'EST

BUDAPEST est entièremeut
aux mains de l'Armée Rouge

ABUN.NtMtMS

I moli :
9 main
1 u :

W

MOSCOU. 14 février. __ un
ordr> du jour du marécal Slali-
ne ;i annoncé hier .̂ oir la chute
ae Budap', $t.

Au cours du siège U« troupes
-soviétiques ont ftiii plus de 110
mille prisonniers dont le ch'-t de
la garnison et son etat-major.

Cetf victoire stra saluée
Moscou par 24 p;ïlves de 324 ca-
nons.

Sur les aulrfiâ s*'Cleurs du
front, le cmnmuniiiue signale
que l-.-s blindés de Konk'v sont
a moind d' 50 b i s d.~ la Saxe et
environ ioo km* d<- Dresde.

L'encerjleniv rt d".1 Bre^lau c-̂ t
pratiquomeni t. rminé.

L'aile gauche d" Konii-\ nf
tardera pas a r.-joindre les for-
ces de P- irov,

OXCOLI observe le plus gnnd
silène sur le- opérations qui *e
déroulent dr-vant Prancf.irt .-.ur
1 Od r et Ku$trin.

1 -s années de Joukov son" a
moins dE 26 kms de Stetlin.

En Pru^e Orienial*1 de violent*
'oirbat- se poursuivent à Ko?-

MOSCOU. 13 février. — Dans
Budapest no» iroup» - ont, br>e
la résistance ennemi- ei se sont
emparées d- plus u 200 pates

de maûsons aint. que du palai-
royal ,•: de l^ncu-m.. citadelle.

A la I"inbée du jour "ov fou-
pes ach ^ ai' nt 1 aiuanii^ement
des groupes ennemi* tn^ercles
d.-m̂  i a parti oue>t de la capita-
le : Buûa.

Au couru des juuiuees Ûvs 11
I 12 février nos troupe^ ont fait

dans Buda plus d* 30.000 prison
ni-T*.

Dauis le~ .-iiitre '.ecteurs du
fronl le commumqui' signale û**
ac t i \ ite^ de reconnai.ssanf_-e e i

par • ndroiU d-s combats d'im-
port:inc<- loci'lr.

Au cour- de la journée du 12
févr.er sur T-n-imble de- froids
ny»v troupes ont de'-ruii ou mis
hors de combat 125 ^har, alle-
mand'.. 43 avions mn> mis ont
été abattus en combats aeri-n-
u par le feu d# rr'v* DCA.

L'actualité Iranyalxe

INOTES de STATISTIQUE

I K O M 0 1 l ' O D t S I

Les Anglo - Canadiens continuenf
leur progression à I ouest de Nimègue

PARIS, 14 lévrier. — Les am-
lu-caiiadi'ns passés a l'offens
e a l'ou<si de NimegU'- conti
iu- nt a améliorer leur» po.-i
.ons.

L*s têtes d« p*>nt établies su
• Sure et l'Ourth» ont éié e\u

Dans ce secteur les américain
on; franchi le^ premières det11
fis je la Ugii' Siegfried.

Dan* le -e-'teur de la Ire ar-
me1 françai:-c 1-' commuulqui
f-n;ile que l'.irt:lleri- allemande
de l:t rive est du Rhin borubard.
deux p;tli<s villes au sud >•*' d*
Mulhouse-

A Colmar t n signale l'explo
sion de bombe» à retardement

LONDRES. 13 fevrl r. — Com
;ïiun.qut. «lu GQO 'Uié :

Le conununi ïué signai' ,ue la
* Ile ch- Clèves a été m-'to
de rvn.n«mi.

Les f'TCes 3lliees> ont atteint
qui part de Cle> e>

îa ville, Hau a ele
rs le Rhin.
Au ^ud de
teint

On -ignale d, nouvelltf ..van-
«i dans la forèl* de R^ichs-

wald.
Au sud-oufsi, Hikfcen» et G*n

r.ep ont été occupé*.
La ville de Prum fst prntique

ment nittoyé>.
Or.q kms nu i-ud-oue*i. Wat-

z^ra'h a été pris. Dr- éléments
allies ont pous-é d 7 kms au
sud ••ue*t de prum. près de li ri

ro de meme nom. Plu*- au »-ud
^t. Harsp- It a été pru Plu*

au sud nos troupe* sont emrees
u.m, Vlancien Bollendor* a ete
ii-tioyée et «os élément ont .i!-
WTA le voisinage de
ÏIU nord d'Echternach.

En Alsace «« pi*ntrTon;U

nemi s'eb*- frayé u" ch> min jus
qU' dans la région d'Ob'rh"£f.'n
près du Rlùn.

Hier le temp~ défavorable a
i"cdmt 1rs opentiioii» aerifti^nt*.

Au cours de la nu.t Siutigart
• i de- objecta- dAli^mug»> OJ-
cid<m-ile ont été attaques par
nos bumbardier».

GRECE
LONDRES, 13 lévrier. — Dés

aujourd'hui ur.e délégation d--

l'EAM .se rendra dans i* lerrito:
de l'ELAS pour assurc'r 1"' xecu-
tion d .; clauses de l'accord in-
i eryenu entr< ie gouvprn - ment
r-re- •• 1"EAM.

D- ux ;ipptind:v-e. scçjinr jointe
à cel accord pour et 'blir un
di.scremina'ion eriip- le- crime-
ordinaires et les crimes polit.-
ques. pour fix^r les dél.iie i ' 1< .-
ro.icLU..i>- du désarmement fr *
ELAS

La loi damni»t;e -era procla-
mer prochainem'nt.

Quant' à lu question d-1 la par
ticipaiion de TEAM nu gouver-
nement, elle n'a ét« 4u>fflcuree.

Chez les Radicaux
La Fédération des cotnTe.\ rt-

d eaux vt radicaux-sn'iaU^te« du
e arrondis^' ment «"est rçu-

ni- hier f-oir ,n a sembler- pie-
tiicre, sou,v li présidence du ci-
oyen Jean Anqiv'tn

Elle a élu pix^idem M. J an
Anquetin ; Viep-PréMdtnts : MM.
Midi Iflng, r "t Duluc et Mme

CUUtfPINCHL

I. - NOMBRE DE FUSILLES
Lvts rL'Ccnsemrnl$ ne sont pas

encore termines, les chittn s qui
vont -uivre ^ont très en-dessous
de la réalité, mais concernant
î s victimes identifiée;,. 12.000 fi
ches ont été établie» don! 8 a 9
mille pour la région parisienne

Lt* estimalionji difTu.\eê  par
les Mouv'm ntv ds Re^isfaiice
son.t de 125 à 130.ff00 mort, tn
prison en Francr, «xécuïes pour
/aits de résistance ou ibaitu*
lor^ d'engagements avec l<"s lor-
c»« d- répression allemandes
ou vichyssolses. Celle dernière
estimation n"a aucun caractère
officiel.

II- - NOMBRE DE DEPORTES

(sous réserve)

915000 prisonniers d"1 guerr«p ;
705 a 720.000 ou^ri r̂  déportes ;
200 000 dépose- polit.ques ;
150 <> 200.̂ 00 Alxclent-L-rrains
(non ve'riflé' ; lio.ooo Israélites.

Soit dt- 2-080.COO à 2.145 000 p'T
sonnes.

IU— NOMBRE DES SINISTRES

ET DES SANS LOGIS
Le Ministre des prj^onnrers.

déportés 11 réfugies, dans <e»
proposition* de budget pour 1945
cvalu'1 à 1500.000 h< nombre dp
p' rsoniii^ iui ont dû qtitl'er leur
domicile pour cause de destruc
t.on iall"caiair's ou non. c'est-
a-dir qui tou?heni de? secours
nu h' T: touchent pa.i

Si à ces j>ini.s'rés O" at-simil'-
l's irréalités, les gens qu'un a
pillés, etc. , on ;irri\e au cîuf-
tr< de 2200.000

IV. — DESTRUCTIONS

A) — Nombre de villes et vil
lays détrui's à ci- jour :

760 commune-, jui oui été de
iruiti-s danr- une proporlion de
plu^ df 50 : , funt l'objet d'u'
plan d'urbaiiume.

Il faut y ajouter '-nviron 240
communes mnim gravement at-
'einti'.s et qui feront l'objet d'un
plan déménagement.

Soit en lout i-nviron un mir-
lier di- communes dévastées,
non- comprû I'EM (Al̂ acp et Lor
raine. Meurthc et Moselle).

Bi — Principaux Noms
Ville- dJé'ruit'-is en 1940
François ; Ami'-fis (où

maisons sonl démolis).
Villes détruites in 1943

Nazaire ,1 Lorent. dans lapro-
pon.on d' 80 à 90 " .

Villes délruiles depuis !•• débar
^upment ; Si-Lô (dans U propor
tion de 70 '.;. L' Havr>. Dunkcr
que. Brest, St-Malô.

illapeH ra-é, par suite d<- re-
présailles : Oraaour- ur-Gians
Hau'e Vienne». Maillé flndr*"
• Loir">. Lii Hayz - I Les^y.

Dans 1 E-t. St-D é serait com
>letem<m rasé Gerardm-r , , . -
ait aux 4 5 détruit, le Thillot
ierait éç-tlement presque riitie-

' ' dp'ruit

Vitry
6000

S i -

Lord VANSITTART déplore l'absence
de la France à la conférence des Trois

PAlilS. 13 février. — Inter-
view (ie notre correspondant
parUculiiT a Londres, de Qai-

C'e-t dan* >ou munoir Q' ;> en
virons de Londres que Lord Van-
4Uari m'a îsçu ; cliaucù d
hautes bo'ies noires, ado^^é a li
chem.nee de ia blblio*hequ<. il
m'a parl< «ver un. vigueur de
l;inpfl:ri Qi'i teninî îK* d'un-1

[•r;i

Eietl P.'t'.HÏL

an* déiour. Le

1.. 1 .1 . er.irr cl la
C. irai*.

j-.t, souligne-t-il.
yudiuu '• li-cSion de ij;ra!i3e
porte: concernant !• -ort à<- l'Ai-
lemngne «e s-uraft eii.- prise fn
ri hoi- de la France. »

Ix>rd vanMttan complote sa
p.n^é- en déc'.aran: : < qu'il ne
vfu' pa- critiquer la composi-
tion de U corferrnee. mus U
\embl< indispen.-abl<" * : consul
cr la France avant que d^s dé-

cision- soient pris> « et pubieev
J. demande à Ixïrd Van-ittart

.- .1 pouvait donner une opinion
au sujet d- deux quviions : Rhé
rani. Ruhr :

Répons*1 r.ite^orique

•Î II m* dfdire qu'il est ( n
pi. m accord avoc les rrv-ndica
•;nn« n t'pm "t exprimer» pa>"
k gênerai de Gaulle.

* Si aprè»1 l'autre (ruerr- l.s
all.év avaient appliqué <v« pnn
ciprs. li situa ion en 40 aurait

été JOUI autre »
Int. rrogC -ur le discours pro-

uon-e par M. C*:irin. a ia cv • -
ri-nce >yndlc;ile inicriia. . . .

la 'hese qu'il défendait depuis
de longues années : L,( ciesirw
ion du pot n t . l d'' guerre uu
Rfi h tant sur le plan mor;il
;'.(• matériel r-st nécessaire pour
:* î'iMy du nionno.

tcult-u" j 'a:
avis sur In

•Î C'rst là. a-i-il répondu, un-
qu --.on épi:iru<i* cju«' l'on ne
.-aurait trancher par un verdie
définitif.

« II ê t naturel que d<-s négo-
l'iat.ons infiTn.illonaks n peu-
vent être mt'iiees au prand jour
C'pend.-irst il va san.s dir que Ie>
accorda conclus doivent e^re im-

liatçmfni 1̂ compietennn1

publie*.

— MaU Téfilran et Mo-cou.
s-je repique ?
* En effet, mai* pour o<s C»F.

p^rticuli'-is il faut ooncéfler un.-
place à la récurite m.Iitaire :
mais jVsïime. a-t-il affirme,
qu'à l'av*nir il ne saurait y a-

d« clawi1.1» ou *te- abords
secrets. >

JJEW-YOHK. 13 fe.rirr. - Le
communique publié a 1'.--.u-- de
la confér-ncr d s Trois Grands

t-é favorablement accueilli
par Us milieux poliriqu'5 republi



caiu& et dem>vraies ei par la
grande pr^eisi'.

Le fliox de San-Franci**co
coin nie l.eu île la prochaine coa
fertu dt-i nations unit--, et in
date de ctf conférence ont pr«
\O'iué ua grand uiiéret.

On au rtMiiâr.iuer cme cetle
ville *. ituee en i'atv du Japon
fort eluî jnét-- du théâtre du gu«r
re eiirOjA'rn et que l'ouverture
de ]a c »i:er ;nce < st f̂ xeo au 25
avril.

Or k' 24 ;ivril >-st le jour où
l'URSS doil denon-vr son pacte
de neu^ralit^ avec le Japon, si
• 11'- ne v ul pas qu'il soi1 auto-
matiqu-nu-nt prorogé de 5 ans.

Le« èditonuux des journaux
coniirm* nt 1' mpression de- mi-
lieux politiques-

L: « New-Y-rk H» raid » fait
r-marqu- r qu'ann de dissiper
lliïipre.ss.on qu'ils tenta.er.t de
dicter leurs volontés au monde
l'-s Troi-- Grandi ont pris leurs
dlsposi.ions pour transformer
les Tro.s Grands en Cinq Grands
en prévoyant la participation a«
la France e; d».* la Chtne aux con
•v créations futures.

PARIS, 13 février. — Le g<m
v rn ment français examine en
ce moment le texte du commu-
niqué de clôlure do la conféren
ce àe< Tro.b Grands.

Les milLux autorisés s'ans-
tii-nnent en attendant, de lout
commenjairc.

On croit savoir qui» le gouver-
nement franc J:"- a ilé" informé of
ne ellement dans r.ipres-m:di
d'hier du résultats de la confé-
rence des Trois.

NOTRE COURRIER j Le Général de Gaulle

L'aménagement d'une grandi
p«i lu- d-*; la route : Ba»'*a-Porto
Vccciiio. s'avère indispt-osabl,

La route de Basiia à F no-
' cchio, est dans un> '̂ t-11 1

qu'il > -t uryent a "y poner re-
mède. Il .semble qu1 nou$ som-
mes en présence d'un gn> c
min à peùio carrossable, et a
pein*' l's voilures peuvent
croiser.

«n ALSACE ,t ,n LORRAINE

PARIS. — Au i-uur» a un» re-
t'pti' n a lU6t> 1 de vill>-, le
tH'f tiu Gouvernent u pro-

nonce une allocu io;i u<n< lu-
[Urll il a seul yne a ni'- --

puur la France d'assurer ra vic-
toire ov 'aulre côti? iiu Klxin.

A c<Tiains endroits elle est dé
figurer pur des chênos-llgs

par de gros*rs brunch' s <]Ui foni
de cette route un je ne suis quoi!

Il faut savoir gr^ à nos con-
ducteurs d'automobiles, s'il n'y
a pa- chaQu- jour o> sérieux ac
cidi'nts.

A mon avis il fmt lout de .=ui
lp. bien enlendu, dans l'ordre
ci<?s possibilités, met:re les mains
à ces travaux, on pourrait com
mener par ro'Jp r les branch. s
de certains arbres, \olre a
tains rndroi!s procedir à leur
coupe. En-uite, v..lr s'.l y a pos-
sibilité d'élargir la rouH, en fal
sant tnhndre aux riverains que
c'est vraiment d'utUilé publique.

Joseph MICHELANGELI.

PET Ht S

VENTE de verres a boirr : 15
frs — par cent 10 fr* — irans-
form.jtion de oouleillei. Comptoir
Corse de? verres et Glac s , Toga
Bastla.

AVIS DtC£S
Mme Vve Cehari Cl-aiW ; M,

Bani Françoi - ; M. et Mme Ce-
.-ari Laur ut ; M. et Mm" Ba.rU
Louis, l1 urs rnfiinis et peiits en-
fants d: Marseille ;

Les famille* Muruti, Bernard,
Ma.v-oran, Cuzaroli Nathaline d-*
Mar,fill , Nicolal, Torre,

"nt l'.mnien e douleur de vous
faire p"rL dr la p-rte cruelle
qu'ils vi.'iineni d éprouver >n la
personne di> :

M. CESARI Camille
I ur époux, iréri". b' au * frèrt.
r.tveu ' : cousin, dé.ede le 12 *e
vrler 1945 à Bastia,

L'<ni,rr'nifm a eu U«u à Bas
*La 1. 13 fevr.er 1945 à 15 h- 30

PIETRAPOLA LES BAINS
M. ci Mme Gavon Poli- J

Marc, Ile Lorenzi ; Mlle Mar:
Th.'ré e Lorenzi ; Mll'> Xavléi
H Jan ne Poli ; Mnv Vve An
<3ré Mariotii ; lcs enfants et pi
tlts enfants de feue ThéodorJ
Ac [Utviva, né; Floii ; le* en
fants et p titg ecfan's d'1
B;icra Campocii^so. née L'Tenzi,

ont l'immense douleur de *ou
faire part de la pr ie cruel]
• iu' 1 vjcnn nt d'éprouvT en
personne dr '•

Mm. Euité'v LORENZI
né FLORI Marie Dque

>ur mère, belle-mère, grand,
mèr . belle—œur. jin'e et ETÏ
t a r e hérie. décéiée le 4 fé-
*ri' r à Vk%>: rie 79 ans.

L'inhumation a eu lieu à Pi
trnpola dans le cimetieïe fami
liai.

Cet'- avfe ti. r.T ïîcu de faire-
pan.

\\l% rie l!rmrrrienirnts
Mme Vve V-TChial: ; M. et

Mm.- An?* Mari- v^chiaii et
leurs i-nfm'-. EIÎSP. Anto.n'tlo,
Charlr et André, nlns! qw1 tous
lr« parente, très »ouchfi» des mar
qii"s d" fymr>alhfe ';ul lrur tnt
vé 'émol^é-^ à l'occa^on du
<'écè- d1 Iftir époux fils. frei>,
cnclp t̂ cousin,

Paul Simon VK^CHllLÏ
^to^t au Clvmp d'honneur

dans r:mpo:sîblll'é de répon-
dre •ndivldrellrmonî- nrient 1 ur,
parnN. amU rt îou'e* lo» pT
sOT"' mi' <-r roîl! i s - n ^ r s n
leur d ni:, de tr< uvr"" :c . l'cx-

de l'nrs rrmorcifm'nt*

Mme Maurice Leschi ; Mme
Georges Becmeur ; Do-i< ur An
dré Becnvur, Mm' el leurs fll-
1 s ; Mme Marien Le»chi ; Pau-
iet|- et Philippe Le-chi ; Mme
di? Senailhac, »-••* • -ufanis «i pe-
t,U enfant.s ; Mme Docteur Mo-
ra:chini ; Mme i-t M. Hf-nri
Le^chi et Kur8 enfants ; Capital
ne Vi-ci n:i. Mjn- et lurs en-
faïHs ; Mme Cum.nal ; Coroman
dant Seba-tit-n L schi. Mm
leur? tnfanis ; Médecin Coloni-T
Pi'-rre Leschi. Mmr et leui* en-
fanta ; M. r' Mme Murlcn L'ls-
clû ; Commandant Baptiste L?s-
chi. Mme et leurs enfants ; LP
chef de bata.llon M:iri<n L'schi
i-t Madame ; M- et Mme Etien-
ne Lcschi et leurs enfanN ;
Mrm -t M. Ercole ; M. et Mme
Léon Leschi ci 1- ur fil? ; Mme

M. François Le^chi ; Mme Sé-
raphin Leschi pt Jes enfants ;

Les fam'll^s Leschi, Emma-
r.uplli. Val-ry ; Angcll : Mattfi;
B"romei ; Oirald; ; Guglielmi ;
Peretti ; Moracchini ; Pasqua-
Uni ; Santoru ; Calend;ni ; Roc-
chi ; Rcnucci ; Oppisl,

ont la douleur di- faire pari ae
la p ï"t,• cru Ile qu'-Is viennent
d'éprouver en la pe^onne de

M. Pierre LESCRI
li ur fils, irêre, beau-frère, on1

cl", bi au-flle. n'veu cou*tn pt al
Ué, dè-édé k Casablanca (Ma
roc) le 4 J.m\:er 1945, dang .sa
60me année.

L'inhumaiion a eu lieu à Port-
Ly^utey. le 5 janvier 1945.

P P L

PARIS. — A Cohnar, une pri
e U armes s'est oerouite en pre
itijcj ûv:» truupcs françaises et
mericajnes.
L' 3 généraux Bethouaru ut Le-

clerc oui e'e décotes ams. que
plu>ieUis généraux et utfijier--*
américains,

• général du Gaulle et ta
; >oot arrives tard à Slra$-

bourg di-ns la soirée de sain cfi.
Le djnanchi1 ma-in le Chei

du gouvernement a a s>ste> oa
la cathédrale, à un T-deum t>

nnel pour la lfoeratioa d«- l'A
sact'.

Mgr Ruch a prononcé une JI
lo-u'ion disant notammeût:

« par vous aujourd'hui la M1

re-Patri-' reç'il dans ses b:
son enfant fidèle.

Au cours d'une réception
envnue du maire d1 Frcy,

général de Gaulle a évoqué d'i
bord 1 "s dures épreuve-t
par Strasbourg , t l'A>aCi;( pui
tournant ses regards vers l'av
nir > i les perspeclive5 nouvelle?
lui sont offortfg à d-tte région

a ajouté :
« L'Al-ace qui t-e trouv-- su

noire Rhin doit être la grand,
avenue française. Les plus b'1

3érin:cs sont devani nou*.;
Après Strasbourg, iL> Chef du

Gouvernement s'e^t r^ndu à Sa
rne où il a été accueilli par

lc> généraux américains Devers
>t Pa'ch ''jui ont reçu de
mains, !<• premier, la Plaque de
Gruid Officier de la Légion
d'Honneur, 1? second, la Cravate
d • Commandeur.

A Metz, après aV"ir pas
revue la garnison le général de
Gaull'' f-'est adressé à la foule,
du balcon do la Mairie.

Il a exprimé >on émotion de
v r' irouver dans cette ville où
il y A ii an«. il commandait un
régiment de rhare, puis il J insis
ié sur l'avenir qui s'ouvre de-
vant la France, grande el magm
flque, qutnd nous aurons ache-
vé l'ennemi e*. qu- nou* aurons
ete d l'autre côté tlu Rhin, dic-
ter notre loi et notre volonté.

Le général a en'onné tnsuite
la « Marseillais'1 » reprise par
la foule.

Le général d> Gaulle et sa
•suite ont qui:ié Metz dan* la se
rée. après un dîntr intime
préfecture.

l u subslaulirl
an:» iukrurs «lu Lycée

Ri-'.auraut Cumin u»«Jutaife a
lacune l'ouv' rtuie a 1 internat
du Lycée en prnani eu jharg
le fcoin de nournr les eleve-» a
des cond.tions ra.sonnables.

La ,ni'te p.'i'u? daus 1rs colon-
oei Uu « Peut Situais » n eœa
i:ant d'un peiv de lamille îute
re- é iivaj[ pour unique objet de
demander au Lyeet; un
supplémentaire ^n vu»1 d'anul.o
1er lorUinjire : c-t effort
doit te traduire par un {
substantiel quotidien aux frais
de c t é.ablUs'ment et fet>rvj
dans ses lo::iux afin d'éviter de--)
perts ., de temps prêj udiciable^
aux études.

Les jeunes gt'ns ont b«so.af
d'tMre séneu -'ment susten'es d'a^
t:-nl que li>urw par-nu font le-
t.acr;ticL's née •îvsatfvs pour cela;
ils versent en efï<-t 50 1rs par
jour ;ur lesquels esi pr?l v«e u-
ne ^unmie d>- 25 frs seulement
destinée à l'alimentation ^es e-
levi's, allm niat.on qu'assure le
Restaurant Communautulr'.1.

Grâce â c-tt. d«-rniert como'.
naison qui lui lai,-se une m;irge
bénéficiaire <îe 25 frs. le Lycée
réali-si- par ailleurs de** écono-
mies de combUsiibl'1, d*1 person
nel dp cuisine ; *n outre l'e *ono
mât c?t débarrassé de corvées
multiples telles qu<- acha;. 'tranw
porr d s denrées alimentaire,
confecti-tn des menus.

Il y a lieu d'ajouter que J.s
ai^ de blanchissage, d'- médo-
n, de petits enir. tiene diier*

sont couverts p ' r lr-s familles.
Le Lycée est donc en mesure

sans obérer gon budget di' don-
ler un goûter abondant ; la
-:inté de1^ enfan'e impxv une ini
iative de cette nature.

Vincent MONFERRAT

Chronique
MEàT^NTO

Jeudi 15- — St FuufUn.

••«• B A S T I j
MEiUlRlALt

La mercuriali nxant le: p r j
de vente tf.-s Xru.u et legumJ
puur la période aliamt du 16 aa[
28 fevriir 1945 resif inctiangej
sauf en et qui conci-me le» Jrut,
ei légumes ci-dessous :

LEOUMES. — Laiiue pou
mé= Uu pays : 5 ti* piwe ; La].l
tue non pommée : 2 tr. 50 p.e-|
ce.

FRUITS. — Mandarines : lt|
fr» le kg.

«n.« ANNKK N- PRIX UN FKANC M K R C R E D I 1 4 F E V R I E R 1 9 4 J

,li\iSTRATION 1T RCOK.TI
t̂ u Oentraî hfcrif.pnrte — B

ss« Telégr : BASTIAIS-BAETIA
N' 3 — Ch. P :52 - R. C I «3Ï

000039 0 0

astiais
licain dlntor.njtion et de Libéralnn Mjtio laie

«m ;h. r • MAKTm BLLRCOn

RAVITA1LLEMEN1 ilQUE Dfc LA VIEILLE CORSI

Le R. G. cornmunijuo :
Une ration de 250 gr.~ d1

niag.: par consommai' ur
bain a été mise en pl-acu hier
Sera d.sribuee contre ri m
d-u ticket N° 4 de février.

fro-l
ur- \ine manécanterie

A LA COUR
de Justice de .Marseille

MAKSEILLE, 13 février Les
lébats de l'aflair des 5 poli-
icrs de L^vai «i Darnand <.e
ont ouverte ce m;itin d<mnt ]:i
our de Jus-ice siégeant au tn-
iunal dr commerce dt> Marseil-

DISTRIBUTION
DE MMltKKS <;KASSKS
.-s disponibilités Journi-.s pari

lts tout derniiTa arrivage*» d'A-l
fnque du nord perm«-tt,int la mi|
te en dj.-tribulion d'un acofl
de 200 grs d'huile aux c»-»ns
maifurs iout^s categon s.

C>'^v raiion se^a délivrée
fur L'i a mesure des mi^es
plj|-e, contre r'-jnis"ô du lick t l
N° 5 de lévrier du la carte d'ali|
mentation.

Elle sera complétée fuivuiit|
les cusponibilites, dans la pro-l
portion |U'un nouvl »us pori'-I
ra à la connaissair.ee d± consom|
maie urs.

EKRATirM
Lire dar.s lavis dp déco- a?

M PERETTI Pierre. Servent-
Chef, m<Tt au Champ d'hon-
neur à l'âge ic 24 -ns. >n allant

•mm volontaire reconnaître
m pi a cernent de* armes auto*

manques allrmanctr s.

I.A MAISON

NAMANI
RU» Neuv,' _ L

mettra en v> nte à par'ir de lun
di 12 février, ur.e première tran
:he d'un lot de marchandise.
>rovenant de* stocks américains

SBSSTON SPECIALE D'EXA-
MENS du Brevet Elemcntain
du Bre\ei supérieur . t QU BEPi
Une session spéciale d'<-xa-

niens du Brevet élémtnt'ire, di
Bre\et i.upér.eur U du Brev
d"'ns'ignement pnmaire supé-
rieur (se."lion générale, -.ectioiT
opéciales). res-r\-ée aux canal
dats engagés ou rappelé* appa:
tenant â la cl s e 1943 ei qui ont
déjà été :::srrils à un-1 s i».oi
normale dt> 1944, aura lieu à A
jac io iiux dairs suivantes :

BE e: BEPS is;ction gène
raie) : 20 Février ;

BS ci BEPS (section,; tpecia
ies» : 27 février.

L-s do s.' r-, d"in«cr;ption de-
vront parvenir d'urgence .tu VI-
.e-Rci"rat de la Corse à Ajac-
do.

AVIS

Moustiquaires
mperméabl's

Mu«ett-s
"nil- dp tpn-e léser
sr^ d'équipement
e nturons
Oouvprttir(>

100 fr
120 fr.
50 tr

lOfl fr
ÎOfl fr.
20 fr

du miRa-in de 8

17 h. 30.

R e 8
à Midi -1 de 14 h. 3ti

Le DELEGUE A L INFORMA-
TION communinue :

L'au'onsntion de publier un
journal ou écr.t périodique no
peut ê're ac order qu<- par ie
Ministre d* l'Information.

Toute per-onne desirerne de
f»ir<' paraiTe une publication
T"UV'lle dont l'objet nVM pns
extlu ivemrni confessionnel. lit-
téraire, artistique, <=port-'- ^clfn
t fi^ue ou professionnel, doit a-
drps-er urtp^ rti-m.nnde d'mitcri
sation à M. lo Préfet de la Cor
«**, sou- couven du délégué du
M'nistére de l'Information a A-
Jacc;o

M. Pifrucci, presidt-nt de la
Cour d'App' i dAix, dirige lus
'ébats.

Lecture est donnée dr l'acte
'accusation lui retient con In

5 accu^es les crimes cTintell:
genc> nve* l'1 nnemi.

Après l'appel des témoins
e.; procédé à l'interrogatoire du
1er accuse, lYx-ini>'n<i.int Alber
Mathieu.

Celui-ci déclar- que dans S«
L3

fuun.ons à Vichy, il ne nt ja-
mais de repri s-ion anti-GaùTl.
te «i ciie d s n^ms de patriotes
-lui grâce â lui purent echup-
per à la r- pre-sion.

U ajout* qu',1 n'a pas sollici
té le poste d'1 Marseille, -t decla
re qu'il n'a jamau appartenu nt
à la Légion nt à l;i Milice <l qu'il
n'a pas «-olli -fié la Fr;inci>qiu-.

H se déf nd o'avoir ér-è l'am
p r^>nnel d,' Darnand et e
naj- ment aa^oir d,nia,:i<ié b
rattachement d-- Nice à la ré-ion
do Mars ille pour être agreabl"
au chef marseillais d-- la Ges-
tapo.

II expl que encore comm'n'
sur un «'rdre formel du mini--
tr'r de la ju-iiife, il n>' tr^mmit

en temps voulu l:i pro-edu-
re dresser con're 4 m:lici<ns qui
ava ent volé 120.000 frs au cours
d'une per'iuUiMon.

Mathieu déclara en. u;te qu*1

< ma<ristrais avalent livré 1-s
patriote»* aux al]- minds.

Sur la demande du comm.s-
saire du gouvernem nt de don-
ner l1 urs noms. Mathieu declaiv

* Nous verrons cela ulten u-
"ement »

L'audlrnc e-t pnsult" levée.

SYNDICAT NATIONAL
DES CHEMINOTS

Réunion generàie av tous lt-s|
camar.tdts, aujourd'hui jeudi i!>l
à la Bourse du Travail rue au|
Cas'agnu, a 18 heures.

Vu l'importance dt: la reun; ml
la ppcsw."Ci' ce tous t-st ^ndi»|
pensable.

Le Secréiaire général
SUZZONI

SYNDICAT
DES ARTISANS MAÇONS

Les s-iiM-sires désirant ioiru (\-e
cui«r des 'rav;iux d'1 rr-onr-Li-
tutïon imaçonnerie) sont priesf
de .-'adre .s r uu bureau de l'U-
nion Artisanal , 24, rue Ce-arl
C «mpinchi, 3m«- étage, a B I
lia, où tou'cs indications ulil<«|
leur heront fournies-

MAISON DU PRISONNIER
L.-s cnfarJo dw* prisonnirrs del

gu rr<, déporte- et rapair.t.i:.|
sont in v. tes ainsi que leurs p:t-
rents à unr scanc- cinemaLo
phiqu*' Qui kur est ofTerle p.irl
le service Spécial d- l'Arme A|
mér.caine, au jinéma « Eaen
J' udi 15 a 14 h. 30.

Le* billets i-eront relires â
Mai on du Prisonnier, à partir I
d'iujoufd huî.

Le Direcuur : DURIZY

A V I S
La MaUon de b"is de chaut-
"Te Or»v!ni Ane.- 4. p'ae*- p,-n
ainr Neu"1, informe 5a fidèle
Il-ntèî-' qu'U n'a rien de com-
lun a\W M Oravini Jo*eph
:ue Miot, Ba^tia.

ECOLES PREPARATOIRES
i>K LA MAKINE

L"« Jaunes g ns canaid;it> al
la prochaine session de l'Ecole |
des Appr ntis mécani ien«-
Toulon doivent constituer leur I

»:<T d'urgenc- Condiiion* d â |
: 15 ans ft 9 mois â 18 arus ;it

1er jour de l'admUsioo. pou' |
ren^e-gnim' nts complemei
r s ci con tiiution du dossier. s a |
dresser à l'Ins-'r pilon mariJim1

à Basli.i.

REGENT- CINEMA|
CETTE SEMAI>TE

Louise RK1NTR, àsm

Froii-froiil
IT \ nncrMFVMiRE
ACTUALITES Ns 1

Une séance mu. u* jour- à
heures, snuf i-s. jeudi, samed!
dimanche, d-ux lances a 1

et à 16 heure

Imprimer^ du c P<'':f Ba^ifai?

Direct.-Oerant : M. niA\CO>

1 - ?ni bur l'oigamsation
.t iui affrète iant d'u
, et daito la mesure où 1
.il on p<>nnl£irr ne e.on.stn|
<-.• nourrir que de mysU-
s aspe.ts d'ai'l d'un-1 or

.l.cin dioce^.iine ne sont pas
Fabius, mêai'1 dans ce pays

-ù l'élan relis eux proce-
un bi'&oin spirituel, a"utan'
i Vymbolc et d,- poeslt. Ct
a a toujours et partout ten
.̂ t satisfair-' p*ir le- maîtr,-
/jcal's, i-i touchantes et
-i.ri-s, qui foim-int autant
iiiiuns persistante*, même

- . j ' u r s où li* chants ae -
-'épui^nt par la privation

A! 3 i-n plus accusé'- d'am<a-

^ .-. mai irises Improvisées man
.i.enl plus de dir.-ciiv que de
. ou même d-- talent, .jui s*i-

Tu- ici avec qualités vuca-
lles rest'iiriit simplement

i\miner, à harmoniser,
r un peu, et peu â peu à

• te au gree<jrli n dont on
j. rtnniié frop rar. ment, a-

• m • maîtrise d'élevns eccle-
. iu««, di^ auditions ]ui eus
1: pu ètr- plus émouvantes a-
• de moyn»* plus étendu-. Li s
k ii'j. des paroisses rurales -y

Mit habitue* avt-c un-' gran
^té certifiée par ce qui
• en eux, vi éclat*1 S l'oc

... i-t dan,- h cadrL' voulu,
• aliou au symbolique. Car

n exact de dire, profonde-
• inexact, que le paysan cor-

:i- conçoit Qu>: son intérêt di-
immedlaL. Sur le plan po

:•.' seulenvut, et or.core...
• nd réalisai ur, Mgr Casa-
il'Is^na y av.it prnsc, en

emps qu'à a "autres rea
nS ; un grand séminaire,
1 séminaire, qui ab^uli-
une nouvelle cathedral"
•,'etfTfl.i pa-s. Et il voula.i

. nt ur::e mane^anterie. u-
iri.se. une écolt de -haut
.t répulidu son bienfait
mt I< d.ocêsi-, d'ondes
>i l'on P ut dire.
il désirait que 1: depar-
lui ced-i le local qu'il ;i-

11-s.. l'ancKn d<;pôt de- en
ou.es, bâtisse aja ci. n-

:i<- c rfaine amplur. La
Ji*. qui n'était pas de lo-

ma;s ae ct>Ni<>n -pure et
. fut ialt« *n 186I. Sur

favorable d. la «.\>mmi.s
Conseil général, a

-kjn aninioe. el .«u vote
avait fxigv -scret. la lu:
. par 26 voix onlr 22
't-par>em<-nt. il est vrai, a-
.it d»- grands sacrifie ?
it, rt par vote de cent -
<dditionn 1-, ce à quoi U
ait beauc-up. pour 1 dlo

T̂: l'évé'jue d' a. m.tnti-T
-.:on d'un important im-

• •e départemental ! Et pour
école d<- chant ! irava.t-ii
îfssein fit- s'appropri-r c*t
ible ^ous un prétexte ? E*
mi l'Evêque était de tout*

ioi Mai> H vivait l'ambi-
•r»>p d'ambition, d*- la o u

*!"ur >t a*' la beaulé •• •

TAMUF

S mou : ..
B mol» : . .

• • M f ia
140 fr»

. 250 frs

SI K LL rRO\T DE L'EST

Partant des têtes de pont de Breslau

Les armées de Koniev marchent sur Berlin

i*HKNPS. — L accord infr -
; rtire le gouvernement
ft VEAUL a été signé ce ma-

MOSCOU, 12 février. — Com
muw.quïr du GQG de l'Arme
IîougL- :

E" Prusse. Orientale nos trou
pe>, continuan. leur ufl^us;ve
(Oiccupé 8 localités importa;
aonl Landau.

Les uniies du 3me ironi
Ruj>si»' Blanch> ont prls hier dan>
la v.ile de FrLUt.si.sch Eylau,
'rès Jïiportaiit butin compose
t^mniciit de 4200 camions, 5000
piéJ'-'à de canons. 400 moteur
de chars, 500 motocyclettes, 100
wagon» chargé^ de pièces, déta
ché<-s d'au'omobll'-'s, 1 million d'
nunto et 1 m.llion d'obus-

Les troupes du 1er iront at
Ru-si- Blanche pour.uivant leur
offensive ont e.nl'-vé aujourd'hui
D'ukhp, Kron,. et Marki
Fnedlaiid. pu<ssant3 points d ap
pui » llemands et import ;int;
cen're- de communie»Loin» d-
Pomer ml'.

Elles ont occupé en ouiri- plu
«u 30 localités.

Dan> SjhnrîdcmuhJ • 1 Poz-
iiian 1<S forces enn. mies encer-

> •, sont en voie d'aneaniî,s>e-
ni. L-s troup s du 1er iront
ricrainu ont force l'Oder au

nord-ouer*t ûr Bre lau <-i perce
s pu s-antes defens s de r
mi échelonnées- en profon-

deur et en 4 jours dV t'ombats
eOyUs ont progr< s e ae 00

km élurgffcs.in: l 'ur brèche ju*
:tu*a 160 kms.

Au >ud de KaU)\ice, nos uni-
iê>- oni pris la ville de Pszez ain
si qu>- 6 aulr"^ localités impor
antes.

Dan^ Buda où des combats d'à
ii«Miiti*-~em.!>nt s< poursuivent,
nos troupes ""t occupé 45 pnt*s

1 maisons.
Dans la ville d'Elbln^ o'eupee

hier les troupes du 2m • front
.i< Rus»!* Blaiicln- oni rd.L 2700
pr.sonniers . 1 pri- 33 char>. 35
transports de troupes blinde , 200
tilleuls tlv 79 ni m. 90 camuxi.s.
40 locomotivi .s, 1441 wag'ns, 2
n !v:re« et 27 dépôV

L'>nnemi a perdu plu* de 5000
tués.

Dans les airfo> s<-d urs du
front on signale lartivite de
nas éléments dv reconnaissance

Un appel àa Goavtrnemenl

Polonais Je Londres

LONDRES. II février. — L
souvcrni ment polonais de Lon-
dres a adresse au peuple polo-
nais uu appel l'invitan; à adop
t« r d..n^ les circonslan es actu-'l
le une au.tude analogue à cel-
le qu'il ava « .ibsorvée en 1939 a-
lors que <on ir.dép^ndanct eia.l
menacée.

Q r à c aux s^/rtftecs icc<'pies
depuis iinq M\S et demi par son
pt-upl'. a déclaré notamment
e t appel, grâce à rat itude de
son arme de l'intcri- ur et de l'ex
tér.eur. la Pologn- se pre-^nte
aujourd'hui li té'e haute d vaut
les aulres nation»1.

Elle d. mande que justice lu*
son rendue I que !• « «-rtrace-
nieuiH pris a son égard vo:-ni
honnétenv-nt («nus. d-' même
qu'eu*- a tfnu honnêt-ment les

poinis dc> com-et en certaj
bau locaux.

Nos troupes ont dttxuit ou fn-
dommagé hii-r -ur l'ensemble du
front 220 ch»rs ou j;uion.s auto-
traciés allemands ; 2(i avions en
ni-mis oni été abattur en com-
baU jériens ou par la DCA.

— Le COr

d.-rtT que
B rlin &

av-rgure

PARIS. 12 févri-
ruspond^îits de Èju
-ont unanimes â dv
operaiions .contrt
dr très grande i
qu'elle* auront dt-«
sur la suite des humilités.

L'1 chiffre d'un i,:iliion d'ho-
ni1 s dont disposerai; Ji>ukov n'a
pus été dimfnii a Moscou-

Sur les autres fronts, la lut(p
rt^le sévère.

En Prusse Orientale l'eireint"
•̂ ov.étiqu1 so n.'«strri' de plus on
plus sur ls dhisions alleman-
des acculé*1? à ta Baltique.

Plus U. l'ouest, n b.Ttillle pour
Dantzig se pour uii.

Le Général de Gaulle
EN ALSACE

STRASBOURG. — Le général
de Giiull-1, apportant à l'Alsace
libérée le salut de la pairie fran
çai.se s'est r,ndu samedi et di-
manche à Mulhouse, Coim.ir et
S'ra^, bourg.

Le ch-.f du gouvernement e-
t;ilt accompagné de M. Diethelm
minfctre de la guene. du gène
rai Juin, chef d'Etat-Major, d<-
M. Pitli'Vîki. directeur de son ca
Wn' l, de M. J<>xe, secrétaire gé-
néral du gouvernement e' de M.
Courcelles, commi-saire de l:i
République chargé de la coordi-
natitt, d ŝ affaires d'Alsace ft d'1
Lorraine.

Au cours d'une émouvante cé-
rémonie qui s'est deroulep a Mu'
Inouïe je génénil de Gaull" a
r-mii no'ammnt U Grand Croix
de l.i Légion d'Honneur au ge-
n*ral de Lattre de T^signy, com
mandant cm chef de 1* lr*1 ar-
mée française.

PARIS. - - Au fours de son
voyuge fn Alsace et Lorraine, l*p

rénéral d̂  Oaulle a r. mî  pour
j aide aux f:in:slré-'!. 1 million o?
franc- au commissaire ré^iomal
de Strasbourg, et I million au
préfet dr la M-selle,

LE NOUVEAU
Gouvernement Belge

BRUXELLES. 12 fevri- r. „ Le
n"uvt <u gouv-rnemt'nt L'umpru
dra un cabine) de guerre limite
à 6 membres, à savoir : 2 cattio
liques. 2 ~oc;aiiste^, 1 libéral et
1 communiste.

En d'hors de la mise *ur pi.a
d- nouvelles forces armées bel-
ges, le cabinet de gu.1 rr< s'occu
pera du problême dis imjjort;-
lion** et de la restauration des
indu>i'r:eK,

Le nouvou ^ouviriiement pre
tera ^erm. nt demain et mercre-
di M. Vanacker fera une décla-
ration devant le Parlement.

A L OFFICIEL
PARIS. — Par un décret pu-

blié aujourd'hui à l'r Ofrîci'l »
1 général de division Philippe
Le?lerc e»t promu Grand Ofti-
cli r d'.' la Lêg:on d'honneur.

Sont promu* commandeur» d*1

mandfur : le Contre-Amiral Au-
boyneau. l1' genér!|l de division
aérienne WDirti;il Valin, le lieu'e
nant colonel M'^laix.

Sont promus commandeurs de
la Lésion d'honneur : le conir>>
amiral Jujard. 1<- fffnëral d> bri
g-de aérienne Corni^Hon Mal:-
nier.

TRON T D I l ' o u r s i

La lere armée Canadienne occupe CLEVES
Toute résistance a cessé dans la ville dévastée

LONDRES, 12 février. — Com
muni iué allié de- forcer expe-

iormitlr s ; L- s force allii-'e8

ont occupé MilUgen à la fron-
tien- girmano-Hollandaise a

l'es' d' Nlmêgue ainsi que Kee-
ken. au delà de la frontier< au
;ud d. M.iligen.

Notre avjnce i--.- poursuit en
dépit d'un terrain difficile et du

résU'^ncc irols>aat'1.
Les combat- se poursuivent

dans la ville d? Clèves qui ''st
dévas-ée.

Nous avono prog^e^sé . n.*ore

dan, la forêt de R«ichsvald et
pris 1 s ville- dr Middelaar. Ot-
t'-rsum PI ZFlderheiûc dans le
secteur sud.

D s concentrations de troupe*
enn-m:.* au nord-est de la fo-
-i'i de R ich«vaW a.n*i c.ue d- •
ncrfiias ti, cmiinir.i uiion.« •*
Kcvel, n- t-t Snii.sb'Ck au nord
de Gel- rn ont ĉ é attaqués p:i?
nos bombartii r.s moyen- v! ,e-
gers tt nos ch .̂s^euro bombar-
dier*.

No? forci-» ont nettoyé de l'en
nemi la .?one situto au nord et

A I ICA VI K M t
UELUKADE. — Eu tel • ie la

première liste d- s crimvcds ûe
guerr- dressée p.ir la cominis-

on yougo^la^e de depi>'>age -^
••:-ou*f l'amiral H-Tty. ancien re
K nt d> HoTigrie et le nazi Ssa-
lassy, chef <îu gouvernement
fanioche des Croix Fïêchees.

PARIS. 12 févT>r, _ Le, de-
légat ion^ française, amcrcaiiu-
et arglnis* vont ^ rendre en
Suiss' pour negoct«T a\ec le
gouxernim^nt fédéral. 1» ques-
ilon des échanges des marchai»
di;es entre 1rs pays allies et la
Sui>*e-

II est probable que 1-s allies
profitrr«»m de ces nego'iaUons
ix^ur «b>rdpr la Qiies'Ion du Iran
«it des m arc h;in dis e* all-min-

d s expédiée à traven* le t>rr.-
toir»1 Suis* de l'Allemagne ver*.
l'II&Iie du DOrd

• l i s . M U

npapne>

BRUXELLES. 11 février. -Se
Ion un<- information diffuse-*
par la i\*iio beljîf, quatre mil-
lions de personnes »u moins, o-
riuinairev d-- vint;t huit pays, ont
ete a<*a-«"inés dans le Camp a?
cncrniration allemand dAus-
chv;tz.

LONDRES. 8 février — on »n
nonce ce *oir qu'un «Tion qui »e
rendait au lieu où se ti< nt la f*on
fere^cc d ŝ Trois Grands et OU»
•<vaii \ ^on bord plu^tturs m 'm
Wes de i,i .«uit* de Churchill.
s'est écra-eé au sol.

\7 pas^ap-r. ont été tué».

a l""U''»t de la Ro r entr. le bar-
ra^f de Schvammanuel et H';m-
bach.

A l'ouest ui au -ud-0Uest d,;
Pruia ::ous a\on- pris S'e.n
mhlt*n >t WeirM' Id -t pousse
ju-nu'à Prum en quelques jHiint,
î ues à 1200 el a 3200 ineirês

.••j -u(i-*)UrM de Prum.
p,ur- uTi le sud nos unités ont

•r .-c- ,"• i:i. mi fie B' dorf a

.ues d l'in

•i. no^ irou
pi ^ ur. rr"m p- r-
du ;t . ,-inr. dont
un chef •

D> violente l'omDa s ^e sont
poursuivis également il*n> le
voisin.ig-- de Dnuss«"he'ni po-
che d« ce secteur.

Au sud de Strasbourg des
raid* enn» mis partu cte 1» H'*
1 !«t du RhUï 'ni c c r ïxiv.̂ fCs.
Au nord-e- t̂ de Mulhouse l'en.
i r-mi ;Î dngé un 'IT de hareele-
•T.i-nt d'arta.trie MIT la r^ior.
Chalampe-Bmz- nhe m

n .s obj>«tifs comportant des
transport* rn Ail magne du
nord-ouest ont é'p nitm-iih par
nos chasseur* bombardiers et

* chasseurs l.ince-fuseo?.
»> nombreus<» locom»'iivfs et

d»s wa^ons de marchandises



ont été endommages ou dêlHin*.
De» péniche», dea nmorqueurs
et de.-, véhicuifs routit-n* ont eie
mitraillés.

No» bombardiers moyens et le
gers oni piinr-é d> voie* de gu
rag- :i Modruth et Kierberg.

Kn Hollmde nos ? nageurs
bombardier* se -ont attaques
»ux li^nes de raviraillement par
rail el rnix troup s allemandes
en niotivcm m dan» lu région
Rot tordant ain^i qu'à un aéro
drome 11 d<$ rasem1-1* à S'een
au nord de Zwolle.

I,a conférence des 3 deviendra
en Avril prochain la conférence des 5
La 11 ance cl U

RUSSIF
(Hait* la H>

A l'auto extrémjié <*" l'Alle-
magne U- maréchal Konicv
direction d" Dresde, serai
moins de HO kms de l'Elbe.

En Tchécosl"vaquie le général
Petrov a^anc îentem-nt, aide
par les partisans tlova'iues.

En Hongrie la lutte est fou-
jours .-évère -'U sud-ouest de Bu
dape^t donl la garnison resi
toujours d.inn un fspac de plus
• >n phi- rpsireint. Enfin clan., le
grand nord les troupes russo-nor
végiennes ont occupé Cap-Nord.

BERLIN. — Hier SO'.T la ra-
dio de Berlin signalait les rus-
SL* à Eunzlau sur la rivière
Boer à 40 kms de Li^gniiz.

ïARIS, 13 ievri- r. - La con-
rence des 3 e t terminée

vant d: i,c séparer 1rs trol** hom
mes J'Etw ont iu.it une déclara
Mon 1res impur an t. qui a été
publiti' m même lempa a W;i
smglwn, à Londres et à Mos-
cou.

Ce document revel.> qu'ju
point de \Uf miita.ra les etats-
majors ont dé idé une coordi-
nation accentuée des effort*
.oiumuns pour ecourter la guer
re.

Il oH 'luestion d'aulre pari de
la création d'un organisme in- •
iirnitional 'jul aura piur fonc-
tion de relev'r, de contrôl'T Ici
ressources allemandes à utill
ser pour la reconstruclion
ton siég? ^cra à Berlin,

L s 3 demandi n| au peuple
emand d'accepter le plu3 tôt

pof-sibli' la reddition ÏÎURS condi-
tions : en prolongeant la guer-

il ne fai! qu';iggraver son

4 zoia-A d intlutnct- dont i une
re»ervee à la Fiance qui e»t in-
v.iee a prends p.ti't aux tra-
vuux d'- la prochaine grande
conférence.

La Chine aéra au si appelée a
y apporter son concours-

En c? qui concerne l'occupa-
tion du Reich vaincu, il y aura

DE DECES
M. et Alm Jacqut••* Boer;-Bo-

neraedi et, leurs enfants, à Bi-
zeru; ; Mlle M'Tif Bori-Bone-
randi, on religion Mère Marit-
Augus^in, moniale Bénédictine ;
Ml 111 Blanche Eoerï-Bontransi ;
M. tt. Mm1' Lou s Boncrandi,
1- ur.s enfa,.-.!., • t petits enfants ;
M- le chani'ine Bonerandi ; Mme
Vve Pierre Boneiani;. s< g en-
fante ei pr t i s i-nfdnts ; les pa-
ri nis et allie*,

ont l'immense douleur de vous
faiiv pan de la p>rie cruelle

qu'.I- vi.nnent d'éprouver en la
pt'rconn- dr :

Mme Marguerite BOERI
néP BONERANDI

Ter! air1 du Tiers-Ordre
Franciscain

leur mère, bell- -mere. grand-
mère, -œur, bel! sœur ri tante,
pi'-u-emciH ^é •idée, munie des
Sacrmcnls d.- Eglise.

L' nterr nient auni lieu aujour
d'hiii mercredi à 1 h. 30.

Maison mortuaire : 7. rue du
Ba^t on.

LANO
Mm.- et M. P'retU Marien, re-

traité a Lano ; Mme et M. Ri-
naldi Toussaint Mathieu, aux
armées, et leurs -.-infants ; Mme
• t M. Sav-111 François, R. G., a
Toulon ; Mme et M, Marcelli
François, â la Ciotat,

oni l'immense doul'ur de vous
fuir.- part de la perf cruelle
qu'ils \.enn nt d'éprouver en la
personne d*-1 :

M. PERETTT Pi^re
Sergent-Ch'f

Croix de Guerre
k-ur fils, frère, b au-frerp r̂
oncle, mort au Champ d'hon-
neur, le 2 décembre 1944 à l'â-
ge di- 24 ans. '-,n allant recon-
naître V* mpla:emfnt d,^ ar-
mes automatiques ail- mandes.

P. P. L.

M. Ord>ni DqU"1 Franco s et
î*e,s enfan's. Paul, H<^rl, aux
;irmées ; Mme el M. Louis Ma-
r;otii, né-- Ordi^nl et leurs en-
fant- ; M. 't Mm^ Lon-nzl Ma-
r e, nu- Ordioni -t 1« urs enfants;
M. Vava Anloine et ^es enfantP;
Mlle Eittesiini Frarcoise ; M. et
Mm? S rvani victoire, née Bai-
T'.vtïnû et leurs enfants ; M et
Mme N e:ini Dominica, née Bat
t-,t"ni de Volpnjoîa ; Mme V^p
Cipri;ini Marie, né" Bar-t'sltnl
et »c* enfan <; de Tagl" Isolac-
P O : y'm- it M. > comman.
dar t Jean ordi'ni et leur, en-
fanN : M >•' Mm Ordiont An
toin et e-on flla : Mme Vve Ves-
covacci et -es cnfan*s df vol-
pajola ; Mme e' M Ottavianl
Tou.s Int. hnssCr r' 1 urtf ^n-
fan*< rie I.ore*o ; Mm.' et M. Ot-
ta\iani François ,»t 1< urs enfants;
M. e1 Mme Cpfarîni Agathe ^t
l'ur fils : Mme dpriaci Anna
de Mar^e^lle,

ont l'immen p douleur d-* fat
r^ nart a 1-ur̂  parents, amts et
connaUsanrr>s de la port^ cruelle
qu'ils vionn-nl d'éprouver en la
pMvnnp de ;

Mme Ro«- OPfiTOVi
née BATTESTIOT

lrur ér*ous\ mèn*- trrand'mére.
belle-mer^. -o?ur. »nnt** n[fo el
r^ut.-^, H**«*'Tn'nr dérénée a
l'âpe de 59 ms à l'hôp'al civil
d- Ba^ia To n février 1945-

LR lrvée du forp* aura lieu 1«"
14 fé-vr rf t 10 ̂ eurM.

r-inhiimatinn aura Heu le me
me tour k Iuclann.

r.'* av , Tint lieu d<* let'r" dp
faîrp pirt. P P. E

Imprimer!* du « P^it Battais »

D-—**|-ocrant • M. Bl.tNCONI

MM. F rreri Domji-'jue, Se-
bastien, François ei 1> urs ia-
nuiie, Albert t | Jean, aux ar-
nues ; Mm-'s Ca*-;mova Isabelle
r Angéle Clm-nli et leurs fa-
milli'f ; M. F' rreri Jacqut's-Touî
saint «'t «•• lain-lle ; Ferrer; Jac-
lues ; Ferr>n Augustin ; F r r e
n J">eph Marie ; Cardi Antoi-
ne ; Caidi EL'nne ; Casanov;)
Joscph.ne d1' Toulon ; Ferr.-ri
Marie ; Fiorini Mie h 1 ' t Fran-
Ç"i* ; CoiM-ugiam dr Campii. i-
lo ; Mmi Trama ; Mm-1 Clément
île M-rse.lle ; Vv BricT:a d
Mars iiie ; Mme Cai-telli de
Kou n ; AlbeH Scnmpucci, ;on
frère d. Bres[ ; Mm- Vve Maz
zoni de Ca*abian;a ; Griiziett:
Caihenne de Ba-Hia ; M. Mur;>-
t: François ; M. Rossi de Cam-
pil . p^rentu <t allies.

onl la douleur d>- vou« taire
part du dêcè* d • :

Mm, Yre FERRERI Lnci,
née SCAMPUCCI

décédée subitement à Bûstia, io
26 Jaavlt-r 1945 à l'âge de 62
ans.

L'n:err mi-nt a PU lieu à Bas
tia le 26 ;am.-r 1945.

PARIS, 13 février. — A l'issue
de la conïerence d<̂  3 Qui a eu
11- u en Crimée, une déclaration
a été faite par M.M Churchill,
Roosevelt et Staline.

La ire. parîiu d*.- cette déclara
don ^-onc^rne les dù-P'-'s-tions
miLiaires et ne lais--u plu^ au-
cun espoir à l'Allemagne nazi'
qui devra capituler suns cocidi
Uons.

L>' 2me parti- comprend : l'or
ganisation de la paix après la

gu r̂r*-, affirme la foi des trois
puissa^ce^ dans les clauses de la
Charte de l'Atlantique ei la cons
tlution mondiale s'inspirant de
la pa;x et de la liberté de l'hu-
manité toute entière.

Le gouvernement de la Répu-
blique française voudra bien '
si'cier aux trois puls-^anc* pour
c.tte procédure.

Dans un: 3me partie. la de-
claration aborde le-1 problèmes
polonais et yougoslaves ; La nou
vflli- siiuation d" la Pologne a
la suite de la libération totaln du
pay? par l'armée rouge néccBsa
te la création d'un gouverne-
m-r.t provisoire «ur une ba-1"*
plus larg«" qu'avanl la libération
de la Pologne Occidental.

.Apres la créai ion du gouve-
rnent provisoire polonais les 3
puissances r' prendront avec
lui l'.f- relation* diplôme tiques et
échangeront di>s ambassadeurs

La frontière orieniale de la Po
loguie suivra à p> u pre? le tra-
cé iniiial avec des modifications
'n quelques poinis de 5 à 8 km.

Parlant de la Yougoslavie, Ki
3 Grands r1 commandent au Ma
réchal Tilo et au Doc'eur Sou-
ba^itch de mettre immédiate-
ment tn application l'accord in
lervenu et de créer un -nouveau
K-'Uvernem^nt baEé sur es- ac-
cord.

Ou're les réunions qui ont rnp
pro:hé Us 3 chefs d'Etat. p< n-
danf toule la durée de la confe
rence. les miniîtxi* des ;iffaires
é!ran»èr(s dvs 3 pays *••' sont
con-ultis à plusieurs r*prises.
Un »-y téme permanent de con-
sulia'lont d-s 3 mini.-lr^s a été
e'obli. il eJ probable qu' les mi-
nistres se réuniront tou^ Ifs 3
moi** dans leS 3 capitales à tour
de rôle.

La ren-i'iitr-- <n Crimée a p-T
mi« le maintien f| le renforce-
ment en vue de la paix, de l'uni
t-r d'action entre les allies et l'e
'ablis icmni Q'UIIT paix -ûre e:
durable qui s Ion les term-'s ^e
la Charte d<- rAtl.int:qut> as<u-
rera à ch <que indiU^u un< garan
li: de paix jus îu'à »-a mon

LOCALt
MEMENTO

MiTCrvdl 14 - CENDRES.

BAS VIA
L'' cultivateur^ de la eummu-

nt- ,ui -(• sulU fait inscrire en
vue d'une aitribuOrn d'orge pour
la snunce sont prits de retirer
leurs bon* à la Mairi'1. Bureau
du Ravitaillement.

CARTE UE UIAKBON
La mairie de Ba.stii porN- à la
nnaissancr du public que la

distr.bution des nouvelle cartes
de charbon aura IKU à partir du
13 février 1945 jusqu'au 17 fé-
vrier 1945 en échange de la Veil
le cartt; de charbon et sur
sensation de la 'luïttanc dt^g
et d'électricité, d'après l'ordre a.
phabêtiqut: vivant qui devra ë
ire scrupuleus ment respecté.

Mardi 13. 1- ttres ; A B C 0 ;
Mercredi 14 ; E F G H I J K
J.'udi 15 : L M N O-
Vendredi Te : P Q R S T
Samedi 17 : U V W X Y Z.

VALEUR DES TICKETS
Avec Gaz : 10 kg par famille ;
Sans Gaz : de 1 à 3 person

30 kgs ; de 1 à 6 personnes 40
kgs et plus de ti per^onn-s 50 kgs

RAVITAILLEMENT
L* R. G- Communique :
Une mi$e en plav de 250

de Farine d-; châtaignes par
consommateur urbain ;> été ef-
fectuée le 12 courant ch<z 1rs de
taillant* de Bastia.

Une mî p place de 500 grs d''
pàt 's alimenta res a été fane

le 12 couffin! au titre du mois de
Février.

L^* consommal''urs urbains re
guliéremem inscriis pourront
percevoir cette ration contre re
mis'1 du t-cket N° 6 d<- Février.

Une mis'- en pla?e de 250 grs
de confitures par consommateur
urbain aura lieu dans le courant
de la '-em^in-ï.

C*tt'' distribution se fera sur
les inscriptions 6<i Décembre.
Le« consommateurs urbains,
font don? priés d" re'lr*T cp|te
ration ch>>z les détaillante où il*
étaii-nt in-criis en décembre <t
où ils ont deià perçu une pre-
mière ration de 250 gr*.

I.A MAISON

NAMANI

Activité de la pol

CASANOVA SALON
30. Bd Augus:e Gaudi-, 30

Ru-1 Neuve — BASTIA
tnrttia en v<-nîe à paritr de lun

di 12 février, urr première t
che d'un loi de marchand
provenant de* sio:ks américains
Moustiquaires 100 fr.
Imperméables 120 fr.
Mu-^etfa 50 ir
Toil«- dp ten:e léser*1 100 fr.
Sacs d'équipement 100 fr.
Ceinturons 20 fr.

Oouverture du m«ga>m de a
heures 30 a Midi <'t de 14 h. 30
a 17 h. 30.

Avis de Messe ei de Remerciements

Mme Vv.* Scanu J.an Antol-
ne et .̂ on fils Joseph. aln>. que
oui" .a famllli-, tres touches

d * inarqu-s ae »-ymp;ith:e qui
leur "n: été fémoigm<'s à l'oc-
casion du dé T« de leur r<-gro'-
'é époux el père :

M SCANU Anto<ne
Mort pour la France

pri'-ni toutes le~ pcrsonn's qui
ont b en voulu prendra part a
1 ur deuil, de trouver Ici l'expro
son do l'ur rpmerciem'nu at-
ir!.*é».

La nu ̂ >c £< scrjie de c^uli
.fr» dite J<-nd: 15 février à 8 heu
re^. on l'écli" sv-M-Tlr.

PETITES
ANNOINCti

ON DEMANDE Ull'- cuisinie-
r". Saaies~<r au Restaurant du
Lycée.

• Visa N- 12. I. T. AJace».
VENTE d; nrres à boir, : 15

frs — par cent io fiv — trans-
lurmation de uouteill,-*- Comptoir
Cor^e des V'-rres et Olac s, Toga
Ba'tla.

A VENDRE Pos'- T S F . e,al
neuf, mirque « St-'lla » fa'adr..,
•er à M Alb rtinl Jean. 8. rue
de- T'-rrasses. au 2me elage.
Bijtl.i, dan- raprés-moi.

AVIS DE DFTTES. — M Or<o
n: Joseph. d'A'salaccl.t. hnmeau
d- F*m r r rr"<rd rff< d-s oe«-
le? qu'1 pourrait contr.tcter sft
frmm••. ne>* Cnthfr ne Olr'-iami
oui a quit'e- '» domt • 1P conju*

• • !

AVIS
Comnv1 sui'c à l'avis à la près

oc relatif à !» pre^nte réparti-
tion de FIL. la Direction Dépar
r mentale du Commerce, infor-
me I .s commerçan's. dê*e.»ic«ft*
d'un -'olde de b dernirre attri-
but on, qu'lN peuvent paifaTo
à It d:fTérence d-s 'i.kfts a ri<-
nKitre qui en resu':e. par un?
déclaration de la quantité *V fll
en Kur possesj-on

par ailleurs, !• est pîê'Ué quo
li ? ticket à r»v*'''ei devrer.i. t-
trr colles -*ur f»u ht de pap:rr
ord naire, par cei.a'tîc.

REGENT - CINEMA
CFTTE vS

Lnui-p ItEIVKR. dans

Frou - Frou
Une
lires

: \ IMWTMEXTAIRE
l'TT'MTT*^ V T
éance :ous h* jour- à 16

.*he rt'-ux séances
heure* a 14

V uaredi dernier, la 1
tu' de Bastia, était su
plaiu.u pour vol avec
de la S»J» de sucre de 45
chacun appartenant ;.u rav.s
Icmi-ut gênerai, d'une mitrJ
te légalement dé'^nuo et de]
vtr* objets précieux.

Une surveillance dévolue <
gardiens de la pa.x lut >
en Villtî durjnt loute la nui:]

ndr-di 9 au samedi 10. Dec
,et' à l'aube de ce jour, i

pération du pelice rapide pet
d'arrêter 1^ nomme

DOSMII A., 24 iins, ; FoniJ
B. 21 ans ; Al.berli F., 43 t
D-miani G. 25 uns ; Bonacu
39 sur.s ; oh A. 29 &m ; Ca:
33 ans.

L'-un* interrogatoires et
IronUtions nu tardèmil pas
moiur-r leur enuure cuijj.
té. Di ux de^ sacs en que<>i.i,
rtni trouves l'un dans un -
E(', l'autry au domicile tii
ou lut également ae.ouvert

de gut-rre, un. « Parai
lum », qui a fait l'objet
P. V. spécial. La mît
divers objets furent recupeij
'!<-•'£ Aliberti François.
L'enquet-. menée t>ans des

parer pendant 48 heurt s et a
quelle prirent part
des Secrétaires de 1
Inspecteurs cie l.i .SûNie, des g

de la paix et leurs
dut être poursuivi" hors c.ie
e développa favorabl ment j
:e en parât.' a la parlai tf t.t t

djale collaboration, de la M-l.l
ry-Police, dont 1< chef. M- Je
pUalne Clemens, mit aimah

ni a l a disposition du M|
mmi&aire Centrai, de

aants moyens de transport.
En cours di* route, à Lucc"

daine, une automobile fut sto
iei.- et ses occupan'ts. Pa-qual
i F. ' t Tabarani P., amenes|
!ro,*icchiîi, puis a QrUporii
in interogatoire serré de 1
ani permit d'1 découvrir
ui jt>pt auir,-s sacs.

Dimanche ma;in, le noma(
rsat Ui B., ïa ans, fut ai
u maquis du « M <cch.one i
rrivani à ?a bergerie. Unr

m à Sorbo-Of agn
h-z lui, révéla rexistence d'à
roduit du vol.
Une heure plus tard, à I
nommé Tu^cli A. C2 ai-s t h <i

feu., lut trouvé en pc.~
d'un au're sac, allégé de 20 1
par lui vendus à raison d<'
fr* lt- kg nlors qu'.l >e 1 était ]
curé à 250 fp*. L>- s*: lut ..
et Tu oli appréhende à son to

Enfin, dans la soirée. Pas',uM
ni F d'1 Crocicchla, qui esp.
pas-er à traver> mailles subi'
le même tort.

Une somme de 90 000 ir ,
duit d> la v» nu dune part.i
ce sucre, lut de'ouverte c
Bonacors;, après avoir se/ou:^
chiz oh. et confisquée.

Dan* un g-aragr, où la feu.
içu l's avalent ca.-hés,

paires de chaus*e:te; amer.o
ues ont ete trouvées e! sa^
également.

D«'UX *.acs ûf suer^ n'or.t
êtr- retrouvé». L'enquête ccrt-%
nue.

A la sui'e d'int'Trogaioire
ralléîemint :cndui^. le* 110:
nié- DOMISI, AUb'-rti ot Danii
déjà ci'és. fur-nt convaincus
90.T fxetuté récemment dux a1

res vois qualifies.
Le* femme? ca u. oh et B

nacors: ont- été laissera en
provtsoir*' 'in raison '

eur- oharg'-s d? famille.
Les dix autres Individus. !i

ulpé- de voî« cnmmlp 1.1 ny
n réunIon, avec efTrac:io-i
an» v% l;<ux habUé» ou •*•'
int à ITiabitati-'n, compl ci!

:el. ventes et achat* mic^'
p denrées conlingéniées, M
é dé-f^rfs d'-vani M. l*1 Prorir|
itr de li RApubTqno. î-iU. rt

ant M. ïo Juge d7n»tnici:o
ui ks a tnus placé* j>oi« ma
lat dr dépôt et fait incaTfi

la Maison d'Arrêt

M ^ 000040 A £

Sastiais
i»U.MSTRA

Bd oeneral Bonaparte —

. : BASTIAIS-BABTT^.
h p. îsa — R. c. m a

Quotidien Républicain d'Information et de Libération Nationale

n ta ;h't : MAKTU BUJICOM1

TAJUjr DM

t moU :
g mon :
l u : . •

• • 90 Ir«
140 tr»
250 Jrs

R_NiaUËDE LA VIEIU-E CORSE

mystères de la
chronique corse

FRETO

parUe consiti^réi! com
leg, udairâ de &a chronique.

n..nnl deU.i Qrossa dit que la
Freto, actuellement

pluge de Figaii, éuil
• ua:i e la Plus p-uplee d« la
1 oiovaani, qui «rivait sa
Jo:1.; ue dans la première moi
T du \u.nz.eme siècle, parlait

lias e, un pe^eè clironologi-
Irai'Ui 'incertain, car le chro-

navail plus l's moyens
[préciser les -hronologies, el
chron-dui', de ! ° n f»-' o u d c

de sfs eucc-si'urs iiui la
iillerent, i*l rempli" H'inl i •

comme on l'a rnnar-
i il n'en rcs'c pas moàl^

I pr 1' If -teur intéressé par
' hiloira. de le noi,-r, iuf

ri'pcrcs, cités par la
nique se retiouvint meffi*
i"iir»actuiUt'.

ii repères dc lu ux. s'eni'na.
ruine» di«par«i senl diffic:-

,, ni. L's li<ux-dits «ncore
m. La plage, ou ta pl;iinr «i-
u, de huii m:lle hectare, ,n

JI.. de^ouvri1 ,ncore parfois
vailles monnaies lorsqu'on

aue un sol vierge ou lor-"
fon déplace des pi' rr. s. Mais

phénomène qui MHTob»re l'
• d, (iiovanni pour le ptU-
mur.t int.nslf de Freio est H
utile de ruines d'ÈgUs'-s qui
sem<nt la Kule parti' la plus

d la plus rich'- «le ci t r
: uti'1 'juinzaine dans un
d'un millier du.'.-tares.brun

nos on ait
:i, l'on tntrnda:t treize egU
oaner l'.ingi'IUj >•

._ reirouv lus traces de ces
,v\ U plus souvent i-éparées
une~ d,-» autres par quelques
•.;,lnea de mèlros >rulement.
:''»t 1 indication .-ertaine que
wjin. n.. se Irompait pas i-n

Iti-rra m que dan les v.cux
u Freio était le t.rrii'iirc le

peuplé d'' La Cor»<. Du
- on rifflrmi', après Gio-
.. duiis un sens relatif, car
nnni ruit-egne sur tout,

.r- -il mieux des réglons dom
.-.vait une plu grandi' habitu-
ai centre d̂  ct-'tte série d'e-
.!•« »1 b.ea groupée- omni'
jus e il y avait e l le de la
T, aUsi qu'on l'apP'U>" ' n

l.e, li» yius i-'s'i-. a plu- sou
jne dis moin ru.nees Di-ux

1 , i." ae son: pas trw rut-
> .a u élé n. s fidelr.s le ayant

kes d'un uni. i-t lune ae ces
ux est un men-hl.* de ^im-
iiië el d.> p,t.ti»se. une égli-
minialure -..us aucun orne
11' archit'Ctural. U p-U P«"

et. «s,.ure-t-on. la plus an-
mu- énhs,' de la Cors- Elle
i au lieu dit : MoniiU'o. U«'
tre éplij' n: montre plus que
. fondations très ba ses. mais
•• coiosid,' .ntjcu- qui por r
n-mi'nt les arcades plsanes. e!

r>: au lieu-dit : Mor.lal'"
< deux noms -ont ciKs fins
« anni El a la patine carac-

•;ur ." li'ur»- piriris. on
îfm,' siècle Oiovanni D

r.v.ii; -a rhron One dru-* - u '
plnci' entre le onzlenu- <t le

" s an» environ après.

f KO m I Dt L'OlitS I

Les troupes de Pattou
progressent dans les ouvrages avancés

de la LIGNE SIEGFRIED
LONDRES. 14 février Commil

ni<iue du GQG allié :
Le* forces alliées on! occupe

Grit'fthaus' n a l'est de Nimêgu'1.
La plus grande partie de la io

rèt de Reich.-\ald u éle nettoyée
La tét« de pont sur le NiTb a

été agrandie. Plus au sud, prum
a été compleieni* n! nettoyée et
Vianàen ^ur Ourlhe a été pris
airsi qu'Ammtlciuigen, à l'fst d̂ 1

cette rivière.
Au «"rd d'Echternich nos for

Cf'8 ont 4'nk'vé HirschvUer.
De l'autre côté d' la Sure, Ech-

ternochbruek a été pris et de>
ca^emates occupées.

La tête d'- poni alliée sur la
Sure et l'Ourth • a maintenant
17 kms de hrgeur --ur une pro-
fondeur de 4 kms On signale
urc- certaine activité nnem^1

dans les montagnes Hardt, dans
La plaine d'AI-ace du nord.

Le Ur d ehaxcelement d< l'ar
tilleri».- ennemie a é é dirigé sur
divers po.ntt du Haui-Rhm.

Sur les arricr . du front, ra-
vialicm alliée altmiue • ffijace-
ment le système ferroviaire en-
11 mi, le ravitalllem;nt tt les r n
forts.

De nombreuses l'comolives el
d"autrçs moyens ce traficpons
par rail tt par rouie ont été at
i-'lnts ain i ou: di-s concenira-
tions d> troupes 11 des- positions
ennemies-

L-'i nuit dernière de grandes
formations à<- bombir/aier-
lourds oni aUa tué Dr sd<.-. l'u i-
ne de curbUrarit .ynihetique &>•
B"hlen au sud de Uepzig PI a
Magdebourg-

A PROPOS DE L ANNIVERSAIRE DU II FEVRIER 1934

Notre parti n'est pas un clan
Ajaocio a célébré en un mee- 1

ting rannivcrs.iir»1 de la mani-
fesiation grandiase pur la ;u«lie
h< éléments de gauche protes-
tèrent le U février 1934 contre
li1 s menées antirépublicaine* de
la réaction, ntil avuient éclmé la

s'-maine précédente >-n désordres
sanglants.

Notre parti n'a dé?idemt'n(
pas le goût àt- la publicité poli-
tique dpeciacul.iire : il iiurait * u
là unr occasion de proclamer
avec une certaine flirte que

1 s''s chef-. (*'• trouvaient à l'épo-
| que parmi l'^ défenseurs du ré-
gime républicain : il aurait pu
évuquer à l'appui des souvnirs
rêconlortantt rappeler des rait^
non conte>iab^p.

6 Ft-vri r 19S4 LP ch.T el r"-
•zretté Campinchi protégeait "on
tr<- In foui*1 cagouiardp déchaî-
ner, le Pré ident Hfrriot. mena-
cé- dirait plus tard c dernier
avec quelque lumnur, « de subir
r.ffront d'être jet* à la S'ine,
lui qui était maire d'une ville <iu

SUR LF Dt L'tST

Les blindés soviétiques ont atteint SORAU
PARIS. 15 tevrii r. — Progr* s-

Situt au nord-ouest de Bru-iau,
Ks bKndé> sovié^ques ont atteint
Sorau.

En Hongre après •* chute d«
Uulapesi les allem'iidf ont a-
tiandonné plus de 9000 bl- s.=;es
graves -t 2000 hongrois.

Les longue- fll''s de prison-
nier* crois-nt les cocvols de cl-
\ > qui reviennent dans la vll-
lf.

Lu» allemands sont cependant
Actifs à l'ouest de la capitale
hongrois".

Les Juurnaux donn^ nt une
Eïrande Tinportance à la victoire
r mportée en Hongrie, la chu'e
de Budapest écriv^nt-lls, »>uvTf
à nos ani i t* la route de Bra-
i:sl.-*va et de vienne, mais il n.'
faut pas laisser aux allemands
l'1 tdnpa do fortifier.

Un ordre du jour du Marpch;»l
Staline annonce la prise de nom
br tifcs villes d-1 Silesl? par les
troupi-.s de Konicv.

Le Maire de Bastia

félicite le Général de
Lattre de Tassigny

M.AIKF. DE BASTIA à
tiENKRAL (.orVKKNfrl'R
MILITAIRE DE LA CORSE

AJA1CIO.
Prière vouloir bien Iran nvt-

tr à Oeneral d'Arme* De Lattre
de Tas>igny, télégramme su*-
vani. ,top. A l'occasion briUar.u-
\ictoire d'Alc^ce o' votre tleva-
tion iignitê Ora^nd Croix Légion
Honneur la Ville de Bastia >'Ul a
vécu i-t salué premier- victoire
de v>g iroupe> à 111e d"Elb<' «si
heureu^r vous adresser expre>-
s4on viv-s féUcitationn et rr-on-
na.ssanc*1 ( t saluer vos valeu-
reus*'* irouucs ;iii comp'en*
tant d'enfants de la Corse et de
Bastia dont fomm*s fi-rs. stop

ui'ux souv nir.
Maire Bas'la

Signé : FÀGGLANELLI.

MOSCOU, 14 lévrier. — Le
Comniuni iué du GQG d' l'Arme'
Roug<' e.Q daV du 13 février an
nonce fiujourd'hui que lr* trou
pes du 2me front d'Ukraine a-
pres un siçge d'un mois et demi
ei de dures batailles de rues dans
de* -l'i-ndltions partïfculierem n'
dilficiles ont ;iche\é leur œuvre
en réduisant la rési tance du
r«'Ste de la gurni-iOm ennniiii1 tn
cerclée à Budapest.

No- troupe^ s< sont rendues
maîtresses d" 'a capitale de la
Hongrie, imposant bastion des
def< n,es allemandes L-ou r̂ant

les approches de Vienne.
Au cours d» c tte bataille, nos

loupe- ont fait plu? de 110-000
prisonnier* allemands "u hon-
grois dont le coloni 1 gênerai WiJ
denbruch. commandant en chef
de la garnison ainsi que tout
-on eiat-major.

En outre nos troupes or.t pris
15 avions, 269 char-, 1267 ca-
n^n-, 476 obusi r*-, 1431 mitrau
1" USfS, 83 Tansports Je 'roupe^
blindés. 5153 camions, 1328 moto
cy?lett's, 3920 fnurffon*. 194 lo-
comotiv,'*, 9475 w.i^on". 46 de-

Le coiiiiuentaire
du général allemand Oictuiar

FRONTIERE ALLEMANDE. 14
février. — Dans sa causer..' heb
domadaure a ia Radio allem-inae
1. gênerai Di'-imaf, porte parole
du haut commanuemtnt alle-
mand a souligne 1* tournure dra
muuqui: qu'a\ait pris- la gut-rr»-
depui qu'elle » déroulait sur i«*
t. rritoire naionni.

Aujourd'hui aprè- la pert* d1'
la Haute Sife->i . a-'-U dt:, il s'a
gît d, def. ndre le cœur même
de la patrie-

Nous sommes atteinte dans K
'refond de r.o'r' àm-\ Nou*
nou*> iintons er.vahi? d'effroi ei
pensant que nous pourrions p(>r
dre ocs regionN pour longiemps

Diet-mar lait l'etogt- du soldai
allemand *t d<- l'esprii ofTen$i:
lu'îl manlfcs1'' encore par «n
droit.

Evidemment, a-t-il convenu
no<» ennemi - pourront dire Que
nou*> sommes d-venus bien ni>
desles, i sur un ton desenchan
te. lv por.,-p..îulf1 du l"iaui com
mandement allemand lait alors
un sobre (loge de? combat'ant
. l'arme- roufïe.

L* 1 nacite, la dureté. l< me-

pris de la m<>ri dont a 'ait preu-
ve .hu'jue soldai soviétique, a-l^
;i déclare, represenienl d1* qua-
li es lyp-queni' ni russ s. n-ntor-
cers par l'tlan re ultant d'un1'
résolu icn psychoiog.que ,-i spi-
ri uelie qui inspire jusqu'aux
ï' nunes russes.

Puis k generd Di'Wnar .e'esi
répanàu <n im, rs propos sur le
moral dp l'arriére allemand.

Cha lue allemand est tonurç
Par la qu< slion de savoir si l'on
n'.iurait pas pu éviter la eltua-
lion aclueli-'.

Mais s* n :xpo é prit alor$ un
:on ne'tenv nt menaçant ; ce no
nom pas les déçus, le» faibles.
11.1. p uvent répondre à cetir
iu«tion.

To». lis t'iénwts négaiijs ei
faible« dr la n.uion .-eront con-
sidéré» comme éléments nocifs

Le pays envahi s" régit par de»
loi eu gurrr-. Des mesun* plus
draconiennes s ront prise*.

Ton. le. moyen» snnt bons
pour < xtirper la f.iible»-sii.

Tout ce qui n'est pa* vèrita
ni m.-n' »nim* de l'e»pnt de lu'
• •• iinit Oisparaiin.

Rhône : cet affront, lui avait été
tpargné, ajoutai-il, grate au
fourag'1. au dévouement d(1 son
;imi Cumpinchi. »

N(>s chefs aahéralent à la for-
mation du Proin PopuLairrp bien
'lu.- cette adhesian \*% écartât du
pouvoir.

1936. Noire parti prit la teie du
mouvenv nt Froni Popula?re au
moment û- s élevions legislati-

Le « Petit Ba-'lais > é:ait. ac-
cusé par its çens soit-disant bien
priants , c isl-a-dire, pU trLst^s,
d'être un organe conirauni>ti
puisqu'il publiait de= c-'mmunl-
qués du paru com munis ie.

Aujourd'hui, ironii- du fcort,
des ^ommunir-teîi, des ur,-. par
intérêt tKci-oral, d'ouïr- s pour
se fair».1 pardonner une irup re
C'-nte et trop étrange évasion du
pieiri m^}, osent représenter no
Us parti comme un clan et le
« Peiit Bas»:i.s » c^nime un
journal réactionnaire.

Pourquoi notrf parti t>eralt~ii
un clan ?

parce que son chef est moins
jeunr qu'en 1919 ?

Un chef d* parti prendrait fi-
gure de chef d. clan .t un part*
poluiqu'1 figure de «hm **n per>e
véranl prn.dar.| des lustres d.in»
la même voie ?

No'rf parti Lt son chef n'ont
^sse d'affirmer leur républica-

nisme ajîifreani. tout en lutfant
pour la rtûlisa^ion de rélt-rmi1»
soc1.1l1 s très libérales et en
combattant *es prétention fan-
ciglet- du dedans et du dehors-

M. B

CONSEIL des MINISTRES

PARIS. - - U' Conseil des mi-
iiia r̂ s s'e-t réuni le 13 février,
• ous la présidence du générai
de Gaulle.

Sur U propositon de M. Paro-
<1I, nunis-re du travail, ie gou-
veriH-m ni a arreie le U-x-e de
i'-Tdonnance por'.int sur l'ins-
Utution des com::eo d'entr, prl*
St's.
Sur \,s rapport- de M GUcobbi
ministre de^ voloru-s, M. Dui-

• Lin. ministre de la gu rre, M.
Jacquinot. ministre &• la mari
ne et M. TiUon, minore de 1 air
U> gouvernement a décidé i»
création a L*.ik<r dune g"a;>
ba^e t. r n s t r mari'>imi' et .si
iiein.e desinee a garantj- k
communication* d> l'empire çt-
comribUiT evcn^u îl< m nt a la se
eurite collective.

Le Con eil a approuvé le plan
d't nxrTnbl- de b>se it a arrête
l's premières mesure* d'exe u-
lion.

Le ministre des colonie •* a *ou
mis d'autre part à l'approba-
,nn du g> avern "mt'r.t un proj-t

de décret portant a création du
Comité intermin;s:eriei de l'In

M- Di'thelm. ministre de la
guerre a r^nau crnnp!. je U si
tua'.ion milt-air.' en AUace à la
suite du voyage qu'il vi nt d*y
eff ctuer en compagnie du chef
du gouvepr- m^nt.

Le général d* Gaulle a infor-
mé l Cnmeil d'une démarrh*
tatt-' ••upre* d'1 lu: dan* la soiref
du 12 février par 1rs smbassa-
à*uT% û'*, Etats-Unis, de la Gran
de-Bretagne "t de la Russie So-



u*. concernant
entretiens des chefs des gwuve
nemuut» de ces puissan.-es.

Le Conseil a pris d'autre pan
conii<ir<bauce du texte du coin
muninue publie à lu suit* de ces
entre i ni.

ARRETE
IS'.Nf ei ORGANISANT

itNE COLWTE DE DENREES
AMMCNTAMCES A . UES.ri.NA-
TIONS DES POPl'LATIONS DE

NICE ET DES ALPES-
MAKIT1MKS

Le PREFET de la CORSE,
Vu l.i lu. du II juiil I 1M8, sur

l'organisation de la Nacion m
temps dfc yuerre,

ARRETE :
ART- HT. — Est autorisée la

collecte de oVnrées aliir.rni aires
de iinees à apport"! une
aux population- de Nice et
Alp1 s-M;trit mes-

ART. 2. ^ Les denrées collet
lé't- sont exclusivement Ks sui
vanl-s : cfcàialgnes, fajunc de
châtaignes, chaicuterie^ froma-
ge, legumvs ÏL'-;S, fruit< s»

ART. 3. ~ Les denrées collec-
tées sont cÉ'dét'S à tiir1-' gratuit
Cette ces:-ion i.*t volontaire t
spontanée. Elle ne revêt pas le
caractère d'une imposition et
« ne saurait, en aucun cas. dis-
pensé l''.s producteurs d-' leurs
t-ng.igemt.zi s ,.\i ti're df la collée
te du Ravitaillement gêner il

TOUTE COLLECTE D'AR-
GENT EST FORMELLEMENT
INTERDITE.

ART- 4. — Dès la publication
du pi es*-ni arrête, dans chaque
commune, le maire, ou j»"ii dé-
légua a-fisLé iiu dtlegue de l'En
tr Aid. tr.iiiçalse pour la Libéra
tion, consLJ'-ueia un Comi'e 2e
coliectf comprenant un mem-
bre de lVnseigrj-meni, un mem-
br> du Cierge et un r, présen-
tant oe cnueunt: de* org-miâa-
ti'iis ci-après :

Œuvn* ue B.enfaisance ; Grou
p nu-nW patriotiques ; Mouve-
nieii-s de Re^Utanc ei Parus
Poiiùqucs ''xeLçanc une activité
eflecuve dans la commune.

C Comi'ë cai présidé pur U'
mair-- ou son oelêguo. Son secre
"anat e*,i a sure par le repre-
.ieiii;int de i>.nseign« ment.

ART. 5. — Le Comité de col-
lecte disigne et ace redit i> le9 c^t-
l'-.ieui's de la commune >.t fixe
le» modal.ies locales àe la col-
lecte-

Il a pour mission de recevoir
1- > dor.f, de Us grouper, d« les
emb:iller par --es propres moyens
inn d'fii assurer le Iran port

jusqu'au centie dvnleveni'n;.
Le c nire d" nié veinent fst le

chef-lieu di- cant>>n, sau( l*'s cas
faisant lobj't de la li$U> ci-an-

ISuli» d* ta Ut

RUSSIE
. OU d̂  matériel diver-. 49000

uwa on! été tues.
Au nord u au nord-ouest

Jrt»mberg, i::a>. lrou))es poursui-
vant leur ofT'iisU. ont prU plus
de 40 localité»-.

Dam Schn,idemuhl et Poz-
nan l'untanti-sement de U garni
son > ncore incer^lêe -̂'»t t-n cours

Au r^ord-ouest de Liegnitz. nos
unités développant îrur offensi-
ve ont pr*> plus dr 150 l"C<ililés
dont la vilK- d»-' Beu'hen.

Dan*. Glfbau la réduction de
la garnison se poursuit.

f 12 février «os soldats ont
pris sur des iiérodromes de la
région d'- Globau 345 awons, 200
moieur^ d'avions et ont fait plu:
cfe 700 prisonniers.

Dans les autreg secteurs ̂ i
front un signale l'activité de
nos élenvntg, de ro-onnai-t-aj
et en certain^ points d_e> combats
loc-iux.

Le 12 février .sur Y< na^mblr du
froni, 70 chars ont été deirui's
et 12 avions ennemi*- abattue.

de la conférence des 3
CITE DU VATICAN. — La de

l'araiiun publie' a l'issue de la
om^t"K. de Y.aia >si ucrufU-
ic au Vatican av<c une ^t'uoae

ITALIE
PARIS, H lévrier. — Le com

munlqut1 allie de Médii errant''
annoziev <iw des patrouiller son'
rt-ùte1 ^ fn "onlact avec l'enne-
mi sur les îrontt des 5mc et ffinc
armées.

Le communiqué rapporte en
outrr qu'une quarantaine d'alle-
mand;, ont ë'.é tues ou f;uts pri-
sonnier- dans l'île de N- s^ro
dans le Dodccanè^- uù ile étaient

•nus ch rch'T du ravitaille-
mem. Ces allemands appar'e-
naint à une île voisine,

PACIFIQUE
LONDRES- L* Communi-

qué du GQG du général Mac
Arthur ar.noncc que Ks d'rnler>
éléments japonais sub Uant en
core dans la partir sud df Ma-
nille f-i>r"nt bientôt annihiles.

On a 1 tmprïs^on nu- ies ral-
litux religieux s'éionnint que h;
Trois Grande aient pu arre'cr
l's grande lignes iv U reorga-
nûaiion de l'Europe -ans la par
ticipation des puissances dire--
ttnicnt intéressées.

Le;, mêmes milieux ém, tt«r.t
des doutes sur la portée des ac-
cords politiques qui ont pu
ervi'nir dans de tell--s condi-

tions iui semblent lolalemcnt
négliger lr8 pui ianc,s repres'ii
tant les forces spirituelles du
monde.

PARIS. — Le gouvernement a
décidé de reprendre l'émis ion
par radio de messages familiaux
à desiina'ion de l'Indochmi-, a
partir du 15 février 1945.

l a crèche municipale
à Figarella

LA MAISON

NAMAiNI
Rue Neuve — BASTIA

mettra en vente à partir de lun
di 12 février, une pr- miére tran
chc d'un lot de marcriandUes
provenant det stocks américains
Moustiquaires 100 fl\
Imperméables 120 fr.
Musettfs 50 tr-
Toil, de ti.nte légère 100 fr.
Sacs d'équipement 100 fr.
Ceinturons 20 fr.

Oouverture du magasin de 8
heures 30 à Midi et de 14 h. 30
à 17 h. 30.

GRECE

ART. 6. — II e*t in-Hiué dar.a
chaque centre dvnlévem-nt une
commiSbiGn d. rec^pt.on com-
prtnant le m'ire, le délégué de
lEn^r'Aide Fmnçai-'e pour la
Liocra..on et l'In ti'uteur.

L'inst.iut ur remplit 1'$ fonc-
t O"s de ^Lcrtiaire,

ART. 7. — La CommmissiOTi
di rttcpt*on 'si chargée a* re
cevoir les denrées raa-emble*
par les Com.Mîs d- Collecte ae
î-on ie rorl. Elle en assure 1»
gard>' jusqu à li-ur -nlèvement.

Les reniées devront être 11-
vr̂ pv par ! *> Comité-* de Collec-
te aux Cominiss.ons a>' Re.ep-
iion, uvant le 20 février, t- rmc de

Le transport à partir des lieux
ci riïie.t ment « ra assuré par la
Rreetion Dcpartem.ntale des
Transport- a'-ant le 28 février 45

Le* Tampon eur-> ecront te-
nu« ae ja%Uflfi' de leur qualité et
de !• ut in;*jsï€i«-

ART 8. — Le Comi'é de cOl-
lece dr ssi ra en triple exemple
r-- un é'at récapitulatif c*s d n-
rées livrée*. .nd;quant 1̂  nom de
la cmmuni-, la natur*1 et le
poid dis der.réi-s. Un exemplai-
re d? cet é!;it dûin-ni vi*? par
l-i CommS-ton dp Re^pt.or, se-
ra conservé aux archives du Co
mité àe Collect.-. Le 2m", vise
p^r le "ransporteiir. srra vrrse
aux rtrrhiv' s de !a comm ssion de
Récep:ion. Le 3me exemplalri*

moment <!•* l'rnievem('ni.
ART 9. — La central satien

^t l*expor*a'!< n du produit d-- la
collecte seront a-surees pw les

ATHENES. U icvrur. _ La loi
martial-1 a ete abolie et des m*1

.urrs d'amnistie appliquées a
t*rt..ms déUu- politiques.

Seront ixclus du benen-*e d'1
ce Ht mesure k-s membres do
JELAS ci de l'EAM iui n'auront
p-as i*mls 1- ur$ armes avant le
15 mar».

L'internationale
Syndicale

AVJS DECES

PARIS- — iDe notre corres-
pondant particulier a Londre9).

Le choix d Alben Gazier, com
me rapport ur à la commission
préparatoire d̂ r la paix mon^r.
rimport.mc-s accordée à la po*.i
lion trança>t* en lace Oc ce pro
blême.

L'inter\'ntion ri-marque-1 a été
cHJe de Hillman, citoy n amen
cain, en faveur de la crej'ion ce
1M nouwlle internationale syn-
dical'.

t II PSI né^ssaire. d;Ml. de
cré- r une véritable uniié synai
cale T.M., d .«r afin que If t-yn
dicalisme aU un moi à dnv dans
r-T^anisation du mono*' de de-
main. %

L délégué américain, déclare
• près M. Citrine. ;ue la paix v
con-'ruit dé« a prés*n_t.

Il pense qu'il n'y aura pas de
trai'é de paix proprement dit.

M. Fran -non nous a dt-cJare
être corvuincu qu'un-' nouvelle
• t vérirabl* in^ern.itioniii- de*-
• rava lleurs sorlira de cette con

soins et sous le contrôle du Co-
mité dep;tr.'mental de l'Er.lr'
aid' Fr.nçmse pour la Libcra-
tlon.

«Kl. 10 — M. le Secrétaire
ponéral d? la Préfeciun-. M. le
Vicc-R.cteur Oi- la Corse. M.
lingenirur en Chif «u Depar-
lenrnt, Miî. )et* n)8:rs. sont
c'i:ir é- tî;. vt..xé uion du pre-
s' nt arrêté.

Ajacclo. le l ' r Kvrier IM5
LE PREFET.

Signé ; Ro». r MORIS

Mme Vve Joseph Ghilini et
se.s enfants, François, Jean Plcr
rt- ei Comt.-sa,. ; M. «t Mme Ghi
lim Jacques ; M. • t Mme Ghi-
lini Pierre ït leur fils ; M. GhiU
ni Vincent et ses « nfants ; M et
Mme Ghilini André et Jeun- e>n-
fanis ; Mm< Vve Lucchlnl, née
Ghilini *t -e? enfants ; M. el
Mm'1 Ghilini Jac'jue9 et lrurs en
fants ; M. et Mme Ghilini Louis
••t leur nis ; M. GhilTni Fran-
çois ; M. et Mm- Otiavjani Fran
çoK et leurs erfanto ; Mme
Vve Otiaviani Louis et se s en-
fant- ; M. Milclli Anioinc et ses
••nf.ints ; M. <t Mme Filori J a n
Mar- et leurs enfants ; M Otta
viani Pierre rt leurs enfanip ;
M. et Mme March«'Schi Eli nne
• t 1« ur fils ; M. rt Mm* Ordnl
Jeac. et leurs enfants.

ont la douleur de v^u* faire
p^r! du décès de :

M. r.HILINI Joseph
retraite

leur époux, père. be;iu - pèr**,
prand'pVr'1, frprr, beau-trerç, nn
cle. neveu et cousin ngr<lte, ae
cédé à Ves-ovato !<• 6 février 45
à l'âge de 69 ans.

La Crèche Municipale de Bas
Ua qu. cumpi<- uib'tuuiltf petlth
{̂ uiçun> de lioli à douz .̂ *ULa, u-
Uiii rttugiee. d puis le 15 ma
1943 u Koguuno (.Cap-Cors»'>.

La Munic.pau:e de la VUlr lfui
ve.lie ^ur retie œuvre avec tou-
!<• t-a sollicuuûe j ~.u inetire a
i"abn d s ûoiiibardini'-nts e s
chfrs petits.

Depuis le 31 janvier, la Crèche
a élé transférée plus près do la
ViUe. M. le AdairL- do Basjia qui
continua à vt'Ukr paternelle-
ment aur ces loui petitu vie>nt ae
les install' r à t'igarella, au Clia
te îu Cagnina:ci. celle vastu dt
nie u CL', aont toutes les ' pièces
e.in été dé.->iniectées ei bLinchi* >
vi^nt da recevoir les pu/w gar-
çons de la Crèche qui continue-
ront uJigi à vivre d;ms un beau
parj, en pleine campagne, dans
de meilleures conditions qu*1 dans
l1 ur maison de Ba>iia devenue
inhabitable.

Les Biisiiaît-, qui ont toujours
témoigné a pJus grande sympa-
thie à C't'-e Œuvre continueront
a s'occuper de ces enfants avec
la même généro ité.

L<'s religieuses D<iminicaii::ies
et If UÏ*> p1 tits enfun^s 'emo]-
gnent à la Municipalité de B»s-
tia toute lt-ur reconnaissante
pour sa blen^-illantr .ollicitude,
s'ins oubli'r MI dévoué? Conseil-
lère, Mlle Emanueill, qui entou-
re ce tic Œuvre de sa maternelle
bonié.

Le.s rtligi. u«es remercient M.
le colonel GENTIS qui a b:< n
voulu les aider d.»n.s le démenag1'
ment en imitant à leur cispo-
^lion les cami'»ns né^'»saires.

A ious nos bienfalt'urH <'t nmLs
« Merci >.

Chronique Loca

i ndi. cli 16. Si

A LA COUR D'APPEL
DE BAST1A

La C»>ur a'appel vu projt
aujourd hui a. 15 heuri-*, en
uud.ence solnn'lle a l'indu
i^n de M. Orsat'Hi daas
loue tiun s d i • Pi'oc ure ur gen t-

CARNET ROSE
Nom avons .'ppri8 ave: pia

l'h''un-use délivrance de Maa
nie Cardi François, qui a i
au monde un suprrb poup
prénommé JEAN-MAKiE

Nous formons Ji» \œux p.
le nouveau-ne et présentons .
felici'iitfons u Madame et
François Cardi, gaxaiun
paix.'

RAVÎTAILLEM
Lt--̂  ch:ircuîiers Bluochini,

zura, sor.t incités à posent,
Lurs rvgi.-drt'S des inscriptiGn
au bur'-au du Ravi[aili<ment
nér;il, au plus tard vendredi
février.

DMlNISTRATIOKi ET
Bd Général Bonaparte —

00001*1

RemerdcmcnU
ROOLI.ANO

Mme Vve Franceschi : M. et
Mm-1 Ar.loln Frinceschi rt leur
frimUli' ; Mme Vve Talll. r>-
morcient leur» paren's. aitik. n
connai san vs de^ marqu»^ de
sympalhi' qui l.-ur ont été témoi
gné'5 à l'occasion du décès de :

M. nomin><m<- FRANf KM HI
stirv, nu à Ro^iiano 1P 3 lévrier
1945.

Avis de Messe et de Renerciemenis

Mm<- et M. Rotyrll Hmri, née
Silvarclli ; Mme et M. SU'àr' lu
Angi- el 1 ur, inrants ; M. et
Mm** BeltruTi'-HI Sylvestre .t
I urs enfanr-. remercient toutes
t' s personne ;ui s1' «nnt a so-
oiées à ieur d--utl. à l"'M*câ  on rie
1a mon gloriru-v de leur fré-
le et n'\- tl ri>çrretté :

M. SILVARELLT P»ul
Mon au Chimp d"honn>ur

> l'a »(> d 30 ans
Une me.se de sortie di> denll

«rra dit'1 h samedi 17 courr»nl
n 8 hrur s. n CEpii"e SNTfnn-

NOTA. — Les parents des en
fanU admis à la Crèche Muni-
cipale pourront voir leurs en-
fants t-ous l«s dimanche entr>'
14 h'uri* et 18 heures.

Les visites ne seront pas tolé-
rées dan* le courant de Ja se-
maine.

A travers la Corse
AJACCIO

UNE HISTOIRE DE FOUS
Cette histoire nYst pas de

moi... Je J'ui L-ntendue qu"lqu«-
piri. Je ni' sais plus où...

Un monsieur type parfaii du
rond de cuir : chaussures ecu-
lée*>, pantalons rupieces, \v leint
pâl'1, l'œil hagard, pénètre aans
ur.e boujh'rie de la ville.

— Je voudrnis du filet de boeuf,
d mande-t-il tim.dément...

Le boucher s'»P'Tçolt qu'il a
affaire à un fou :

— Combien en voul«'z-vous.
Monsieur ?

— Trois kilos !
— Avez-vous vos tickets ?
D'un portefeuille cra-seux, le

mon^it'u^ sort une lasse dv tic-
k'.Ls.

— Vos tickets sont faux ! re-
pond aimablemenl le boucher.

— Donn z-moi don* du faux
filet, répond aussi aimablement
le rond de cuir !

Le fou n\st p.s au^i fou qu'on
pourrai! l1 cr«>in> !

Il y a de la viande dans tous
1(* restaurants d'AjneciO.

La famille d.s bovidés n'est
pas éteinte en Cor-e...

Et le venu ist d'-venu le veau
d'or...

DIOGENE.
il Vire République!

TICKETS CARBURANTS
ET LUBRIFIANTS DU MOU

DE FEVRIER 1945
AVIS AUX UTILISATEURS

ET AUX POMPISTES
Les tickets de carburants

lubrifiants du mois de ievr;i
1945 (e-senfji; autos-gozuil i
huil* mou-un, « n t represeme
par des tickets du mois de juii
1944, portant en surcharge J
mention «F£\ru>r 1945 >•

En cor.sèquenc-, seuls scl
honores au titre du mois de
vrier 1945, Ii-s tickets du typ
indiqué

SERVICE SOCIAL de IARMKJ
L-* Colonel Commandant

Subdivision MUilair*; de Ba-ti;,
informe les familles des mili ai
re.s de carrière, mobU'ses, pn
fon -̂.iei>, décèdes. disparu,
qu'un Centre Mëdico-Socini di
garni.-"n est installé à la Ciu
d1 Ile dans l. même bâtimtnt
q̂ ue l,s Bureaux du Servie^ So-
cial de l'Armée.

Un Service dt; consuUa'
de consultations

t consultâtio.'tji j,ré
natal-> gratuite^, foncuonne
ce Centre, les jeudis de 16 a 17
heur's, rt l̂ s Samedis de 9 a 1(1
heures.

11 y t-st pratiqué de petites m-
terv nUons courant)* (abcès

pm t-menu simples, pi-lit, fiOim
d'urg-nce).

Des visites à domicile peuv
é're solli.'itéis auprès $du Med-1
cin ou de i'A.N«.i-tante Meûi aie.

PETITF*

VENTE d' VITIÏS à boire : 15
n> — par cent 10 fn- — trans-
formation de oouieillre. Comptoir
Torse des Verres et Olac», Toga
Ba'tl».

LA PERSONNE ayant é'é vue
ramasser une petite montre-bra
"• l't f.mme. or, marque < MUos»
' st prié1' de la rapport.T au bu-
r.nn <1n iournal. ponlre recom
pen=e.

JARRE à huile a verdre. con-
tenance cent litr***. S'adresser
:iu bureau du journal.

ARRETE
PORTANT in'iTdlclinn de l'

tagt- dans le,, communes ru-
rales des bo .̂dEg ainsi <iu- d
porcs autres 'iue e u x destine*
à U concommaiion familiale
ART- 1er- — A compter du

31 janvier 1945. l'ab»lr<r^
bovins ainsi que "élu des porc»
autre* que ceux d^Tinc? a I*
consommation familiale est In
lerd.t dans les commun,^ a:i
tr<is qu-- colis d'Aj;' 'cio. fii-tn.
Calvi, Ile-Rou ^e. Cor' •. Saric
ne. Bon.fado, Porio-Vecchi- r1

Prnpr ano.
ART. 2. — L'aba<acr,-> a e s pOr •*,

<3if-|inés exclu i\-ment à la con-
sommation familial'' r V e au*
tori^é d'ns l.»< condiC.ns axe<^
aux art des 4 et sin; j-r- ce la"
rêté du 3 décembr.- 1942.

LL Préfet : MORIS

REGENT • CINEMA
CETTE SEMAINE

Loui.c KEI.NFR. dans

Fron - Frou
l'N DOri-MEXTAIKE

ACTUALITES Ns 1
Unr séance ious h» Jour- » 16

h*ur*s, sauf l'-s Jeudi, samedi .t
• "m >M. '.r. ,<• us s<-.';icc- a H

et à 1A heures.

e Ttlêgr : BASTIAIS-
<• S — Ch. P 152 - R . C 1831

ubiicain d'Information el de Libération Natioiale

IWecl«U-B«au«*U «a Ael : MABTDi BLUICOm

TAJUF UES ABUS.VUltMS

t malt : . .
8 mois : . .
l a . : . .

•• «0 frs
.. 140 frs
. 25(1 frs

NT Dt L'OUEST

,'offensive Canadienne se poursuit

Importantes concentrations de troupes
entre JULICH et DUREN

rVKIS, 16 février. — L>-- gène
• ' Montgom«ry poure-uit son ox
i -;.e .~ur la rivt "Uesl du Rhin
•.;; foret de Reichvaldl rst com
, , mem ojeupeu et celle a*-1
^-.à entièr-.-mer.t n-tu>yee. Le»
. iê  st.- sont empares de Bres
ijrg et progressent vers le eud

B rtin signale dimponant-s
incentratlons di: troupes amen

a.;ir-a entre JuUlch et Duren.

PARIS. 16 février. — Le QQG
t-> furecs i-xpédltionnairi--» aJ-
'.-•>( communique :
le- for-es ailiers ont conn-

ue a avancer au nord-est de
lues maigre Us inondations.
Li foret de R> ichvald a été
ttoyéf.
Au sud de CKnnep nous avons

r.ù'*è une nouvelle progres-
n Des cnirr-altiqu s alle-
,:,tls or.t eié repous^Éi-s au
.! d' Bedbourg, pré» de Hi'Uen

thaï et au sud-ouest de Schleion
et au nnrd de prum.

Daas le secteur d'Echierna-h.
nos troupes ^ont parvenue» à 4
kms de Bollendorf.

Ernzin a été pris-
Des gains de terrain ont été

ré l"ré* au ?ud-est d Remlch.
Dans la plaiine d'ALsace septen

trionale a roussi de? m"nlf̂  Harat
le nombr1- des prisonnù-rs faits
>au cours du nettoyage df la ré-
gion de CoHnar atteint mainte-
nant 20000.

Hier Taxation alllép M. atta-
qué des voles de communica-
tions, des iransports routiers et
f^rniviairi* L"sl 'lue de-* ponls.
des dépôts et des ca>ernes, der-
rière les llgni-s ennemies 11 e.n Al
hmagne.

Cette nuit chemniiz a «lé «t-
tiiqué deux fols.

Berlin a éfe bombardé ainsi
qu'une ustn- d'essence -lynihe-
iiou<- à Rot-itz au sud de L*'ipzig

Le Président Roosevelt
A "lARStlLLE

MARSEILLE, 16 février. — Les
journaux de Marseille annon-
cent 'lue îi- Président Roosevtit
de retour de la conférence de
Crimée vlendiait fa'-rv une o u r
te esCile à Marseille.

Personnalités Britanniques

en ( irèce

ATHENES, 16 fèvrkr. — M. E-
d-n et M. HaroM Mac Millan.
mmi tre résident d' Granfle-Bre
tagne dans le Moyen-Orient et
le Maréchal Sir Harold Alexan-
der, commandant . n chef sur le
théâtre d'opération > d Mcd.ter
ranee, sont arrivés à Athènes en
même temps que M. Churchill

Us »-e trouvaient â .s. .s côtés au
balcon d'un palai* qui fait face
nu tombeau du Soldat Inconnu,
lorsque Ie Prpmler Anglaia d'a-
dre-sa à lA population athénien
ne.

Auprès d'eux on remarquait
M. Dam»slti:oi rtgent et 'ous
1rs membres *l CJblnet greo.

SLR LE UtOVT I>E L'EST

Le Maréchal ROKOSSOVSKY
atteint les fortifications de Dantzig

VRIS, 16 lévrier. — A Ber-
!.: in admet QU'' Broslau •»'•

p:et ment encercle.
ite, quaintites massives de ma
. i laissent prévoir de pr«-

;...i.nes nlwi'iueâ ru^i^a.
L. correspondant de la « P™v

i. » signale un M-aut contre

L r'm.iréchal Rokofsovskj « at
• .,-s faubourgs do Daniz.g.

YOSCOU, 16 février. — Com
..que d>- l'Armée Rouge :

va nord-oucM de Bromb.rg.
. troupes au cours de com-

.- oflenbifs s. sont .•mp.iree»
plu. d. 50 lt-calites dont 10
-riante».

Dan- .-!• ^ecl-ur plu^ de 500
I. ^ouniers sont tombé» entre
w mains.
'.•••. unités du 1er front de
, ii Blanch* br.syn; la re»l~

. ..-• de U garcuon encorcie-
•-.: pri> dass.iui, aujourJ'hui.
, uiace torto de Sehneizbusl.

iurtan! cintre de commum-
j'.uni a:n?i que lortere^e d"
riieranie orientale.

Pelon des rapport encow m
ompl.t» nos troupes au cours
e cette opération ont fHlt plu*

MX» pnsor.ni. r» et Je sont
parées du butin suivant : 203
.n,. SO cajiens, 34 obusiers.

. milrallleuii'S. plus de 5000
| p -onmens. fusils et arme» »»-

•. itiques 280 laniion-. 1U2
• eurs. 123 fourgons, 87 loco-
tve-. 1509 wagons. 51 d*-

ylus de 7000 lues.
Le> troupes du 1er front d'U-

kraine pnursulvant aujourd'hui
1, ur ofTer.cive en Siie,:e alleman
il ont enl vé de haute lutte les
Mlles dt Neusatz, Grzsta, Sprot-
tan Slrigau e| Ootdberg. impor
Uints nœud- de communication»
pui&s-'nis points d'appui des dé-
fense» allemande* aina qu- plus
d 200 localités, hier sur diver.
lerodrome- nos unité» se sont
, inparers de 200 avi.'ns et fait
2100 prisonniers.

S Ion de» rapporli incomplets
plu, de 12.700 prisonniers >t la
plupart des Disses >ont tombe»
aux mains de« lrou;>« des 2nie
et 3me front d'Ukraine, au cours
d.» derni-rs combats -lui <• son'
déroulés dan»- le scieur de Bu
di,pest.

Harm; ces priainruerj on comp
te : le gene-al commandi1-! •••
1er corps d'arme' hon^'o;', l«-
o-.neral .-omm-.ndailt 11 ;2ne t"
vision hongroi«e. le gênerai com
mandant la D'act de Buaap. <-. et
le colonel commandant ia l^nir
divuion de Sfi.

En ouire 1. s cadavres Je* gé-
mér.iux emmandant les kme tt
22me divl>ion, de cavUeri-. or.t
pte trouvés.

Quelques éléments d; la ?>r-
r..-or. encrclée qui oat rius.i a
:-av reer nas ligne, a la faveu-
de l'obecurtt* et atteindre la re-
trlon boisée «miée au nord-ouest
de la cp'i'al' on; été d' nou-
veau encerclé, et son! en v"W
d'anéantls-enient

Dan» !<•. autres secteur» ou

Iront on signal'- l'aciivlté i' « «
tlemenu- ue ri-cotina.ssance et
en certains points de, t-omb.il.-.
locaux.

MOSCOU. 16 février. — Un ad
di.if au communiqué soviétique
annonce notammenl qu au nord
' si d. Schn- tzmu-̂ 1 les forces S"
viatiques ont atteint l'important
c.nire de communTcatior..s de
Chouni-e sur la ligne rellmt
D.mtzig à Berlin.

Lochnau a 5 kms dr chounice
a de occupé.

CO.NDAM.VVIIO.NS

L1MOOES. — L'alsacien Jean
r'rolich qu: a participé a d.-8 «-
ijeraiiojw t.J r- presailles contre
le maquis et ' aigen n Me^saou-
di ont été .ondamnêi a mort.

GRENOBLE. — La Cour «e
Ju-'iice d' 11ère a condamne
à la peine de mon la femme
Mor-l pour dénonciation de p-i-
r|..te#.

BESANÇON. - Lln-P'rteur
de la sûreté l>bo» a été condam
ne a mort.

Il avait travaillé pour la O's
tapo et dénoncé deux de ses col
lègues.

D'.iutre part le nomme Mo-
notte engagé à 1« LVF a. été
condamne a mort p«r contuma
ce.

CONSEIL des MINISTRES
PARIS, 16 lévrier. — L' Con-

seil de= Ministres s'est réuni *ous
la préîidtnc-' du gênerai de Gaui
le.

Le gouvernement a adopté sur
la proposition de M. BUloux. mi
nt^tre de la Sfc"té publique, une
ordonnance relative au s1 -Ut
des ajso.'iationn familiales.

Sur la propositinn de M Ti-
xiar, minstre de l'inwneur !••
gouvernement a décidé la crea-
t)cii P'r ordonnanc- d'un con-
siii national des services publics
départ' manlaux et communaux.

Sur proposition de M. Ten-
gen, min:-tre de l'information.
lt gouvernement a adopté oeux
ordonnances relatives '- la pre-
mière à l'interdiction définitive
de l'UKige des titres dfs j<JUr-

naux actU' llemcnt su pendus.
La seconde a la prorogation du
délai prévu par l'article 2 de
l'ordonnance du 30 siptembre
1944.

Le gouvernement a décidé de
soumettre a l'f.vts de l';is>emblee
consultative un projet d'ordon-
nanc* concernant la restitution
aux victimes deg lois et mesu-
res de .«pollation de certains d-
leur» blenj ayant fa" l'objet
d'ajt.s dt dispositions.

Le gouvernement » adop'é-
lout d'abord sur la préposition
de M. Billoux l'ordonnance qui
v.oe le statut des associations la
miuales que Vichy avait en qu'i
que sorte nationalisées en créant
le régime d•• lassocition umque
>eule reconnue par l'Etat.

Le texte adopté revient à la
pluralité ei prévoit que t ut->
les a•sso-'iat:on^ legal.meiv. cons
tltué<« pourront agir en faveur
de la famille.

Elles donneront naissance par
d'.s représentants à des centres
départementaux <t à un centre
(lai)oml des associations fami
liales .|Ui r.'presenterom la fa-
miUe <-l défendront s s interew
auprès des pouv"irs publics.

Le Consnl national des ser-
vices publi.'s départementaux rt
communaux dont la création

NOUVELLES
DIVERSES

NEW-YORK. 16 fevn- r. —
Diux all'-marKi* lui avaient ete
ncb-ir nies se -rélem-n: ^ur la cô
te des Eiat-Unis par un -ous-
marln. en novembre, pour se U
vrer à l'ejpionnag et au saoo
i ,jv ont été condamnes à mort
par la C"Ur MiUtaire de New-
York.

Ils seront pendu».

BERLIN. 16 février. _ L'A-
g rce allemande Tran,ocfan.
annonce qu le Journal « An-
grift » journal berlinois d'' GœD
bei> c,s era de p a r è r e sam-oi
prochain.

NANCY — On «ent de aeou
vrir en toret. près d Saint-
A^old 5 cadavres dont d u x scu
li ment ont été presque Identi-
fiés.

La- victimes avaient ete ab:ê
tue» dune balle flans la nuque
par les nazis a»»»' lamwe de-'
alliés.

vu-ai d'ètr'- décidée aura la char
ge de remettre l'ordre ei pren-
dre en main la gestion des ^ervl
ci* puuii.-.s qui r.-levent tk ia tu
lelle du ministre de lintérieur.

C! conseil aura pour tâche de
pjrç^oir un programme gênerai
de coordinati'.n des activités et
ressources lo.ales tn matière de
service de> • aux u j-saini^se
men' et de netloiemeiDt.

Il M'ra égal' ment chargé d'éla
borer d's contrits et des cahiers
des charges types pour régies
et conce.s-.ions municipales dé-
p-ndant du mim?tre de l'inte-
rit ui.

Il préparera enfin le statut ge
neral iiu p n-ennel des rtgies et
des ser\ices concédés.

M. Teitgen a fan adopter en-
suit, pur le conseil de; minis-
tres deux textes imp"rt'<nts re-
latifs a la p n w .

On *-ait que lordonnanc du
30 septembre 1944 av.ut su*pen
du l's tilres de journaux parus
••-ous U régime allemand.

L'ulili-sation de ces titres soull
le» e»-t de>orm ils interdite d'u-
ne façon déflr.itlve.

Le se tond t' xte adopte, pro-
roge d 5 mois le délai prévu par
l'ord.'nnjinee du 30 septembre
qui désigne un administrateur
séquestre aux journaux ayant
coll'boré.

Pnm.Tiv' ment cet administra-
teur n* devait rester en fonctions
que 6 mots, période pendant la-
quelle devaient intervenir les
poursuite» H le jugement re-
'•lant dénniti\emeni le son des
publications <n que non Ce dé
lai est maintenant étendu à un
an a compt'r de la date de la
première ordonnance.

Enfin le gouvern ment a adop
té un lmporlani projet rriatir
aux bi.ns spolies qu'il soumei-
tra à l':ivi~ de rassemblée con-
sultative,

La ro-tltution aux victime» de
e s spoliations d-s biens reste*
er. po-«session d-> autorités ae
tait 'lui raient procède à la con
tlscation avait déjà ete prévue
p.ir un texte antérieur.

Le nouveau projet s'occupe de
la 'iue*tion plus compl- x< de la
restitution des bien- spolies qui
avaient élé cédés par i - auton
tes spoLatrices à a- -s a 'quereurB
de bonne ou de mauvaise IOJ.

La ps'itution dp- c ? biens s-us
certaines condittors défini - par
le projet pourra vus T au^i b:en
des immeubii-.s que des m. ubi'*-

NÉCROLOGIE
MOVT1CEI.LO

NECROLOGIE- — Dimanche
dernier ver- 15 heur -. la nou-
velle du décès de Mie Mariant
Catherir.v se -epanda.t brtiS'.u.-
ment dans le village :.-n: :a po
pulaton, frappée de s up ur,
aurait voulu, tout de -uit: s in-
surger contre la brutale reame
d. l'événem nt ma'tenau.

NOUr savions, en rftet. ;ue Mlle
•v(>nanl était malad et que «on
ttat de s-'nté. depu's quelques
\miT- inspirât de sérieus s in-
quiétude, à sa f:.mill-. W ' " " » '
étions loin de nous attendre a
ui-.f f,!l aii'-J " • ' " • " A ; I ' ' ^

pui« un. quinzan e de jours en-
viron la reirnttée disparue s est
étednU brusquement et san< souf



fx«nee» dans K'« bras de s"n
vieux père, M. MariatU Alexan
dr • dont nous rinonçon*» à dé-
peindre la douUur.

Les mots sont impuissants a
tradu rt- au^s: exactemeru qu'o
le voudtMit. une une détresse di
cœur et un pareil désarroi de l'e*
prit.

A p'ine âgée de 40 ans. Mil
Marlmù Catherine qui vivait pa:
nu' ni.UN . n jurée de la sympa
thl< puerait.1, lais e derrière
le, comme un parfum detfc!euï
le s"uvi'tiir d'une Jeune flil
prêv« nante, affectueuse et dé-
vouée jus ju'au s:icrifl-e- P«
sonne n'igiiori, aujourd'hu
quVlle s'éïdit constamment de
vouée pour >s membres Ai s
fanr'le et qu'Ole le* avait soigne
en négligeant de se soigner
même.

Ses obsèques, auxquelles as
ss'aient ne nombreux purents
amis des villages voisins, on
donné Heu à une touchant
nifi'riiiitinrt ce regrets ei de $i
pathi? à l'égard de notre ami,
M. Marlani AI' xandr»1 à qui nous
renouvelons l'expre-slon since
rement émue de l.i part que nous
prenons à >on deuil.

Nous adressons également nos
s^ntini' nis ' de sympathiques
condoléances à M. Mar:ani F*
çois L"UK >nspi "fi'ur au Mi
1ère du travail à Pari?;, qui. en
raison dis événement*, n'a pu s(

rendre au chevet d-' sa sœur
bi ••n-aimée.

L GUERRE
(Suite de la Ire Pare

LONDRES, 16 février. — Les
canadi'n-, progns eni drpuis la
f.'ret de R • ichsvald et appro-
chent de trois «CEUCU de com-
munication important : Goch.
Udem tt calear. La ré^ii-taii-v
mr j mie s1 raffermi' sur le plan
sud cK ce secleur.

Le. uméricii-ns ont attaqué sur
un front se 5 miles à lv«t dt. Sur
rtgu mines, hk-r matin de bon-
ne heure et ont progressé d'un
mile. La ville dr Rumling a éie
occupée. L'inlanti rie de la îm?
arme1' américaine a avancé de
450 métrés au EOrd de Rerseh-
v. iler.

GUERRE
AERIENNE

LONDRES. 16 février. — pl
d? 1100 Liberator* i-t rortercs-
ç«'s valantes on' attaqué j '
le* objectifs de Dre-di n et le
cenlr<" feroviair? d- Koi'bus.

Mercredi, plus d'' 1350 forteres
s-s et Libtraiors ont bombardé
Dre^den. Chemnitz ft Magd
burg. p]u " de 7000 sorties ont
été efTec'uée* dms la jourm*
d'ivr *iir le ironi d l'oucst, 400
locom"tlv« et plus de 3500 wa-
gons ont été céiruits.

Des ri connais-nnces ''fTec-
tuee après Je bombardm^nt
»ur Vienne ont révélé tics dom

en même
des habi-

iutte sans
Heurtés a

L- l j Février \ t i s 19 h. jO, un
un nui.' n ê iate duu, iimnii-u-
bie de la fabrique de pâtes Sun-
uni, prés du Lycée.

Immed.aiem1 .-.i le* pompiers
français vi américains ^ sont
rfiiaui ^ur 1 ̂  Ufux du sinistr'-
qui a pris des le debu. des pro-
portions inquiétiinie^-

II a»é;é piocede
temps a l'évacu.it^
tant^ di's immeubles

Lvs pompiit> ont
rrlâch1-, mais sr ^on
une irès graede diffl-uHe
manque d'eau ; une pri-e a pu
être établie a la nvr grâce au
concours des alliés.

A noter que pour faciliter les
opérations dv ^auvetasv. (fcrigéts
par le colonl Jolffilon, la po-
lice sous la direction de M- Bour-
geaud a établi d<ux barr;(g'5
qui contenaient au loin la IOU!P
très nombrcui1 d*s spectateurs.

Ne tardèrent pas à arriver ,ur
* lieux : M. OrsatL-lli. Procu-

r ur général, M. Raoul, sous-pre
. M. Fagyiantili, maire, M. i'

Colonel G-niis, Commandant
rnit*. M. Poli, Conseiller mu

nicipal. M. Seghetti, 'te...
Il n'y a pas à déplorer df vie
xi's, maïs les déçats matériels

sont très importants.
Une nquëtr ^i ouverte i\ir

es cau«( s de rin.'endi"?.
Nous adress"ns no^ vives fé-

icitations aux valeureux sau-
•eteurs parmi lesquels H con-
i^nt de imr.Honner nos amis

améric:t)ns.
A

M. k Maire a fait par^nir a
M. le Colonel James, comman-
dant la NORBS à B.ts'ia, la let-

PETI l L'-
ANNONCES

VENTE d" virre.s h hoir-' : 15
Ir, — par cent 10 fr* — trans-
formation de oouteill'1* comptoir
Corse di>s V Très et Glac s, Toga
Baftl».

CHERCHE chambre mrUblM
à l'ucr S'adr'sSfr au bureau
du journal.

LA PERSONNE ayant é'é vue
ramasser une petite montre-br»
c i' i f> mme, or. m.iroue « MUos>
.>t prié fie a rapport, r au bu-
ï .au du journal, contre recoin
peme.

CHERCHE vol'ure nfant d'oc
c.-rion tn bon état. Fairp offre
G :Td?.rtn- J"s\ B s'ta

REGENT - CINEMA
CETTE SEMAINE

LnilUp REIXER. dans

fron-Frou
L'S DOCUMENTAIRE

VITALITES \« I
Un.- s?a»ce .ou* io- jour* A 16

hures. s;mf \<s jeudi, samedi PI
filnnn--bp. d< ux séances A 14

et à 16 heures.

Mon c h r Colonel.
Je tiens particulier-ment à

•ou* rtmerc:>r de l'aide efflca-
:e et du dévouement apportes
>ar l'Armée Américaine Pt no.
iimmenl par vos services d'ifl-
• ndie au cours du sini.-tre de la
mit dernière jui, sans Tint' r-
ention de vos moyens, aurait
i prendre des proportion* in-
îié^antes pour la Ville.
Veuillez en même i>mps trans

mettre nv's remerciements et
mes félicitations aux servies in
tére-^sés de l'Année Américaine.

Je vous prif de vouloir bien a-
ET'éer, mon C"lon*-I, l'assurance
de m'S sentiments les plus cor-
dialiment dê\ouée.

Le Président de la Delé|
gation £)pfc:a]? Muni -fpale
Signé : FAGGIANfiLU

Nou somm j> liour- u:-. u'up-
prendrt- la nais'ance d un super
be garçtin prer.omme BERNARD
fll<> de Mme .•! M. Bon h t Pier
ri-, ac!Ui-ll«ment aux armé's.

Félicitations de leurs anus.

MAIRIE VL B ASTI A
Les prrsonnes dont l.s noms

suivent snni priées de se prên'n
tT d'URGENCE au bur au de
l'A~si,iancf pour y retirer 1-ufs
mandats d'Aisis!ance à Li famii-

Agostlni Anne Marie, 12. r. Spi
n"ia : A.:tonelli Françoise, née
Valéry ; Beltini Antoine ; Bel-
tiam'-llo Daria Marie ; B'ise Do
miniqui- Ange ; Bidini Renaud;
Dellapina âauveur ; BonavUa
Antoine ; Breuni Charles ; Cas-
ta Toussaint François ; Chuidi-
nî Marc ; Gozzi Dominique ;
Guelfi Jean ; Iimucenzl Marie
D ju* ; Lamberti Joscph ; Luc
jheiti Pascal ; Leca Augu-te ;
Lucl-ino Pierm, 4, rue du Dra-
gon ; Milani Pierre Antoine ;
MaMei Pierre ; Merlenç Marf
Dque, (Lupino) ; Nicaisr Ed-
mond ; Paoli Rosé. 1, Bd Lett'1-
ron ; Petrignani paul Chr;-to-
phe ; Rocgiconi François Jo-
seph ; Salge Au^u^in ; SanU-
ni Dqu" ; Vezzoni Louis (Lupï-
no) ; Vicnli Jean Pierre ; Vi1-
lore-si R.'phaèl ; Casanova The»
dore fT"ga, Maison Matteil.

Nouvelles Religieuses
PAROISSE SAINTE MARIE

AVIS DE CONCOURS
pour le n-ennemi nt

de Comrôleurs Stagiaires
d-1 la Direction Général*1

du Conlrôlo Econo-mi-jut' au
Ministère de rEconomie

Nationale
Un concours pour 150 em-

plois au maximum de Contrô-
leur- stagiaires du Contrôlf* E:o
momi'iu'1 aura lieu 1( s 3 et 4 ma
1945.

Le iraitfincnt de début est fi

AVIS
SYNDICAT

DES ARTISANS MAÇONS
Les si-risirés duran t faire exe

cu'er des travaux d'' ri^nn
tutîon (maçonnerie) sont prie»
de -'adre s'r EU bure au de l'U-
nion Artisanal^, 24, rue Cé«ar
C 'mpinclii. 3me étage, à Bas-
t:a, où tou'es :ndica!ions ulil'fl
liur ^croll1 fournies.

AVJS DECES
Mme Vv•' Pas -:ù R. nucci. née

Tar;iiio, s-s enfants a petit-flk».
les parents et a!Ue>,

ont nmnunse doul'ur de ̂ ous
fi;re part ou decè' de :

RENITCI Jac«oM
Mat.lol

mort pour la France à rage de
20 ans. à l'hôpital militaire d o -
•::<.• le 5 !évn, r 1M5

M. Micaelh Cfvr, aux ;irme-s
ses -niants d,- Feslaja Mont..

Li-â famUl< s MicaeUi .t Piacen
tlni,

ont la douleur d* faire part de
la pertf cruelle qu'ils viennent
d'éprouver en la personne de :
Mme MICAEIXI Jolie B*P'is"n*
eur épou?*. fille, «.œur. belle-

sœur, b lle-fillc. cou ine ei alliée.
!éeê:é le 15 fevri r a Ba^Ua a
•*?•• de 19 ans.
L'enierrrment aura lieu à Fer

la|9 Mnnr. PPE-

? prochain, ouvertu-
re de la station quadrag*e«im.ile
qui >era prèchée par le R. P.
D-Ibos S. J.

Les prédications auront ii*u
le dimanch- après l'-'s Vêpres, de
16 h. 30 et le v.nJredi âpre- le
Chemin de Crobc qui commune*
ra à 16 h. 30-

Sujets des instructions :
La Divine prière : 1*» Pater.
Fidèles de Sainte-Marie, pro-

fitons bi' n de ces Jours dr grâ-
ces et de siilut.

-«
PAROISSE SJ-JEAN

Siation Quadragé^imale
La Station Quadragé Mmale

s'ouvrira dimanche prochain, 18
février.

Voici l'ordre des prédiration9:
Le dimanche matin : Allocu-

tion aux messes de 10 et de H
heures ;

Le soir : Sermon à l'issue o>&
Vêpr"> qui comme.nccront à 5
heures ;

Lf vndredi : Sermon apré**
le chemin de Croix Qui aura Ueu
à 5 heures.

Le R. P. Chrétien. O. P. que
publia battais a déjà eu l'oc-
casion d'apprécier, traitera les
isuj ts suivants :

Aux messe de 10 et 11 heures:
« Dieu L-xSie-t-il ? >

Et le soir à Vêpres :
* La Propagation miraculeuse

d.- l'EghV d.nis le Momie »
Premier thémf1 d'une gene d<-

conférences .*ur « La Divi/.ite de
l'Eglise Culholiqu? >.

LA PREFECTURE
COMMUNIQUE
II ê l actu Jl'ment pru'Pdé a

la détermination des concilions
de venu- di* tî ^u» lainage « Fil
tima * de provenance marocai-
nr. En con-^êquerici". la vi-niç de
^e lntrage ..st reportée à une da
ti- qui -̂  ra fixée très prochùne-
ment. Par contro \c% autres t i -
siu actut llement mis en piacf
seront vendue dans \ç* condi-
tions et à la datp fixée pnr l'a-
VK rf;t*i put M/1 rfnri5 ï.i jirpç.'v.

rmprimerl? du € P^'it BaSflals »
D-rt-ct -Gérant : M. BLINCON1

xé à 4S.0DO iry ;mqurl il convient
d'ajouter l'indemnité d'1 rési-

Les candidats doivent ôtre
gég de 18 ans au moins et d- 30
a as au plus au 1er janvier 45.
posséder la nationalité fr.inçai-
re à titre originaire <t ë̂ rv tuu-
laire^ du baccalauréat, du brf -
ve' supérieur ou d'un diplôme
équivalent. Des ^onn aisances
techniques P'irticulîêr-'s ne sont
pa>; exigée- &<s candidats don!
l?in.siructi"n profe sionnelk se-
ra assurée uHérîeuremrnt par

:'AdminiHtratiom.
L> d'-mandes d'insc^ptions

dr-vront parvenir aux Directeurs
Départ meniaux du Contrôle E
ennomique >v;m[ le 20 mars 45.

De« exemplatr-'s au pro^ram
m*1 du concoure sont dépo ;s
dans les direction^ départem<n
taies du Contrôle Econiimiqu171.

Pour tous renseigrKmpnts com
plémen'aires s'adr'-p-.* r au Cen-
tre d'Etudes da la Dir.'ct'on p:e
nérale du Contrôle E -onomiqii'
4S, rup Copernic, p;irjs H6me».

Un concours pour un certain
nombre d'emplois de Garfl!i>nv
de la Paix Ces Corps TJrb'ins
rt dea Compa^ni''c Republical

T<*S de Sécurité, aura lieu au d*
but du mois de mars 1945. à A
jaceio.

Les Jaunes ?en<j âfT̂ s de 18 a
21 an* peuvent êtr" admis <!••*
l'̂ R Compaçrnies Républicaines
de Sécurité.

Les autres candidat, doivent
être So-és dr 21 à 30 nin mal*
cettr limite d 'a^ est reculée d'u
ne anni*'1 nar enf.mt à charce et
d'autant d'a>rmép< que le candi-
dat eompie d'années de servi-
ce riviU "U militaires .-idml*=s1
bîe« pour un" retraite d'1 l*E'at

Demander les rpn=* Itmement
et adr-iseer l<* demandes & M. 1
Préfet de la Corse. Polie géné-
rale, à Ajaceto.

A V I S
SERVICE REGIONAL

DE REI'ONSTKUCTION
L<- S rv.ee de la Recon^lruc-

tion communique '.
L' Service df Re_'onsîructton,

32 Kd Paoli à Basiia invite à se
mettrf en règle û;ins un deto:
de io jour? a compter du pré-
sent a\if, 1*« sin.^ire.s QUJ au-
raient comm"ncé ou achevé les
travaux d reparat)"n d*immeu
ble^ endommages par acte= dA

guerre s-<n% nvoir prêalnblemen:
reçu une autorisation de oom-
lïi'-nccr les travaux délivre-' par
Ia Chef de 1* Section Techni-
que.

C'tte autorisation devra être
présentée à t1 ut" réquisition au
Si*r̂  i<*c jusqu'à 1> fin des opo-
rittinn^ de contrôle exercé p;<r
celui-ci-

La non observation de c^l*1

précaution poun-.iit faire contes
t, r le dro.t a la j?rrt-Cipat1nn fi
raneiér-- rie l'E»nt 'n madère d*
recon>fni"tion immobilière r t n
est nyommindé aux ministres
de vouloir b*isn s*y ccrfnonner.

Les Corses
à l'honneur

COMITE DE DEFEN
des INTÉRÊTS du C
CORSE pour la ROLJ

31-32

lu VIOLEVI i.\c°f .\uu:
a lait d'iuiporlauis

drgats a Uastia
OL1VI JAC'<|L KS

' CITATION A L'UKDRE
DU HEUlMIiINT

(Ordre du Remuent N" «2
w JU 24 uuiil i944 du. coione

coninuuidaiit 1? lème R.T.M.)
« lii-'Ur au moruer «*' 60, 1
juill-i 1944, luis d(
VUIi Fini, soiis le txnubard

ment. Je.. t;rs de mlirailleuvs e
neinie, a ùb-uré av^- caim*- e
courag'-, par le feu de sa pièce
la prot-clion d'un groupe
coniacl. pei met tant à ce grou
P|É d1' rétluire deux L'i*emates.

Cette tM&îion comport
bution de la Croix de Qu-.xr?
\eC Etoile de Bronze.

P. C. le 24 Afftt 1944
Signé :

Sann-cli 17 février . — 3

iicain d'Information et de Liberation Nationale
Bunapart* 1*«a

: BASTMIS l\ Vi-T1A
3 Ch. P :r£ H -" î 331

* : MOur-Rédacteur en chef : MARTIN BUNCONI

a santé publique
de base

Apre;
lie de la rouie du Cap-Cor,

en 1924 qui a
de longs .mois tout

rendu tout cuninierc
ment impassible

la rouit- du lit'oral (jâté est).
••• la terrible tornad.

<-t 29 septembre 1938,
pluie» turr< nuelK'g oni n

pontg de Miomo, SliCO
ri ; arrêtant ainsi a nouveau
iruflc sur cetie région, faul1
routes pour î,upple<r à la
te du littoral.

Après b s décisior.3 pr:se*i
moiù ide sept1 mbrt- i(ji& tpai
te de la rupture de
dL la truublantu cr.se
tionale, décisions., nui prevoy:i:i
l'évajualion de louLe la rê ;̂
du Cap-Corse et eniin je mu ;
mets, du rapp-ler que ces arr
dt; trafic ss renouvellent
souvint, 6urtoui en septei
1943, par suil^ de la dtstrui

.tematiquu ûes ponts, par

Su conséquence U Comité d
n puliiiqu1 et sOc.ale du
irse, sous l'impul ion de

pre-ident, Roger S-SJO, adrei
aux pouvoirs civils LI milita;

la Corse lu présente lettre

1°) Attendu qu^ depuit
mi s.eclf un projet douv>r

re de la Route N" 31-32,
rêt commun dort à la pu
"e de ju Cu'V- Attendu '

projt'l jui a été repris ]
généraux aes

Cantons : St-Marl.no à>. La
Brando et Luri, à la se sion û
pjrt.mtn'ale du 16 nov< m!
1936. pour le^ mol;fs que jo <
taille d'autre part ; Attendu c
fin, qu • cette rouie pre&i-nte

intérêt, économique, .-r
égique el tour>tique, pour e
*égion du C;ip-Corse et d'où d
end 1" ?-ori même de lou'̂
égi"n Cap-Corsin- i't «B>

Vous demandons de toutes
irc^s et ferm- m- nt décides J
< valoir nos droits :

1") Qui' les Pouvoirs publics
wn ac.:ord a^ec l'autorité nii
aire c-n i.-mployant une n
l'oeuvre >jui aprè- la paix
léfaut, c'e l-a-dire les pr
ilers de gu< ire, fassent oi.sp

raitre cet éta' d'-*choses ''M
trop duré et pour 'equ*t ;io
•ivonb été tenu» en haleln- ?
des promisse* toujours s-.>r;l.

L'état d'abandon du Cap-Ci
se, a trop duré, faut'1 de la "C
mise en oeuvre des 'ravaux d'
v rlure du dit chemin. Ce di
nier viendrait suppîet-r la ™
te natior.il' du littoral, *t pfei
nir, snit au point de vue c
rite locale *t nationale, p.ir i
moyens approprié- pour c
àéî• n^e. soll au point de vue
nomique, tnur^tique er sîra*
qîie l-'s intérêts m.'iîériclf •'
daux d«s populations du f
Corse.

L'ouverture du chemin n'
32 e>t une qu-tUou de \ie on
mort, pour c- tte région ! L':
fllr d'un: par'le de noir*1 di
nii-nt ne eut être sa Tlfié< -
prétexte que 1rs crédi's née.
r-s à l'élaboration de ces
vaux -ront trop el'vés ; une
C>is1on unique <t à peu de i:
se présente : cV'st l'emploi .ri'
•'eux et immédiat des pr
nli-r-» de gu'rre.

Pour le Comité d'A*
Toussaint OIULIANI

Jugf supplean

AJACCIO

NOMINATIONS. — M. 1Mb
Sinoncelli Joan-B'ptl:t(> curf
B.teii accîa. a ete romme
ré-doy n de Proprlano avec sf-
ce de VieRianello.

M. l'abbé Alz'to Jrar;-T
en dessTv-inî de Sorio.

n- mmé curé de catleri, av.-c
vi d'A^apev^a.

U:i chronque a été consacrée
nn̂  c- journal (« Pdit Ba:-
jjî  s du 31 janvier) à l'organi
i i!>:, qui d a e de pre« d'une
•î iiiîie d'années, des soins gra
i-v ix la p-'pulatia" indsii t ' '
,j par généralisation particu
':•:? a la Corse, où U y avait ae

0 u de véritables indigent,,
mot pria djns on accepUon

i\raie), à ia population puu-
•t Mais les eoins gratui's du
pdeem cantonal, désigné à cet
i i. n'auraient pas été d'un
-,;"id secours sans la di?'"bu-

,,!:: pour 1 ? quels un crcd=t ae
1 irs. suintant à rep«>iuet e-

: pr;vu. Ainsi ror^ani.-aiion
r;i:nait tous te* effeis, et nous

v ,ns resumé11 ' n forme d'in-
a' "on à un moment où l'on

il.:-1 à une vaste "organisation
médecine gra'uite, comme

[P d'avenir et pour atténuer

- années de guerre-
11 ne pouvait s'agir alors de
u'. la g.imme, aujourd'hui

développée. d>s méat
r.t% mais d'un choix, d'un*1

ii>'série de médicaments de
.* , dont on entendait tant
ri r il y a quelques semaines
;i i:e par les praticiens qui en
miaieni Le médians le-*

r.,iina: nt alors pertndiqu-'-
•rJ et avec la mëm" rcsulari
inmeslrielle, on les l'-ur en-

[. - médicaments de base d'au
;i'i hui n.L sont plug qufi rjire-
•n eux d'il y a ceni ans. Au-
u qu'un prolan'1 peut le sa-
,:. la tuberculosr. lit* affec-

> du cœur, le diabète, e'c.
,I.LT nt une mèdicamentat.on

u- ^e forints qui n'étaient
'- f ii usage a l'époque, «es affec

s éiant d'arîleurg plus rares
. - le paludisme et son anii-
e pré vnt' ni une communau
r.Lti'.s 11' temps.
.....N II y avait en c? milieu du

'• dernier d'autres affections
i.iiiiu- « ou endemiqu- s qui
t heureusement disPiru, e1

• de la petite vén le se pre-
immédiatement à l'e prit

; souv> n.r Irîinsinis. C'est
.; ;eurg une consuitaiion de1-
hi'ps conservées qui perm^ '-
• d'établir — *-ujet suggère

i ihese çui n'nurait p.15 -'"^
•M qu'un Intérêt d'his'oir

. aî(. — la consistance des
' . nne-i affections gençrali-
. et leur irai;'ment-, mais

-î l'-ur évolution ri surtout
.: "ucce^sion. d-ins un pays

i particulier, parce'que fer
ue la Cors*.
TV que l'-s méd-'cins fai-

:• front aux affections en
. nie sorte rlat-Mquc* dan*

r.s se trouvén-nt tout a
: vers 1867. 'n près • ne ? d'un

ct>r nu. mais presque nou-
; n Corse : le charbon, qui
•l'inaire ne FVifl'lue qu'au be

II »*i' communiqua, au mo-
• où Ira h rg rs rentraient

a plaine .tvec leUrg 'roup*aux
( oopulation elle-même. Plu

'i."* cant«ai dans le nord
ent re Je la Cors*1. NrbMo

••:i;r, -1, fuient séni'J.'e-
i touchés. Le Docteur Am

- con riller général de St-
• ***nt, n'eut pa* moins d<* M

Les trou: ^ soviétiques
sont à 6(K;-n, de Dresde
Violent bombardement de DRESDE et de VIENNE

MOSCOU 1C févrli'r. — Com-
muniqué du GQG de l'.irmée rou
ge en date du 15 lévrier 1945 :

Au "ours de la journée du 15
lévrier, en Prus>eorii niai'-, n<>»
Uoup's ont livré d'« combatç
oftensif> et occupé au sud
Kœnigsberg 3 localités importan
tes.

Les troupes du 2me front <î
Russie Elanche poursuivant leur
offensive ont pr'*- d? haule lut
te la ville de Kœnjtz, Chounl e
'•i Tuchola, imp'TMnta nœua
dp communication- et point» d';ip
pui allemands en Pologne orien-
tale.

Dans Poznan, nos troup's ont
poursuivi l'ji ne an tis.-ornent de
garnison ennemi* pncerclée. A
l.i tombée du j"ur, no« troupei
a1 nient net'oye la majeur' par-
tie de la vill»' située sur U i'
eu- *' de la Waria.

Leï allrmands n'ont pu m
tenir Kurs posit'on.s quj? dan*;
se -teur dp la citadcll'1 sur 1"
ve oue^t et dans 4 faubourg» si
tués sur la rivi- e-'t du fleuve.

L"̂  Uoup'-- du 1er front d'U-
kraine développant leur ofTe" "
ve oni oceuDé en SUesie 1» ville
de Grumbprg diins la provlnc.i
d'1 Brrindebourc, Us vni"s de
f̂ ornrni'rfelci ' t de Serau ainst
que 150 localité** dont CPIIP de
NnumbourR.

Hi'T danB ce secteur no« trou
pe^ ont fait plu* d*1 2000 pn-
• nnnlers rt ^P sont emp*r
sur les aérodrome de 12fl -î f

Au n'^d-ouPst de Burt̂ p*11*.
noçi troupes arhévmt l'nneant's
•{'•ment d'-s groupes rnnetnh é-
chanpé<= de Buda nul «e 'rou-
V'nt iFoîés dans lê  forcis-

Au cour* d" la journée d'hipr
66F>0 pri-an^iTa dont 3 géné-
raux sonl tombés entrr n°^
m-iins.

HVr *ur l'pn*omble dr, front*
PO -har< pnnemla »nt et? TT.\*
hors de comb>U ; 25 avion* ni-
1 mandu ont été nbattu» ni cnm
bit^ aérien» ou par \* f**u dr 1*
DCA

MOSCXïlT, !6 février. - - La ra-
dio «oviétiqu'1 rapporie ^Ue io
poste émetteur de In Libre AI^
magne .ifinonc-' qu'un comité

ITALIE
PARIS. 16 lévrier. — L" '(-«If

du communiqué du QQO allie
.1- Méditerranée mentionne unf
act'vl'é de paroui!! 9 >ur tout.-
lét'ndue iJu font Itallrn 't Oi"»
attaque* de l'aviation all'e* C"n
ire les communicaiionj fi-rroviai

FRONTIERS ALLEMANDE. 1«
février. — La radio allem.infie
si;n:il(> que le rronl d'Itali-' d--
Bol"sne à Fienza , t c iul dr la
Croatie «ont en mouvement.

maladrs à sOignrr. Il put les irai
tf»r avpo «nr~p* a'1»1 nu'" -̂ e* ron
frère». Ri-.ic. J jVll.ùi durfen-
ce d>$ médicamenta requi^ m-
trouvabls dan^ l's ofBcl p D
r.•« de l ir t tr . 'ur . (

pour la libération de l'Allemagne
. cSt fermé à Berlin.

Il a été constitué par les anti
naz's ' t a publié un app 1 à là
population de ii capitale alle-
mande.

MOSCOU, 16 ferler. — Un
jiridilif 'U communiqué eovieii-
qu'1 annonce <\ne 3 transports
••nni-mls de 0000. 8000 et 10000
tunnes ont été coules dans la
Bait:que.

En Pnig^p Orientale la ville
puissamment fortifiée d* Ro^lt-
'en au -̂ ud de Kœni^bertr a été
prier- flin-si qu'ITeinritkana eu
nord de Nordmitt.

A Chouîilco le* Irouprs lorlfrtl
qui* RP sont emparêp- d<" quanii
lé^ considérables d'équipements
•t d'importants stockH muitai-

PARIS. 17 février. — Le ma-
re'ha 1 Koni'v essaie d'attaqufr
Francfort p;ir derrière et d'iso-
ler !'•» unité* allemande» qui
combattent dans la bouclp de
lOder.

Un- avanc d*1 40 km- a été
effectué* p^r fi-s troupes pen-
dant 1̂  Journée d'hier •?• plies
ne sont plus qu'a 68 knii ae
Dryade.

Btï rhiite dr Po-Een e9t Immi-
nent, i

l 'DII I S I

Les Caïuulïc'iiS ont atteint le
H hin dans le secteur de CIè ves

LONDRES- — La BBC annon-
ce que les forc-s -canadienne,
ont atteint le Rhm en fa •*= d'Km
m rfc dans 1« secteur d» Cie-
ves-

PARIS, 16 évnor. — Commu
'niCiUé de l'Etai-Major suprême
des forces expéàdtionnalres al-
liées :

L's for'e* alliées ont pris Wa-
rhe-.n au nord-i-st de CIPVC-; et
em dép.s-f cette viUe dans la
direction du Rhm.

Au end de la forôc de Récris-
vald nous avons agrand; no're
tète d>' pont j.ur la Ni1 rs cl pru
Kessel nin i 'iue Hommcnim.
en dépit d'un^ réei-tance rnne
mie aeru n . Dans la région si
tué" tu nord-oue<t d'E«"hter-
narh nos troupes ont gnime 800
mitres vers le nord en t re une
foi-'f opposition P1 ont atieint u-
ne haut'-ur d'environ 1600 mè-
tres-

Au *-ud-r<-t de Cnachten une
avnnc de 400 mètre* a été rêali
se" vers la zoni1 <;itiié'b à 2 k:ns
400 au nord o> F'Tsrhvoilcr et a
ifïOO mètres de Pmm.

D;m«i la région ^Uuée au sufl-
e l de R'-mich nous avons réa-
lisé un ^a'n d" 1200 métr,•„ e! at
fint un point situé à 1600 me-
tf* au sud est de Sinz.

En Alsa T*1 du nnrd a lfouest
de Hapuenau un raid mn> mi
enmnortant u traversée de If
Moder précodé d'un-1 préparaUon
d'artillrle a t'é renoncé.

Sim-bourg et sa verni- ont ci*1

soumts au bombard'i-mnt de l'ar
'Ulcrje eiinem:''.

Les forets »iHé̂ * ont fal: 1499
prison.nl rs à iou'st, le 13 te-
vrier.

L'aviation s'est montrée acti-
ve contri- les vrjles de jommun-
cation^. Kv Iran ports routiers,
le* aepot» df ravitafllem* "1 «I
les casernes.

En ou re des objectifs consti-
tués par d s mnyns de fran -
port à D^e-d- ' t CottbU= oliu!
qu'une r.iffinerie de .'arburani
Nvnthé irjue près Ue Masdebouri»
»nt été atiaqu s p:tr pIiK ^P 1100
bombard ers lourds escor'e\

PARIS, 17 février. — L-" fréné
rai pitton "ontinue à él'irçlr la
tête de pont dans le sect- ur d'E
rhirrnach-

Dans la même région >t trou
p>'s sont en cm!a 't avec lp« Pna

t s avancés d1 la licne 1̂ ^fn.n
où !•* allemands oppo ent une

pr-inje résistance.
On ne ci<rnale aucune a'tfvitç

dan*: b- pr^pt'ur de- 3ml1 ' t 9me
armées amer calnce.

L. s mnuviisi s condition- at-
mo-sphénniir^ ont limité les ope
talions aériennes.

a j r * IR 5*111 ^ i>n 2m^ Pwf'

P^RIfl, ÎR îr-rlT. — Des d*-
pech1 - d Montevideo e* <*>' Ca
rae.u annon^ai-nt qui- rUnt"li0v
ei le Vénrzueln avtifnt fleclnre
u» '-^uTre à l'Aïlematme I au

L'installation en audience
de M. le Procureur Général

solennelle
OKSAThLLI

L* Cour d'App'i de Ba-ua
•'•«t réunie v-n'ireai en aud;en
ce solennelle sous ia présidence
de M. le Pr mier Presici-nt Le-
blinr t-n vu<-' de pr^nider à l'.n-
lallation de M. le procureur ge
nér.il orsalt'IU.

A cet;« imposante cérémonie,
ont ns»isiè. »v,c la lamiUe judi-
ciaire au complet, 1 > autorité*
civ.l-ti, miUuurs (française ( t
ciliée), religieuses, les mouvo-
me"ts d> réftUianc-:, :a p^cs^ am
si qu'un p u b ^ nombreux.

M l'Avocat gênerai Trner*,
pui- M. l'1 Premier Près.dent
Lebhar ont pronoi»ce de Dt aux
dUcours <*•* circun-tance qu-,
fuuk d«- place. noiLs n-gretion»
de ne pouvoir r.proauir»'-

Aprêg les réquisitions d'u^ge,
présentes P'f M- l'Avoca: grne
rai et .-onfirmées par M le Pn*
mier Pre-id nt. 1̂" nou" au ch<-t
d,. l'art.on judiciaire en Corse,
a pri-> à son ;our la parole.

On lira plu* loin l'expoié so-
bre. C-air du" programme Ju-
iiicinre approprie aux temp* <*t
IUX li'UX, programme ^u> M. le
pro-ureur général OrsateUi s'*m
ploiera à re?l-.«er avec t«utr î'au
:^r.è qui ait^arlie à sis haute4-
fonc'ions. ainsi qu'avec i'e*pni
d-" mélh"de. cimpanlalltt. avec
le 6ang-fro:d. la frrmete, le bon

sens tloni :i a dejà fal' un-uve ^u
.•ours des ûix ans de piniuet Re-
neral p-^r-es a la Cour ci Appo:
de Bast'a.

L- * P-tit Bastlaie » prie M.
le procureur General Qrsatel-
li d':tgreer l'hommase de se-
^ouhaiis de bienvenu, ^t de 3 s
vives félicitations.

DISCOURS
DE M. OKSATELLI
procur ur General

A
Monsieur le Premier pré»:-

dnt,
M rieurs,

L'heure n'p»t certes ni aux
longs di>c''urN ni aux vaines
parois. Pourtant Je croirai mail
quer au plus impériaux df* d--
vo-ffr si, cn preriant poss ^sion
de mcs ' fonctions, J1 négligeais
d'adr'S-cr au ornerai dp Gaul-
le ei au Gouvernement promise'
T" de la République l'homm-ige
de ma profonde gratitude et a<-
mon r<epeciueux dévouement.

En m'appelurt, à une h' urc
fjrav» de noire histo;re, au pos-
ie eieve de Chef de l'action pu-
blliue d>- notre c h r et beau de-
nar<«*mrnt, il^ m'ont donné un«*
mar;u de conrHitCf et ue t\>n-
e esifme. J ' m'efTor- • rai aen

ètr<- digne. La tâche dé^oiilr aux
magistrat* n'a lama:» été ni plu-

t'undc nt plu- délicate. Ve 'ou-
t-s le.i flbr'S <Je son àm nitLr-
:ne, l.i t'r.ince aspire a la p*ux
txitr.euri1 cmiiie a la p;i<x in
lerieure. La premier- sera 1 œu
vr-- de nos heroiqu ** soi." al et
•Je leurs vaillants allies, cl déjà
i's évencnien;s qui si* oeroul n1

-ous nos yeux nous pern'-eitent
fi nt revoir l'aub** radicu e de la
viciolr»1.

NOÎK pouvons, nous, n iver et
assurer In paix intérieur»- i»n
vrHiani avec un 8oin jaloux au
jA«lnti«-n d' l'ordre pub'i ' et
au respet d's luU. Grâce au

courape et au s.)*nftcc de- J-CS en
rant^, notr,- Départi meni. le
premier, » connu l < joi s df la
libérât on. Il .t eu lin-un'U1*'1 for

tune d'ignorer les erreurs d'u-
ne tpuration commencé ai- urs
dans fexcitaiion fiévreuse qui a
marqué lu fin de in pius ruelle
d s o*vupati"n«.

Son œure de ju«lce, 13 Cor-
se va ]' ntr prendre 17 mol- a-
prés fa libéra :on. Lr tenir*,
qui e*t un prand m.iîîre, a cal-
mé les p;u«ion* <-t J'ai !<• ferme
t-Moir que ceit* œuvr•• e'ie ia
pour^u'vra ave"* fennete et in*
dépendiinc1 m-ils aus>I « v t 1*
séroniu ii<ft*- .i.:e a d. s jug<"s.

Aux nnï'«trat# qualifies TU?
l« loi a choisis pour la réaliser.
Je ne donnerai aucun conseil.



. ' burburau d'un ennemi .m-
j)iac*»o.e a accumulée, sur no-
'>•» sol. S'jUls, H- pt*inu*ttrnnt a
la Fiance de poursuivre canS i>-
:uo.id le cours de sa brillante
a - née.

Je sUib p;iiUculièrement tou-
che el ému. Monsieur !<-• fr<-
jnitr Prt's.aeni, ûv recuei l bien
vii.l.ani >inv vu us m'avez réserve
v- de paroi's vramunt trop elo
ï.-tuà.s que vous Venez de m'a-
dresser.

D-s amis commun^ qui ont sié-
gé ave J voua a ia Cour d' Pa-
j V» cl 'lui vous :u tendent oans
les . jiUe* iambrUsé * aV la g;i-
iL'ri'- St-L* uu, ni avaient dit vo
ire hau e ccn'cicncc et votre va
leur* ^rolesslonniUs.

L'amiUé n'a pas égaré leur
ju^eui<iu et les iniL- 11 la cou-
l iane respi.1 J'ui-Us *> que tous
Hit» eoni^air-iotes vou ont de-
pu-s luii^n'iiips accoidees est ia
in u-t'u-e pu uv. de vos rares
..il..lues. Avic un jh< f tel que
vous, la tàch.3 ^er;i plus l'utile v'~
i''"s' en étrnti- union que nous
la pour-iT.rans, Je sais aussi que
j peux compter sur le d^oue-
ir.L'iit des magistrats qui vou*
cn.oureni t| que j'ai été heureux
ta- i« rouver.

A mun grand r«'gret, le Par-
<iu t gênerai va perarc le ma-
^stra. ci tingué <JUI pendant
JNUS d'un an .n a assuré La di-
re non avec une v.gilanie fer-
meté.

• H :i eu la lourde chargr d'or-
::..ni er les fervjc > judiciaires
dif-p r.sés ou inex:stant;. It y a
p cjncnient réussi ti la des:
non llatii'us" qu'il vient d'obt(
r:r r«t :a ju-t»-1 récompense d<

BERNE, 16 février. _ Depu
mardi :oir Dresde est Iransloi
ruê<- en un \eritnble enf'T
suite des bombardements ail:

S Ion des inform.ilions parv
nues à B rlin, 30 à 35000 tuis
,xnt sous les cecombres des m
bon>.

Les services spéciaux sont d
bitrdés "U- point que dan; plu
sieurs r;uart:crs 1 5 mort$ i-l ble
t*és n'avaient pis en;ore
mercredi ^oir, dégagés des
ne-.

NOUVELLES
DIVERSES

PARIS, 16 février. _ La Féd
ra'Hn -yndicalc du personnel m
vivant d^ l'aéronautique civile
nous communique :

Tous l's homrms navte;
de l'av'ntion civile inscrit» mi
pUrre de l'nir el apnartenani a
la PNA ou au Rvnfil'at proi
s'onnel. *"nt priés de communl-
ou^r d'urgenc* 1 ur adresse à la
PNA, 10, rue Galilée (16me)

J-1 l'ai :onnu d'ailleurs sur l
'erre ;irmûri [Ur. Il .1 touies
Qualités tic sa race qu. par tan
ce cô.es s'up^arent u lu noir,
AiLs-i tju$ uj \œux d? brilla
e carr-ere -c :onip:igni'ni M

j ; naud dans sa nouvi-lie rêsi
cu-nce.

M Longobardi nou^ qullie"eg
I nu-n; puur rejoindri' Alfîer o
e.c.s d vo r̂  d<-' InmiUe l'appellent.
II < mp-inc tous nos regrets.

Ma^ré les charge* qui nom a
• bien:, pour IMutant je ne gar
Uc:ai près de moi que l'Avoca
O-^erul Thi'Ts. D ce magistral
ce e t ami. je n. dirai ri n, car
somme moi dt-pu^ de long
annec« vous lt voyez à l'œuvre
clans sa vjn : n.ttaK-, Son cnurag
lirai- H- onnel *>*i \ U hauteur
du courage d1 nt il a fnïT Preu-
ve ur le* chnmpv do bataille
pf nul ne SL1 p-rm tira Ce dou-

*• ne son '«-prit de justice a
: A complément de la pénible
inisvon qui va lui incomber.
Qu'il -ach d'aill-'urs qu'* la pen
s > de U* r- trouver a élé une d
ra: ons qu: mont décide à ac *ep
ter > poste tue j - vais c'e*or-
maU occucr «t dont Je p.triagr1-
ra ave: lui jouh- la resp«nSabi-

J-- rr-mvrc'.e mes anc'ens ch*1!*
ĉ  collègue. i's au'onfes civiles,
m'iitatTi* et n-iigicu'-e*. la Rran
dp f&m 1> 'udi i.'ir'. la presse pt
! « (rroupem* nN de r**<istnnce
oui oni bien \oulu m1" faTre l'hon
nriir d'a^istor à mon in«taua-
iirn e: fe l u r donne I'a»sumn-
ce tiue jç «i>rai htiir ux dVn'.r»1-
teniv avr • eux U1* plus confiantes
cl les plu^ cordi.iles r lation*.

inirrl? du € P**tit Ba-Wats »
i -oerant : Ht IÏIAKCON1

WASHINGTON, lfi février. _
D'^rès If * New-York He
Tribunn » l̂ s ComMU de e
re éf onomiqn *s dp" El»t*-Un
d- Pr->ndp-Breta^ne, ne^nr

a •tupllemf'nt a v e l'E^na
l'emploi dp la flolt<* marrhanclp
'••t des indu trif» esrnpnoin en
î'vnur dt's nation, libertés.

Le cotnn pt la ]* ne spraieni
iimorés par d-s navfre" aux fila
tnrfs (VDa?n"l'1s qui 1*« trana-
fnrmcr'innt rn vêtements pour
ITJNRRA.

OTTAWA. 1B fevrl-r. — L*»
mm1'1 Hiti*erlnrn'i». ambrt^sa-
*̂>ur <V Fra^r-" nu Canada r*t ar

r:vé hter à Ctawa.

ATHENES, 10 fevrlT. — M.
Churchill a e'é nommé citoyen
d'honneur d'Athènes.

Les perronn<-5 dont les noms fui-
vent s"nt pnees de se prËscnier
tî'urgencç au Eur.au d'As-istun
ce pour y retirer li-ur mandat
d'a-̂  istancp »ux vii-illards.

Bertrand Ange ; Brune! Léon;
Brunini Louue (Vve Brac':ni) ;
Ccfeanava. Faast'w ; C sari Loui
se ; Cos;a Mari"1 Josêphinf ; Co
r.izzini Anne Marie ; Grazé A-
githe; Gillon Marje ; Ma-(.trall
Ro •(• Mnrie ; Matt i M;i«e ;
Paoll Laure Maris ; Paoli Bar-
b«- ; Paoli Silvi,» ; pi. tri Véroni
que ; Savignuni Catherine ; To
neUi Lœiiz.n ; Toiii Rosé ; To-

si Dque François,
o^^i Bi-rthe (prime à la pre

mière nîii.!fa:ic£).

Le public '"st informé qu*im
vente de charbon dp bois aura
lieu, le Lundi 19 février, r
M. Ventura. Bd Aii^usie Gau
d:n contre rcmi^f du ticket N"
de la nouvelle feuille de ch.nrbf>n

II ost rappelé 'lue les tickets
ont l^s valeurs respectives sut
'an tes :

euillps de toutes couleurs
ponant la m^niion * A G. » {a
ec gazl ont une valeur unlfor

me d- 10 kprs par famille.
F<'u:ll« bleue» portant la men

tlon c S. G. » (sans gaz) ont u-
t valeur dp 30 kgs.
FeuHbs blanches : 40 kgs ;
Feuilles rougis : 50 kgs-
(Une erreur s'élant produite

u cours <*<• l'f m pression dp
'UlHrs rouT'"». cVst à tort qu
Iles-ci portent la valeur de 20

kgs)

AVIS

A L OFFICIEL
PARIS. 16 février. _ L't Offï-

ci 1 » publi'- un decr:t instituant
une décoration, une médaille
d̂  l'aéronautique destinée a ré-
compenser la \ .ilcur prof- *"ion
n il-- du p'T-onncl i*:l et militai
r* dépendant du ministre de l'air
aim-l que le imrite des citoyens
•lui -e sonr distingué* dans le de
vplopp' nv-nt d; l'aviation civile
et militaire.

PARIS — Au « Journal offi-
ciel » : Est nommé suppléant
d.- in ju*:ice do paix d* Campi]»
(Corse), M. Charles Oiorgetti.

PARIS. 16 février — L'« Offi-
ciel > publie un- ordonnancé et
un <«cr-t relatifs «ux en*a*r.
mrnts volontaire» des Jeunes

m*.
L'ordonnan v vaHô> le* en-
ig-'men's de- m)n>-ur9 de plus
n 18 an»1 conclus sans aulon-

s.itons pnti'rrelle ou m*[erne|i-
d put* If 3 septembre 1939 jus
qu'à re jour.

L*1 décret Mlmle que les Jeu-
I*« gon- n'ayant pa« dépasse 18
>ns révolu* rievr-n' êrr»1 piur-
us du consentement «paternei

tu maternel E| le père *$t rm-

técês de la mèr^ ou du tuteur.
? ronvni»*mpnt e t̂ donné p«r
•* lu!?»* dp pnix du lien d*1 la rt-
dence du J'une homme,

SYNDICAT
DES ARTISANS MAÇONS

Les sinistrés désirant faire e «
cuter des travaux d<" re consti-
tution (maçonnerie) çont prie*
de s'adre s r̂ su bureau de ITJ-
nion Artisanal?, 24. rue Cé$ar
Ciimplnchl, 3me étape, a Bas-
lia, où touies indicaiions ulll'S
leur seront fournies

SYNDICAT
DES EMPLOYES COMMTTNAUX

L-s membres du jynd: -at des
Employé^ Communaux son' in-
formés qu'une .i^emblé' généra
le aura lieu à la salle d'*- Fêtes
du Théâtre Municipal le Lundi
19 f'vrf r à dix-huit heun*.

Etant donné l'Importance tout"4

particulier* lui .«'aiinche à cet-
le réunion, la présence «e tous
les adhérents cst indispensable.

Ceux qui, .sans avoir fourni au
préal»bl\ une ex:u-e valable.
n'as«t "feraient pas à celte reu-
nion seraimt considérés comm»*
désireux de «'ibsTenir de tout^
action syndicale.

PETITES
ANNONCE!"

VENTE d- »'rr»s à boire : 15
frs — par cent 10 fn* — trans-
formntlon de oou'elll^«. Comptoir
Car%t d « Vrres et Ol«c t , Toga
Basil».

CHEKCHE x'ol'ure fnranr d'oc
Ca'ion en bon *l«t. Faire offre
Gendarme J'Ht, B'istfa.

A LOUER chambri- m*nBiee
avec '»b1n t de lollettr. Pren-
drr adrt-^e au bureau du Jour-
n.,.

DATES PKS SESSIONS
DU BACCALAtTREAT EN 1ÎHS

Les regisireî> d'mscripf'on pour
l''s "'xamen** du Ea c;ilaure:it fl'1
l'oiiecignnnient secondaire Ces-
sions d" 19451 seront ouverts :

1°) Première session : du j ' u
di 15 févriir au jeudi 15 mars In
clu* ;

2°) Deuxième ?esion : du mnr
credi 1er a«'ûi nu mercredi 25
août inclus.

La pr mière session comm^n-
'?ern au plus tôt le lundi 25 ju n
et la deuxième ees'inn au plus
tard le jeudi 20 septembre.

Le contrôle des Colis

Les Corsas ont volé au recours
ainsi que le « Peut Ba>tiais >
l'a dija annoncé, de leurs p;i-
re.-:!» et amis du sud et £ua-cs-
principalemeat ds la France ou
!"• ravuaiilenu'ni laisse a ûê--
rer.

Dès la reprise de* relations
maruimes ave; le contln-nt, nos
bureaux de posie oni été assié-
gé- p;ir de» «xpédihurs de p«-

paqu<ts ; ce trafic continue,
se poursuit ; U n'-*t pas (jU'S-
lion de l'arrêter, car il est de
notre devoir a<- vft:;ir en aide a
de» frères plus malheureux :
non intervention a pour objet
u contraire de fa-'Hlter les en-

voi», "pn •acmandiint à jui ae
droit d. prendre des disposition?
nouvelles «n te qui concerne le
contrôle.

U <\si procédé au départ, dan*
s bureaux de posi*1, a la ven-

licalion du continu, ver.iication
ndant a empêcher lexpfdi-

Uon frauduleuse de Ua£v* d bu
lcts d<- banque "U de Uirp, finan
ci<T3 divers.

Celle opération est certes in-
dispensable ; elle présente c -
pendai^t le grns incovenicni de
rou:er d;s foii> plus ou moins
bien emballés, car 1<"3 person-
nes qui les présentent ne sont
pa.s toujours en mvsurp de bi n
ficeler Je pré ieux envoi : celui
cl. risque dans ces condition:- de
parvmir rm mauvais état, soui;i-
tré pnrfol* d'une partie de son
contenu.

Ne seralt-il pas pluï ration-
nel d** laquer aux BUREAUX
I»'ARRIVEE le soin o'exercor lr
conlrôlr ?

C-'i'e décision auniit pour rt-
fet Immédiat d'enlever un -rr
croît dp travail à une adminis-
tration d(Jà surchargé' de be-
sogne tir. raison de la réduction
ce srs effectif», alor- que sur le
Continent où la mobilisation
n*a pa« rncorc fait de vide. l->
administration-; doivent ê're en
principe au comple' : ri puis. 1<-
destinataire- aurait ainsi plus de
chanor de recevoir l'intégralité
dp san coït'.

Vincent MONTFERRAT

l'RTACA
Mme Vv Joseph Mi rie

vin. n^e Bla-'nt ; M'I- v
Viptnrin-- '•! Prmit"1 R^nj'
M. Antoine joeph Bona^it
Lire : M. Pirm> R^n^v
*-nn fils Tonv, aux armée.
Doreur Anioin^ Fonav'tn '
rlanT1 ; Le Méd'-cin C-â j
Jaciues Bonnvifa. M^^-r
leurs erronis, Jean-PT r:
Joc''ph Marie,

ont l'iminnsc dnu'enr iJ"
re pari à leurs parents, an
cnnm'-'nnre* d- la rrrtr r1
le Qu'ils vlennenj d'èprouvf.
l;i n r^nnne de :

M. Jojfph-Mart*» BONAVr
Ancien N"t.iir,'

Jnrrpt d- Paix h i n i ^ n
lf«r é«mix. père. b<au-pr"-
erand"pcre rp^r- t'é ri '
dé -édé à Urara le 10 fi
d*ns "n 84m» année.

REGENT • CINEMA
CETTE SFMAINT:

Loulsr REINER. dam

Fron - Frou
Unp «tance loiw W* )our< à 16

h'ures. snuf !••« jeudi. Ramrd! r\
rt1maT>"he. d*"UX séances à M
rt à 16 heure*.

CASTELLARE DI CASINO
Mme Vve Joseph LeporajJ

Donsimoni et son fils Pii-
M. «t Mme p:« rre Lep"
leur fille Clotiide ; M. Lcp
Jf.m à Per.ta di Ca-:nca
Mme André Leporatl -1 lrun
fanîj à P' nia ; M. et Mm
coiî An;Tcani, n;e Lrpcra'J
l'urs enfants ; M. e! Mm*
>cph Mari- Ccntofantl et
enfants à Ma^'iMe ; M. c*
André Certofanti et U-u:
fants à Canal'1 di Vrdi» ;
Mm-: Julien Ma.s-onl à FPIIÎI
Mnie Vve Pierre Paul Cent
I: et se^ tnf:ints à Cannes
e' Mme Nicol's Donsimc
1'ur nile Ann tte à Sorb<
Rnano ; M. <-t Mme Jean
saint Donstmoni et lcurs en
a Quercio^o ; M. ei Mm"
ne Pierre à V nzola^ca ;
-;usiin Canesi tt se> en*
Mar-s'lli» ; M. et Mme Jn-
Marie Poli et 1 ur* er.f
Sorbo Ocnenano ;

Le^ familles Cenfofann.
ce, Le'>n< 111 a Ca-ieiiare c;
s'nca, LaurcEl à P> nia. ?
«tari à Ba Un. Snlvadori à
Matu -ci Côfe d'Ivoire, pn-
sen à Daknr. Fr.incesch a
sriîle. Masfinnf à Ajaceio
ceschini à Cn<tp]lar>', Don.:1
Don-Char!e^. Dens:nT>rl M;)'!
Fran •*• chi el Des rierl à
Léon 111 Nicolas à Cpstrlli

oni Iimmease drul ur d
part à li'iin* ra renls. a
c»nna;-sance< de la perte
le qu'ils Mprnrnt d'éprouver!
IA personne de :

M. LEPOIMTI Joseph
Soldat

kur époux, nère. fil", frpr,-.
Ht-nis, gendre b au-frér?
Tcu. cousin, cécédé 'n
«nnée à CïwMlare dl Cas n
14 février 1M5.

L'enterrem' nt a eu Ĥ u
teilnro rti Cr.inca le 15
1945 à 10 heures-

p. M

ANNIVERSAIRE!
M IMnd:Tj"Ili P:.-r- • i

f-mi*. prirnf ît-ur' pirm-s
pt connaissances de bert
• *<tMpr à I:i rres'p arn"••
nui nura lieu lun/: 10 ïr
l'éslKe Saint-Jcan-Bapi s
•a t r r ' m r i i »•• d -• ;

décédé- ],
é-1 IUCCHERI
15 lévrï-T 1944

p r '

L Uareme i^t mariué à Bastia
u,i !,urâDûnUiiiiCL' de noui-

:• jip rituelle que des ora-
. repuies reiiunûcnt au
. dts chaires de nos trois pa

.f toule; y vlen&.nl de plus
|..«s îi'-mort'UâCb pour apui-
: ur iaim dlae il.

>tji-.Laclt, U m'a été donne
,;dni.ier dimanche mai.u

h,:.ise St-jean ou un îminen
LUJitoir'1 reçu• îllau avui(- ^
:. ,e paroles .substantielles
Chréi.en nu cour3 d'une de
>̂I;l»ion de l'exn»L-ncc &c

<. u travers les routes a«-
-, 'u des 'ote non o.Casion-
.-. nun accident-lies ma-i*
,unKii.e.s permettant d;s évo
:.v v riigineuses et harmo-
t-L. a ia loi*; d • mondes jnfl-

i* est à 'rav«rs jt ;, conjectu
diln mmatlques de la cons-
i murais ; c'est à trav f.s la
. e bien établi de l'âme et
or^s, dual-té aommtre lugi-
iiiu, tquitabiement par m
r-Miè d'une justice 1mm nen
;u' U' prcïUgi ux domim-

m'-ntra le Creaieur, qu'il
i. .nvo^uj eiijiUiie en un
• rois » vibrant.
.^jt m aui t f-n tm* Page)

luOVELLES
DIVERSES

S, _ Bertrand Platon, ni*
IVmiral Platon, arrête

milicien, pms evaûe.
\\\t d'être arrëié >-ous un faux

ivil a l'hôpHal mtrtaire de
ble où :i remplissait les

:•»« d'infirmier major.

CITE OU VATICAN. — Le Pa
.uftv d'un> «ti.tqu'1 gnppaie
• • L localisée <J.in* la gorge.

audiences sont suspen

MRIS. — MM. Rip^rt et Car
ancien, ministres d'" Vi

it t é r. mis en libené pro

|l i rommission d'instruction
'r : i HjilUr C'OUt Oe Ju^U-
t-cliirp en ffTet que lr«

•- if levées con tv reux-c*
nt âo n'enU^ager que

:v nail<>nai(> laquelle n-1
or'-e pas de peine corpori-

contre un'' demanda de
-•n Hb^rié provi oire pou-

rri Bergers, an-i>n se-
r» d'Etat A l'air a été w-

l^SCOU. 18 février. — M Mo
< >nimi-lsairc du peuple aux
- étrangères, a r'çu de M.
-as. s rè-a.rc d'Etal ame
un m isâge ûe ympalh«

'-.u--«i lui ait att'iidrc av. c
• iince 1 uunufur as l'accueil

r;is, 18 février. — Du rt-
r :i] lomnlique dr l'AFP :
i'-, 1' - inlorniHUons qui
• : du Lt'vant il M-mbl̂
s négociations soient sur
t- dp repr* nui* i-nire le

ntemeni irttnça» a un'1
et les gouuTnenunts >y-
••' iibanais d'.iuir par', ' J

' fif-s iraites qui doivent de-
- rapports a.'S ti«ns în-

•' -il:- de ia Syrir ei du U
v c la France.

DelaF ne au Danube de
violents combats sont en cours
PARIS, 19 février. — La -eilui

'tjn d'b ir"up s allemandes es
d- plu» en plus cr;ti jue dan;
la plaine d,' luurchaka.

Les blindés uni renforcé li
tètes de ponc êlnblie» par 1'
«J.oup'-s russes au delà du l'Od'-r.

Les armees àe Koniev ont
ce en plusieur* endroits K*S de
f n es de Br̂  .siau.

Himmler, C;IIIH un ordre di
jour ;idri's*"é x la garnison de la
\ille, demand:.1 aux soliaîs de d
ft-ndre Br-'.'-lnu p"U :e par pouci
dins n'importa qu Iles condl

l.ons.
Coopérant avec Joukov, Ko

niev s'upprelo à faire auter U
barrage IJU'' lc^ allemand,; oni
établi sur l'Oder <n vu-1 d'en,
ryyer l'i.va.ncc soviétique. Des
quantilts ma'&lve;, de chars, d'ar

de ; milliers 3L- cnnons
des forets a^r ennes conside

râbles >"nt mas'é?.^ pour l'as-
saut flnnl.

Le; victoirrs remportées
dernier^ Jours par l'armée ro
donnent li u de croire Que cela
ne tardera pas.

MOSCOU. 18 février. — Coin
înuiuque ûu G<iO tie l'arme t
rouge :

LJ O troupes du 3me front d'
Russie Blanche resserrant leur
eirtinv auwur ae^ un^es ail.-
mandi* L-ncercU'-s en Pru.ve. O-
ncutale ont pri^ d assaut aujour
dhui les vilie3 de Wormûiti et
ae Mehisatk impori.uiis centre-
de -ommuniealioitai tt puissants
P'-iiUs U appui aUt:manja uin.si
qu^ 4 autriû localités jnpoftan-
tes

Au nord-oue;.t de Grudziadz,
nos force» poursuivant leur olfen
•»ive fur la rive gauche de la
V.ftul- ont pris quelques locali-
té*.

En Pomeranip, au sud d»- S'ar-
gartl, nou avons rep> u?se d-% at
Laques de toioi'"»ons o* cna»s et
d'infanterie allemande, leur in-
lligeunt d. lourdes pTt's.

Au nurii de Schni idmuhl le
gruupc ennt-mi rn:ercié a e>e
anéanti.

Wu* de huit mille al'1 manci*
o»j été tut« ft deux mille fait»
pr-sonnier?.

Nos unilé* se sont emparées
notamment iv 15 char;,. 30 ca-
noas. 35 »bu*lcn», 154 miirail-
:eusc,, 334 camions, 120 lour-
goni.

Dans Poznan nos troupes pour
de lauivant l'ant

g<irn*-on onc rclee ont occupe
les i au bourgs >ur la rive est de
-a Warth».

L'i* nneni i ne contrôle plu?
dans la \1U> qu* le 'luarner ae
U c.tadrlio.. N<.s unités ont faiî.
hier, d'Tis ce »cateur. plus de nx

P A C I F I Q U E
NEW-YORK. 18 févrlrr. — S?

Ion li mfs-agp d'un.- agence nip
pone : 145 ivions améneamï ont
*-té abaMiut. m pone-nvlon^, un
contre torpilleur incendies et plu
sl-ur«i navire endommagea par
Tiv-:aiton nippon e au cours de-
- ngagemont* a'hler.

mille prirsonnicr* et se son[ em-
purés du bu in .uivant : 12 ca-
nons, â  mnraiii-u>es, piu^ de
n-x milli- fiu'.ls, 125 camiutiri. 40
U>comotive-;. 187 wa?unSj 16 dé
pôt* de ma"éri'l div Ts.

En Si le si'' du nord-oue:t, a
l'uuest de Bunziau. nos forces
"nt oc upé plu.s de 50 localités
doni .six mipuriantcs.

Elles ont ftil h: r dans co 8ec
t ur 1100 priconni' r .

Au pud-ouest et au sud d-
Breslîiu. nos 'rcupes poursul
v;mt leur oiTeiiMve ont enlevé
p*Us d soixan^L- localités -aont
• ix impfTtantif.

En mem • temps elles ont pour
suivi 1 aneant ssement d.» la par
nison encerclée CÏP Rresl^u. Sur
l.i rive nord du Danub'1 à l'est <*e
Komirno, nos uni:é- rrtran*hé"«
a l'ouitit de la rivière Hom ont

«Lire la Sun- :in 2m«- Pa«p'

L'tFFENSIVE ALLIEE
S: DEVELOPPE FAVORABLEMENT
PARIS, 18 lévrier. — Cmmu

nique dr l'E-ut-Major supreni-
dei lorefs expeûiuorinairi1-- ai
lits :

Au sud-est cie Clévis, l'avan-
ce i'ii ee u fan de« progrès s^
tisfaisanl , malgré la v.vt- rem*
tanc • i nnrmie.

Aprê.; avoir pris Ixîuisendori.
nos unités ont coupé la rou e
principal' enrre Calcar et Go h
v.lle formant b'-tinn d;inn 1 s de
fense d la ligne Si< gfriea.

Nous convergeons sur Hoch.
du nord el du nord-ouest, n^re-
a\olr pris H« rynrst 't A peraen.

No'r<- téle d pont ^ur la N'cr-
a é'é i ncore citndue e< n-u^ a-
vons pris HassumarTerdcn.

No« fore s ent irpou'sé une
"ontr-'-attiiquc et.ins la région
cî'H'Tmt>pand nu nord-c^t de
Prum et no- tirs d'artlller'r o^'
dï,pcr^é d i»i cT.c nt rations di1
chars, d" véhicule." rt d'inîante-
rie â un km 500 au n<>rd-vSt.

Au nord-oues' ci'Echiernach,
nous «om me s • ntrts dan Rohr-
" h et û«ns Schankwe iler. ti'au
Lies eleni1 nu une a1. » • i n | 1 •- nau
t<urs situées au r.ord-uue t ae
Schanfcvi-uier.

La lc:c de pont ;ur !;Ï San-e a
C'i endro.t ^i maintenant dune.
proJondeur dt .Mx ÂÎIU.

En suivant la rou:o d'Editer,
n.'ch. n^us avons prjgn ^ de
800 mètres et occupé d,s hau-
t urs i\ 3 knK iji U au nerd-est
a'E'hternach d'un 3"ii dimiin^
la Prum.

Les atiarues d« V<-nnpini ont
été r!pou%ee" d;ms la re^'on (1R
S:irregu rninps au sud d. t'or-
bach et une Jiutru dans le vo^i-
nase dp Remlin^'-n.

I/un'1 ri' n:re • l!es rtsu fii>
par \>'< lojrros blin^ •-= l'auT'1
par l'infanterie, de ]'erTeC|if a'un
bataillon.

Laisser venir à noias
L'KNFANt t.

COl'PABl.E J

Lts jeunes filles mal parlks

dans ïa vie.

Telle est l'aspiration de la maison daccueil des pupilles
DISSY - Lt£,S - MOULIN EAUX

(Nous lisons dans « Re-lstance » (la Voix àv P;tris) ;
— Vis.t z noire ma^ou d'issy-le^-Mounu. aux. m avait dit

Mme Campniihi, consei^t-rc a U Justice p.mr Tenian e .. La
visite vou.s n iruira ôc nos méthode•, de «-au* ag.- ei de rceau-
c;tti"n a 1 endroit de fllli-tie-4» et «e jeunes iillea m«l parties dans
la vie 11 auxqu Ui> «ot^ lut' iU s'elforje de restituer les chan-
ces d'une vu.- propre ei h-ur u.se.

La mais.in p>t à rcn^ign-1 oe
< La Tutélatr' » ei de « L'œu-
vre de préservai .on *t de s-«u-
fetage de la ] un fille »- Sur u-
ii1 hauteur d'Issy-le -Mou^n^aux
'11' s'enioure d'un beau pure
dont le charm-: au^nu • la n-

it« de six pavillons ;t»x ligne»
géométriques. D< ux de ces pa-
uilon-s sont r(-*ervès à, l'adminis
trauon et à ia direction. D;in
les quatre autres, it-8 pupill » «ont
reparties d 'ares leur âge, ]ear
et.it dp saute, Kur caractère, leur
degré de mor.i.iie.

Ce cloisonnage s'assortit à un
pr.nclpe dp la maison, La conta
pion morale, plu encore que la

tagion phy*-que, est un e:ue'-l
p'doutDie pour la mission de
'oeuvre. C^U-ci viul sen par-

der. La promiscuité entre les
upes p-t eviiec, même pen-

dant los repas. Pour un< qua-
ranta;n; d'1 pensionnaire». '*
mai on compte cim réfectoires

LA
BONNES VOLONTES
lt> fùn;;.ti-ur ae < La

_ connaissait bien son
>uj-1. Henri Koile* avu.t pr-?si-
âe p< ndant un quart Ac siècle

que

le tribunal pour enfant* Jor»-
Qu il ena « TAssoci-iti'-n protec-
trice dv IVniau e », qu'un de-
ci-et >n daie du 15 août 1920 re-
connut d'uinite publique.

En 193S, l'acL.vite de < La Tu
lêlair: » a cru: d • *a fusion i-
vej c L'œu\re Oc pftvcrv.ition
et de «auvin^e de La j» une rt.-
1 ». La g'-a"df actric>- Marc-Ue
Génial était •i:iii:m:i:ric<- d<- ce^-
te œuvr', fondée «i 1872 par
Mlle de Orandpre, nièce de l'au
môni r d. Sa.m-Lazare.

Lors df sa '^réntion, l'œuvre
s'ttait intitulée : t L'aide aux Ji
bérées de Saini-Lazar.> ». La pn
i.in du faubourg saint-Dcn.s con
c1imnéf, Marc-'lle Geniat ctV-
ma Que raid • r naît bien ne-
C'-»sairc aux pauvres flli"; que
rab»ence d ' disCt-rnenieni, la
eoniaglon au mauvais exemple.
le manqu'1 ûe surve.llan ^ et di-
d;r .tion font passer ^ans iran-
^tion des banc; de l'école au
banc d< s vol us*9 et oes prot5-
tiluérs.

Un réeime mixte «'instruc-
tion «ool-'ir-- et u .use tiiiint'i.'
professionnel cït à la bn** d» l"e
du a Mon d> rnfant», suxquell^
on «'e&orci- de laire rattraper

un r tard scoiair comuiun a 1-»
ijiupai'i "«s n crues.

Tou es les pen-io-n ur> >• r--
çoiveni un t u eigni-nicir uiena-
K i comp'ft. thfior. iue H prati-
que.

La maison > eus» t <i piac r dan*»
d-' bonne* -o.iaitJon, sis impn-
]es qui se dt-tineni à M coulu-
re, au blanchissage, ou r< j-a r-a
ge «t, aussi, au * cré^ariat et a
lu cumpiab.i-e (..r.a.nvs e n -
version^ ¥uu.igmnt IV f tic a ite
«ies meihode? ac ;j n.aisoiv De**
leune filles uont 1' nf^nc- mal-
heure us >' n'était pas la.te pour
tiur incul'iucr l'amour di' ia ï>
mille opient, a Is>y, pour la car
riére d".nnnn.er» eu a nurse
auprès de jeune» nut i s .

Le fsïuvetag.- de l<'niance mai
iieur*us '-M une œu«r ce pre>
mier inicret Ï .<;loua: Le- h»>m-
m-s ei lei femmes de bonne *o
lon'é qui s • dévouant a c*-tt?
ta he, ont ie aroit de compter
sur le souUen ces pouvoirs pu-
b'.ics. IU font appel. *n pli»*.
aux enneour* bénévoles En par-
t.cufc'T, 1 > eiev.-s d, l'êc^i1 de
service so ial serom tou.inurs ne
cueillis avçc « mpr.'S-enun daiw-
l»1*. matons du mode1. 6» la « Tu
teiair- » où :1* :rou*r ror.1 un
ch-mp fl*i xpprience e! un ter-
rain d'obsertauon. t>ut en met
tant au >crOv d.' l'cruvr1. ïr ur
loi. l:ur « n u i , leur sou 1 «e
bien faire et de faire le bien.

MAHLY-
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(Suite de la ire Page)

FKk.iCE
Nos f-rc-J soutenu:» par d

tir, a •: uUcrv prèc* ont |nr
ge de lourdes pertes a l'enni'

Li'S lort.i all.&s sur le froii
d>- l'oui-t ont lait 1090 pn»oii
nur le 15 leM-ier.

Le temps a tmpè 'hé le* opêr:
lions aenemi s dans un<- !iir;
misiir> au i.our> de l.i joumei
a'tuer (Unis b:en ûvs secteur'.

RUSSIE
repousé des aitatjues puis$an
les de forces de chars et d'in-
fant ri«' '••tincmics et ont ;nlii
ETé de trè> lourdes perte* en hom
mes et en maternel à l'adver-
saire.

Duns l''s outras secteurs au
front on signuh' l'activité de no
éléments ae reconnaissance e
en certains points des combats
locaux.

Hirr nos fore-s ont endomma
gé o udé'rult fur r«-nsemble du
front, 105 chars allemands ; 41
nviuns ennemis ont éié abattu*
en combal.s aériens ou par le
feu de la DCA.

MOSCOU, 18 ré\rrr. - L a r a
dfo iovié'lque annonce de Zu-
rich que Nuremb rg a été decre
të zone int'Tdi'e.

Les autor^es hitlérien nos y
ont pris un: série de me-ur^
faveur des organisations nazies
m>ii: cell< s-oi .ccnt fortrin
entravées par l'afflux des réfu-
gié^ et If s bombardements in.
celants.

ITALIE
PARIS, 18 févri r . — Le GQG

allé de Mêdii< iTanee communi
que que ls oornbardier; lourd*
alli£S ont poursuivi kurs atta-
que.-, Mir les ciiimtlllieailon;., les
rafftn. ries d1 pétrole et l--s ob-
jeclili industriels de l'Autriche.

Les ports d'I aie du nord r|
les communication:* au nord et
au nord-i st de l'Itali? ont été
egilemint attnqué*.

EXTREME-ORIENT
NEW-YORK, 18 fevri.r. — La

radi" jiiuonaisi' annonce qu
d's avion- américains partis d
por»--avions ont u;ta<iué aujour
Chu: Tok:o tendant *>ix heure
con^écutiv s ce sept heures a
trnze heures.

C tt1' aiLiqu? é>ait conceniree
sur le secteur côtier.

GUERRE
A E R I E N N E

FRONTIERE ALLEMANDE. 18
lévrirr. - A a sm e des terrl-
bl s bombardent ni* allie- l'usi
m- d'.ssincc syinheti.iu'- de Lfu
na situés ore. ce Lli'ptlg a ces-
sé sa produ •ion.

DEMENTI
PARIS. 11 lévrier. — Le minii

du r.-'Vit.i'lli'ment communique
qu'à la demande d s ambsss:i-
d> urs dp Grand -Bretagne et d
F!a'*-UnU r' comme ruito à c
laln* bruit* dénues d- tout Ton
cément, U pre-Ke 'îtie depuU la
libfTit:on 11 n'y a eu aucun-1

por;a':on d*1 beurre de France
v rv > Royaume Unis ou les E-
taU-Ur.U et 'ju'il n'a Jamais «te
que tion d'une t<"!!e cxpona'ion
•oit à titr«» privé. s<>it rnlro goti
^ 'rnernents r.u aux arme» ci-
d s-u< mentionnées.

REGENT - CINEMA
CETTF SKMAINE

LnuLp REINTR. d»m

Froii - Frou
DEt 'X DOCUMENTAIRES

\)n>- séance toii.v !<••• Jour- a 16
hrures, sauf
d':narKhe, rt>

*• .. 1C heures

Jeudi, samedi rt
x se a iv.es a M

Imprimi-rl'1 du c P"t;t 3asttais »
Direct -Oerant : M. BUNCOM

tthos d'ici et d'ailleurs

Lej collecteur;. fcnèvoles <ie
ju.» des me aux entres ur-
w.*-- vin laii vers la ri» de V>-
pi e» in -1 de a.manche une r< n-
.re»> f. ..saUoiint'llt* ' n v*Wt Ju-
cnt.s sar d a charge* enwiïnes
«e oùch's de tou.es dimension^
•4uc t: apportai-nt dt* iii'uibreux
Ciiinioi^ klaksonnant et ilfU"s.

tis-iï ii'=- a regardes aeRUr
avec iympath.c et nconnais^an
ce.

***
Une commission Inti'rnationa-

l'1, nous appn nd M;iuricti Alle-
'haui dan, < Re^s^anc: » ûeli-
beie pour t-ivir si HiUcr «>1 un
criiiiint'I de guerre ; * les ex-
peris brltanni'im's opinent pour
la négati^t1. »

Noir: confrère parisien pro-
teste avue indignation : c Un
enfant, un singe apprivoisé un
jurisjon^ulto lui-même, écrit-il,
cfevrau-nt compi"i'ndru que si la
<iuali:é dL' criminl de guerre
n'e t p.i» reconnue à Hitler, vll<'
ne peut Veirv a aucun autre. >

Maurice All'haut n'inaiqu? ni
composition ni li- Mgge ào cet~
étrange commission : s'agi-

ra:t-il d'une coUectiviié iunuite
are' 'oui réceniment sur no-

tre malheureuse planète V

itMt Ktto>iPt.>st A t r a v e r s la Cors

A
La mobilisation continentale

serait à l'ordre du jour : on en
discute beaucoup la-bas : on

i st pas d'accord sur U mode
mploi : mcbilis'Ta-t-on 43, 44,

45 ou les clas.ses antérieures ?
Quelques chargé* de mission

pourraient ëriv envoyés fn C«T
e pour fc'y rendro compte de la

proctiure suiv.e en ce domai-
ne.

II- apprendralpnt qu'en Corse
m n'a pas rechigne... devanl
'app>l tmpér.itif di- la Patn«- en
uerrt1 : k-s cor-es «ont partis :
l; s- son! battus sur le front d'I-
talie ; ils unt participé à la li-
bération de Ut France ; pui-, 'H
mt ru vert le ieu ^ur !'• front Of
'OUPS|.

Ce>ie Corar, il «*t vrai, ^st un
épartement français teUimcn.
pécîal ! et les cor6e;

 sont s: ir.
rigants, arrivi-ies ! Rien d'éion
ant qu'ils poienf parvenus Jus-
u'aux prcmiores l!gn'>... depuis

temps. — A. B

NOUVELLES
DIVERSES

LONDRES, 18 février. — Le-
3 délégués françai-s désignas j
pour siéger au comité charge
d'êlaboriT le proj' i de. ni>uvci-
lt-s lédérationii internation:iles

d s syndicats sont Louis S-'iliant
Beno.t Frachon et Cazit<r, dp la
CGT.

M- TessiiT, d's syndicats chre
ti' ns a tté nommé délégué sup-
pléant,

PARIS, 18 février. — L' mlnis
tere de l'Economie na^on i
communique : Pour 1<S 3 mO»
a v nir, fe\rTir, mars, avrii, la
SNCF prévoit l1 licenciement de
tr> nte a quir.tnte mille pei^
r.çi pour lensi-mblo du territol
re.

Les licenciement s porlerom
sur le personn-1 mouvant non
spécialise employé par 1 s (nire
prise- trvn ai liant pour le comp
te de la SNCF.

L* per-'^nnel licencie n'r«t
d'ailleurs pa; appelé à tomber
C- .i t la massf oes ciiômcuri
ma> por rra ctre r***''*?*^ * »'>s
sa profession d'origine ou dan5

û ' i

RIO DE JANEIRO. 18 re»ner
— M. St 'ttinius in v|site oiflCJ-1-
le au Br£>il a ét-é irçu par le
pre»- d< nt Varga».

PARIS, 18 revrirr. _ Le mlnis
ter. de l'intérieur communique :

Tou* les é.rang rs séjournant
en France d»pui; plu* de deux
mois, âge- de plus ae 16 ans r)U
<3i> moin»' d<- 15 an«. s'ils exercent
on actïviiée salariée flpvront s?
présenter »ux Jours qui 1-ur e-
ront fixés entrp le 1er mars et lr
15 i^ri- a l.i maiiii d»' ifur nr-i
d n e , porteurs d^ toutes les pie

de leur iden'ié et de leur
nationalité on vue de leur rc-

Par décret du 5 février 1945.
pour compter au 15 sepu-mure
1944 :

M- G jrgft* J - a J J S ph i>5»
délègue dins se» fon.Jnns au
fc>ecie>tt-ir gênerai pi-.. 1» Pa-
1 ce Ue ia hegion de fioru -uux.

M- Ge">ge- n'j que 30 -ns. Il
o-cup.. l'un d's puises 1. p.us
fcnportantg i-t it.s plus deu;«s
de nutre France. Il a autun:e
kur tuUii'S les Policts de 5 0
dep.irn Jiunt-, II eV c rlam -
meut un <iei plus jeunes pré-
fets. C'est un buoUj'.s et un en-
fant de la Re-istiince, eu-.: (jut
u lourni des hommes. aurs, no-
bles et forts, J» Ile qui le» a
trempes, moralement et phy i-
qu m nt et Qui les nu'i aujour-
d'hui au M'rv.ce de !a Paine.

La France n,> pi-ui-e're rele-
vés- de ses miilh«"urs qui- par c< ux
gui ont eu foi en Elle, en ses des
t:nées, à eux donc lou» les lf-
viirs d: commande.

A M. George, son père, indus
triel, honjur;iblement connu a
travers la Corse, no4 aff'^jtueu-
sufi felici-alions. — R. S,

AVIS AUX EXPEDITEURS
ET AlUX TK AN SPOKTfc U KS

Commentaire sur l'ordonna.! -
ce au 3 ju_n 1944 regl-m^n-
tani les transports rout.ers
de marchandise.».

Pour permettre une meilleu-
re organisation des transports
routifis, il a pa:u utile dt? rap-
P' hr à lous l;ei usagers les pomis
ci-aprèa :

LL Service départemental des
Transport rou^ers {S.D-T.R-t
' -t d.'iyé, sous i'*u'orite du pie
fet, par l'Ingénieur ai chef aes
Pools et Chaussées du oeparte-
m--nt.

-Ce sfrvice intervient désor-
mais plu* directrnu-ni dan** l'e-
xecuiion d<-s iraasports, par sui
le de la suppression de3 Services
de répann.Oii de fret (S.R.FJ,
d;ins oe bu', et pnur faciliter la
tâche d1' l'ingénieur en cht-f, l'or
aoniunce a prévu la création
d'un répaniteur départ- me.ital
des transports et de « bureaux
de disiricis ».

Pour le département, la rCpar
Ut.on départem. ntale de* trans-
ports ('st .nstallé' à Aj;iccio et
les bureaux de aiUricis a Ajac-
cio, Ba-lia, Cor Le Sartène, Cal-
vi.

Tout Jransport a*; marchan-
dises p:ir véhiculer automobiles
doit f.iire l'objet d'une demande
préalable Le S.DT.R. peut r<-
c voir l's demandas de trans-
ports aussi bien d** expéditeurs
eux-mêmes, - - si ceux-ci n'ont
pas pu ou n'ont pas voulu s'en
tendre dm-ciement a> c un irans
ix>rtcur, — que des tr^nsporti ur-
agissant soit pour leur propre
compie te.'S diS transporteur*
publics) soit pnur celui de leur
clien'ele o'>.\ped teu^s (cas des
tran porteur» prives).

L*s répartiteurs régionaux des
d s Iran--par'* insiitues par le dé
cr# du 3 ju:n 1944 n'ml<rvien-
reht pns dans J'exécu'ion des
tr;insporis, tous 1 s transports
routier:- de marchand: es s', ffec
'uant sur le pian départemental.
Leur fonction consiste à disp<>-
ST dn8 moyens do tran8purt <n
vue de les reparlir s Ion les be-
soins.

En conséquence, 1ns expédi-
teurs dolven' soit adre <er dlr*c
t»mor.t lpury d mand « de trans-
por t au réparât ur déparemen
tal d*s transp^r1, ou à "es bu-

IUX de districts, toit trader a
l'amiable ave des transporteurs
àf leur ch"ix. à qui il incomb*
d<* depo-er le- demandes au ré-
partiteur départ mental ou a
ses bureaux de dk:rfct».

En ou Te, le Service Départ e-
m-n'al des Transporte Routier»
n>si plus chargé d«- la factura-
tion. En conséquence 1rs trans-
porteurs *ncn s'eroni directe-
ment leurs ia -turcs auprès dea
u-.aRT,, Tou'ef.» « ce,« factureÎ
c» vront ob!i^nioir''mrnt. avant
présentation a lVnca»«emrnv è-
tre visée par 1: Chef de District
dfs tran<;p-'rte ïn'éres^e.

L'Ingénieur en clKf de*
Pont-; et Cfcau s*c*

Dir-f» ur L>f-;i;,rt(-n-ir;ïi.r;
de» Transport Rouler*

TIRAGE DU « PeMt Ba-tl.tU >
6.650 exemplaires le 20-2-45 |

AJVCCIO
ETAT CIViL. — Période

20 au 27 janvier.
Naissances. — Stevenin Hen-

ri ; jhdrchii'ni Anne-Mar.e ; Bai
'liielll lAngehna ; San,oni Ch£
1 •> ; Lcrc bourg AU.T ; Courau
Mania ; Bai-oli Marin, ne ; pac

1 1: Annonciade ; uasiehi P.c:r«'t
te ; Vi'iii-ruri £r*ui u ; Cl'm
Djue ; M"tt'i Aî^oint-tte ; I

Mariages. — Laorenzl Dqup
cul;.valeur d'Ajaccio i>' Leca Joa
ne, d'Ajaccio ; P chon Marce
de V rvins, i't Marcjgjjl Natali
i.:e, d'Ajac-io.

Décès. — Sanlucci Etienne, 7
an , agricult ur, d'Ajacco ; Oc
flnt"ine, 70 ans, retra.té. d'Ev.
sa ; Belloni UUuie Vve Moscon
8G îins, de V<ff>aco ; F>ibrlkan:
J-ann , 23 an*i de Nice ; S.mu
la Mari>, épouse Virgile, 50 ans
Bonfantl Antoine, 65 an , com
mis piircipal du trésor a'Ajac-
cio ; Schmi: M;»rie, 84 ans, de
Strasbourg ; Marchi Mare, 78
ans, d'Ambiengna ; Ruppre
Villl, 37 ans, caporal ch'f, prison
nier de guerre ; Dahru* Oit". 19
ans, prisonnier de gu-:rrt* ; Ma-
gn;m: Caroline, épouse Ort, 46
ans, d<- Calcaloggo ; paolettl
Charles, 54 anSf d'Ajaccio ; Be-
neti An^èle, v,.uvc Martiretii,
fîft an \ d'Ajaccio ; Schin^owski
Théophil, 40 ans, pri onn;or
ButTr<' ; B":-t'lica Anio.ne, 74
ans, marin, d'AjacJio.

ETAT CIVIL. — Fér.ode du 28
janvier au 3 ievri-r.

NaissJnt;es : Maitcl Antoinet-
te ; Bact.anaggi A«aré ; Mo>a-
laggioni Luc4f ; 'Ammanato Be-
n.ucao ; Kli-m Jc»n Lous ; A-
vogjri de GL-miie d; Brando ;
d'kboli Marie Ange ; Michel E-
mile.

Mariages : Franchi Jean, mili
ta.rL1, de Pari» et Ruhlmann Ma
ri*, de Parii ; P nnoiti T"Us-
saint, employé de Maine, d'A-
ja;cio et E.d'l Georgette, em-
ployée de mair.*1. d'Ajaccio ;
Paldacci-Biun hiol H jimmaU-^le
d'Olmeio et Frossard Suzanne,
de l'Aube.

Décès : Mngnani Caroline, é-
pou.se Ori, 57 ans ; Paoleit: Ch.
54 ans ; B'-netii An;el<-, 68 ans;
tthingovski Théophile, 40 -m*
prisonnier d«' guerre ; Ea^telica
A-t"lne 74 a--» : Hc ichi-1 Ma-
tlua- 36 ans, prisonnier de gu1 r
re ; Galli Mathéa, Vv Lr*cn, 77
ans ; Renucci Don, 81 an ; Bu
rcsi Angêle, Vvi* Fabiani, 74 ans
Mngon: Thére.so, Vve p.ione, 74
ans ; Lorenzoni Jian Paul 3
mois.

LA FETE DU TET
la grande fête ann:imiie a

céltbree celle ;mne--, en France
a\'C une ferveur et une solennl
té particulières.

M- Oiac-bbi. Ministre drs Co
lon;i-s, ava-t nommé un comi-
té du Tet. 'lui, sous a presiden
ce d'honneur et sous la presi-
dence 'II clive de M. Monn(-r-
villc, députe', anci- n ministre
président de U Jommi-*sion d
la Fr.ince d'Ou:re-Mer à l'Assem
blée Con^uiuiivi-, a tlé charg
ôorgani < r cette fet-1, si cher-: s
tous les cœurs annamites et 1
tous ceux qui liment l'Annam.

M. Gia.'«bb: '•' le Ornerai de
G'ull'' ont pris la paroi t 4 la
Maison de la Chimi*.

Chronique Loc
MEMENT

Mardi 20. — St Eucher.

w;^ LS B A G
RECENSEMENT Cv»

ne-» entre le 1er Janvi-
er l li: 31 déjemoro 1923 <
1U40 n 194JJ, a,cie-l du !
vivr 1945.

Il est rappelé aux
non incorpuiéî, nés aux cî
dessus .nUijuei s qui! t
OBLIGATOIREMENT se :
ter à la mairie, bureau n;
ju-qu'au 20 FEVRIER
nu-r déiai, en vu de s
ser (ap^or:er le:, pièces m.l

livrât d- famille, ptc... \
r les affiches en vilk).

**
RECENSEMENT de lotis

hiculcs utiliLaires de ir.n
Les prcprel^.ri« de Ici;-
lies util;.aires de trais

sont lniorme=- qu'ils peu- ::
irer U-s fi h'-s dl- reeen

à la mairie, bureau milii.rir

LE Mi

Le public est informé -c
vrnte de 5500 kgs iv c!..;
aura lieu inercreai 21 rt
hez MM. Paoli Domn^-.

Fils, rue No're-Dame de
des, conire r mi e du ticket |
de la nouvell'.1 fiui
ion.

4 A

ubiicain d'Wormotion ei de Liberation Nationale

CHUONIUUE DK LA VIEILLE CORSE

LA FICTION POLITIQUE ET

,A REALITE GEOGRAPHIQUE

AV.'S Du DEC:
M. Sauveur Sabaté et

'ants,
oni la doulrur de vou. :

iari de la perte cruelle
.irnmnt d'éprouv'r en la |
onne de :

Mm/? SABATE L
leur épouse et merr. pieu-
jéédéu à Bas [ia le 19 f
945.
La l^véc du corps aura Lj

O lévrier à 14 heures,
L:i famille ne reçoit

RENOrVELLEMENT
DES LIVRETS DE PENSIONS

DES OUVRIERS
ET EMPLOYES DES MINES

L'avis in date du 17 mal 1944
pM'-n lequel le pensionné devait,
apré> epuliem' ni des coupons
cons rver a titre excrpiionnei
son Lvret cl n'adri*ser à u C-ais
,*!• Autonome de retraites d«s
Ouvriers mim ur< qu un cortifi-
cai d: Ue, EST ANNULE.

En conséquence, comme par
Ir passé, lor 'lue lous les coupon»
oni è'i payé»-, le titulaire doi'f n
vue de leur renouvellement. RE-
VOLIîNER 3ON LIVRET A LA-
CAISSE AUTONOME, en y Joi-
gnant un c^rrifleat de vie SUT le
qu 1 s ra rappelée son adro-sc
complète.

Avis de Messe el de Kemerue

Mme We T. M. MarfNj
ictor Marlïsi <t Mad.<n:c \

;apra:ne Jean Torr*', M,
leur fillr,
Dann l'impcssibUlté cle

dre aux nombreuse m:n ;'
sympaihie Qui 1 ur ont
moignei's a l'occasion du
de ;

M. T M. 3URFIÏ1
au ;
pr..

^y^Iéme cin'raltateur
lue par la Révluiiun ei m

r Na.!)oit;uii li r aijait su
AU mt s du f.'ii de la prt

caiiaiituant-e (piODlenu

ous échappe, é uni ù'or
oualj nous .oniniutron!

i"ajc m .ur luiuie gec
ue txcepuonnene Û« lu
L la i ut lie on ne pour-

. tiuoppo-tr &a sup^rfleû li-

s'Mgit nullement de rt
| aux vailles provinces. Le

veila. s;in n u pa '
i" nie-iur-. av,c 1' &our-
iu b Provence, ft, gen-
uime-it, l'ai, parlie ae
îiucrt province, doni u

séparé Qui- par un trace
Jk p-cp-er. MaU la Cor-e. de
•ement jwr nctiun politique,
bui le resterait naturel! ment

un s*ys em< maintenant le
rtemeni, est une rea't'é gêo
hi'iue d'une t, llo nctt le

|lle devrait ^'impo'er au i.a»
P on modifier'.t la €iviiion»ae

premier poini a été acquit
un-1 affaire d'espé -e ; 1'

achement de la cors • à une
:omin< nt.iie a élé évite.

|mëmr. nous avons constate
plaisir 1̂  pr.sen c du pre-

Ide la C-TH1 â une reunion
|Comm>.salr«' de la Repubu-

Voilà un p!i lieur< ux. qui
pr. en eflct, ïe factice poli-

i I- ,u? au profit de la réalité géo-

II y a le faii. insulair", sans
doutr, ut U implique ûts conse-
ijueiit-'es vén-aolement considé-
rable^ dans l'ordre économique
t>ur.out, si s-ns:bie aux muij;dr<.s
liuciuii-ions ; mais ce fait se
empieie ou s'uggrav-, dans i
même ordre Lisent;el, de 1 infini
te iiicim-* de- r-ssources clu P^y;:
iafiniie, variée pluôi. 5ui le lait
ptvmbler â tout UJI groupe-
ment ûe rêvions cuntini-niales.
aJlant ces pij.nes chaud s aux
sommets aip H^-S. Toui, i-i, est
en diminuul, mai; tout, ici, tsi
ccmpl' t.

Ce complet dana llsolement
insu^air., crée une unte poini-
que et, par la, admm^raiiv**,
qui repau&so U subordination a
un r^iiachem nt régional, qui

ne ferait que brouiller la Us,ion
Qe> iw'érets d; la Corso dans
l'intérêt national : la vuion el
ie liait' mt'iiL.

Il ïiiut sans doute des agents
dVsprli supérieur puur que pui,-
s,e è^r- comprise, conçue, embras
•ei1 celte situai ion uni;ue :
mais il n r saur:iil y avoir d'es-
pri; supérieur si l'action lui vgi

tcr-d.te de c: qu'implique l'uni
te g-é "graphique de la Corse, s»
:inguhcri men| accusée. Il
fei heureux >n;e l'on :om- p D
ni' ne. à t'en rendre comp* * ••*•

La bataille décisive se joue au confluenf
DE LA MODER ET DE L'ODER

Violents combats autour de Breslau
PARIS. 20 fewi r. _ L.I ba-

laille décisive se jnuc n.u con-
flu< nt d. la Modi-r et do roder

De violents combats sont en
cour3 autour de Br^i.ru.

Le^ troupe^ sovi-étiques s"nt a
10 knis du centre ce 1» \illc.

En Piuss; Orjntjle. les rou-
ges ont eff'Vtuë de nouveaux
gains de terrain.

MOSCOU. 19 février. — Com-
muniqué tiu GQG de l'aimei-
ruugfc, eu date du 18 ftvri.r 45 :

Au i,ud de Kœmysbeig, nos
troup •*> pour-uivaiit 1 aneantls-
cment du gruiipe aes ioices en

n> mi s i-iKJt'ieiets en Prua-»c O-
rm-alr oui conl-nue leur .1 vante
et uni oc upe |Uriques locai.ics.

Dan* la r igun de Gran^^nz,
nos forces 'iUi poursuivent leur
oil<nsnc vi-rs Je noi'd le long a>-
la nve oue-t de la Vlstuie, ont

encrclé i:i ville même d Grau-
denz ej pus quejqu s localités.

En Pojuérani'1, au sud et <«u
sud-est d'Iiai/arcl. nos troupo
ont r e p o s e ?_vc su,cès de a -
laque* puiasmies dv forma-.on"
d: chars et u'inluiiterie enne-
mies.

En même temps, files ont
anéanti un groupe d'unités aile
maudit riiciirtijes dans la ré-
gion buî -êe qui &ei'Ud au norû
d. Ëchni'idemuhl.

Nous avons fait au cours &•
:etle opÉrat.on piu-î de 2CU0 pn
sonnit-r d"ni le colonel cbnim.-m
duni K eéme d<- la place lorie de
Sclm id muni.

Aux environs de Schverin en
BrandeDourg ia garnjsan o'un
.systenu.' lor fie . nnemie compo
téi1 de plus d.1 30 Ja.-mai s en
béton arme s'est rendue âpre
un long iiege.

f KO\ O l l ' O l l N

leur époux, père, bi
grand'pcre b.'n-aimû.
tes les personne qui

IfctX DE HASARD

trouver ici l'cxpresMon <;
remercl ments attris'e*-.

Toules le8 mcs'Ps qui
célébrera marai 20 jour
la paroisse ae S -Jean-!)
«•eront pour 1 repos de I ..^
leur cher défunt.

nest pas un: polémiqui
ariii:li- ecrli dan» uni' m
'. a£.e.--ive. TI *?-i ••ri:rilî

nsiji ; par ii- dt!-.t "c 'ai
ap^ivi ^u pau"io<-i».r • • ' ^
ue /( n'e d>.K Lar''tiers

n'ignore qu'en d«pit des lois
n. 1. . j ' ux de hasard,

ux m pratique ni qua-l 'i
1111 n! dan» certains cali« oe

AVIS OE
Mme Vvr* C-'sari Clar-
pr.e les patents, ami-

naK ancs de bien voun
t?r à la im*se qui ;>ura i••
cr-di 21 fèvri-.T à 8 hcurf*
KÛ e St-Roch, et rapp.
leur pieux souvi-nlr. ïa r..-
de :

M CESARI Cami/

décédé le 12 :é\rier 1043
Pri' z pour i< rep'-s de

PE1II* S

VENTE d' verres à
fri — par cent 10 fi>
ro>Tn»tion de oou'eillt'-
Corse des Vrres e

AVIS. — Un e.
ans. d'un mètre
pour ân<-s«<'* ci iu
scr chez M Perini

été llnirntion du lé-
n les interdisant ?

[;irmicic éla.t certainement
morai. LJ passion du

|iuni e, non ieulemi ni par-
di > meuayes lombent

, geae par 1 f pert s
, cours du jeu lui-même,

en or- ,e joueur qui esi a-
• a manipuVr, à voir ni;ini
: t ch;iiig«-T d: matns rapi-

iiTive à n^ plu- concevoir
e de gagntT d> fommfs
:i nt plut- modestes par un
; normal.
jeunesse parttailiéremerr

Me a être irappé par .<
du Ir^val] i,u . i.&Liidr"1

«• di' gagner de l'argent
m e. Aujourd'hui plu

a^or* qu' 1' ftori ae
Tt d, niani: à noirP
»b*nrber toute- les
nt. llrctuell s ft de

r rt.- 's N.n .--.. l'y-
mp^rdonnable ^ De

••rndan' que le1 mi•Ill^ur*
: '- nous soufTrmt • •' m«'U-
que ceux lui resi<nt à !"•»-

qu:
ont

rierf aient la pudeur ue ne pâ -
p t^scr 1 ur tt-mps a des occupa
luii" xualia^uiiLA. Eniin n'ou-
b^ons pas touîi; la mi erc qui
règne, ei s' nous consiJcrons K-
jL-uiurs eux-mêmes Jonim»1 d>s
.nioxi iue>. que ceux qui ijiciil-
t ni l:i praïque d s jeux, sun-
g nt iju'H y a de«- françai
ont laim et des »nfants qu
frotd ; qui- €)•- malheureux n'i-
gnorent p;is f(u: de gros^s S"m-
mes s'écbangtnt *ur 1<* tapis
iertî.

Il y « une réglementation eur
1rs jeux grâce â la [ui-lli1 l'Eiai
e t intéresse par un pie.evement.
S. encore du (mt au jeu la oiiec
l-vité béneftciait de prélèvement^
proportionnels aux Somni-s
jout'es, 1 mal serait a'tenue au
lait qu'.l couriruejMit une rec -̂t-
t pour nos finances, mai* le*
trip-'ts existante ajtueliem'-nt
fonciionm-nt clanaeslin ment,
quoi ju'au vu t*t au «u de loui lé
monde, c' si Jes droiis sont payes
fnqutmment en n'-u malh-ureu
« nii'iit pa> JU bénefict' de la com
munauté.

Que c-1 arti-le soit coru'dére
fommr un appel, aux j"Wur>.
r: abandonna pendant ce- pcrio
des iraiiqucs leur passion et a

ux qui la ïjcilii ni de r*-inon-
-• a j.i» liT..:i e m:il -nvi.i^

Enfin si l'appel au p*irtot.?m»'
uffit pa^ 'lue le* pou\oir^

publia- voienî la que&^on oe
rès près-

AI laque américaine
dans le secteur dYchternach

PARIS, 20 toricr. — A l'ex^r
mite nord tu- la ligne faieytrie

grande parii. te Ja ville de Oo*-1
Lts ai-» m-nds opposent un

re».siar*cc "e p*Uf en plus 5fâi
de sur la riv sua de la Nier--.

Plus au sud lvs auncrud-r^s •
t.iqjeu; au >uU d̂  1* L L̂f û« pon
d KchiernacU.

LONDRES, 19 février. — QG
de la Ire a-nue canadienne :

En il jour* d'oircnow U\
troup-* britanniques -t C'na
di nne> de la ire année nrt a-
»mce de 21 fcm* et fait 80JQ pri
sonniers.

Leur avance v<TS le Rh n s<
poursuit fur un front de 23 ton

PARIS, 19 fevri-r. - QO df
la îr1 u rai ce iranç-ii*»1 •

C- ma MI a n é c.iebré en le-
glUe du p t.t village aMucn '''•
Bari-mbwh. un service, a J nie
moire du général Fro» -, ("î •«*'-•
a 1J sulïi1 àe- tonurc- i'J" i ava'!
•ubies au camp dv strubhemoï.

Lo gen.ral Frère avail e*é K

Strasbourg.

PARIS. 19 *f*rt*T. — l-C com
mimique rfe l'Etat-M-Uor 'up.v
me cUs forces -xn^ti11 nmaires
alliées déclare notam.-n a :

Entre le Rhin et '.a Meuse lr«
forces aUiee> avanc nt ei r>-n:on
i r i t iijii KS jibOTdN de Muy'.and
i-t au nord de Ooch une forte
lé»- «tance-

Mo» troupes ont nettoyé U fo
rêl de Cieves «t avancent jua-

qu a un puni
ji, s Qf la vùl

De v.uhiaa

CJUTS d,î'is ia
Le- comm

violi-mni(.i:t u
par I.Q.S ti.mc

Au sud-ou' s
v"ns â -tt int

i *iiu< a

, ccmbals
région d'j

un^aiioiii
jiiib.ifcieef

16C0 me-

seni
\JTi;nd

o n t
à W

luruKrs* lourds.
t de Pi*um
u»e h.iu

nous
eUr si

en
len.
te
se:

a-
j r -

plomb.ini Prum à 1 km 200.
Au sud-cil c^ Gros kaminberg

nos iorce» Oiii nct^jye K s*t-JJ*J
ei bu iuJ-ouiM ûc c u. Jocal.te,
iious avons avance de 900 me-
U«*.

Apre* a\oir traversé l'Ourthe
d'autre, éléments on! a'"emt i-s
Hauteurs $.|Uee» à 4 laru 800 -*u
.it)(a et•• VittJiùtn.

Au nord-'tu*ft d Q ht< rnach
nos eltinenif ont prU Cruch-
lin et Roi.roiich et -oni entre»
C:in- Hommeidaigen.

Plus à I - si liuu. avons pr>
Schamkveiier et ;i:iiint un point
situe a lôuO înè-r i s au nord a<-

D'au;res éléments oni pousse
2 kms 400 c-t ont ailrint 1> «

iui Uf> qui dominant pruin a
ICO0 mètre» a l'est au Schamk-

Dan la régl"n d; Sarreguemi
nés njus ^vons r< pjusse dt-ux a>

qui-* appuyer* i-ar des cnar«.
Au nt-.-d cl Aut rsjna h'-r nou-
ons fa.t une cenaino de p1"*-
nmer-.
La nuit dernier? dos bombsr

a i r s hgers ont attaqué Man-
nheim <-l bombarde des obj-ctlTs

B- rlln.

Nous avons fait 1245 pr;son-
n.er;» ; 33 can«'u^, 18 lance-flum
nies. 25 in- ig BOQ curai iu -L
utr- quanUié imponont d.: ma-
leriei aiv. rs sont tombés en n*
no majns.

Dans Poznan nos- troupes nnt
pouisuivi rané:inLissemenr d( >
unités allemandes encerclées
u<ms la citad 11--.

En Sil;s:e nous avon; occupe
les vil]. & de S^yan et de Naum-
fcurt» ainsi que piu;ifcurs auir'-s
locjiites.

Au £ud-ou»*t de Breslau n-is
forte- poursuivant l ur ofl n.-i-
ve se sont emparées dt: quelques
localiié-.

Elles ont poursui\t en même
temps i";ine.ni.v.,.m nt di- ta
garniscn de £r<*»au.

Sur la rjvc i.orj du Dannb'1, a
l'est de Konianio no troupes
«•nt repeu-^e de i.ui--.intcs a i a
ques d'1 dure <( d'ir.ianti-ri(..

40 chars ilKmanas ont «té de
truj &, mer, aau& c»- seul m:-
leur.

Dans les autres secteurs, on
*:gnuJi> l'activité dr- n»- elt-
m nis d> reconnaissant- t-t en
C<T:JIJO5 poinu des .ombats lo-
raux.

Hier nos ur.ités ont ondomm;]
Se ou ceirmt 115 clVT^ m.c-
mands sur rctvemble du frun;

bit avijn» ont e e abaitus.

MOSCOU. 19 février. _ RaQ: >
Moscou annonce la mort du pe
lurul Tch.-rn;ikosky. ciu: om-
mandait K- groupe darnn s rus
s--» i'U Iront onenial.

Il était âgé d 36 an«.
C'é'ail le plus jeune gênerai,

commandant d'un croup • o'nr-
rtiee de l'armée *ov etiqiic ; :•
eian con»-iiér.: comme un d1 <
me.lliurs stratèges d: l'arme-

A PROPOS
de la conférence des 3

PARIS, 10 fevrt.r. _ Du rç-
dacieur pi>Ii|iqu«- d • l'AFP :

Les ambas«><drui* <!>• Giaridc-
Br. ia«nt- dt E':it>-Un.s ci cv
l'URSS qui ont rendu v\ : ic au
pénéraï d1 Gaull lundi 13 fe-
vri'T pour lui omman Quer ! »
résultats di- In conïér« «ce a<'
Valt-a. lui ;.ur;ïitnt remu, selon
di»s InfoimaiioriA. dt^it i ri>
un numoi r ; «e rapportai:; aux
diver*1 y deci-'On i i ^ sa::ee» a
ta confer-nci* <ics Ti'o's.

Le-« deux n<-Vw coiioernent la
.\v - ip.-:îc« •••' "' r-~in«.- à "oc
lupauon et au conirôle de lAi-

(Lire la Sull*- en 2m.-
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M E M E N T
Mercredi 21. — Pepiu.

Noire A4ij lat.o
cupée
•tu- pou^ai> ni afeir pour nos
ca"tiia*>ix mi hacdl.iu.e-t, Us.

-ni apport» aux pro
par tu décret au

sep ambre 1W44.
i_.e» ^J. pu^.icition en Cors

45>, ii-u» ak'̂ n-» .mu
m uJr--.se a M U1 Mi

Le mémoire dont la pr>.\e a-
m*nu.iu revek u la io 9 lex-s-
tea,e r- 11- f;iiaci.ere «• crei con-
c-iii..u la participation ae la

c u ia i mu-ru
Chambre
pour la

sous lu
M. 1. Couse.-kr L>•o«e.1
ic eu juiy. cuu:pu«-e â - 4 i
bres ouin une cunie.

M. Thiei , Avo ai genéj
cupr I- s,icge uu

iK ment.
L;i séance ti: la mat:ne'

consacre^ a *'i»iï
l'inculpé, défendu par M-
ni a eié j"i;danmé à 5 an

nationale.

MINiSTKATKIN VT KCkJJU TION [
ha (ieneni Bonaparte — B*aua \

in d Informotnn et de Libération Nationale

ONIQUE DE LA VltlLLt CORS
CARNET MOND JUGEMENT

PARIS, 19 evrier. — Ip texte
tu commun que du GQG allie
d Niecii- rr.u.te indique natjim
w i i t ; D;ins ia nuit du 17 au IS
lewnr d s vi-det es lunce-rorpu-
!'•* br->ann qins ont atiague ie
por; ycugojJa c de Karjovag.

Sur 1' liu it 2 s 5nii et 8m e
ïnniees. les p-iroinH? ont P"Ur
iu.vj li-u:s a t:\ito.

Le- bumba;ai. ia ont poursui-
vi hi'-r" leur* »tia lue* i-n Au'n-
CIIL* ccnir. i * gar-s »•( Ji-S aepôt-
cie ccmuust.bits.

Li «• bumbard.ers moyens on'
exécU é u:ie attaque con t-ntre
comr- 1 s obj' cuis nu,s ,*ur le
chemin de UT de la r..ute du

r A ci F I ou c
L ?LONDRES. 19 février. —

QG d-1 l'amiral Nim:tz annonc-
nue d*s navire* à>: la iloue du
Pacifique bombardent nie do
Iwo^hima. depuis 2 jours.

Le- '-'rmn lourds d1 la de-
fens" côtiar" ont été détruits.

LONDRES, 19 février. — QG
dr l'.imiril Nunilz.

L. communie .spécial préci-
sa que ce pont de- fuÂill ers ma-
rins ameiicainn tju: ont débar-
qué dfins l'U? d" DJWO, située a
1203 kiiK dt. lokio.

De e;ro-i navire* dp gu> rrp et
l'aviati"n .-mcuyri'ent les opC"-
lions de débjrquenuni.

LONDRES, 19 février. — L'S
tr^up^ américaine.- aebar<|ue s
dans iiir alwo ont réussi déjà
a y établir uiu' solide teie de

On apprenti d'autre pari qu<'
les supciioiL. r (-s>5 volumes par
Uus u,- t;a:p;in en- e.ie tue au-
jLUid'hu- de r.oin aux bombar-
d1 men;s conie yy.c o'Honau.

R7O DE JANIERO. 19 février.
— M. StetiniiA qui virnt da^oir
des enti util, ave; lr pre^a. m
Vargas ;iu cu i» dej.«m. T, sYst
affirmée l a pariai e emvn'C < »-
tr.- le B-'êsii et 1 s Etats-Unis.
t.sl parti en pvion pour \U \ico

Av!;S DE*D£c£s"
Mme Ri-.ch.ird, r.ee Gnmuldi;

O" a paiu i "étonner à Pari>
que m JUIOU ait ek ia-te du ce
uemoirt a reiransi-r.

L's milieux au;on es fr.inc.-us
«OU.ig-ilH que 1 CCÎJUClsj.' m'IH
d. ers civrrs uocumtnis utu etô
cemanut'f par la vy.e aipium.iu
**ue n u: m a je -jomnie 1'* tun». la-
la t un tommun.-juc r^o n, pu-
blié à ri*>-u« uu Conseil des IVIi-
m-tres.

Touicfoi* H n'apparaît pas ;
P"ss bJr qu^ les question* r> 1
vant de lu première no.e .soie
traite^ s par ia Commis Ion Eu
ropeennr de Londri> où la Frai'
ce es: r prés .ntec sur un pu-
d'égaliié, c qui réduirait
demment Us delji* o> proc
rc-

M- Kri h..i"d 'i ta iilie Mi*rinrt
te ; Mm: Vve Giimaldi Mane-
Ï-IUVI." fi • Ci-rv "n.> ; Mme et
M, Grlmaldi Alphonse et leurs
mau.s,
ont ;a doul.ur de vous fair*

p;ir. d l.i mort de ;
Ki;illAKD Jo-Vph

Maiire P ion; Awai(>ur
lombé n comb:it aérien, le 20
janui-r. vn Iia:i«-.

VENZOL'FTA
Mme ct M CnsUn. Ar.ïc n;e

L om-iii (-t r uTf cn.'ant.. Jean
et Char! s, actu'llemeni ;iux a'
niée- : M et Mme LeonelU Char
!es François d>' Ca»teH:irr, et
tous leurs nombreux p3rents,

ont l'immense douleur ri'1 f.ii-
re par1, à l-'Ufv ami» > ' connnis-
- ;nc *• de la periv cruelle qu'il*'
viennent d'éj rouv r en la pi-r-
-or.ne ri'- :

M. CRISTINI Pirrre
Cap >ral

«x-prisonnier d<" gUriTe
mort pour in Franc1 à l'àgp d*
?6 ans. 1 ur f;]«. pe'it-flls. frère
n vru et coib-in, jjécedé lo 11
anvuT en Alsao-.

P. P. L

A L OFFICIEL
PsRIS. 19 ftvr>r. — L"€

flciei » publie :
A jomp;er eu 1er mars 1945

la ration de pain dit.- de pro-
ducieur e t fixée à 15 kgs pai
mois.

Bénéficieront d; crttp ration
le producteur de cercle p:im-
finble* exploitant directement le
métayer, If U rmi^r et le resis-
seUr ; les ouvrier-1* du domaine
-nncourani tfli'Ctiv, ment à la
producticn. le conjoim des 3
té^ori's ci-d, s<-us désignées. l(i
oe-cendants de la catégorie J3,
qui résident cfTei:t:v<rnem sur

le dom.-iine.

NOUVELLES
DIVERSES

PARIS. 18 février. _ Le mJn's-
Ire c*s fin; nre commun-nue :

futilement en Franc r s^nt tf*-
nu- en vertu de l'orrionmn 'e rhi
16 janvier IÎ)45 de déclarer leurs
avoirs à l'éiranger.

ïh s r ' n t ?,\*p nsés dr payer
les impôts, f'roits ou tax>'s pour
ie pa*-é ;iu tare des avoirs 'lu'ilï
déclareront î»voir 1'- 1er nvrs
1945 a condition que le* adminu
ira ions n^caipa n'urnt « ngage
contr; i ux a\am le dix neuf le-
vrier 1945 ;iu:une pro edure ad
minlsir.iiuc ou Judiciaire du
chef de ces a>oir:.

WASHINGTON, 18 février- —
M. Hemi Bumu-t. umoassad ur
de France a rendu vi.-ue a M.
Gi'w, f reijtire d'Etai par m-
t rim atin de lui tr-)n?m ure la
c*mande du Eouverneiiii'ni pro
\.soir de la république françai-
se qui cumin, on le «.lit a • .\pn
nié le de -r d'avoir un 'upp.e
mi nt d'iiilonna ions sur lu con
terence de crime»-.

aux lins
e«LS par icu-

iu s ni imts.igïs pour lu
. alla de »uu.c-uiti«.r

imerets ae '.uu& l
HUA ses

NJUS -ouiJiiei* niu.iux de pu
bli.r ia 1> 'tie qu^ vieni
6er M. le Muwire
Na tonale a M. A-olpli»1 LAN
DKV, qui tivuJt b.c» »<'Ulu si
clmrger 3e détendra noue cau-
h\.- ^u^iès de i- aiiecLon de i'En
scigni-iu* nt secoiiUAiif. CeUe
liiue nous donne cnueie £aii.s-
lact-on et s- paen ue >out coin

uuub e t̂ parvenue le jiur même
où M. K1 protêt.« ur ii"r-Ui pu-
bl.yit d'ng la presse lo ::!>*, ots
remarques lurt pcrtineu.es sur

MINISTERE
DE L'EDUCATION

NATIONALE

< Mon irur 1- Minî tr*1,
« J'ai pris ccjnnai-sance de la

requeie Que ^ous u\.z bi* n vou-
iu m adresser. Celte • mu'i' - • >-
tout à lait ienaee. J*- »;i s neu-
reux de vous iu.tr ctn;nj,nr que

us pouv.z c-iim-T 1J légitime
inquiéiude de l'Associa >ion ce»-
parente d'Elevés d'Ajac-io. Un
iriicle du décret portant reur-
jamsation du baccaiaur-':t, sou
nis â lu ?.gniitu:e Uc M '_' Mi-
iisire. stipule ',;-e pour l'inae"
945, l a examen* du baca^au-

ré;it de 1 "Enseignement secon-
daire *"Tont organi\e;i, e« Cois»1,
en A'riQue du Nord, dan; -es C-'
lonics et à lé rang r, a'aprr- 1<̂
mêmes programmes et «rlon la
menv procédure qu'' n 1944 C- i

kion est moiivée par 1*'
a l <iu l'arrê'é du 21 jep.t'u'.bv
,944. Ifxant jes nouvcjiu.t pic-

Tim-s n'a pu e'r.» ;ippn-i:i^
la r> njrée d'octobr", que aan«

es établi &emcntj d^ \,\ mein-

deva.ii-
ie Liiii
Les gi

na

lup
d. aoul< ur g.mis par

^ai ni, u>ec une ê U'ju
au<f i'-- reyiL-i> que i
uL- lai^i ra uani -on v
al cette itmiu- charmui;

Ui O. ijulllli;.
îi«'upt:b ajtour de l^mm^n*

croix qui orne hi tombi du gtu
rai baun cî  Morum. ei u. a

cenaanci- 1rs habiUin.s d'Or>
e t vu.-iii ,

Avistlr KeiiM-rcieincnts

Mm- -t M CnrloiU, tré* tnu-
-hés drs nrmbrni • •*• m^rqu-s de
sym^.nihte qui !rur rn' été le-
in^i^njes à locrasïcn de- m:>i-
h UN t)ul viennent tl, ]••< trnn-
p r en la p rscnrir de leur fils
b^n-n'iré '

et

té.

CAVlLlf lNI M*1«
tou'e« \r>% p r*onnc

t ;>•--*•'A. . \ ]-y,
* iniormi n t que i,

dan? la plu,

HELSINKI. 19 février- —
rad.o flnnoi>e unno-^.e que
navir- allemand « Wajercm Mus
Uoft >. a- 2U00 h'iiiKs, a eie at-
t' ir,t par uu^ torpille et a coulé
.ilnrs Qu'il M.n->U de quitter D;iiH
zig.

Ce navire qui appartenait &
l'organisai on « la Force par la
Joi- » av.at a bord 3100 m< m-
br'Ô du personnel des >ous-ma
r.ns dc-tinés a l.« pro lv»-n.- oi-
Ii as:vf ÊOUs-marine et environ
5CM>u refug-e, de l'>*l d; l'Alle-
magne.

Un mi 11 ers d? passager» Stu
lement ont é'é .̂auve».

PARIS, 19 terrier — Ann de
permrïir,1 \r pi, in e-?or du mou-
vement du perminagr col-ectii
'lut «•• d.-ssi:ie dî»ns l'ensemble
du pays, li* rrunicpnlnés i-| di-
v isc-B coll <*t.viles nui ce ;rc-
rai.-nt parrainer une iinilé ou u-
ne frj tion dun i f au front ou
un hôpital ou encore une un te
• ii .'.-îV-.•::: v .<:: ;, '-rvi* r
rt ii;i|ion.'l, s' nt prie> s d'aar s-
^rr lrur« nfTr." â in direcion du
*ervW sr>ci«l de I'ormee d.* t-r
rr\ 19. ru»* L:ib ck. paris (I6m< )

Dè« nue le décret aura été
ubiié au « J. O. ». M. le Rr —

d1' l'Académie d'Aix sera
ié à pr-ndre futi-s les mrsu

rc» utiles à sen app:ica:ion aux
candidats d: u Con-e. »

ETAT CTVIL. — Pérlod
au 10 février.

du 3

Vincilleoni Dlan'- ; Pallotti Ca
br>l ; Crego An^e Michel ; R:»n
cher Louis : March* O1i]e
Charles J'^pph; Minicnnl Pierr"
Lovichi Jéromine ; Mart-lli Ma
r a ; saninr l11 Amom«' ; V'tï
Angele ; Colombe Joséphine
Ni oli| Marie ; Ro-si Rer.ee ;
Cardi Ignace ; Long j nn-picrre;
Filipp* paule ; Romitl Iren
Mai* a ni Etienne ; AmbrogRi Ma
ri'1 ; Manobens Jean Lout̂  ; Pl-
neîl Jules.

Décé? — Cruciani Frnnco's 33
ans. d'Aj'icci» ; Toumien j
nueline. 3 ans, du Kef ; C nni-
niva^ o, 20 ans prisonnier
puerre ; Arrtph! Jean V'tus.
an, df Lell» ; OlufM LoiiU, 32
pn<. mat lot te B.i'ia ; Bik^
ton N. 48 ans, chauffeur, n
rf ; Piiccin:lli Louis. 66 ans, de

Mar'a^e*. — Murati
mlnhu'1 ranonnl'T. dp
Folf"ri OlTn. C'-tfTeu'e.
c'o: F'>t*:ic<'io!i Pau!,

lr. rtr
'I V nciguerr»

REGENT • CINEMA
REIVF»

Frosi - Frou

n 16 heur*.?.

Èê  au menu- aeuii, îuci^i. n
Jeurs prier &. LE V.III qui l;Jsai
rag ajau;ait s.a Jjmcur iragi
que à la io-x des leiumes t-n
pieuis, portjn. au lo-n i< s ciiam-
lunebre , arrachant d>> maln^
cJi's pnrieus s les bannières nui
ves el leurs images pieuses. Oi"1

< ul dit (;ue ia n.itur« voulau
concourir à la désolation des
hcmme<.

On iiit qu* l? général Baron
de Moroni, arren1 grand'perp de
la 'Défunte fut un des héros du
premu-r Empira. Comment s<*
concitoyens ne s raieni-iis p;i<
"r^ucilk'ux d«' lire sur le marbre
de l'Arc de Tr.omph'-, à P T I S .
ce nom <]ui figure au régis'r. de
leur paroisse ? IU honorent u-
n<' fam'Iie qui "Ju-stre c -an-
ton. Mais, hier, Us n • son^i ;il ni
pas aux Faciès de la Grande
fl.imte. Us si» rappelant l'en-
fant qui joua parmi rux, sou-.
1'** chàiaigni'rs cen|maires, la
jeune femme qui revenait pieu-
sement. iou<; les nns, dans ^a
maison, ].i bonnf dame, plus
t.ird, toujours snunanf. aeru'-:l
lantp à tous. Et ̂ e sentiment.
que ne defisuMÙ aucun vain
discours sv lisait SUT louts les

Nous présentons à M. lr B:
di' Moroni -t à 'ou* l'« siens,
nos condoléances attristees.

CORTE
ETAT CIVIL. — Périod! du

1er au 31 janvier 1945-
Nai pan e¥ : Pulcanl Marie

Frarço:se Anorec ; cn*-l'ni Ma-
rie Josephin" ; Luc-is Heniiett
Olga ; Va^enfini P.err it; Fran-
çoise ; Cëc ie bernamon'i ; Félix
Ani"ine Rovai ; Je:m Mour au,

Marlag s ; Hau'<y J c n R<ne
Mrr pi d P geon Loui*'-.

Décès : Casaniva J<;in Pascal
48 an- ; un -nfani mort-né de
Mine Joséphine Martini ; Rchm
Augusi, 41 ans. prisonnier de
pU'Tre ail mand ; Yu ch--z Otm
39 B.TS p. G. A. ; Danmehmd Er
nest, 42 ans P. G- A. ; Wied.-n-
feld Jo'.ph. 37 an*. P. O. A. ;
Quark Alox. 35 ans. P G A. ;
Echupp Ernest 41 ans, PO A. :
Mndi.n Willi. 37 an^ po.A ;
M.i'tut'A Johann, 39 ans. PGA.;
Kerren Friedrich. 41 r»ns, PGA :
G:tl?ani Isab-H- Marie Gadri-l
le. 36 â rr : Colbitz Frirz. 47 ans
PGA ; VaI<>H Marlr LouUe 67
pns ; W'idpr Jnhané=. 49 nns.
PO 4 : Cortrçg oni Françoise
Thétd^rr. 62 ent : Oiac^bbf An
toinr 59 an« ; Pe'd"1!-» V^l^cln
^1 ;-n-, POA : Pn-II O P T I - A , W
ans, PTM : C'-^'l-in1 tn^rc i ' 7">
pris ; C?~:h''TTtr'nt L^nls 47 nn *# P
O^ ; M~IM Marlr r"*rh r--r. s*;
im« : Pihr* Ri hard 22 ai*, p.

Sidl Frnrz 4fi , w . PGA.

; a\ons l-1 plaisir ci
Cf>r h- irért pr^h.ùn mar i ••
M. Albert Tcmm.isi. (
pcnéral dps dislUl nés
vence it fil- a- notre
Tommari, Prés'dcnt $•• C
à la Cour dWp"I re Nlirt^
vec Mlle Mari'1 Chanlal
Troyes.

Imprinii-ri' du
n:p-c: -Gérant M. mwcnv

PETIT

VENTR rt- vrrm à hoir
fr» — par cent m fi*
orm:ition de DOU'P'1!"- C'"*'

VENDRE

Les mystères
la chrouîquc Cors

D'ELEVES DF BASTM |
Les parent^ d'é:év(>s d'

do fair"' partie d>' notre '•
tîon sont p̂ i?*- d'^aisVr
c'mblé" fT;ne:'ale oui aur;
jrud" ?2 cciir-mt à 14 h' tir -
un esnlle rîu ^rantl T.ycec

OPDR KDU JOTTR : v.
lion d" n"uvenix mmhrrs
r.ouvelVm nt du bure!
lions d;v.-rpes.

Le Président : A. RAVR

EXAMEN DE DROIT
Un'1 cession d'rx;]iu> n ;

cence et ût> c.ipac.té en dr---'
l-̂ éï' par la Faculté ie :

d Aix :iura Heu à Da. ia .v i
îairon.ig d.- la Cour d Apr

Comme elle csi tiv~lw
iir lieu de U* session
•r Movi'nibr» 1944. s ul. p |
•('n-t s'y piésenicr les car. -:f
•yant a •- ne epoque le- tj,
n crip'ion.s afl"eren:es a le;

d'étudi>. Pour la pr "
ince 4 in«cripiii<ns so:i- ri

fis ; pour la 2me anm
ur li' 3me année. 12.
L* é'udiants inscrits : •:
lié** ii1 Droit d'Aix et d 1

défirent v rnrt:cip' r <•'•,
ad r s er dur^ence l»ur- i>
des d'in» rtn'lon au \ \z> -'•
rat de la Cer-e à fljacnc
voudront bfi n iud qu^r I- U'
prpnoms, date de nnissanr
ndro^e M jolndr'- une env«:
timbré'-.

[,'•« épreuves feront l*s
vantes :

1") P<"ur la licence. !fs
diant« nuroni ft faire d u\
p isi'ions : -rit s en tr • -
p1* : l'une de cr^ comp1

pnrfera ur !•' Dro | Civ:
tre •-ur une maie"e tirée ;vi
pour chi'iu- année.

Les mntieri-9 tire * au <^
rnnt connues" dix jours n(':"
xam- n.

L'oral v r a remplacé y*'
euewiion5 érriie pnrtan*
matières non iiré-« PU «or .
ra™e. Un^ heure stm f!
pour tra;T'*r -ps questions

2M Pour la cnpache If- •
didats auront à répnn"
écrit h »roK q^PsMnn d- r--
vil. l'oral e-ra flu*-*i r. --'

de, questinns p"T^i •

Tiux hru^* mT^i rt
ponr r n^-embl1 d ' érirrT •

II est rnpnelé rux e '• •
ViU cîohent .-nv-^er <

leurs canaidatur«s.

Torra, Ve covo;o.

fours Allemand
temps-la, Mayonce p:

iiianie ne.ait po.s coma m ""
- iie ie lui uan- 1J S
les ; mais luz^que li
• s Gane, 'lue l1- cnxoni
.ovan^i délia (J'o^sa no

minime un HPM u du Lraitr
,i n, débarqua a. Cova'tnt
de l'e-itig de Palo, y eu-

ni uiuttau doni k> ruines
i tt>nt t1 t qu Ln appel'e en.

; le e-haie-au d- Chaiu-ma-
[>, ei coiuribua, pour efï)

ir di1 son O'icle, a c
|iis nitture;, d- Corse, il ame-
, nv-c lui evr éléments recru

l.eux (roubles.

ie;que^ genèr^Uon; g'é:
j'- (jan -M-iyeiiçais sesc- nd
•"-i -jui t-sl, s1 Ion Gi1^
'oriïriiK' des Ornano, et dont
-Ê-eud ûv Covasina a Bo

|c-o. Trufft'tia conliu U go
em« nt de la pla.nc de Fret'

officier de G:in:. Eî un a^
i'Oiio, lui-même appe

Prsu Alamann", sc ri-nd inde-
de j^rand, .seigneurs du
Bian olacci, <l pren3 la

! des ytnii de rupine de toute
Région.

is hommes écr*t le chro-
^itur. v.v>t< nt ûjiiS ia ne

c (ffrenée... Leur chet
hait une vi dissolue... cédant
[ désir d'assou* rir ?an • :on-

son avance et sa bru ta a

frsn AlamAnno iTWt::ur un
le droit de Jambage. Le

(••n.'iue raconte alors coni-
t un courageux j une lium
Piuo» ;ta, ^ui dt-vait se ma
ii '•< n^ciUiiin. eut raison

• o Alam mno : il le pr:i au
) et i ̂ uang.a e" 1- ta' *
iT ïur n,1 «ui pjr ion c

Au bout d'un an, continue
nisueur. on alla ouvrir

^be^u d'Urso Alamanno pour
s il y a^ait quelque cliose
s n.ar un 1 prenait pour

•rai (i.able de 1' nfer) e: il
a du toinb*»u une mouche
•.*ili aevint, u»'-c ie trap5^
ro»"' I;U au bLiut ut* vj»x an ;

i>a.t >a taille d un bo*u{ ;
tuait tous -eux qui ?<*ppro

'.eut non s uleiue'»i n»ec $•'•»
e> cruels, m»s • ncure jv c
hileme le^ide. car la puan
d- son ^oulïlo é'Ait ;l 1U"

te QU .uand le v.-nt la por-
de qu1 iquf côé, elle <ie*5e-
' ju-iju MUX art)rc§. »

\fmlb. un,, fabl' que l'histo-
ti-nnra rn^eux ?'ll sait de
ta philosophie dr l'his-

-,tas ce cas. il murmu-
t Kimez b-e» U' 'ombi au

|ù la bele ju'on croira moric
rrait lancer aux qua'rc
'zona :cn h»lc.ne feii-j D
[•t morteil \ > ' • "•

WASHINGTON. — soir lea

cordeil Hu:l ancr n -<
d'Etat, t-^mm. fuiur

ÙI îa conlervnce inttr
San-FrancUco.

La progression Alliée se poursuit
PARIS, 21 Février. _ Dans le

secteur de;- canadiens de vio-
lents combats se poursuivant.

Dans Ooch, les britanniques
pour&uln-nt ia l.quidation a^s
ilo> de rébisU.nce.

Dan- le semeur de la 3mc ar-
mer l's alliés ont réalisé une a-
van<v de 1 km 500.

Au sud-est di. Sarr bruck des
galna locaux ont tte reaii e$.

Notre aviation a poursuivi sw>
allaques JOntre, le Reich.

Û00 b'-mbarder- lourds dr la
8mr nonce de l'air américaine,
r-r-corlcs, cl: 500 chasseurs, ont n'
raqué Nuremberg. C'est le piu:

grand raid de jour qui au Ja-
maif- été effectué sur une seule
viiie.

PARIS, 20 Février. — Com-
xnun:qué d1- l'Etal-MaJor Supre
nie tics forces exp^û-iionnauL*-
•rii ées :

Entre 1<* Rhin et la Meuse, d1

violents cmbiits -ontiiiU' ni dun-
la région de ivioyl^nd uu it» IOL-

ces ailiers ont réali é Gc* pains
:n dir cuon ue C^lcar.

Elit* unt pêne:ré dnn» Gocn
t la plus sr.nci' pariie te la

ville a ete ueiiuy-cM t-n caepit d'u-
ne lorio lési-tance

Au sud-ou'ît de Prum nos for
ces i-nt pous é plus d>j 15 km* ce
pr« 1 s vuiagus d'Uttld et dL> Mas
Ihory.

Plus à l'ouest d'autres éle-
menis ont pris Leidenborn.

Au nord-oucsi d L'cht<Tnach.
nous avjns n ttoye Nu b;ium er-

iiS-Tcsegvn et pcné're oaiis
tuokist.
Au nord de Sarresueminr^.

'ennemi a été chasse de la vill-
lit-mandi P An rsnia^ht-r où

no- unités ont trau-rse ja Barre.
Plus à i'est ni'u: avons occu-

pe jihui-naierg ei p-ipcisxeiier.
12 centr g fcrruv;a:res âin^i

que la circulaiior. roulipr'1 ae*
*ernnS d'-s dépôts et deB objec
.fs îmiustrteli oui ê-é attaques
,,r l'aviation.

L'HlSTOIKE
(PAR FRANÇOIS MAURIAC)

Quand U s'ngit de i;t<eratu-
rp ou cie musique, imus n avons
aucune raison d'espérer que
posicrité 'ii jug'ra mieux (iui-
le» coiU'inporalns. Dan> un s1 -̂
cli*. le r;nson>; qui nous !nti-rai-
sent l'ac ès dune œu\re subli-
me r-squi n[ de jouer encori si
« La V1 u^e Joyeuse » continue
ra d'enchanVr les foui s futu
r-s. Il «n v̂ ' tout autrement dr

ln politique. Ici, le lemps a?i-
dans lr sens d'- la veriie parc
qu'il dis ipe la fumée des butait
les partisanes : 1» p"U*sXre au
tombai n'ionib'1, les p:i-sion>
s'apa-t-ent, les fait? r s^nt.

Les fiébatg qui nous irntoni
aujourd'hui (comme ce'ui que
•ioulevf la lâ(f;ii:té du gouver-
nrnt de Vichy i scrrnt 'r^nche*
^ans un t'.mps où il n' xist ra
plus, en Franco, de re lsianl* nî
de collaborateurs, où oes deux
mo's seront vides du ?ens qu>
nous leur donnons. Dis g nr
calni's i't ;ans pa.sston, doni i'in
lérêt personnel n'inclinera plu=
le jugement. s« rnarom a ce
lui alors leur »fmêlera l'fvlflen-

SVH UL FKOVT DE L'EST

Violents combats sur tout le front
Les deux adversaires jettent des réserves fraich** dans la bataille

PARIS, 21 Ftvn r. — L' corn
muniqué soviétique signale eu'au

d-cs: de Br»'s!au où lu bétail
laii ragr-, les deux adversa:r-s

lan.cnt danî le combat d<a re-
i"\es fraîches.
En Hongrie de violent* com-

bals sont rn cours dans U re-

Le plus beau pays
d'Amérique du Sud,

c'est la_Franc€ "
déclare Louis Jouvet a notre reporter

PAHI3 — d ' n'est pas par te
train pre*u «ju'^t arrivé Louu»
Jouvet, mais d îns le second, une

e plub tard.
e t appât u toujours le mê-

me : souri;u*i, .uL.,ue, f&im .
oujuuis la même voix, ce'W-
•mu, t.ini br<nze, gesU U.scret.
out qui a fait ••ppiaudir ks iiuii
eufi's piect» d. Juie^ Romains
•i ue Giraudoux.

«Le plu» beau pays d'Ame-
rtqu'- du sua. cV?l la France, a
-li déclaré >.

En examinant le coin mau><aae
la gare ào Lyon, mais pour-

nnt paysage pari>un.
— « je ne *-aU pas où loger.

:onfes-e-t-ii- qu'-'-t-"» pu lalrc
l mon appartrm-nL t >

II esi heureus ment 'urpr'.s
l'appr-ndie de la bouche de no
rt* reporter que son appart.m nt
i • Passy est librp et que )es lo-

• t..;rf. \» i 'hii'ja* nre en ap-
r»'n-int son retour.
— « Voue me faites bien pl»i-

ir déilare-Mi »
Et landJi qu'il c'éKUgnr, cnltMi

gion dp Komirno.
En Yougoslavie, deux conire-

atiaiu«s aU'-miindi-s o"1 éié re
poussées dans la région de SA

MOSCOU. 20 févrt'r- — Com
muni ;ué de l'armée rouge, en
dae du 19 février 1945 :

Dans 1' gi'Cifur de Graudi nz,
'es combats d'anéanUs^ement d1

la gnrnijson ennemie encer:lee
-e pour3ui\ent.

Au sud-oue t ' t au sud fl**
Br .slau, «u C'iir» de tombals ol
f. nsils. nos iroupes ont pri* quet
,Uf^ uH*iil.Uf«.

En meme t'-mps nos troupe;
re*v.rrcnt l>ncirclem^t de la
iiLe de Bresïau et ont oc:u-
ié d'au-re* localités.

Sur la rive ou Danube, à l'es'
rt' KOOiamO et à l'ouest d1 la n
vier- Hron, ro9 tr-uprt rrpous
-eue le- alloues de pui*>*»nie*
ov<i- vie tu«i> OL a .uii-n-rie
nu mies et après i!' •ioi*mt

combats ont du abandonner qui i
ques localité».

Dans les autre* actrurs du
fron1 on 3ign..le l«tivité ce no"
élëmenu- Qc reconnaissance, in

nains points des combais ]•<
eaux

Le 19 ferrer no' iruup-5 o«u
ndomma^é ou détruit -ur t'en

semble du front ; 117 char* a:
rmand* ; 84 avions nneini*: on'
te abittu-s ru 'omb.it** aeri.-nt

ou pnr le tir iV noire 1X:A.

ré d'amis, d'adm;raleurs. ri que
•i rre Ren i r s' ntr-tienï avec
ni. - i>ntijleur àc .a SNL'I-'.
nonir4" *v^c oreueil l'aiitn^ra-
ih" dp son i fleur r voyai'iir ;

c Homm-if au Chemin de F«r

MOSCOU. ?0 fe^n r. -• .U^i-
if au communiqué du GQO "Ce
aimée ruge :
Au ju.i d' Kœnlgsbor}T( nos

forces ont re ^ rré mco.'e l'an-
iepu d'eiic^rclt mfnl autour dt-s

troupes allemands en Pru»-S'' u-
rkntale.

Ces riemiér» ont perdu 27
chars et 5 trompons dr uou-

bliiidf-i .in ; qu'1 plusieurs
.iinse d(1 canons.

.Ijri- m tu* r en 3m* **C*

Lr <;fnfral de daulle
Jàt rrnroDtrrra PAS
le Président Roostvtlt

PARIS, 21 Pé^rirT. — II- p*1-
néral de Gau'.i'" • reçu la HM!-1

ie M. l'Ambas adeur des Etar«-
s à PÎI 'K. qui lui a ïait par-,

i*' d- l'tmpo-slb.uié où *e trou-

[toos.Vfl: d' reponurp a l'invt-
ation du O«iu»tr« mem Pi-uvi-
.oire d- la République Fr.mçai-
e de se r ndr>- à paris : 2"i du
i ' s r manile té par lo président
R"O-evel| de ren ontrer V ftê-

•rai de Onu'Je à son prochain
us^e à Alger
Tout i»r. c-rprinisnt le rfirpt

du conrttemp: qui prive la Fran
•e. P'ris en particulier du plaj-
;ir d'' rtueMiir la M» t- du Pre-
idu.t Ktws-'velt. atMUel au-
nu èè réserve un ac "urtl <n-
uousi:1 ta. !•• gfnéra! de GauH*

i déclaré w la .situation <c-
uplle du p^v* nr lui wrmef-
Jir yikS ^ ^ . . r SHIU-» à A.* i.
e efrf rt^tit ^^j R'Sts-Un'n,

PAPIS. 21 Février. — M. !•>
>ré-id nt R'X" véîl *t> u M ^
on: irrivé: a A.i;t-r.

ce. Au»-si ai-j ( i toujourr- cru que
•j* srra-t U1 plus iiir moy n de
ne pas olïr" er la jUsUce qu.>
u"e frayer de piévo^r, t-n iou:i- "C-
cas-on, ce qu «n penseront le»
hummua qui viendront après
nou».

Des chc's politiques gou^T-
n nt au jour ic jour et sont -ou-
v nt dépourvus du c t e orf d'.-

tains autres, û'une plu^ grande

maia d'agir t-ous le r g:ird dp
IH-Sloir-1. Napuleon, dans I<-î
moindres :icte.i de sa vie j-Ubu-
que, pensa t a nous «jui le ju-
g'ons aujourd'hui. Il n'm a pas
moins commis de*- faulr* gra-
v. , des crimes, «tlon ia morale
ordinaire. C'e--t qu'a J'abn ne l-i
Mist'n Û'E at, k-& espri s de ha
rac>- affronti-nt -an«- pi ur le ju
gem-nt di» riïistoire t morne,
quand 1s ont la Foi, le jugtmeni
de la Juslice inhnie. Jv ptnsc a
.•e g stc de I?:ch''lieu mourant,
prenant U.o \iç con acree m'i»
ses maln9 tromb:.'n t-s . t défiant
son Dieu d(i î»1 coudamniT.

D'ailI ui*, la rai-on d'Etat,
trttc nédssité, ne heurie pas tou
jours de fron^ 1J jus;:ce. Il exi«
i> uiemr une ji-rialne ju tic qui
(Nt la «prvan e dr li ra.son d'E-
î at -1 d ml les ver;us propre-
ont la riîiU'ur ei J'mflpxib lite.
L'S ennemis de Kicn1 l.eu é .nient
tous de? r'Upable.s ; la plupart
j\a>i:i :rat:i. D'où \tent qu> de-
vint l'Histoire il fasjont fleu-
re de viciim s ? Cet- qnv Ce qu<"
nous appelon, l'Hi-to ie ne r--
i;e:e pas teu'einnt k-s ru'is et
!<•« p nseei des homrr.' - poHti-
Uifs. ma* .lUh'-i les frntimrnt,s

confus des homms humain , %i
;'o«i> tilre. de e u x qu! ne nuson-
npiu pas mais qui. d3ns un mon
de voué au mi urtr-. où le meur
tre fit l'a'c-di'ni le plu* quoti-
dien, ic plu* L nnl, p-arrent l.ur
Toi obs'inie en In valeur cun«?
•iul" vie ft >'atlarh'n! toilf-
mi nt à une créature ephemer''
parre qu" 1s savent qu'elle e-i ir

Francal,!

« Le Figaro ».

CCNSE1L des MINISTRES

PARIS. 20 -*vrirr. - L' Cor
eii de» Mm *li. s s'i -\ réuni le 2')

tevrier sous ia prt-aaenc • du p^

Sur une proposition i' M. cie
Mi nthon, ?9i\-tr û>* SernuT. wi
n.sire d' la 'u ni-e. le goiiv^rni--
n.t-nr a »tlopfe un- «Tamnane-1

•çlatlvr à la ï f s t r l fo - ù<- rap-
onris nvr-c .ennem; dans lr^ " r -
i-iiolre» libérée ou r-nn librrf*.

M- Telt? n. ministre i rinfc
m«Mon a soum's à l'nnprnbsrnn
du pou1 i-rn.Tn'ïit ime or=onn:ri
c* cmplétart !••> léçri'îla* <*ti reia
riv*> à l'épuration d* la prrf e

Sur un rappor? de M M nde*-
Frnr.fr, mini-trp d l ^ ^ ^ n i !
'lationaîi', l t p^ut m?m-nt re
Kie par une ontL-nnanc" !'n,1rm
nu* acoid*' ' aux rtfrït^i-ur*
dori le» vignobles ont ete de

on

sur laI Conseil a
proposition d-> M.
Bi.-tni d-» Colonie» et conforme
ment *ux ricoinm»ndaiion? de



la confércn L- de B r i t w . l l i dr
meure a i étude, c une pan, le
mud. df rcpusenta ion p«>i:l
dis co-ome-.. dauire part lu
çua do-t cdes-c. 5erutil r*
'en:* 3 à l'ii.seinble-.- cunswuun
ti-.

Sur 1» prcposllion de M. AU-
glKt-n Laurent. mirt-*>tr. de
l'TT, le gouvernement a liecuie
13 ivlév ment des lar Is poh aux
ié:ègrapîû iues et tétéphoiiiîucs

L'-Taonnan e qu: k- gouverne
ment a :iclop'ê tout d'aboril su"
la propos! ion de M d> Mciuhan
W à riorgam-iT la rrp:esnon du
commerce avec l'enm-ml.

Seu's feront "onsicteiés com-
nr crirvs uu délits 1er acte- qui
rront pas été commis SOIH l'em
pire de la contrainte ou qui ne
re-ultenl pai stncti-wnt de IV-
xêcuUon tn "k-hois de joui? înt-
l.aive pi rs"*nei;e d'Ordre* re-
çus it reslrl-tivi-mt-nt :ntrp:e-
té*.

N'esl pas a considérer comme
crimes ou dé-ifs l'exécution do-
bl.ga'ions professionnelle-; qui
n'ont pa- entraîné ds r^munen
t on anurmak-s.

En ci' lu. ton,-ern<.1 l'epuralion
de la près i, l't'idonnante il li'
décret antérieurs aval nt reor-
g.uia-e la c mmiss.on de la car-
li pi oies ionn. Ile.

Cete -omm-Sïion réalisait l'e
purat.on ae ia proies.on de
journaliMi- en refusant la cari.1
PiOle ti"nnelle a ceux qui a-
vai nt coi.abjré av c 1 Yi».:em".

Ma.s ay.'iii joaslaté que ccr-
ta.n» Journalistes pouvaient evi
ter une canc.ion d'ordre proie—
gionnei en snos-enaiH de iecla-
ln r 1 ur carie, l'ordonnance .i-
dop^ee a P1 rmis â la c»mmis-
sion de la carte oc se îaisu1 "' >i
fie d'un do«;er à In demande
u^ ;oilt inleiessc et de p.uuuii-
C T l'exclu^o.i ae la proii-f-slon
du journaliste nu: " travaille
pjur l'i-nncmi.

LiisUi.e a la demande di- M.
I,aur ni, le Conseil des nn."ii>-
<ie a aà'pté ù partir du 1er
mars dt no'iv.aux tant» pos-
.Jlux, •elési.iph-tlut» et te'epho
m iu s.

Les nouveaux tarife po-t-aux
onl e é fixes comme 6uit : lettres
ord noires : 2 frs ; commumea
tiou ci.prirjniqu s locales : 2 fr.
60 ; t£leg.amme< 1 (r. 20 le mot.

O n .. rnam le tar.f posul pour
le» -'bonnes d ^ journaux. M.
Teiigi-n a Q'inaiioe qu avant du
prtiure une cecifion L gouver-
nement consulte 1 s organ.5a-
Ljii» repres.e".an»e5 tic la pp -s1'

P^ur 1 - [eifcgr:imnie; de presvr
le pou:cen âge fixe par îapport
»u i-rix ordinaire des uicgiam-
nv s ne mb.t pas du modifica-
tions.

fc,i d-rn:er Heu le cmsl l de!
ministre se»! preo cupe de lu re
\isl.n oe- crncouis qui ont eu
Ui u sou le regimt de Vichy.

Il a auiorse 1 s cundida:» qui
pour de* raisons pclu.qucs ou
coniessionn.i.-s avaient eié éli-
mines de .e- c "cou:s, a c pre
••eni'r en reculant n limlt; dû
ce iui leur éjaii impot-ei-.

L'1 r cours en Conse.1 d'E'a1

res:e toujours poss.bl pour les
ca.'dida'.s qui ont ete auon s e:
a se pré-'n:cr el lui pensent
<1U' lfur ech r • ' t ffû a ce- cou
sdcration* politiqu s de la par*.
tlu jur7-

(Suit*

Nous a>oi
S

as

u

J
II

E
ut 20

j j r e aviation a abattu dan,
- î>«-0ieur au front 13 jviuus c"

D autres .ivionj ent é!é d«-
tru]is ~ur It's iierotlrumcs.

Au nord <t au n,nd-uUi*t U
Graud nz nos iroupt-s t-ouisu
vanL leur o.len;ive niit » tl ctu
une avance de 10 kms el pris la
ville de Fu^nburs sur la
ou-t tlv la Vi-stulc.
* Deux bataillons ennemi^ qu,
avaient trnle de >"' niuir
frjnctii^aat la V^tulu ont éie

L't-nnerai a perdu plus de 1500
prisonni r.s, 3 uanspuris £c trou
pes bLndê- et 34 canons.

Sur la rive nord du Danubf
à l'en de Komarno le- ailc-
miinds onl r-pr-* leurs atia.jues
ce niiitin au petit jour.

Lançant dans la b.uaîlh deux
divisions bHii'iees ils "nt pu.
près fi>- fur.< ux combai:, rep^en
dr(- quelques jocaliie?.

22 iank-e, 9 trjnsports £e trou
pi*»» ont éié détruis par nos irou
pes.

L'aviation de la Baltique a
coulé 3 irampons ail mani^
d'un !cnr.ag;e global dç 16 00»
tonne^ rt un dr.igu ur ûe mine-i.

Les navires de guerre de la
Bai'iqu "nt roulé à l'en'rep flf.1
Liyan. 2 irr.i-ports ; 14 avi.m^
enn m s ont tté ybaitus <n com
bat*- aériens.

WASHINGTON. — L'armée
rouge plus pui ^mle que jamais
C'-mpt'1 aciufïli-m'-nt 20 mUl ons
d homm > a déclaré le correspon
dant eu « New-York H-rald »
qu' renire de Mot-cou.

VICE-RECTORAT

D E L A C O R S E
LN.AMKNS DI
DM ENFANTA T11T1MLS

t t L.I OVEUAR
Pour c ite année «< ul^ment

des d spen-es d ' i ^ d'un a"
p -̂ur ruiï.cr;p"ioii a l'examen
dL'- bourses Û'1 l'en eignfmi-nl

du s< cond degré, du premier 0*-
vre •i dts Duuri-es de série ae
1 LT.seignemeni iijhn -|ue pour-
ront ëiri' accordées aux candi-
du.s <iu* oui été r<iarce- dans
leurs études Joi| du f*'.t de leur
participation à la Resi,.tance.
uH par iin«: ronsequn.o uiiecte

cl•• l;i gueue.
Les élevi-s dep régonn ^prnu-

vécs par 1>S bombardement,
ceux qui .-e stnt irouves caiu P
zone des opération.: mil taires.
les E-rfiint̂  du- prisonnier»-, aepor
tés. fusi.lês. lues p:tr lY»n"mi
et victimes cvilec de la puerr>\
pourront donc benêlicter de :ec

d.spen-es d'âge qui ne pourront
pas 'xctd r i.n an.

devront parvenir sous couvert
dus rhefs d êiablwremens et
direc"eur< d'école au Vice-R'c'o-
rat d*.- la Cors' à AJacc o pour
le 20 févri'-r, irël-n de rigm-ur. U
devrn y être joint ur.c acmande

i.vée de ai^p n.t d'âge -au-
compagnfe de tout's pièces Jus-

REGENT - CINEMA

CUA.MURt CIVlQlt

nOLORES DEL KIO
d:ms et PAT O'BRIEN

AC4MFI\TE
I N nOCFMFNTAIRE

LES ACTUALITES
Unr séance loas li* Jour- à 16

Vures. snuf ]>•% Jeudi. ïaitipd! ri
dlmnn-he. d-ux séances à 14
tt à 16 heures.

Pour permettre à la Chambre

parqu-1 geue;jl a uù îairu un
eJijrv meuto-re, ét;int. do.ne Us
nuy as Lies hnn;es aexicu
djin .1 ci^po^e en pre^eiice
r.'tflux cun -aerab'e d anau-
instruire, <k* du-aiei"s ù. con^ti-
^uer.

La Chambre Civique est pre-
siciee par M. 1-- CunAeil]cr Leo-
nell , assisse d; M. Micliel Sal-
vaa*'r;, de Mme Vu* C;i-abi;in a
Mar-e-Tnértsu, di- M. Je Colo-
nel Chiureili et d« M. JJCIUÊ*-
Oicoraelti,

Avant d; procéder à l'appel
di-i atlaires l"sc"]tes au rôl', M-
Thier-, Commis.'-aue au Cou-
verni nuiit acijon*,, ind.que Qaiis
une êmou^aiiie improvisation, 1.1
lâche à acomplfr. « En d:-pu de
d.fiiculiés inc-ioyabl s. ne^uliant
d' la lêduction du personnel ju
diciair-', a-i-il dit entr'ïiutre, in
Chambre C-vique <t !•' C"ur Qe
Justi.i* ont pu Ctre m^es sur
pii'd. G's «eux juridiction ; QUI
devrai'nt fonctionner parailele-
m'n1, evaxnin.ront ips affales fi
un rythme crol-snnt jusqu'à l'a
chèvemeni inîégrai de l'ceuvr; à
acconipl.r. L;t Justi c doit-c^re
rendu : aucun quallflcaiil np
sau:ail lui être app'iqué et :1
n<' s'a?it d'exrrcer ni r présailles
,r.i \ engeance.

< Le souvenir d'*s héros qui
-ennurcut en ceile ir.em sal'e

Chronique Local AMNhh N t Iti

AVIS DE DECES
Mme Vvc François Tiinas".i,

née B< ne^t. ri ses enfant^ : Do
n: n:qu , Lou»>e, Mar»1, Cê^ar et
J an ; Mme Vv-1 Jean Tama
gna, .'es entants et peiits en
f;ints ; M. Dominique B^ett]
s e ; cr.fanTB cl p<t_ts cnf.ints ;

ont limm n<-< d-ulf.ur de tai
re part cle hi per-e cruelle qu'ils
vannent d'e^iouur en La pei
sonne de ;

TAMlfiNA Kraiiçoiï
l'ur époux, père, fil , frsre. beau
fiere, on le. tcau-flls cousin et
a-Ue décédé a Ba s i a dans s-
4Vme année.

Les ob?ê]U''!i auront li^u le
22 février courant a 14 h<•un-

^T;':-on morruaire : 1. ru*1 St-
An<T!i) P, P L

Avisde Kemercicinents

A r France communique:

AJACCIO. — L» D;fiCllon
ciei transp' r;p aérien» A r Fran-
c- 2. P! i t d,s Palmiers à Ajac
v -). communique .

S rvic. s du 21 livrler =u !>
.lars 1945 :

Le 21 leirirr via continent :
r 22. via contin'nt ; l'1 23 via
Unque du Ndrd ; 24 fevr er via
•on K>ni. 25 lévrier va ^irlnu-

du Nord ; le 27 *ia eonnnenl :
Ir I r mars via Afrique du Nord;
|p 1er mars via conî'.n'nt ; le 2
m.ir* *ia AIriQue du nord ; le
3 mar v a enn Inenl ; le 5 mars
via Air.que du norj.

MOITA
Mme rt M. Paul PMl'prl et

1 urs enfjiHs, ainsi qu<- t«u» l'1*
prirent^ et ami :rès touches des
mrqu'>s d^ *-viT1Pathl- qui l'ur
ont éié témoigné' ? à l'occasion
du deré« di- l*ur UN, pe-it-fiK
be.m-frerp, neveu, cousn, peut
cou-an,

A'brrf PKLLEGRÏ
Mnr* pour la Franc*»

îndiviaueii in-nt,
s et c

A VI
Les

ii ri Ip'i

blWment* LDCIAVT
Francardo previ*n-

l l "
ioujoui-, l'oni
<1 la Chaux

p^ rp
j>a*«é. <1 la Chaux gras«.e, dr
iu«'iu unérimn-.

Se méfier âos contrcfaçnns

ps de '.rouvrr
de 1 ur rmiT

Mm- Vve M-ithieu St-f;!ni *•
-a ïille de Mars< iîl- ; M. O F
S*rîani, f* rnTan's et poi'i*-
i-nfan s «le Nocario,

dans Pmp ^ ib Uté tir répon-
dre indj\iau(ll mi'ni aux nnm

ont fié
du dé'

s A

i-ur époux, perp. fl^. (rpre ft on
cli rftg.ei',*, pi1t rit tout s ie~
pi i-rnrt(s fui •> son*. ar^o» .0 s
n lnir rntnil tlruil. de trou <•?
ici ]'xprp*-l<n d- l-ur« renif

SAN GIOVANNI DI MOItlANI
M. et Mme Campanj, ne»* San

l-ni, p rT a Easiia, ci l urs en-
tant: ; M. C'inp;ina A. F. cl ses
« nfanu* de Ju^i^y ; M. Campana
.«ngr «t se s enfiin s de RIMI
Malma! on ; M. Campana Jo-
seph de Pari-; ; Mme F<"^ani. ne-
Campana vt srs enfants ûc Poi-
v roso ; M. campann charjr; ae
CiiTiti'Uim. fi Iturs nombreux pa-
rrnls,

ont rimnrnse douleur de fni
rc part à lfur- amis ci conr.fli
•*.'n v- de la p<'rt.' cruelle qu'il
vannent d'éprouver en la per-
sonn de :

M. CAMPANA Ma/htcu
Caporal

Croix te Guerre
l'-ur flk. pan-fils. frtTC, neveu
ei cou in, ni"ri au champ d'hon
neur. sur In front d'Alsace, l<
13 fevn. r' 194» à 1 à«e d" 22 ai»

ISOLACCIO DI FIUMORBO
MIIK- Vve CiainOotii Pompe in

et .son eniani Dominique ; M.
Gambott. Ours Doiiun:qui- ; Mme
ei M. GamboUi Françui» 01 1 urs
filles ; M (.-t Mm*- Gambo li
P.i'rn* et }. Urs pni;ini» ; Mme et
M. G-imbotu Favien et 1 urs en
fanù ; Mme • t M. Gambctti Ra
ph»cl 't leur* Lniant

Ton* leurs n<>mou*ux pan-nu,
ont la douleur de Î^TC par] a

leurs amis t[ connnJs-'anct-s ae
j' p'Tte cruelle qu'ils vi nn.nt
d'éprouver en la personnp de ;

M. GAMBOTTI P<:;npVirn
Mort dans le Maqui- d France

puur l» Re istanco
à làg • de 36 aas

leur époux, pere. fils, frer*1 on-
l el neveu. d;cêd^ a pon*-e

( Charente Maritime ).

TIRAOK du PETIT B\STIAIS

împnm-Ti' du « I>-i
*ci Oeraru : M.

ou Tribunal m.'lita^f fa~cist>, ii«
sacrifice nêroïque tt supreme ae
nos m»'rts hanit-ront tu u jour
les déliberaiion* de ncs cons ien
e s ; c'cst pràc»1 à eux <|u(1 la
Corso rçsWe française rendra la
justice française. >

Apre' avo r ré«umé l'économie
de l'ordo^nan e du 26 ûec mbre
1944, sur l'indignité nai;onal'*,
M. le CommissaiiH- du Gouvcrn:
ment rappelle le ferment qui lie
1 s mngVnits : < Vou^ Jurez et
pri-ni'-tt z devant Di'-it et devant
le* hommes-, de n'écoui.T ni la
ha ne ou la méchanceté, ni l;i
cra nte ou l'affection... <*" 'ou-i
riccidt r a*--e; l'imparli-tiré d n
fernvté rjul convi'nncm à dos
hommes probes et libres. »

L's déb;i's «-e déroulen' dan=
un- a'mo'phére de sérénité, de-
vant un public Ce plus *n plus
nombreux.

Dans sa séance de r»prés-m1-
di de mardi la Chambre C v que
a coirtlamné le- noinme^ B nia-
chi Ant,,ini> et Ni 'Olini René,
lou* deux SOL o\ MHicl n^. à
lind;p;n té nnfonale a perpétui-
té ei Gismmari TouSsaini. PPP
et SOL à, l'indignité nationale a
temps.

D^ns son audierc d'hier ma-
tin, la Chambrr* Clv'qup a ordon
né un complcmen1 0"; nquet''
pour Marrhl Anpe. et n déclare
non coupable Giorgl, boucher.

A N N O N C E S
ECONOMIQULS

VENTE d- v»rre» a boTf : 15
frR — par cent lu fr*- — trans^
form.ilion de oouleilli'.. Comptoir
Cor«e des Vcnes et Olac i, Toga

M E M E N T O
Jeudi 22 S: Maxime.

MAntlE ^ BASTI
DISTRIBUTION DE VIAM
C" mutin une raiion d<

de de 2!>u gr* par rationn.
t-:it s- ra dis-nbuee cli z M.
ni Dino.

— M. M;«lerba Marîin ou
mcmbie de --a famiue, :st ;
de .-e pics'tit r a la mjiiri'
Baslia (bureau au si cre'îir

gênerai) puur une cûinmuij.i
lion à lui ia-re.

- M. Vu»li Antoine ou
nurabre de .-.a lam.ile, « st rj
d̂  &'•• presen'i r ;t h, Mairie

»Ua (bureau du ?* retaria;
njial) le plu> lot pu sibl'1 y.'>
de,- tôr.ieign mt-nis à lui di ni
der.

L''s personne- dont les wn
j!\ent sont priées de t̂ p p:

s "ter à 'a M:'iri«- bure-ai TK:
tairp, pour r nsei^nrments :

Bi:i Ermaun ; Faloci Silviu-
Mor'elj; Archlmed-' ; Qre^o:
Ange Vincent.

PAKT1 KEPUBMrATN
RADICAL ET KADH.AL-

SOCMLISTK
SECTION DE BSSTIA

L-1"! adhèrent ^onl in!orrtn
qu'une réunion aura ueu P
manche 25 courani à 10 lit i;n
au local réservé d; l'Hôt'1 (
France.

Le"î membres non ''n "ore r
pov-esFÎOn de leur carte poi
ront la récl.im(ir â 1' n!:é"

LK SECRETAIRE

GRAND BAL
L'Armée Américain'1 du (

n:« convie iUH jeudis filles
B.i.siia, a nsi que ieurs fann.
à un grand bal donné !un:i pt
chain à 19 Heures, à Fun;n

L''s c;imion; *=,• trouv r
devant la Croix Roujr de B
lia. à 13 heures.

D"s ralraichissements stra:
scrWs.

PKIA US' »KAM VENDREDI 95 FEVRIER 1 o 4 •>

licain d'Intotmotion et de Libération Notionale

Rédacteur en chef : MARTIN BIANCONI
I moli : • M (n

, 140 t't
350 fr«

hKONIQUE D6 i VltlLLE COKSt

L'organisation communale

usion de trois communes

CHAIVinRE SYNDICALE
DES MAITRES AKTISANS

BOLLANCEhS
ET BOfLAXCURS PATISSUJt

DE BASTIV
Au cours de son as embi?e g

nérnle du ]2 fë^n.r 1D4.T
Cnamore Kyn.iic^lc de la B<m
l,n;g ri.- a procédé au renou
Irment .ie -ou bureau pour l'an
née 194a.

S"nt élus à l'unanimité •
Prtsid. nt : ch. Fi-an '^chi
Vice-Pre-icïents : A. GandA

Carlo ti Emile ;
Si-creia r: : A. Verzura ;
Treson-r : G. Ayon.
La situation d • la Boula'-;

rie de E-'stia ."'aggraxaiu I-M
biLm1 nt 3,. jour en jnur. la qu
lion du raviiaillemeni
d. noii'1' viiie a ete l'obj t d'un ii ains. décidé d*-- ia nommir

A VENDRE Toupenu d^ 65
brebis 1er cho:x. S'atlref?cr ch<2
M. Alberun: Phlllpp.-, berger a
Tona, Ve t-ovuio.

AMERICAIN chi-rclie cham-
bre meublée eonfo:lab'e. Offres
adresser â Mme Nr::r!k"fT, 4.
Bd GiMUd, après 4 huri-s.

AVIS DE DETTES — M. An-
geli Paul, ne repond p.u, de*
dette- qui- pounait contraci T
sa Icmnir. not> Hélène Mar«an,
;ui a QUitlé iv domicile conju-

gale.

élude appro.'oud e. Apre
r. cherché ir- caus'* du mal
décisii'ii fut pr:se d gcume '•'
aux aulon es, les r«.meaes :
C'ptiblrs sinon de renr;)yiT.
ino:n< if 1 atténuer.

L.i Boulanjcru- de riaf'U a
plu.sl ur> repri.es. manis i f -
dé ir de collsborallon ^ux p -u
voir* Publies et une frl« enr'1'
soucl-use du prand rô!.- oui :-
€*t dévlu en c>^ h ure- dlffic
les piur la Fr^'n". elle désire a
porter <on coicour* w p!u
;olu à un rétablissement norma
d's chose»;.

Lf Pré'ldenl : FRANCES H

AVIS

La fusion de trois communes
uni' i>eule tif- u» ca^ unième
Corse et peut-etr.- ailleurs ;

L iiuerèt IM ôe ruppeUr, en
expliquant, les tiiïflculUs

, ut a re-oudre le s'rv-.e ca-
. .il 'iui, malgré ^on dés!r de
:;iinir l'incii^itiuamË de cha-

ancien cen!r̂ p communal,
obligé de proposer d-- nou-

>M\S le canton de Sermano, il
uouva en prè«nce ce iro:B

m.mums : R bt
i<» et Arb11.ro, très -rappro-
l'une de lautro, et cemp-

m. au mineu du siecie d. rnier
jio, 2D2 habianii ; Aruitro,
; Pirû-cotî-e. 232.
ui UrxïtQ.re lui-il, tl e t *rai,

i..- :i»>&ez êtondu : prés de 2500
res. Mais c> lui de Keobia
P_edi.orte eta^ encor'- in-
c~ qui donnait lieu à

U>i cîifAcuLes fiscales, ieur
g" s'averant tre-* malaise
-on d̂  la conflguranou du
n. De pJUs, une enclave

1.. ;iiee « Ca>cian: H ctai: admi
•-.:ee par les cnimutir s ae
i.'/ola, Pàedicortc fi R- boia, et

1 .1 supprimant selon les régie
il. impérieux de l'epoqu^, a

• t'nbuer ?
I avait ete d'abord que tien de
, . r i" s o ux seules commu-
- de Piedicorie tt de Rebbia,
,;i..son de 1'indlvHion de leur

i.-»o-rv ' t di l'impossibilité
un partage régulier ; ArbJtro
;:an trouvé 1- «-alui dans rau-
n -ime. de son propre terriioi-

Le c;i8 de l'vncia^1 4* Cas<:ia
1 m porta la d£ji ion de fu-

II des trois commune*. (Mte
• iave ne pouvait qu'etr*', oro-
.L\'UÏ]U' nuiit, atiribuee <|U'à la
inmune d'Arbi'ro, dont le ter-
jire aurait été ain«i douole, a-
* un popuiati"n de 222 h;tb'-
:. •., AU detr.ment d>s autres
. :r.uni'!t. La 'u-ion éiait la

i.--iait la 'motion de la déno
••ation de .a nouvelle commu
. qui ne pouvait etr* emprun-

un de troi> centres.

PERDU *nr ir tr»Jet : Bd pao-
. ni: • <1<i la MM'Mun.', Rue

du Lycée, peUl pnqu t cont •-
[ voile lu:ic blanc Pr:*r»» L<

rapporter au bureau du jour-
nai, contre é

RECHERCHE femme t'U]>a
depuis le 19 îe>ner 194S. atit
•1 ti ejepre s!o"s nerveut(ls, a'
<tf 54 A'is. brune et chevvux c
pés. fr fC1-', habillée d«- noir, r
be cl gilft usa ces. sounei - u
(.'iuu.s. laiUe moyp-ine (y.* d< m-
de un chi^n poli '1er i-out I;"
liiei recherches.

Tran ni» HT*~ r^n^cigrrm*"'
ffndarnicrîe Etrando.

:it-André de
est en 1854 que 1P Consul

.* : il se décida à prendre la
s^raion sans laquelle la fu-
r>e pouvait è'Tv prononcer.

-i,jot ur Carlo'ti, rapporteur
adastre. eut assez d'inlluen

;ijur apaiser les dernier''1*
cr.i talions, et le votr fut ac-
i- "«ans dilflcules.
L» canton de Sermano. qui
'i:.p"ait oouz communes, rt u-

p:>pula:ion de 3-086 hnbltatta
>a Tort de dix commun s.
Li s dçrnier-- municipal.te*
• (mmuwj, di'parues éiai-nt
]. < composer« : Arbitro, maire

:ii J M. adjo.nt. Ce«-ari J ;
•:.cone di Bozi". maire. Orvt-
r F . adioim pizz'nl J. M. ;

r :>bia m:tir<-, Battmi
•'• ; adjoint. Battmi u -

LONDRES. — MM. Churchill
Krti n ont a**Ute aujourd'hui
'a sé.in e d" la chambre des

••t-.:nun>'s.
Vi cour^ d^ la sénnce M, Ed-n
r-i;' «avoir QU le débnt erati

''''•acre mercredi à la conféren
? ip cnmée.

A Tebcssa sur les pas des
p eai ers chrétiens d'Afrique

Dans §on numéro du 28 jan-
vier dernier le journal illustre
t Vaincre » a publ.é un article
où il rend Jonipte ou* OL-rnieres
iou"le«i qui ont ete effectuées
d^ns lé departenvnt de Constan-
tin., fouilles Qui oct mis au jour
la v.ll*- de Tebessa — la Theverte
des Romains — qui, d'après ce
journal, « es* peut-être la plu3
vivan'e d-s v.lles d or de l'Afri-
que du N<'rd. »

« Or »oici que grâce à M. L.
Let-chi, <iir<-C'fur des anll-juites
de l'Algpérle '-t membre jorr.s-
pona.ini de, l'InsUtut, Tebessa
coniKi.t aujourd'hui une gloire
nouvelle*- En (>ff:t iur b̂ s indi-
cations et <ous -Qa haute direc-
tion, M. Seree de Roch, cor.sor-
vateur du Musée de la \ill: a et
ficiué de* fouilles dont l'-s pre-
miers résultais JeUent une nuu-
vi-ll lumieie sur la vie de; pre-
miers disjipie^ ciu Chr-st en A-
fr.qu*'.

« Elles présentent d'autre part
à ne se pincer rçu'au seul point
d.; vue historique et ;>rcheologi
qu1' un tré» grand intérei. Il s'a-
gji ni plus m moin^ d̂  la Oécou-
vrrtp de cataeomb«s*"sous le soi
même de la ba^Hque, avpc ses
murs, se« ^o'onnad s," pon bap-
ti ter'1 *t sa olmpelle treftee c,si
une dc^ plus belles qui nous so.t
parvenue d: l'aniiqults.

< D"nc le* recherches com-
mencé.-s rn 1943 et peur^uivies
i'an dernlifi1 \i'nncni d'abouur
s la dé'ou^er'e en avant du sanc
tuairr d'un >'sc:iller dornant ac
ces à un long couloir <ju: mène
par 7 m. 50 QUS t»-rr<* à une né-
cropole divisés en plusieurs ga-

« On a pu déblayer Jusqu'ici
150 mètres environ de '̂es galc-
riit souterraines rempli s dt-
tombes. Au if.na da l'une d'elles
s'ouvre une chapelle trèfle- n-n
ïennani t-ccon- un au*el et àa
lombeaux. Deux auir l s gai^iles
«e dirig.nt vers la bu iliqu^ sous
laquvllu ell'*J «'engagent. Des
fou IU* vont y eu^ euireyi^es
ûe '• que certain^ précautions Oe
boigem-nt auront eje pn^s en
vue d'tviter de» eboulem«nt^.

« Ces catacombes sent, appe-
lées à enrichir dune façon sin-
gulier'1 lo pairima.iie ue l'bgiir-e
piim.!i\e dAirique. Ce s-nl î s
• econdis qui aient été découver
• es p;ir nos archcoiogue^. de et-
jôlé de la Méaii- riane , Ies pre
mières l'ayant été a Hadrumetc
par l'archevêque d'Alger, S- Ex.
Mgr Leynaud. alors qu'il *taiï
curé de Sou$se.

c Le Uvre ŝ  intéressant, si com
pl.-L qu1-* féminviit prélat ecriv-I
D ce sujet, produi ;t. en Ôin ti-mpi
une profonde émoiion n< n seu-
lement djns J'epuropat français
mais rn-ore a Rorn>\

* II convint d'.-tjoutfr, qu'a
proximité de a bajfiliqu-, on a en
outre exhumé un c metfere chre
tien à ciel ouvrt, dalant d'une
cpû'iue plus îec nti.- que les ca-
tacmbes et dont le»- tombes soni
rrcouverU's de mo aïque*.

< MM. Louis Leschi ei s-'réï de
Rcch sont en train d'ecr;rc un
(ie ond chapitre non moins e-
mouvant, non moins beau que
c«lu. écrit p-ir le sava-rt prelai.
nur l'histoin- d. <- Chrét:fns d'A-
frique de ces iécle-- recules. >

Michel RAINEAU.

I K O I N I D t l ' O I I S I

Nouveaux geins eu delà de G 0 C H

La 7eme armée progresse entre

FORBACH ET SARREGUEMINES

PARIS. — Au nord est if ooeh
les canada-ru onl réalise tl< n
»ulle; avance» vers l'e.,1 i J U
d. la route Goch-i:au.v

Dana le trimglc c^kan-Emnch
Clevi's Ifs inondations OUI ^m1

lis opérations.
Les trour--1' »m«"ic«ic« - n l

éla.gi leur 'é^e d̂  pont dans le
* cl' ur d'EcMerna"h, < il-> '"eu i.d
maintenant sui 20 km <k loi.-
gueur et 15 d'- prolnd •a1'

Pour la 3e lois en 2 jours l'a-
\.ai.on oll.e- n a'-Wi,»? Nuri-m-
b rg. Hier 1.200 bombardiiTs
corés de 60 Ocha iW< ont bom-
barje les obje 'Uis Industriels
Nurembi-rg ainsi <iue Dokmuu-.a
et BerLn.

PARIS.21 P'vrier. _ Commu-
n'qué dr ré'."-m;ijor des tore s
expéditionnaires alliées :

Emre le Rfl'n rt la Meuse
forces alliée* ont r pou se une
i'oniri-alla'iu1" d infanterie et de
clinr» li-céi' dans la rtgion a
l'ou'-st de Ca'.car.

Dans Ooch nos unités net-
toyeni 1 s derrières poches de re
.'l-tance de la partie sud di> la
vill,-.

A l'ct de l.i route Cal'ar-Qoch
nous avons pris h1* villaç s d'Haï
venhoom i't de Bucholl. Nous
avons tall em:ron 10 000 prison
nler^ depul- le debul dr l'aiia iue

SUR LE MM»!NT Dt L t M

LES CHARS DE KOMIV
APPROCHENT DE I.LB1X

MOSCOU , 21 Février. — Com
mumiue de i'.uniee rougs en da-
te du 20 fevri< r ilMi-

Dans la pr(>quiL de samland
ros troupe- on: repout- e les atta-
qms puissantes de forji-s Oi-
chars et d'.iuan!-r e ennemie.-i
qui malgré les lourdes pertes qui
leur ont éié infligées cherchant a
s*-' fray-r un pa^-age ^er^ l'ouest
«n direct Ion ce Pillau.

Au sud-ouest di' Kœnigsberg
n"s troupes ont r ss«rré encore
l'air.n au d'en ercl1 nient autour
du g.oupr ces forcer tnnemie^ 'H
Prus-e Orieniale.

En Prws'" Orientale au cours
combais n » troupes ont pn s

quel ;ues local.tév
Le 19 février au ?ud et nu *ud-

oue-t d>- Kù.-nigsberg nos iroupes
nt anéanti 70 chni» allemands e;

fai: 600 prîsonnl-ra.
Au sud do I»ar,tzig nos troupes
ursuivant leur oifrTu'v* le long

de la i.»* ou s: dr u Vifciule om
prs plu -̂ de 50 'o Mlités.

D«n^ Grauttenz 1 s combats d'à
de la gwiiison en.

lées

core encerclé»1 se poursuivent.
bail* i» piov.i*c-3 d*- Br-tsd*-

b'iUig nos troupe» s* iont empa-
cour»* de combaii oilen-

sts dis villes de BoberNberg. Gro
tn et chntian.anùt ainsi que de
plus de 80 lociiMe:-.

Au cours des combat» qui *e
son! déroules dans se secteur i*
19 fevr.er nos trouptj ont fait
1.000 prUonnniers.

Dans la région de Brt*li'U nos
troup s poursuivent des combats
daneantissemeni contre la gami-
ion encerclée oan- la ville-

En Tchécoslovaquie, au r.ord-
oue^deLu onre, nos troupe* op ;
rani dans U région montapneu>e
boisée .se *,QÏV- empare •• de plu<
de 60 localités

Sur la rive nord du Danube a
|Yst de Kom»rno nos iroup>-, or.t
r.pous é avec uccês des a'taque^
puisr-anios i,- torce^ de chars et
•iinfm'in-' ••nnrmV^

L« 19 février no> troupes ont
rif-ruil dan, e sec:eur 60 char."
;tT!omands. Dans 1 ? autres «tu-
teurs du front : activité &* nos

eiènv ntis de reconnaissance et en
cer ains point- combat* îo aux.

Li 19 îevr;cr nos iroupt-s ont
(ndommagé ou detru't sur l'en-
srmbW du iront 206 chars alle-
mands.

9 avion? enr.emts ont *té abal-
tus en combat»* aérien* ou par i •
ur de notre DCA-

PACIFIQU E
TOKIO, 21 Février. — Radio-

Tokio aunoaif qu'ur. deuxième
c> bar-iu nien; amer cain a é'é rt
fec'ue dan-* l'île di- Soufre au
nora-est dlorbuna.

GUAM, 21 Février. — Le com-
mun 'iué de l'mirai Wmv-z signa
le un»; léger»1 progre -sion des Iu-
*ilîi rs américains dans l ie dl'Iwo

BERNE 21 Février. — Le Jour-
nal € Arbemr Z-itu-rg » dp Sehaf-
OUM1*. rapp^r'e qu'H'mml'r *
ordonné qu'en ca* d'éva'ion d'un
inte-né dans les camp» de concen
iraUon allemand 20 autres tusU-

daj.s le secteur du Nord.
No» fore s terr, nVi sont en-

trées cans Binschei a » nviron
C km 500 à le t di> ia jonc'ion des
troif Ironi'ëres de Luxembourg,
de Belgique et d^Allemagne.

Vers le sud-ouest n o fores ont
att mt la rouie Das'ourgLu,-
kamp-n >ur une lo.'.^Ufur de 3
km 200 au no.d de Dan^ein.

Drns la région de V^ndcn
nous *• omni1 s er-iré^ d;ms civet1*
forts. Ver- le sud^i t nous avons
neiioye un ouvrage ei pris Wm-
srb'-ry^gen pendant que d'au:re§
unitifc s'emparât'm d Tal en Juy
le et au nor'J oo Rcmïch av;in-
Ç.iient dans le. voisinage de Ro-
rameltari'n 7 km. 203 au sud-
ou >t di> Saarburg.

V r , le «ud-e«t ..près avoir pris
Waten n » troupes nenoyeni
Freudenberg.

D'1 durs combats fe déroulent'
à Or^chols a 3 kms 200 au sud de
Waten.

Dans le" abords sud Forbach,
n o élément ont occupé plu-
sieurs Mlles donl Al=t;nçen. E-se-
lin^ ei Grossbllttendorf

Plu- à l'e^t de KMn-Blittirs-
clorf sur la nv allemande d1' la
Sarre a é'é nettoyée-

L'aviation a bombardé des df-
pôt^ de ravitaiHi-mi'nt et d«s
noeuds f«Troviai:es.

De «rand s lormaiioas de bom-
bardiers lourds Escortes ont ai-
laque un noeud ferroviarre à Nu-
rrmberg.

39 appareils ' nnemis ont é^é dé
trui s au sol.

Un gr-inj nombre d- locomo-
tives el de wnsona ont été détruits
ou > ndommac*e»".

40 appareils ont éié portés m au
quant9 à la suite des operahons
d'hier.

La nul' derriér" de grand-* for
motions dr l!omb:ird;pr« lnurjâ
ont a'taqu? D'irtmund. Des bom-
bardier- léger- om attaqué B-rim
ei di1** obierUS iout»ers a ferro-
v.airrs dan^ ;•» Ruhr.

NOUVELLES
DIVERSES

J11X-H-CHAPEI.I.E. 21 Fê-
vrt.T. — Un premier charff,>ment
<le 'okr prov rtant cl-' ohsrb^**
a.'iti«nd5l tra t* à Aix-ia-Chap-
pri iou< le ror.trfi'r. all'f 3 < e ex
ptdié Wfr â ci>ttin>i.on du Lu-
xrmoourg.

PARIS. 21 Févrirr. — Le rtim-
Tmini mé du ministre d h S-inie
Publque annonc le rlevemi-nt
de, laux di'< allocaiionv aoefr-
àev\ *m vte:uir<l - inf>7m' s et in-
curables.

Le t.-xte do l'ortnnnanM 1\T. ' »
paraître S ]'« of^i-ic! » pnr'wn
à dat^r du l('r janvier 1(1 mini-
mum de l'aTocalon mrn«u<-!l de
150 fr» S 300 f s e' If maximum
de 200 à 400.
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A propos de
la rcuroutrc manquer
du Président Kooscvelt
et <É* tîéuéral de OauJie

Tout en sa fel:citunt d'appren-
dre QUL- le'pieMdb'iit Rust^eii pro-
jetait d».1 vicier un port Lanç-Us,
le ijen.ral tic Gaulle ajou.ait au
cou"b ci. son er.iret.cn avec l'-im-
bu3r-aûeur J<.-fïer*im iue l'im.ta.-
Von 'iui lui êiait air>s ee de se
Xi-iidre dans *-e port le prenait a
limpruv]»t£ d.ins un moment ou
beau.oup d'.iiiuiivs exigeaient sa
p.ê-i nci a Par.s ei au leiulcma n
dune conieie^-ce enire les tscis
cheï» d's gouvernements alliez,
1* urs consr-Ti r̂  et leurs expert >,
confereii e a laquelle la Fiance
r.'avait p..s pria part et dont elle
Ignorait encore les multiples ob-

Le général de Gaulle a prie
l'ambassadeur d'a*-surer le prés*
dent ROû-ey U qu'il ne Cessu.
d'e^pêr r d-- le vo r se rendre Î
Par:.; ou le gou^e.iument ci tou'e
la population seraient à tout mo-
ment ex'reniement h-ureux de 10
recevoir.

On !âit que depui*. cette date le
pouve^n1 m ni et les ^erv.ces frsn
çais irjtvaillent ajiivem'-nt aux
échanges de vues qui -'imposent
entre la France et 1-s gouverne-
ments a'A es ou tuji't 5e conclu-
sion de la Conférence de Yalta.

« DURA LtX» SAMEDI 9 4 FEVRIKR 194.JINSTRUCTION
PREMILITAJREON NOUS COMMUNIQUE :

U If Cdt Gudi i-lli. air ctrur
du Journal « Le ptupl>- de Ba

q o \u son h«?bdoma&ai
r« supprime, nous demândç »•
vouloir Dun insérer la lettre

MEMENTO
Vendredi 23 — saint Pascale.

CHAMBRE CIVIQl

La Chimbre civique o cnr.a
né dan» la séance de l'apre»
di- m-rcrc-ai Catta Pierre e:

Eiienno tous deux à 5

AUDIENCE DU 22 FEVRIER
La Chambre civique a

5 ans d'indignité 11:11101:.!.
Corrierl Kuymond a à Ross.
*-i-pn ; vU a condamne i\ 1 r.c
té a prrpelul ê C^rlotti Lou
lemoyé sans trais de pou
Pensa Ueorg s-

M1MSTKAT1ON ET KIUiCTI
Bi! Gênerai Bonaparte —

i.-** Tilts' • BA3TIAl»-BAfiTL«
• ri M* 3 — Cil. P. 158 — B C. 1831

PATRONS PELIIEUKS
SI.MSTKliS

ONIQUE DE U VIEILLE CORSELes putroi*1 pécheurs £^-
désrant iai-e jonstrure un
b:irca:icn sont prié
connaître d uigencr à Ï'I
unn Maritime à IDEE ROYALE

EN CORSE

WASHINGTON, 21 Février. —
La M» Ï s on Blanch: a publié le
communiqu- suivant :

Le Général de Gaulle a clé In-
vité p;ir le président Roo-r\elt a
rencontrer ce d 'h ier à Aig-r.

L'inv;tat en a é:é transmise a
Paris :lU général de Gaulle r a r
l'amba s.ict-'ur dus E'ats-Unu- J 'f-
ferson Caff sry et a &è envoyée
•de Yalta 6 jours avant la tfa'e cL-
l'urrivée du pré-ident à Alger.

Dans son m s^age M. Roc^e-
v 11 dirait au général de Gaulle ,
qu'il avait vuement espéré pou- •
vo'r In rercont;er en France enn-
t nen'al'1 mn's qu pre se par l<*
temps lui éiait impis-ibli- d'aller
à Pari* quel que fui «on désir ae
s'y rendre.

L(l p résen t fxprtmalt à nou-
veau si-s remerciement chaleu-
reux pour rinv-:t;it on que le ou-
v rnenv nt ."ranç:iis lui uvait
adre-sée à Québec lors de la der J
r.ière confér nce qui sV«t tenue
dan" ceit ville.

L'in\i;ation du président ?e ler-
mlnait i-n exprimant i'espoir
iju'dl' rencontr-iait l'acrenr-n»
tiu jhe* du gouvernement imn-
ca *.

Le présid-nt a été très déçu
c;uand on la informe que IVxpe-
oilion d-* aff&irvs de l'Etat ne
p rmeltnft p;is au général de
GauUe de v n;r à Al?er.

Les nff'tiie. ie. i;> France et a-'*
t'tats-Uni1 ;ut ndeni leur solution
<'.l 1<* président et j'aurais viv*-
nir ni déliré rnconircr !•• gen-érol
de Gaulle avant de rentrer dans
mon pays.

Ba-tia l- 7 février 1945-
M&r.s.eur le Duecu-ur,

Le j<>urnul hebdomada.rt- « Le
PeupK ûe Busiia » a—le regret
j-'iiiiormer *-es abonnes «t se*
tiàeles lect< uis que iun d> rmer
numéro >' è̂ e *aisi eu cours» d>
vente par laulo.ile preU'ctorali-.
Cette d rnicrc preti nd, ']ue l'uu
• orisaticn d< pura.ire de ce jour
«ai a ete rrfUrC' p;ir le M.ni.siri'
l'aimée derrière, ie 24 janvier
1944.

L.« lettre de M. le Préfet Lulze'
publiée &ans « L(l P. d<-' B. *
donnait Us raisons.

Or, c'est un nouveau Journal
qu. parait-Sji.t, .sur la demande
de 581) abonnements dûmen
souscrits el cert.nes conroim

Je si?rale, a m<--> floet<-s lec-
l'urs, que l'âme du c P. de B.
n'e»i Pi(= morte- Elle est plus
va;llanie qu; jamais, et capable
d'* répondre un étemel « Amen»
aux l'xigencct* de noire douleur.

La dis :ipline du s Ience *in-
posê2 par le^ clrconslances ne
^era pas ét<rn*lle.

La loi sur la liberté de la près
se bafou:e et !̂ s 589 abonne-
ments foulSs aux pi'-ds do
b!H";i re( ont néanmoins proton
dem' ni injigné l'opinion publl-
qu> déjà alerte^.

Il faut que !••« murs, qui iso-
lent Iiî; ennemis du * P. de B. »
du public, soi ni bien épais,
pour qu.- 1 s rthns n'en franchis
.rcni pas leei ]imit''s.

Mes letin's de léçit'me pro-
te.s'ation, restent sens répons1'.

C'e^l la "ri=e du papier, c'es'
la eu-rre, c'i'àt le chaos, c'e^t le
néant, c'est la m'.céri\ C'est oa-
rn i-tl au-si. l" re^n- de i-t vérité,
de la Hbené e( de la ]u-tice.

Recrvcz, Monsieur 1<- DTPC-
ttur, mw vnttm'Ti's dist'n'ïues.

« LP F'uni'- de Rn-'la »
F. GUIDICELLI

Ont obtenu uu depjis-é la
moyenne 15. aux XJU. ns u'In
tiuci.oii Pre nu a aire et- «uni ad
mis a concoui-r pour 1* Drwet
tiu 2m»- degré k-s jeun s g, us
la . . a w nt-m
dans l'ordre a? leur cla sement
aux ûita iraniens,

lini Ant1
il Fr;tnço-

lazzi Ja>»eph ; Ca>ti Ui Pognon-
Duminiiiut* ; MorganU pi- rre-
Bt-nou ; £en(>deLi.i Pi-rry ; Fra«
ceschi Paul ; Lazzan V.ctor ;
Liundra Gorge*» Maurice Eugè-
ne ; Berhng>'rl Pierre Antoine ;
Us i-ili Miiihieu ; Franzon. An-
to-ne FJ-x ; Petrucci J^ài-ph ;
Chiarelli Joseph Anioinc ; Mon
U Louis J an Dalgo ; Gr.mai-
di d'Eaaci'-Martm ; Baiiisti J;ic
quei Jean ; Olnvtta Antoine
Mure ; de Mari Fr.mçois ; Dio-
nisi Jean Qui'icus Non e ; Dei-
lamomca Pascal ; Mucchielli
Baptiste ; Zuc.oni J 'an ; san-
•tini Laurent J an Bernard ;
Pu>qualini Jean Jospli ; Acqua
uva Jean ; G.u,:i P-LTI-B Michel;
T"Iaini Benoit Léon Antoine Mi
chel ; Alb«rlini Jean Vaicre ;
Ott-avi Dommiiu: ; &'niareli;
Jacqute ! Palandrl Augusie ;

(A Suivre).

ARRESTATIONS
Le nomme A»-mil Fiançais, né

le H mai 19UT a V>>co^to, cuu.-
\ateur, d m-u^ini chez Mm*- He-

13 Ouu-e^rti Augus-e Oau-
au , a t u , upi'6' eii^ue-e, prts<-'ii-
te a M. ie procureur de là Kepu-
bl-que bOUi l'.ncuipal on d-_ vol,
Dit.-r.aces de mort, ueu-niion d'ar-
nie ae la première
coupi et bl svui'i's et port a arme

ê . Api"et. iiiti-rioj<tto.ie, M.
le Juge ainstiuciion l
icrou.r cet in

Le nomme' iiouzid Ari-sk., Te
<iuis Jiv.i, ijppiehrnde Pour
d'arme pion ba? a ësalemen
tiêleré au Pai^uet pui^ ecrouê.

Jicain d'Information el de Libéroiion Nationale

•et. ur-Redacteur en chef : MARTIN BU29CO2H

•• 9G trs
,. 140 frs
. . 250 fr-

Air France communique:

RECTIFICATIF
L;i Direction des tran_sports aè-

riers A.r-Francf 2. plac d<= Pai-
m e.-. Ajac 10 communique :

L's *»>rvice* des passager-; au
21 février au 0 mars 1945, 21 fé-
vrier v.a cunt nent, 22 itvri.r \i.i
ccintin1 nt, 23 février via Afrique
d-j Nnri, 24 tev. via coni:ncnt. 25
Jpvr'cr v-a coaiin nt, 27 f̂ vri r
v.a Àfr-que du Nnrd. 1-T m"> via
continent. 2 n>:ii> \ia Arrime du
Koid. 3 mars v a Mri<;ue du Nord
l mars v»a con in-nt.

MEXICO. 21 Février. — C'esi
tiujourd'hu; que ç'nuvr- à Mexico
la conïè: nce à laquelle parti 1-
penj l e diic^ues de 20 natoins
américaines-

La durée dp la confén nc<* sera
de ceux ^majnes environ.

ANNONCES
ECONOMIQUES

V ; - ' '*«•• ' i . —--. , b t - i r - • 1 5
fr« — par cent )o fi> — trait^-
f^mr>tion rtc oou'eUl'-e Comotoir
Cor** àf* V rres et Glacs, Toga
B U

DIKECTION GENERALE
tir 1 Enr> gistnment

des Doma.ni's et ÛU T mbre
Un concours e--*t Ouvert pour

l- u-cru'immi d>- 400 .surnume
raires de rEnrcgis'remen:.

L'1 mploi de surnuméraire d"n
ne a ces, après un stage, aux
foneliens de receveur-contrôleur
ou conlrôleur de lEnrg.^
ment.

Lis candidat* doivent ëire pour
\u$ du diplôme complet di-- ba-
•helier d" 1- nse gnement

condair: et ju^tifit-r qu'Us oni
p.ix dans ur.e fncul'é de Droii
le? in-cr_p'iùn& neci^sair s a "
tention de la prt-m ère partie du
baccalauréat en dr«it.

L'1 diplôme de la première par
t:e du b.i cahiuriat <n d
n e | existe qu'au moment de la
rnm:mt:on a l'emploi Ue surnu-
méraire.

L. s cand dais titulaires de
I..cP::ce in Droil son*. dispen-'Ca
d-'s épr< uv s du concours.

Les surnuméraire- p rçoiven1

peniani In auree de leur stage
une rémunération annui'llt de
m 000 fr , à laquelle *'a)nu!r I' n
cl' mnité famili'l*' de re«aarncp,
a nsl que les allouions faniilia
les.

Les ca^dîdais pourront obte-
nir (oui reriM-:i>iièm.nts nere';-
^air-<, ntiprc<! du directeur de lvn
re^i^tP m-ni a .Viaccio. rue jr?-
néral Lévie. n* 1. 'élérhnne 2 fi9

Te reei 're d'ins^rtpi on d«*s
"^nd'datures sera clo< le 15 mars
101=1 1 s éprouve* fer'IFS auront
îi U nu murs du deuxième in-
m-stre 1945-

Ero t F r>rs F Ï ' P Î Ï X E S
DE LA MARINE

Une ndmUson à l'école d*<
Pupilles d'- la Marine fl- Brevl
.-îÛ a Uni courant avril 1945. Le«
cand dats doiv.nl être â^f" <r
14 anv au moins ri 15 ans et
c n.; KI pitie itu îcr avril.

Poux rensriprtrment* comple
m'ti aires et 'onstitu'iin du 3o«
«îer, s*:idr j^rr \ l'Inscription
Marilme à Baslla.

OLMO
e R.P. Donat Ayostini, O.F.M.

Mme it M. Dumimque Agu^lïnl
et Jours enianis ; Mile Lau^i-nce
Ag"s; ni ; Mme et M. Antoine
Anciré Agd-btuû LI l'Uis enfants;
Mm: et M. Jû^epn Hanoli et
leurs tnfanis ;

Les fiimilles Guidicelli, Con:ai
vi, AibLrtini.

ont la couleur de vous faire
part de la mon de :

Jean AGOSTINI
leur frèr , Q:\,le et cousin, pieu
sèment detedé à Olmo 1̂  la fe-
\r T 1945.

A" i ae Meise et de Remerciements

Nouvelles
PAROISSE SAINT JEAN

Vendredi a 5 heures ; Cncm
de la Lro.x, S rmon.

Le Peie Oni'Èi.pn parlera
« D^ la v*e cnieûeni:e .

ASSOCIATION
DEPAKTE.UEN1ALE DES

PK1SONMLRS

M. Costa Jo-eph ; MUc Costa
Thérèse ; M. et Mm Costa Jeac-
Bapii^ie el leur fils ; Mm<' Vve
P:ei'r> ti: Joséphine et s.s enfants
M. et Mme Co*i» Mich.l et leurs
en7;ints ; M. et Mm Spacce>i
P-rrri- et leur fils ; M. Costa Eu-
gène ;

Très touchés d ^ marques -ac
sympathies qui 1 ur oni e'e té-
moignées a loc iasi«n au deces de
leur mère, btilc-mere et grand
mère r-grcii^o

Mme- V«uv« COSTA MARIE

remerci nt tou i - les personnes
qui ce sont a$»oc'.é<*s à leur deu:l
ft les prient d'assister à la messe
dii ortK- de deu 1 qui sera dite 1-*
samedi 24 feTier à 8 heures en
l'e^lise de 1 Immaculée Coni-ep-
t;on.

Tou'es les nïesses ^ '̂* s'roni ?6-
ïébrtes le même Jour A 1 Jiplief
Saint Jrars 1 .s.ron: pour le repos
de -on ame.

Mm Vve Marc Mare Absti-
nt, née Smon, ; M. et Mme Paul
Franco^ Aso*Uni et leurs en-
f.in's ; M. et MnH' Eugène A?o«
tin: et l«ur flïle ; M. et Mnv
Ourv Marie Ai:octini et leur fille:
Mme Vve N-isi a. nep Simoni et
«.s fitan's. ?&,-.' Timpois bni-
té de répondre tnûiv du- lîemenr
aux nombreuses marqui ** ûe
sympa'hie qui leur ont éi? te-
m"lgnées à l'occasion du dèce-i
ûi :

Marc MarV AGOSTINI
lpur ^p^ux. frère, b-au-irere, et
ond«" grnn.iin. prient leurs pa-
rents. amU c: conn.-ïi san-es a*
trouver ici l'exprès o>" d<" leurs
remocîpmrns attristé-, o{ »-R
informen' nu'rne ropsie oc sor-
lie de d"uM vra célébrée 1° 27
février lï>î  à !>gii e paroissiale
d' Frnncardo. ,

ERRATt'M
II a e:ë nml<- d^n« VnvU d

ri a-. rV'Mi p\rnê"- Y- :
nul!' «. nririinr; Pnrr.pé*-. d<-
lia • Hord'tii &•• OÎTOT : Aleza
d-> B'ite ; Suthy de Lafon cl San
toni

POLITIQUES
COMPTE RENDU

Sous la pribid••nce cie M. l'ab-
bi Z;iUera, p:e3i-ent do la sej.
Ugn d̂  Buri.a, nc-si té des cama-
r.'de5 Fr«nço-^ Barto-i, vice-pre-
sideni et Up-cci, H'Csori r d'1 l'A5

sudation départemental: d'A-
jac;Ju, s'est tenue le 15 fevr.
a noire giege, une as-inidle; gé-
nérale extiaordinuire.

Le b\it était la prise en
ra:ion d'une démarche faite au-
pi-êâ Qe no:r; preMdmt par M-
Mayer, président du < l'AFsoc.a-
tion d s prisonniers, déportes,
tiujué , et réfugies, victimes
fa^ci6me », en vue d'une fusion
eviniu Ile cit-1- deux groupements.

Après avoir é-ou>ê l s expli-
cat.ons ïi urnu-s p;ir MM. Mayer,
Rusinger et FratiCell». B;<rioli
donne lecture do docuxn<-'n-5 of-
ficiels.

Aux t:rm'\s des diverses cir:u
k^.e" du min-str^ de.̂  prison-
n.ers 11, déportiS ne peuvent îai
re partie de noir*- associauon
cjue e u x qui, p;ir 1 ur conjure
Cans l'i re.Msiance ont eti; arrê-
tes deporièJ "U traques pn l'oc-
cupant. Us sent de ci* fait

miles aux combattams F.FI
aux prisonniers de gu'ire, jou.s

d a mêmes tUuits que ce
cerni rs ci dépendant comm
eux du même mmMere : c»lu
des Prisonniers er DEport^e.

Par contre, les victimes ae
lo s d'ex-'ption, *t ce l !<-' ca.
drs membre^ uv la nouvelle as-(
c*ati'-n. depenclmt, eux, eu nu

de l'intérieur.
Anioin: L'ouï et Oplcci font ri

marquei aux délégués de cette
drrmère, qu'< n aucun ca« il n,

omprenare dniij. leur t:
1 s mois « prisonn.ers et de-

porté; » et les prient, afin
t r tou:e éiuivoiue de changer
l'appellation dc leur associa-
tion.

Apres lecture iTn circulaire
et documents, l'assemblée a d:-

•. qu .1 lui eiult, par la leneur
même d' ces piet.^, impossible
d'ncc P1 r l.i pr-'posiMnn de lu-
;lon faite p,ir M. Mayer.

Il rst en Irain de >e former u-
ne fédération dvntr'aide à la-
qu lie pourrnnt adhérer tou^ 1 f
groinr m.nts «ouc eux du relè-
vement de la France et notr-1 a -̂
so i:itl^n sprn très h'ure\ue d'y
voir fi^ur r celle irs Viccmis
d<" loi> d'exception.

Après l'expeditinn de* affrirr*
couran e«. la séance a été i vée a
20 h«urrs.

La prochaine assemblée gène
rnlc aura î eu vendredi 23 fe-
vri' r à 18 he-ires, au s-èg*.

Ordr* du Jour : Aide ^ux ra-
p 1 ' r;.' - : I> •^CTir- importante
à pri ndr- en vue des élection**
municipales.

Le Srcrtair-. 1 ImprirarrU1 du
Tous»alni BOURGEOIS | Direct -Oerant

GRAND BAL
L'Armée Américaine du

nie convie les jtu^es fiili,
B'slia, a 11 si que leurs fau,
a un gr:tnd bai donné lun:.
chani a li> Heures, a Fun. n-

L''s camioiii t-e trouv
devant la Croix ROUSL* ûe
lia, a 18 heures.

D s jauaich-ssements s
servis.

SYNDICATS
DES EMPLOYES ML'NICIFAd

Rspond;int . n nombre mi]|
saut a i'uppi-l qui leur ét:ij;
ce, les tnijjl'y.s muncipaux
nis en ût,fenit»ie- générale 1
cour.'iit a 18 heures, oni p.
dé à l'ël< ction de leur b..:
conseil yndical ei dtleguès
l'an n,;e 1945.

L<* camamdo Alb rt For.
loujours prêt à encourage
bonneB volon-ë-. ava-l tenu a
porter à ses cmarad- s
naux le <-ajul de l'Union

sur leur d-munde, a l
rcr .sur les pomii cap.taux
2»ur mission-

Jans une :itnr
cordia-e, les Municipaux
lêri-nt aux élections û s ,
s du Nouveau Eui< au
talif du soutes les caitr
tnpioyes. ApiCs un appel

nion, au Iravail <t a la ils
lan e par Kur Secréta;i

nêral. U> dec.ciercni d':icc m?|
do leur mieux leur be'ogno
.ldlenne compr.n.int <|U'', dr
ravaii ,-t de leur assidu te, «

ndaient leu;s intérêts.
La séance fut levée à 19 1

FAKTI ICEPI'BI.ICAIN
RADICAL KT KADILAL1!

SECTION DÛ B.4STIA
L"î adhèrent honi MU-

qu'une icuniun nu; a IJL
manche 25 courant a 10 h
au local res-rvé de l'Ilôt'
France.

Lc-> membres non «*n'O"e|
I>ossessio-n de leur carte
ront l<i reclum^r a r mre

1.Ë ti

Les E abilsicments LD"
Luc.en de Francai-ao pr -•
-1 nt leur aim <ble clientèle t
; irent loujour-. :onim<- p i
pas*, d la Chaux gra>>f
tuaiitj uponrur..

Se méfier d.-s conrefaçi :'.>

REGENT - ClNEf

POI.ORES DEL RIO
dms ci P A T

ACAIIFINTI
I N Don*Mr\T\ini-:

LES ACTt'ALITES
U n e s e a i t c c ini.s î t f j u i i f - J

hfures. s;>uf .-s jt-udi. *a:i.('«•
anrhe, d<ux seuice^ '<*

et à 18 heure-

,c '.-omporWineni de-s Cr s ' s
1. i: pa&sê à l'égard, de l'idée
royauiié «st un curitux Peut
iblcm- de psychologie pollti-

Corées n'ont jamais eu en
>t en droit qu'un roi, et Us
accepté, nu ûebut du ciix-

-iw siècle, ave une faciU-
1 renie - acceofrê et procLi-
Ivlais lTÏ*'>dofe venait au

lior.s. inconnu d'eux et peu cou
, LI-UX de leurs compatrio-
m le proposaient, les em>

; d \ Livourne. Il te pre^en-
x comme un sauveur, qui d- -

lo tirer des griff-s de Ge-
ei confiants dans les r- ssour
e toute nature qu'il leur pri

i,At. l'idée de se a-uner
{juui'vu îu'll ne fui pas de;

i'a leur était Indifférent'

-1 même on a traité à l'ocra
d*1 proj'-ts d'instauration

:iir au profit de cortain.1? 1
tuiles Lels que François
i ni.. Maurice a** Saxtî. I>u-
ii-ii-z mem*. qui fut dal
u pre- seul à y songer pour
utjmptu.

Corses le* eUs^nt accep
sec la même facilité que l'a

nturier rhénan, puisque la
non de c('tte élévation étal'
oer:ittDif"îru pays.

An rr«te, comme pour
le- instiiuii<'iiA de ba«e d.

us»-nt restées largement <u
iMyuts. Une majesté poui
>rsr étaii le règlement d'u
umpeftsaUon. laissant
et, > théoriques Ub«'ïi

p.rler. Un prêté pour un
1. ---«tts subordination
nèrne dans les marqu.
ir< s d'' respect.

| Maw lidée du secours am-
it de l'étranger et reconnue
- un titre royal et l'idée roya
p. ur • llr-meme n'ont J.I
:i eu ri*1 commun en Con-,

•:<• doctrinale est étrangère
;.;•!•. cor>e. à ce point etran

1 mi'-, lie n'a jamai5 pu s'ap-
:U.-r a un pt rsonn^e UsU

4 éminent fut-U.

' - •! PaoU a*ait de* qualités
.iblement superieurr.. une

•'•i«- t'uliur<-. un ascendant cor
eiuble. Lor^ue le bruit- coo

,a d- Se répandre qu'il son
' 1 changer son litre de se-

i?- Curs< s m «»»lul de R i
1 parmi ««s meflrenr* am»s.
1 lais.- sourd. Lor^-iuf. *ou

...e sans doue de ballon <*"*•
P:tol: s'ftvi«a de surélever 1

- '"ÏU'U occupait au palais n
••• <1e Corte. U tfi flt &*** 1

in f-iknee lourd. L« petit
1 di.parut «ans '.ardor

f R O I N T D E I Q t L S I

Les alliés continuent
à progf er entre

MEUSE ET LE RHIIN

La réforme des Tribunaux
pour enfants

Forbach est en grande partie aux mains de la /'armée

• narrTva à Théoûor.- d.- d-
r.i-lipnce que lors de sa p'
1 ;«v au couvent d'Alex

' - ii .nibt. U reçu*. Pa*"
• -i-tinua d- rt-cevrir ri T<

"à \ donner audi*n«r

Sui«e n'eut pas de ro»S-

p fît problème de psr**n

petit problème de DD

PARIS, 22 ïévri-.r. — Commu-
nique du G-QG. des forces ̂ xpe-
ditoinnairt's alliée*

Entre le |thin c. la Meus '̂ les
forces alliées ont continué à réa-
1ÎM.T de faons progrès.

Dans 1" secteur de Moyluiid. les
BnS. sitt* au -sud de la ville sont
dêsorman- entieri-meiir nettoyer.

Au sud-est rtTîommersum nous
avons réalisé des gains allant jus-
qu'à 1.300 mèires.

Dan- la région situé- au t-ua-
est d' Prum no* forces ont pris
la ville de Houf e* comb'iH<-nt

Plus vers ie sud-oue^t nous
avorw pris Dahren et%omme.s en-
trés dun* Dasbourç.

Daii$ l* région d- viand'n nos
unités ont atteint la frontler*- al-
lemainde à 800 mètres au nord-e^
d(. la ville. Au -ud-rst ri- Vlan-
dne nous avon> prl^ Roth. Dan**
la région d>: Mrtuendolg à l'est
de Vianden no,* forces ont repou^
se une violent- contre a'taque.

Nos unités surplombent \\ rt-

viér-1 Prum sur 9-500 m. dans la
réi^on située uu nord d'EchUr-
nach.

Dans le triangle Sarre-Mo-eiie.
noN forces ont n-'loyé Temm^ls
et no-- blindé* on; pnu-sé au delà
ti'Oïi.sdorf jusqu'à un point si tue
à 5600 mç'r.'s au nord-oue^t
Saarburg dan- lequel a'dutri's
Kitnts blindés sont • ntrés.

Les ^il's de Fraud.-r-rjurg et
Dci*cho« sont tombe» s <itre 1
maitis -prèti de dur.s tombal^

Deux contre ai laque, ont ete
repuu.sêes nar :.os unîmes dan» ta
zoni de notr 'ne de pont <*•
Sarr^loute.

No-, fore fa livrent des combats
raawm à maison dans Forbach.

Outre le> communication, el 1 s
it«n.sporU r-ouii-T*. e> f• rrovlai-
I U , le;» obji'Ctifi indus'rùLs et fer
rovi,.ir - de Nuremberg ont ét*e
;"ta'ues par d' prandiv forma
i ions de bombardli'rs lourde
f «cor lés.

Berlin a été égilt nv/nt bombar
dé dt-ux foi- au cuui s 0e 11 nuit.

L1 développement continu ci
in délinquance juvénile est un df
phénomènes les plu* inquiétant
de l'heure présente.

L'exam' n d.;S ^latùtiqu*^ a
tribunal pour enfants de la S-m
rfvele qut- le nombre des mineur
]UB<» • si p-^e d' 1.489 a 236
'•n 1941. .i a 3-452 •• nl943-

C1 tLe jut'idi^lion, qui avait eu ,
conn;n"re n 1938 d'. 4.500 pro
cédure-. a été saisit ^1: 1942 et
8.074 infractions pénal.•„ conceï"
nani dis niants Pour U FranL'
tntiort, ie nombre des min<ur
poursuivis -'est eleve d- 9.880 ei
1930 à 21.400 en 193S e a 35.(MX
• n 1942. Il e»t à cramdr> que le
bouleversements ne-̂  d" la gui rr
en favorisant labandnn du foy<-
par 1' père, ou par W< d-\x\ pa-
rents a U lois, ri jue l.-s cons.e-
Qu1 nces ûf la crise économique —
notamm'tn l'aggravation du ch
mage — n'accentuant encore c*1'
te courbe a^cendanie

S'il un porc di metir>. en oeu
'•r.e, dan> la plu- large nif-ur
possibl . l&~ moyt-ns destinés
prévenir la délinquaiw juvénile
*I n>n vst pas moins néc^w
dr -'• préo^euper du sort di* ec-
fmi1- traduits en ju«tice. lê qi
bien .-ouv nt. ïrace a un traite-
ment et à des méthodes approp-
priés. peuvei"t é'ri' amendés i'1

SUE LE IRONT DE L'tST

Les unités de Koniev
se préparent à partir à l'assaut entre

GLBEN ET GOERLITZ
PARiâ, 33 Févriei. — u* uou

nés de Koniev exercent un^ forte
piv.slor. au sud-»«i de Berlin

Koniev et Jouko*- proced<n: a
l'ïligncm.'m de leur- troupi-s
uvam de dçclanch^r leur
•ontr. la capit.ilt1 du R

L#* unités de Koni p
eni à Unci-r un a*-;.aut ^ntre Gu-

1.x n .-I Gocrliz-

MOSCOU 22
d

dat«

— Le
QG e lAr-
uu 22 fe\Tiermet- Roug

mnonce
Dans l:r péninsule

&on< avons repousses 1"* attaques
ie V- nnemi cherchant à s-- fra
?t-T un pa«as£C hoïv de "
vrg nn dirrerion d **"

Nos iroopet ont au se retirer
'^ qtî^Iqucs localités.

Au sud et au >ud-ou-'»t di> Kof-
lig-sb-'n? nos unt̂ é81 ont rfw*prr«
anneau d'rnceTcl^m^m d"" for-

vs ennemi1 s en Prus-e Ori< n'aie
ei pr_s

en Plusse O
t'* tocalilés.

Hier 60 ch-*rs allemand, ont été
détruits dan»- c<̂  secteur.

L-'s bronpr^ du 2". frorn de Ru*-
, Bl.inche développant leur cî-

iensive oni pr- d'as»aut ia vil'i
d- Coawsk. no<'Hd- de communi-
cation* •" puiA-ant poini d'-'ppui
d«- défenses alit maiwW's dans la
par !.• nont-ou'-t a< ia Pologne.
nous ^vons pr.s en outre plu>
df 40 autres locaJirev

Poursuivant leur ofren«ive
dans la provincp df Brand-bouf^
le.- troupe^ so^^iquf* ont pris l's

îles du pnebiis. Gra^fonh • t pin*
50 locilité*.

Au cours de ia joMrnée d'hier
49 r)i»fs ennemis ont é ê délruitc

NE TOMBEZ PAS

Sons le coup <lt 1 article 1 93
du code de Jnstice Militaire *n

ne déclarant pas

\'os avoirs à IVtrangrr

avant
le

I " MARS

anse se.'teur du fron:.
D:irn- ia région de Breslaii Ve5

combats d'aiveantissem< nt à̂ S
loices t-nciTclei* <e pour-ui'-nt

&ur la rive du Dnnube a i'ist **
K«tm>rno nou- a\ons repous>e
c s attaques* puissante* lorc ,
d- ihai1*. et d'uifan erit emiem.*-.

No^uni'efc ont anéanti le 21
ïevrit rdan* cet-V pirtie du frooi1

char* aii-mand> Dan> le* au-
« secl ur^ du Iront a signaler
irrtrè de nos élément» dr re-

conn.iu-aixsce 't en c rt ans
point d s combat- locaux

Le 21 février nous avons j j m
nuise ou détruit s ur r-~n-rmbledu
fron: 180 t.ink4 allemands 67
nv:oiu . : nemi> ont été abattu^

PARIS 22 FeTrter. - - Un <teçret
blië à l'« orftci' 1 » nomme An-

dré H ilbronnev. niaitr.> c>s requé
au Cons il d'Eta;. IUX ïo«c-

'i.- de d.rt-ci*»ur du mini^tore
du RA'»t»îiieinT.>iit en remplac.-

nt de M Odent admis A j'-ss*r

Por Hélèn. CAMPINCHI

C'(,l iobjec^;: que se propose
dattruidre l'ordonnance relative a
leiUance délinquante que Ment
d'approuver ie tuu^ii dcA miras-
tre* «A de publier le «Journal Oi-
lieii'l * Le ii-xte nouv-au s- subs
titue u la loi du 22 juille; 1912,
dont le* progrès d,f la sciriice pe-
oient.air1 d n::.- part, les données
experimeniale> fournit, par >on
application d'autre pai'i. avaieni
rè^c-le -IU'I-UC contenait ai-s pnn-
;.p"t- tjop rigori--te» qu'il conye-
n.'M d assuujjiir, .àe» lacuui- IU'U
lalîaii combl-r, des dlspo-'-itioais
ûe-uetf;, a abolir.

LtesoniiaLs. :ou- lct- m.neur- de
18 ans qui comnifttrom une jn-
ftiiciion pénale n< seront défères
^u aux luridiclioiis pour enfint-1.
Ils ne pourront fair<? l'objet qut>
{ie m'-sures û>- protection, d'êdu-
cai.on ei d1 retorme, en vertu
d'un régime d'irr spon-abilité pé-
nale qui n'e*-: -u.->cvptible d- déro-
gation qu'a titre tout à fait ex-
ceptionnel ' t par décision moti-
vée.
L'ordonnance insiitue au *ein de
cfiaqui iribunal un magistrat f.pe
ciall-é 'jui prendra le nom du ju-
6r des - nfanW. Ses aunbuUon.-
r.ont tre.s étendues II pourri *e
voir confier IVnquetr sur les faits
repro:he«- au miiH-ur.l'ijnstruc ion
ii"étant plu^ obUgat-oire, comm--
le voulait la loi de 1912. Il pourra,
>eul. prendre un certain nombre
dr m sures concernant !'• nl^nt,
comm par rxunpl1-1. la n-misç de
et dernier a r-a famille, dan- Tes
ca-. où -̂'lW'-cl offre soutis garan.
i Erfui, U présidera le tribu-

nal pour entants. L'ordonnance
voulu réaliser non •»• ulrtnenl

la spécialisation du jus< des « n-
fant-̂  qu. -eulr permet la coni-

e.̂  et d'ucnon, maif en-
cor *a itabilisaiion. Celui-ci
pounrj, en efie;. bénêf,ci>r d'un
,iv ncem. nt sur plac-, — ce'S'
ain-l qu'a P;im la présidence du
tribunal pour infants pourra être
confie- a un co:^iUYr à 1* Cour
dAppel. - - ft ne .subira p's d'
préjudic.- pour s'être coft»acré de-
année* duran' a ia cau.se des m:
nt>urs-

Pour qu soit r1 ^tr-'ini le carac"
ér«' judiciaire des in-t'intes pe-
ali -s concerr.ani le-* mineurs. H

'•". décidé que u- tribunal pour
«fans, iont \- s nudiences se de-

mul. ront dan, U- cadre d'une pu
inie. s-ra compose

jupe (tes en'tnts, pré*ide^t . t
de deux assesseurs déMgrne< par le
card»" d-•- <c aux p:<rmi l-'? p*r
onn. s s'etant signalées par l"in-
rti qu'eu.'* poitt-n; aux quo*

l'enfance
Afin qu<- le tribunal -,n\ n me

lur* de prendre l.-s décKion- le<
3ln* ntilcs dan» l'intérêt du ml
-fttir. compte toru df -a p''rson
nai;té. le jttgr'nt'ir. %e"i •<••> ours
précéclê d'une en -uetc approfon-
di- sur î.1 compt • d*1 l'enfant, no

•nment <MT \> xifuatV»n mate-
Ut- et morale <*e .«a fannill** NUr
I cartetèr. rt P̂<: ante\-edfnts.

_ rettr . nqué*f sera confiée <*e
pretftrence anx -ervict-s sociaux
ipê'*all«és. dont 1% .intente»
>nt reçu un» formation profrs-
ionreTle o» r^d 5051 ;ur »ppro-
xiéf. Bile sera d'alilrur* rompie-
e«e par l'exaire^ méd'-c.iï • ' mé-
:ico-p^ycholoeiqi;e du mineur. Et
iu<si souvent ;ue possible Ten-
ant aur < ét^ placé pendant la du

Et



» a • ii^ucic dans un attire
<J\tus rvu (J:I, LU u uur.i é!é l'ob-
,<-. a'un examen mmuii.ux.

Pour •>:» u'*r eïîK'ac»mcnt le
r<'h.'vriueïit CJ m ndur, J'ordon-
£-:tji' a crce une gamme impor-
ïaati .i- p.iii.-'nu-nu varies et
j,(uduév d^Lne,. à répondre a
lous 1. s b1 oins de ce drrnier. El-
le I'l , ^n ou ri-, une Ire-.large pla
ce au -'ystênif de la 1-berté sur-
i .1 lu--, cui y raie: au tribunal d|.
mu nti-n.r u." -oniact étroit avt-c
l'i-ntmt jn-qu'à sa majorité, si
be;.oin .-si. el de modifier, ielon
Us c recnslances, la décision inl-
t ;;lci:i< m pr;>îc. A Cet égard il
y a ï eu cl.1 motionner qui- IE^
'.^n lit tiv ck 3i-lë£ué* à la Lbrrte
-u vvliei1 pourront être exercer
:i !ire professionnel — ea fait,
<'•! n huit'1 vriiisirablance — par

s assWanvs soc.ales.
\ - j'ini'Pra de L-ette analyse

: '.-.- 1 semble fiiu1 l'on soit
: • t d'-tn-ndr'' de l'ordonnan.
j.i 'lle qu'i'llu os lire une pro

• -l-n pius efficace IUL- par le
;:- -.y a I'< nfance mallvureuse.

Hélène CAMPIN^HI.
(Le Monde)

Pourquoi De Gaulle

n'a pas rencontré

Roosevelt

.Nouvelles prreisi*ns

La conférence éti Trois
< t la France

(Suite)
ont ob'rnu ou dépassé la

,i.u>,nne 15. aux i-x:»m< ns d'ins
. u-..oa Pieniiii aire et son! ad

..-** u concounr pour le brevet
-a :mi.' QL-re k-s jeun.s gens ûf
ia ^iass1' iy4ii inscrits ci-det-sou^
t.Jïis l'oruie Qc luur classement
c.UA c.iis i-xamens.
^-Lsi:i Paulin Jeun. ; Kistorcel-
11 J^an Philippe André ; Albc-r-
i-'i- Augustin ; piandli Antoine;
E^is o J<an ; VincigUt-rra Roger
Aaloin: ; Lorenzi Rolland ; y c
ti.icnaccf Dommiqu- ; Domini-
•~i Pascal ; Ors!ni Simon ; Mo-
rt'Uiui Julien Antuine ; Pasqu&li
in pierre Alcîde ; Altieri Domini
Que ; Luc-uni Antoine Marie ;
Ducani Pascal ; Fillppi Jean N.;
GuUliou Daai-l ; Rosa Je.m-
Paul ; Anionini Vincent ; Lam
peiti Marc ; Militai Augustin ;
Ago^tin; An~ré ; VHtinl PWuppo
Léon ; Piajentini Ange Tous-
saint ; CaMellari Jean-Philippo;
Mjr«Uini JuU.n ; Matte: Joseph;
K'gazzacci Jvïarius ; B n-detu
Jeun ; Crlsiuldi René ; Vitaii
Je.ai Paul Sylv. tre ; Guidicelli
Martin ; Ecriel Dominiqu*1 ; Er
cul' pan=mn e ; Raffim paul-
Iv.arir ; Fiorav.mti charl 8 Ma-
rie ; Marlnetii Félix Français
Marie Emile ; Giorico Mien-1 ;
Ruj'ï-rri Anto-ne ; Ambrogg: Jo
se*]h Dominique André ; P--
VI Andié Antonin ; p. r* Pierre;
Roy Pi Tre Dominique. Alexan-
dre ; Donzi'lîa Gabriel ; VincL-
gui'i-ra André ; Ruguni Charles;
B-uschini Jûsrph ; P'lazzo Mar
cei ; Marstrac-i Noël ; Mil-lli-
n J an ; Abaluccl Antoine ;
Ruiîo Ange André ; Casablanca
Joseph Lazare ; Filippi Fran-
çois Maurice ; Toma i Marcel ;
l u bni Anto^e ; Peirom L. A.;
Bnconi Toussaint V»us : Re-
ïiucci Gabri 1 ; ValenUni Mar-
cel ; Tde-'chi Augustin ; Ga-
brielli Mathieu ; Fr^nc ?chi J.-
Françnis ; Brcl Raymond ; San
'an tria Jcm Bernarjin ; B<ret
ti Paul ; Loivnzl Julien Paul ;
An"clini Xavl r ; MancUi An-
loin.-.

PARIS. 22 Février- — Le géné-
ral de G«uUe ne pouvait pas se
r' ndre à pi«d levé et soûl à Alger
pour y aborder les graves problé
mes et engager non stUlDmi nt le
présent mais l'avenir de la France
•i déclaré aujourd'hui M- Tei'gcn
miuià-ru <le l'Information au
cours de sa conférence de pres-e

M. TVitg.n a déclaré que la dé-
cision du général de Gaulle de n
p;ib se rendre à Alger avait été
prr-e à runan;mité du Conseil
dt* Ministres-

A la conférence de Crimée, a
-t-il ajouté notamment, des 3u
gestions furent faites sans que L
France ait pris part à la réunion
et nous n'avons su ce Qui él
convenu dans le communiqué.

Le général de Gaull? ne pou-
vait être en mesure en quelques
hure s ni mémo en quelques
jours d'aborder ces questions
• a-s étude préalable et san* con-
cours de techniciens comnr1 cela
se fail dans toute conférence.

En ce qui coni-erne l's nations
unies don! l"s accords Yalta ont
dé idé l'organisation, M- Teitg<'n
• i rappelé que la France n'avait
assi ré ni aux réunions de Dumar
ion Oaks. n: à la conférence Yal-
':i et qu'.ivant d- pouvoir accepte
de prendre comme bas- de diS"Us
sion ce qui avait éle f;t:t dans
l'un: ou l'autre d»> ces réunions If
Gouvernement français désirait
sanî que cela ne 'émo:gnàt d'au-
cune arrière prnsée ni do sent;-
ments à" méfiante avoir des
tcla^tcissements sur les différent
poims.

nt'ini ^ jeté vainement ae
nouveaux renforts dans la batail
l'1 à l'est de Komarno.

Eians là pénin^ul'1 de Samland
les Allemands ont tinté de s

pe-
cliapper de Koenig^bcrg VTS
l'ouest.

D'importunes forces sont cen-
ctv:tree> en vue de s'ouvrir un cor
ridor vers I»> port de Pill;iu.

Deux tran*por's an^mand9 ont
été coulés dans le golfe de Dant-
zlg.

Dans le Brandebourg 1rs trou-
p»'i* souétiques contlnu-nt à pro-
gre=?f r et se irouventiaux abords
d-2 Goben.

HiT 36 avions allemaîids ont
été ab-itus.

PARIS, 23 Févr^r. — La Com
miss-on d'1^ Finances a l'AsSem
blée Consultative a adopté ?ous
lésene de certains abattements
de .redis le budget des prison-
niers d é p o r t Lt réfugiés.

WASHINGTON. -3 Février. -
On crDiL ..avoir qu, iiw tt&.rcisse
ment-, nu* M. Hi-ni-i B>:i-.. t, am
baladeur de Fraii e. a tumande
au Département d'Etat sur 1 s
TUCKOU-̂  de son yuuverm.ae.it
aurai1 nt port* d'abord .-.ur '..\ .éor
ganisa^ion des p^y- de l'L
libérée qui a été esquissée dans
un paragraphe spécial du commu
nique de Y^lta et sur la façon
dont les 4 grands régi-raient e s
problème*.

M. Bonnet aura.t égal me tu
l a i .illusion au fait que la France
n'était pas invitée aux conféren-
ces périodiques d«'s minières des
Affaires Etrangères.

Le bru:! selon lequel le gouver-
nement français aurait fait de-
mander s'il n'y avait pas clauses
secrètes est dénué de tout fonde-
ment.

On croit qu'aux termes dos ren-
s ignemenU qui ont été fourni;
les coniacts entre 4 grandes na-
tions au sujet des problèmes d>
l'Europe libérée devont s'établir
par l'intermédiaire des organis-
mes diplomaliques réguliers
moins qu<- des particuli'rs n'exi-
gent la création de commibsion9
spéciales.

Les drrnandes d'é'lalrc
ments portaient égal ment
l'adjon:tion éveniU'lle d. la Fran
ce iu mécanisme tripartite d'or-
gan Ration de la nou\elle Pologne.

Il r.e semble pa* qu'une rèpon.si1
ait pu être donnée à cette deman-
de non plu* qu'à oeil'- relative a
l'admission éventuelle de la Fran-
ce aux conférences périodiques
de< ministres des Affaires Etran-
gères-

C'-s réponses ont é'é réservées
p^ut-ètre, parce que le Départe-
ment d'Etat ne pouvait fournir
les renseignements dont il ne dis-
posait pas tant que le président
n'éiait pas rentré.

tlt
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MEMENTO
SAMEDI 24 — Sami Math.

PHARMACIE DE GARDE
Samedi 24 ft dimanche 25 Fev.

C. COSTA
38, Boul vard Paoll

MAIRIE DE BASTIR
Ravitaillemeut en bois

de ia Ville de U&stia
o- —-

Le chantier |n~:allé à Ca«abian
c;i pour le débUage du bois de
chauffage est eniré <n activité.-

Déjà, las premiers camions
charges <)c boit sont arrives ei
ïlU s. \

TOUS LES DEBITANTS
BOIS £cront approvisionné
tour de rôlt', suivant un ordn
établi.

La quantité est limitée provisoi
remenl à 250 kg5 par famill<
L's consomaleurs sont invitée a
se fairr inriurirr ;hez leur fourni;
s' ur habituel. Les marchancs de
bois d:\ront tenir un registri' de
inscriptions à la disposition du
SiTVict? du Ravitaillement Muru
c:p J.

LE MAIRE.

AVIS IMPORTANT
Lt- Maire de la Ville de Bastia

fait ?omiaitr,£ qui, çonirairemen1-
au bmit qui en 4/è^yru. la Vi"
de B:istla n'a pas â Occuper
la di^-lributiori d''s laiflages arri-
vés à la D.D.C et qu'elle n'a ab
solument reçu aucune instruction
à ce sujet.

Imprimerie du « Pftît Ba5tia^ >
Direct.-aérant : M I I I A \ ( ' ( > M

DECES
Mm^ et M. canasi, employé

la C-F.D. ; Mme et M. M;ir:-hion
<t leurs enfants ; Mm: et M. Ca
nasl et leur fille

Oni l'immente douleur de f;>ii
part d" la perte crueiU- 'ju ils VK
ient d'éprouver en l;i personne d£

CANASI PHILIPPE
/ur fils, frère, bcau-frere rt o
mort JU Champ d 'hon» ur à l a
îie dv 20 ans.

Cet ivis ti'-nt li.'ii de fa.rp par

. IGEMT • CINEMA
'•FTTK SEMAINE

DCt.ORES DEt RIO
fl;l-5 rt TAT OURIEN

ACALIEINTE
I \ DOri MFNTAIKE

LES ACTI'ALITES
Uno séance lou» Ire Jour- & 18

hures, saut .-1 Jeudi, «amedl et
f!iui:irh-he. d-ux séances à 14
< i 10 heures.

A N N O N C E S
ECONOMIQUES

VENTE d« vorres à bolr. : 15
fr» — par cent io fn> — trans-
ff"mntlon rie bouîeilli1.: Comptoir
r-r— Ar, \rr-TTf, rt Q]3C=. TOgS

AL HORII>\

AUJOURD'HUI EN SOIRÉE
DE 19 h. A 21 h. 30

R O L A N D E

DANS SON TOUR DE CHANT

Coniomotlun de choix

AVIS
PORCS DU LIMOUSIN (SeK*-

J :'inncj R;ice Craonnais Ar.glais-
Mi^lan. Pour vos commandes,
'dn-sv z-\ous à M Vincent FRA

OASSI. Bd Général Giraud (an-
cirn L'tteroni. Autorisatiop, pré-
fectorale n" 327- Réfï- Com. 463.

Dél.Tl de livraison un mote en-
viron.

' R • commandé) PORCELETS
* ?• vr.'*1* ri,. 1S h 30 kt; 3.000 1rs
w '• AJACCIO.

M. Toussaint Lconïlli, indus-
triil à Francardo ; Mlles Leo
Marie-Françolsi'. Marii-Félicit*,
Mari.i Théres., Honorine ; Min
Vve Rote PasiU'lini ; Mm'1 L1 o-
nclli, née Ranuc^i ; Mme FMce
Elisabeth nei Léo»lli et 5es ' n
fant-s : MM. Leonelli Tér>-nce
consi'illîr à la Cour ; Leonelli
Earlhrl'iny. percepteur de Bas-
l.ii et son fils, avocat à Aix . M.
François Pusqualini, greffier dj la
Justice de Paix do Morosaglia et
»-es >o> ur« Mrn's Toma^i, Pas-
qualmi, Abraini, tt Gris.ir.ti ; M.
le capit'ine Pasqual.ni. Mm.- et
leurs fnfants ; L'.s famill's Lco-
n 1U Barthélémy aux Armds
Leonelli Nicolas . Mme rt M. Gro
7iani &• Vrnzol.tsca ; Mlle LeO-
nelli Loui»' d'1 Gav;snano ; Co-
lombnni Véror.ique de Moro~a-
El.a, Pi.'lri François de B-»tia ;

Ont l'immi'nv douleur d.- (aire
part à leurs parenîs et amis d.' Il
p rte cm H'- qu'Us vicnn.-nt. d t?
prou vi r i n la p'-rsonn" de

M. LEONIXM TERENCIÎ
Indusrrieï à Frarwarao

leur frère, cousin, on Me, allie,
décédé subitement à Fr.mcardo te
22 Frvri'T à Tàgi- de 62 ans.

L'inhumai ion aura li^u le 24 re-
vrier à Erone. dan- u caveau fa-
milial.

PPL.

Vne

ANNIVERSAIRE

dim->n-h- 25 février l
8 h. 30 à In eh 'pHIe d- lTIôpilal
Civil à la mfmolrede

IIVIA DEN1SOFF
rîiVédé'- à Figarella 1.' 18 février
1944.

PJ>.E.

Avisde Remerciements
Mm>' Ch. Lemesle et son fils ;

Mmr Ch. Danton ;
Très tou?hérs des marqu< s de

.sympalhie qui leur ont été iémoi-
gnées à l'occasion du décès de
lrur époux, père <i fils regritte

CHARLES LEMESLE
adressent L'urs remt'rciemi nts
émus au personnel d<- la police
>-t à toutes les personnes qui se
soni ap*o?ié< s à leur grand ma-
lheur.

t h A M B K I CIVIQUE |

La senion de Février est close

La Chambre .civique s'est
nie hier matin, sous la presn
ce de M. le président Giudic-i.
clie^aler de. la Légion
dlionutur, en l'absence
ie président LeonUli, at-^j
un deuil.

La Chambre Civi lue a a?Muiu
Ci'nar Ili Antoine, étudiant
droit, P.P.F- en raison de s.i p.
lic.palion uctive- contre l'occ
pant, et Campocasso Léon, Pc
à voir adhéré aux'S.OX. sous l'>
piwu de la contrainte.

La clôture ces débats pour :
mois de Février a été prononcée!

La prochaine s>£;-:on s'ouvri-af
le 6 mars avec con^ti:ution •
nouvt-au jury.

COUR D'ASSISES
Par ordonnant de M. Li-bhar|

premier président, ch'-\aller tic iaf
Légion d'honneur, l'ouvcriure «
la t-.ssion des Ass^c» *>t fix^e i
20 mir s à 8 h. 30 tous la pr^
dencr; de M. le Conseiller G^ova
netti.

UJMINISTKATION ET RMMCTIOB
< Bd Général Bonaparte — B u t u

• 3 — c h
: BAaTtAIS-HiBTIA
P. 151 — H C. 1431

-llQUB DE LA VIEILLE CORSE

DU PASSÉ

ain d'Information el de Libérotion Nationale

:teur en chef : MARTIN BIANCOM

TAMIW UÊUt ABUNHtMKÏikii

• mol*
• n tn
. 1*0 m

MO frs

SUR | F FROtVT DE L'EST

ECOLE MATERNELLE
DU CENTJIE

Une clu*\se de cours prépara-
lre, exclusivement risemi au:
fanl.^ r.&s en 1939, fon:tionn( r;
l'Ecole M.iternille du Ceni

dans une sali1' d.' lécolr de filli
chaque après-midi à partir de lui
di 26 courant.

Inutile d'insister pour faire ad-
mettre d-s enfants plus jeunet

La Directrice.
B. SUZZARINI.

>urs au suffrage universel

liberté de ta presse et
Jra^e universel coin-
il de noiiilneu.v nieou j
jl> t|ui SDIII un mal '
«dire : un tlrbruleiiinil
.ii l';iit suul tVir, mais
le inul'iile d mit' allec-
.>rlfllri. Hestu lii ques-
ii|i|t(>rtunilé, in.M> I<TS-

GRAND EAL
L'Armée Américaine du Ge

nte convie les jeunes fiiles à
B;istia, ainsi que ieurs famille
à un grand bal donné lundi pr
chain à 19 heures, à Furtani.

Les camions *e trouveront!
devant la Croix Rouge de :
lia. à 18 heures.

Des rafraîchissements se
icrvi»

PENTA PI (WSIXCA
M. Paul Santi ; M. Jean S.»

Il et Mlle Antoinette SanU, très
touché** dis mnriues de sympa-
lhie qui leur or.t élé témoignées
à l'occasion du décès de leur
so. ur tant regretté'*

MU,. IIKLKNE SANTI
prient le-irs jvr'iits, ami= et con
nais«an?rS qui S'' sont anodes a
leur gramd deuil dr trouver le
l'exprssion de leur9 remercl-
rr.nts atiristes.

LANO
Mme ' t M. Marien Per.'lli

Mm' et M. Toussaint Mathieu RI-
d; <t leurs mfanis : Mme et

M. François Sav.ili ; Mme et M.
François Mnrcelli, profondemi nt
ouchts de« nombreuses marques

d? sympathie qui leur ont élé té-
moigné's à l'o:casion d'' la perte
cnirile qui]»- vier.nenl deprouver
•n la p'Tsonno de leur fil*, frère,

beau-frèri', oncle et ucvou bi' n-
i'mé

PIERRE PERETTI
Sersent-Crcf. Croix do GU'rre

Mort au Champ d'honneur le 2
déermbre 1944 «>t dans l'impossi-
bilité de pouvoir y rvpnndr'1 indl-

du l'ement prient tous ceux qui
1 sont asso.'iéî» à l'-ur d-uil do

vouloir blin trouver ici leurs dou
< tix remerciements.

AVIS
Mm- ANOELI Hfl.n», née

Mar-.in. n'a pas quitté le domici-
le conjugal, habite toujours avec
es deux enfants et n'a nullement
contra?té de dfltcs.

BOULISME
Du vrai sport pour dunam lie|

Î5 février che2 ANSELME, 4, i
les JardiJns.

SI le temps le perm-1 avec ia|
larticipa'ion des as d? 1' Boni'
londe aura lieu un GRAND CON

COURS.
La direction previ.nl lous in-

joueurs d'apporter boules et bmi-|
chor>.

Inscription a 13 h. 30. — Coi
d'envoi : 14 h- 30.

Bon accueil — Consomma"
de 1er choix — Sali'1 r£ser
pour j . u de b»dge.

S.P. Conditions 3-9. BouleJ
marquée.

LE BOITEUX

GRAND BAL
BAL dor.né par les goldatj|

Américains du Bataillon d'In ;
nirurs SAMEDI SOIR A BORG
à 19 h'-urct.

Lf> jeunes filles de Bastta i
cordiil-ment :nv;iée«.
BONNE MUSIQUE —

RAFRAICHISSEMENTî|
Les camions seront à la CROT

ROUGE DE BASTIA à 18 h. ;

ASSOCIATION
d*",< Prison*'* r.s, Drpurfet, Re'

giés Politiques, Victimes
t a sci s me
Dimaiuhe25 courant, aa « R<

Eent-Cin^ma. tous à l.i reiin'
des jeunesses, préK'dé par noil
camarad= Jean Mattel, de reto
d- s prisons fa<c;çtcs.

Le Kecrétilre.
Jo&ph AGOSTINT.

A V I «
jes Etablissement^ LUCIANl|

I.yclen de Francarflo pre
•nt leur aimable clirntêlo qi;1»j

lurent toujours, comme par
a*sé. dp la Chaux grasse,
jaiit^ ïupérifur"1.
Se méfier des contrefaçons.

iléiiMi
,!•• iléfuie <le ne pas
r <l:ivaillant* |»;n*craind-
ue <!'* se voir aceusé
n ITIHM- sîiiis ;i|»|n'l aux
ii-, il faul ae i i te i l l i r sa

r rt*s|M*ct t'\
•c ht p lus tfr.in-
pt ' r smmel le .

ries X sau le >ur se
n inei-s j u g u l a n t la I

(II1 lu |H'<*SS»* I .OIIlS
jicsiicrodih*' |M>uravo
-mi If surfrage eensi
I es ri'Mt'IitHis rorsi

M\ el en 1848 s'inl "on
i relies .1M C.xill

ni le-; réactions <\r 1848
•-•ml très hÛMi e<un|ilt'

-militant les pa|iiet-
I ;-'. «pie l'opinion pu
. .l.'jrt fnrinée, eveillét
i li«*tur« <lt*s journau:
r .-t «lu Cinilnifiil. île
• u^lemps induit1 éveil
m toutes les UTII IPC

- U- \o Métropole, .h
en ^ounlim* ou otiver
i p:ir une élite <|Î^IH
IL.m. était fatiguée <li
r rnimettre ;»u ilroil iU
•[ ,ni ilroil <l éiiirilnlit*

i iwivtuium <lr t r o i s
i)|;ilile>, i|iÉ,lliflés UNI

M! (inr li'Ui- foi'lune.
ISW. <*«ll(' i-onr.'ptlOII

e uiéuif, ft peul-iHie
•-.' surtout rlail htv^
l'.Timée. l.e |MiM
r*-̂ !'- <|«*|.ni> viu^l i
MI^ de si- pa-siuniier,

;i!..»rtl il s'y pii^sioiMiiiil
ni de m lire le poni^;
H- nielmsi", pour !••>
ii- <;eusit;nre>. Sou s
i'* !«• Louis IMnIippf.

•ii tomlit* et linléiiM
uU-hliM' ineiDi- [>as.
liffieile ili» eoniM-\oir

H»ni» pins nii|ui^-
i'• relie i mll f r»»reuei'

• loule. cette iiiiliffé-
ho^lilp «Mail «MiltivtV
- membres toujours
iptthreux »!»* I t l i le
pu n él;i»eul pas im-
•i taux voulu, et <|in.
- '"(uilt1. eussent voulu
i Tiirp aclo île rjiinli-
\ux élerlious l^uis-
<le 1HW. pour six

i m Toit surgir plus
Me candidats presque
nliriAs par leurs ijua-

Les Russes lancent l'assaut final
er. PRUSSE ORIENTALE

POSEIV EST COMPLETEMENT = =
= AUX MAINS DE L'ARMÉE ROUGE

MOSCOU, 24 février. — Les trou,
pea russes ont lancé l'assaut final
en Prusse Orientale, appuyées par
une véritable armada aérienne et
d'importantes forces blindée.

En m("îne temps le maréchal Ko-
niev lance une série de violantes «t-
tfiques sur un front de 100 kma.

Lo grand quartier général du ma-
réchal Tito annonce quo dans le sec-
teur de Sarajevo les troupes yougo-
slaves ont coupé la li^ne de chemin
de fer Pt que les allemands ont
abandonné une importante quantité
d'' matériel.

Un (»nlr« du jour du maréchal
Staline vient d'annoncer la prî e de
P'i.ton par les armées du maréchal
Joukov,

23.000 prisonniers ont £M eaptu-
rés depuis le début du slèpe qui a
duré un nmisf parmi lequel» le pé-
néral cimimandant la citmie-Ilo et lea
officiers de son état-niajor.

MOSCOU. 24 février. — Le com-
muniqué du Q. Q. G. de l'Armée
Rouge, en date du 23 février 194-5.
déchire :

Dans la presqu'île de Sam 1 and n
l'ouest de Koeniffsherç, nos troupes
ont repoussé aujourd'hui des atta-
que» appuyées d'importantes foros
d'infanterie et de cliara ennemis.

Au prix de lourdes pertes l'enne.
un ne pu refouler que quelque peu
de nos unités du littoral au nord
le la haie de D&ntzig.

Au •md-ouwt de Koenissborp no>
forces oit poursuivi l'anéantisse-
ment des divisions allemandes en-
cerclées en Prusse Orientale et ont
enlevé de haute lutte la ville de
Zinten ainsi que d'autres localité,-,

S«i chars et canons dassaut, 7:î
ôees d'artillerie, ItM> initratLl.-uses
plus de 300 camion- ont été dé.

lilës, leur passé. C ôtaiI trop,
êviileniineit, ri iiuim ce trop,
eom me ;ui- les uiélhtule.s
iju'ou coiiiriieiire ;i tMii[>loyer,
il v ;i les VUVK <lu stiffr.im;
universel, eoiium* ilnn» eor-
lain«*s înrlhoties j<)urn<ili.sh-
ipies il y a tes VUTS »lr la
liliertô de la presse. Mais le
pire tH.til de Ips craindre AU
poinl de supprimer hi lilterlé
elle-même «tans ses il eux
forii.es capitales d'expres-
sion : politique dr gribouille,
('.•mime le pire et) physique
est «IVxair^rer lit compres-
sion. C] est IA cou pression
des élili's sorties du peuple
<|ui o r.nl 1789 : c'est ta
compression systématii|ne

.es de
du peuple corse i

sorti.»

fail
p
la guerre

ans. •; P. B.

truils du 19 au 21 février dans
suctour situé à l'ouest de Kœn
borg. plus de 8,000 allemands
été tuéa.

Au sud de DantziR nua unit
ont livré »U*> combats offensifs
cupé 9 localité* et fait priàoni
IiiPr. dans eP secteur, plus de fir
allemands, pris 5 canons d'as
M pièces d'artillerie d 24 transport
de troupes blindés.

Dana Poznan, nos troupes ont poi
ivi T anéantissement des unit,

allemande* retranchées dans la cit.
dalle.

Dans le Brandebourg nu sud c
iben, no» forces ont débouche si

rivière Noiss et occupé plus
fiO localités. Kilos ont anéanti
même tempn un uronpemenf enni

n de 2.000 hommes.
Dans les forêts situera au sud
• Oubfn, deux colonels «llemand

ont été faits prisonniers.
Dans le secteur de P-rpsIati,

roupes poursuivant THnéantissemen
i groupement ennemi encerclé
eu pi* 4 faubouirrs de la capital

la Si lé s ic.
En Hongrie, sur la rive nord d

Danube à l'est de Komamo toute
les attaques ennemies ont été rejnws

^9. N'ous avons détruit dans c
Heur 40 chars et canons d'assaut
Dans les autres secteurs, activa

recon nais^aiK1^ et en cert n i 11
raints des r*oinha(s locaux.

Sur l'ensemble des front-, n.m:
avons détruit, hier. 108 char* et Sd
avions ennemis.

Dans la nuit du 21 au 22 févriei
notre aviaiittii .i LTHIMI ntyon ii't\c
tion a attaqué \P^ objectif.-» mililtiire-
de Koenicsherg.

Vos pilotes ont aJlumé 40 inreu-

NOUVELLES
DIVERSES

DES DI'l.KC.l'KS IH f. I. O

AMKRIPATX A PARIS
De notre Ritreau Parisien, 21 fé-

\Tier.
On apprend dans le? milieux syn.
•ali>ste» U venue à Paris d'une de-
:ali^n de U Gronde Centrale S\TI-

dicaJe américaine de la C. I. O
ifv venant de I-ondre*

seront accompagnés par MM. I.ouia
Saillant et Benoît Fra*'hon, de 1s

13. T
Tls seront reçus, samedi matin,

par lf> fourmi ronf*déral et *>?i'-
liront dans l'après-midi à une con-
irenee de?» Fédération^ Oii\TÎerci>.

WASHIXHTrtN. — I-» ™<iia «né
icaine annonce que le» perte* m-e-
ieaimw sur l'île Iwo *)nt très t-ï.-

i-ées.

MOSCOU. — Le paierai Catrous.
rie France en U.R.P S.

é aujourd'hui à Mo*"1" VM

des nfr».

dit••. et provoqué d'importantes ex-
plosions, particulièrement dans l'en-
ceinte d'une usine de constructions
mécaniques et. d'une usine à #a

l.n inr-me nuit nos appareils ont
bombarde loa objectifs militaires
indu-in'eU à Bratislava.

ITALIE

e, les
leur»

de la rout.
troupes allii
positions er

sud du
lio
de la partie
Torracia.

D'aut re part, les
liennes de la 5me
Mont Cast*llo.

Hier de* attaque» d
STUrf ont été effectuée
sur les licnes de o m
nemies en AUemmrn

Pistoia-Bo-
ft« ont a m i

s'emparant
mont dells

troupes brési-
armé© ont pris

e grande tnvCr-
s par l'aviation
iniinications en-

Autriche,
Youenvhivit' et dan^ le nord de l'I-
talie

La nuit dernière la jrare de triajrr
de Pqdoue a été l»ombnn]ée.

Aujonni'hui des appareil* Rlliè.̂
ont attaqué le* voies de commun i.
cations en Allematme et en Italie
notamment des ponts pur In rout.
du Itr-'imor.

La Turquie déclare i!

guerre à l'AHemagr

et aa Japon

l 'ARIS. — On annonce que '
Turquie a déclaré ia (guerre à \'i
lema^ne et au Japon.

Un grand nombre de répuhliqi
américaines ont, ces jours demie
déclaré la guerre à ces deuT natiot

Dei informations ématiant de d
férents milieux diplomatiques iirf
qiient que la Turquie, l'Etrypte, ' ' '
rabic, la Syrie et le Libant sinvraie
ce mouvement aussi tardif que b>-
liqueux.

Sans vouloir douter des ,°n
ments démocratiques de ces r'ifl
rents pays, tm pourrait -e df»7innH.
quelle est la simplification d'ipie l<)
le attitude.

Un article de < New-York Tiimn
sembla donner la clé de l'énignK •
Lors df> la conférence de Y.iltn,
miréchal Staline aurait proposé q
seuls les belligérants pussent pre
dre place à la conférence de la poi

te proposition aurait re\-u l'ajn
ment de MM. Churchill et Rooseve

Ain-ii «in peut expliquer parfait
ment la prise de position de presqt
:ona le? derniers qui tiennent '
ouer un nMe, ai petit soit-il, da
'onjanisatinn du monde d'apri!'

guerre.

PARIS. 23 Févrl.r. -
min strr des Affaires
d" Belciquf ost arrivé
à Pari».

M. Spa'

r n» roui s r

LES ALLIÉS
ATTAQUENT SUR LA ROER
3 têtes de ponts ont été établies

au delà du fleuve
PARIS. 24 février. — I.e eommii-

qué allemand de ee soir confirme
déclaration de l'attaque lancée

\r les Alliés le Urne de la R.»er.
l.a Omo aimée ;1méricaine et la
e » mi ée bri t anniqu e ont lsncé
ur offensive après une préparation
artillerie.
I,e« Allié* o-nt réussi à établir si:
là du fleuve, troi> têtes de pon*
n atteignent plusieurs kilomètres

if profondeur.
région nù s lieu ratt«qUf> est

ituée entre Rnetmont et l'ancienne
one de combat d'Aix-la-Chapelle.

•* forces anclo-c«nadienn**s con-
nt à ='ét*ndre dan« IA poch^ de

CBèves.

Les force- alliées ont pénétré dans
oyland su sud de Clè^'e^.
Xrts troupes qui étaient instsilée?
r 1,i voie ferrée (ïoeh-I'dem ont

maintenu leurs positions en dépit
une forte réaction de l'ennemi.
Nous avons pri< I.iehtvnborv. a ^

ilometres ft l'est et RU nord-est de

IA ville nous avons réalisé d^s pair
en direction d* l'est jusqu'à enviro
trois kilomètre* de Prum.

Nous avons pris Vianden et cha
se l'ennemi de tout lp Luxembourj

Dans \h répion situôe à l'e.*t £
Vianden. nous avons pris fîeichliT
lîpfi et Obenreeler. No* éléments or
rièbsrra-sé maintenant le triany!
Sarre-Moselle de l'ennemi et pris U
villes de Fellerieh et de Taveni

La partie de SaArburç h l'ouw
de la Sarre est occupé*. Nnns amt
•ne<< entrés dans Serric et «If- ct-it
batA SP poursuivent do maison
maison.

Les deux tiers de Korhach soi
enfrr nos mains.

IMn* le voisinaj?e Stiemeen-Wer
deJ. nous avons coupA la route prir
cipaJe de Forhach a Sarrebruck.

P I J S À l"ej>t de- çains allant jp
qu'à mille mètres ont été réa*^ *
«u nord de Spiehem ^.^

cun ]* 8nt'e t*n 2tn* *#ia
I,



La FRANCE doit reprendre sa place
dans le rang des Grandes Nations

LUNDI 26 ««MARDI 3 / FEVRIER

GRAND
L'Année Anierlc

nie convie le» Jei
, ainsi que le

a un grand bal don
chaln à 19 Heurts,

Les oomlong ay
devant la Croot Ho
Un. a 18 heures.

n»s rat

MEMENTO
Dimonch. 2* Dim. d« Cor* m.

PHARMACIE DE OARDH
Samedi 24 «t dimanche 25 Ffcv

C. COSTA
38, Boul'-vard PaoU

pui*mntea et multiples pendant ton.

PARTI SOCIALISTE
Section de i i

Permanence du sièin<

Aujourd'hui distribution de viande U J M I M S T K V H O N ET KftU*
Général Bonaparte —

de 17 à 19 heurt» tir â»e Tèlégr. : RASTlAïa-BJUSTIA
TP] N* 3 — Ch. P. 163 — R C 1831

LA France doit ryprumire »a plaw
ians le ran£ doa grando« puittuineew,
lêclare M Vincwnte lombard» To-
edano. président de La Confédération
lea Travailleurs d'Amérique Latine,
i notre correspondant particulier À
Londres.

LONDRES, 21 février. — M. Vin.
»nte Lorahardo Toledano. président
li» la Confédération dea Travailleurs
ie l'Amérique Latin 9, e^rime au-
jourd'hui la oertitu^o de voir ta
France retrouver sa place dans le
•ang dis grandes puissances.

Le leader ouvrier mexicain, qui,
félon l'opinion de tous les délégués
\m ont pris part au congrès inter-
iation.il du travail y a joué un rôle
prépondérant, a derrière lui une car-
•ière remarquable.

C'est un homme de taille moyen-
1P. Il se dégage de sa personnalité
m charme magnétique. Après de so-
ldes études juridiques et social e-s,
Lombardo Toledano. a fondé l'Uni-
versité Ouvrière du Mexique.

AVIC nir DECES
M, Dominique Scaniclia. enni re-

naître Usine à Gaz, FUstia. Mme et
eurs fille- : M. et Mme Pascal Sea-
îiglia .de Marseille ; Mme Vve ,1.-B.
^ntoni, née Scanitrlia. et sa fille de
Marseille : Mme et M. Jean Peretii
?t leur fille, de Marseille : Mme
Vve Joséphine Siri : M. Franck
Mattf-i. de New-York.

Les familles Sea.nieli*. de Mar-
seille et Monosque ; pieresehi, de
Bastia,

Ont la douleur de vous faire part
3o la porte cruelle qu'ils viennent
3"éprouver en la personne de
Mme Vve François 8OANTOLIA

née Mftttfi
leur mèrp, belle-mér*», grand'mère.
?oeiir, tante et grand'tan te. pieuse-

Kn li»1.\ il a crée lu
Hun de» Travailleurs d'Amérique |
Latine, daim laquelle 17 paya «oot

qui compte actuelle-
ment quatre millionu d'adhérents.

Maintenant àgâ de 60 ans, I-otn-
banjo est aujourd'hui une dea per-
sonnalités les plus marquantes d'A-
mérique Latine. A coté de ses di-
verses activités politiques, il eseme
les fonctions de professeur à l'Uni-
versité de Mexico.

Dans l'interview qu'il noua a ac-
cordé, le président de la Confédé-
ration dos Travailleurs d'Amérique
Latine nous a dit :

« Au cours des conversations que

ment décédée à MncinaRgio le 23
février.

Le* nl>-èquf>s auront liwi À Roclia-
no. le dimanche 55, à Ifl heures.

LA famille ne reçoit pa».

M. et Mm*» Nieoli .lui-, et leur*
enfants ; M. et Mme Xicoli Niro-
las et leur- enfants : M. fit Mmo
Nieoli Jacques ; Mme Vve Grimal-
di et «a fille : M. et Mme Roman-
tini Gabriel, dp Marseille : M. «t
Mme P.idovani et leurs enfants.

La fnmille Pondéro, de Calvi et
leur- fnii-iin<« cermains ; Nieoli Do-
minique. Nî.-oli Richard, Nieoli Ni-
colas, Metgpant, aux armées.

Ont la douleur de von* Faire part
du dêcè- de

ANTOINE SICOI.l

très délégués français, j'ai recueilli
de** in form ation s sur la part q u * ont
pris les ouvriers français dana la ré-
sistance. Leur travail n été vérita-
blement admirable >.

Et il a ajouté :
« Je suis d'ailleurs persuadé que

!a France reprendra «ans délai la
place qu'elle occupait pendant toute,
son histoire. »

Lombardo nous a dit que les con-
tacts qu'il a eus avec les délégués
de d i vers pays eu ropéens, i I en dé-
gageait l'impression que l'Europe
entière sortira de cette guerre plus
vigoureuse et plus démocratique.

Résumant se,*» impressions sur le
Congrès Syndical. '1 nous a dit que
tontes les résioluRonj prises démon-
traient clairement à quel haut de-

U la journée d'hier Nom
feotuÂ 8.000 sorties.

Les bombardiers lourds,
ont attaqué les moyens de
ni cation» sur une va t̂-e surface «n
Allemagne centrale, en Allemagne du
Sud, en Autriche et en Italie du
Nord.

La nuit dernière. Berlin a Ste bom
bardé par des bombardiers légers.

RUSSIE
LONDRES. — D'un correspon-

dant de l'Agence Reuter ;
Sur IP front oriental, le maréchil

Koniev a lancé, hier, une série d?
violentes attaques, le long de \f*
Neiss, sur un front de 1TO kms, .-n
vue de traverse] vière.

Dea Stormoviks attaquent les rou-
tes et bombardent systématiquement
les fortifications allemandes >\r un
vaste espace.

Si la ligne de ia Neiss ^rtit rom-
pue, les troupes nirfses servent à
proximité de Berlin et de rîr-"-dt\

Le prochain voyage

de M. Bidault à Londres

à raison do 250 grammes par ration'
naire chez ; Liherati, Fericelli,
Caselli François. Constant, Giortrt et
chez CalJo, viande de pore, à raison
de 200 grammes par ratîonnaire (un©
partie des clients seulement sera
eervie).

B A S T I A

n*onblie pas les absents

Samedi 17 février 1945, dans le

as fiais

local de la Mais. du Prisonnier,

la classe vrière wt capable
d'intervenir dp manière conrtmetive
dan- la réorganisation du monde, et
le leadrr ouvrier mexicain a conclu
en cet t<*imœ :

« A mon avis, iL n'y a pas df
don te que si In classe ouvrière, res-
te unie —- et lr Congre» qui vjpfit
de *e terminer marque cette volon-
té — leur unité mondial* pourr as-
surer une paix profonde rt durable.

nllr
pour éviter

un instnim^nt puissa
* rutour d'antre» çv*

champ d'honn*» 2^ août

Avlsde Remerciements

fil?
fille

i' \ ' \e Lc(nirflti Jn-ieph "! son
Mme et M. Lfpomti t̂ leur

: Mme **t M. Don.iimnni. trè«
i'i des marque1! de sympathie

qui leur i-*nt été témoiené<\s à l'occs-
aion HTI d*W"j do leur rfirr^tté époux,
père fiU ef frère

JOSEPH LFPORAT1
dan* l'impossibilité d'y répondre
prient leurs purwits. ami3 et con-
nni ««nn>s de tmu ver ici l'expres-
sion i M- '^ïrs T-.-T-,--•-!" ^r's i!*n^-
tés.

Avis de Misse

Mme Vve Pascal rVnucci, n-'-e
Taj-alJo. ion enfant». pantitA *-t *.)-
liAd. très tmichns de« inapcjiiM de
sympathie qui leur ont été témoi-
gnées À l'ocea-ion du dé**èv de

JACQIES RENVCn
Matelot

mort pour la France à l'An* de 20
ans. rrmeiripnt toutes les )>ersonne)»
qui •*»> sont awociées à leur deu:l ft
'«« prient d'assister à la mes«f <\f
>rti*. de deuil qui sera dite le lun-

26 février, à ft heurwi, en l'églrse
nt-Jean Baptisrte.

NOUVELLES

DIVERSES

NEW YORK. — Hier, au cours
d'un»» cérémonie qui s'est déroulé*
à l'ÏTnpital Français dp New-York,
M. Jrteiiet, directeur du Comité amé-
rienin du Soconr* Médical, a irni«
A M. Bonnet, amhassiwieur de Fran-
ce, un*» am bu lance, du matériel f
dical et (îO millinramnicd de radi
destinés « l'Hôpital Maritime de
Toulon.

TÎERLIN. — La < DNR » annon-
ce que Jacques Doriot a été tué au
cours d'une attaque aérienne.

l u avion ,i tu îl raillé sa voilure
et Doriot est. mort sur le coup.

Son chauffeur est grièvement bles-
sé : sa secrétaire * été légèrement
atteinte.

IÏUENOS-AIRES. — Un décret
du gouvernement Argentin Autorise
les navires marchand * argentins À
naviguer sur tout*-* les mera M faire
panait1 dans ton-» Ion ports où peut
les appeler leur trafic.

LONDRES. — On mande de M*-
xinn au Daily THecraph que M.
Stettinius, awrétaire d'Etat dt-s
Etats-Unis, aurait informé lr doc-
teur Vargaa, président du ïîré-il,
qu'au cours de la conférence de Cri-
mée il avait été envisagé d'offrir à
son pays un «ièce permanent Ru con.
«Ail de la -«Vu ri té de» Katîono uniet». I

Ai: FLORIDA

EN SOIREE
DE 19 h. A 21 h. 30

R O L A N D E
DANS SON TOUR DE CHANT

LONDRES, - - La presse britan-
nique annonce avec une vive satis-
faction La prochaine visite de M.
Bidault à Londres.

Pour \f Dnily Telegraph on a'at-
tend généralement à drs négociations
en vue d'un nouveau traité franco-

s'e^t tenue une réunion pour la for-
mation d'un Comité de Coordma'
tion d'aide et de secours aux p-i '
sonniers dp enerra, travailleurs, dé-
portés pt>litiquesT e t c . rapatrias.

Sur l'initiative de l'Association
des anciens prisonniers de guerre,
df l'Association des femmes dn pri-
sonniers et de l'Ai-oeiation dea an-
riens prisonniers déportée et victi-

du fascisme, le groupements

britannique destiné compléter lep
système européen dont le traité fran-
co-soviétique oonatitue un premier
élément,

I -e» étude» porteront également,
ajoute te journal, PUT un domaine
trè* large dont aucun sujet ne sera
exclu.

A V 1 tt

L*s Biabliesement» LUCIANI
Lucien de Prowardo previ>-n-
i nt leur aim-ble clientèle qu'Us
.ivrent loujour-, comm'1 pnr le
:*asé, de la Chaux gr««pe, de

iows d« choix

p
Sa mèfior d.»* con'refaçon*.

REGENT - CINEMA
CETTF SEMAINE

nOI.ORES DEL RIO
dan* et PAT OBRIKSÎ

A CALIEINTE
UN DOCTJMENTAIRB

LBS ACTUALITES
Unr séance tou* le» jour- à 10

h'uKs, suuf i«s jeudi,-samedi et
<ûfnai>-he. d^ux sftaccea a 14
1 a 16 heur**.

A N N O N C E S

ECONOMIQUES
VENTE d^ %«Tres à boir^ : 15

frt — par cent 10 fr* — txans-
ffWTnition de oouteUli'*- comptoir
Cors» 4P» Verrai et O l a c T

A VEVDRE villa moderne, rcr.
de chau«née et un éta*;C. 12 piéye5>.
située nu quartier neuf À Calvi. S'a-
drwwcr rh«*7 Mme Vve Giierini Ber-
nardin, à rîalvi.

A VENDRE propriété Donnten,
iperfifif ï hfc, et demi. S'adrw»f»er
er. Mme Vve Guerini Bernardin.

onvncr^ el demi-ou-
vrières enuturt*. S'adresser au hu-
r^au du journaL

A VENDRE chamhre moderne,
Atat rn-u/. S'adrf,«er \"ill« Michel,
j*rè* de l'Amie des Vieillard».

de résistance, lea partis, les A. C.f
les Services de TEntr'aiHe françai-
se, de la Croix-Rouge, du Centra de
Libération, etc.__ ont procédé à LA
formation d'un Comité de Coordina-
tion.

Ont été désignée pour en fuir*
partie :

TCUREAU : MM. Tean Conti et
Eucène Decanini. an-.-iens prisonnier»
do guerre ;

M mes Man'nn"CP et Daleo fem-
mes de prisonniers ;

MM. Mayer fpnur l'Association dr«
déport*'** politiques et victimes du
fasris-me) : T, Rmirgenis, pour l'A-
micale des déportés et traqués et
M Dnrizxi, directeur de U Manon
du Prisonnier.

MEMBRES DU COMTTE

Mlle Lurrh*ttt. de ITT. F. F.

Me de Montera, pré^iden* dft la
Crnix-Roiiuc, ancien maire.

Me Trani, avocat.
M. Cfirdnliani, médecin.

Dr Abbatucci, de l'Entr'aide fran-
çaise,

M. Feracci, de* A. C.

Lieutenant Paaqiiftlini. du Centre
de Libération,

Le Comité de Coordination m »;r.t-
pose de travailier pour :

1.) Une aide matérielle immédia-
te aux rapatriés ;

2.) Une aide morale k leur appor-
ter après leur arrivée.

Soucieux du but à atteindre, lea
membre* du Comité de Coordinatii-o
l*nrent dès aujourd'hui m> prenant
appel à tontes le« perwwv.*1" dési-
rvi i te-» de concon ri r à c«* t f an nde
manifestation de solidarité <t deumn
de i\ celle* dentr'elles qui peiiMiit
le faire d'accepter dp loa-'r le ou 1**-
prisonniers qu'on leur présenter*
sur leur demande.

En France Continents -1 l'UitM les
Association» de prisonnier» et dé-
portés -«ont déjà engagé"-- dans un
vante mouvement d'Entraide.

La Corse ne pouvait rester plu*
longtemps sans le faire.

N.n aiment s ont -ouffert, ils ont
droit à tonte notrp *olliei"_ude.

février au 4 mars
Lundi : Franeosehi J

di: Giannoni Françoi.
Léoni Antoine : jeudi •
vendredi : Mariani Pien

Papi Simon; dimanoli»
toiue. Se renseigner «h.
10, Bd paoli.

ASSOCIATION DES
D'ELEVES DE B|

En me de faciliter I
nouveaux membres. 1\\
nérale a été renvoyé*
tion au dimanche 4 n-m
n»î du matin, dans m
l'ancien Lycée.

Au cours de sa réunin
rant. le Comité directe
proposition de M. Kajj
d'intervenir téléer
près de M. le Min
tion nationale et de M |
teur pour qu'aucun
soit apporté à l'appliei*
grammes du 21 sept

D'autres question! .
et mise* à l'étude,

M. le Proviseur <
voulu ap-ister à la rém
•ur diveroes affaire»
ment» utile? ainsi q\
Taux de réfection du l,j|
ment en cour».

VENTE
POIS RESSORTI

A partir de lundi.
l à li à raison

in d'Information et de Libération

eur en cher : MARTIN BIANCONI

Naiionole

i
i moii •

AllON.SfcMf.NTS

140
• . 250

f n

frs

SUR LE FRONT DE L'EST

violents combats sont en
rs sur toute l'étendue du tron

jué du grand quartier
l'Armée Rouge: dam la

L • li- tSarajand.
uMi-'Hieirt de Koenigsberg,
n.- repoussé de fortes atta-
i ii irs et d'infanterie enne-
nu-me temps, au sud-ouest
i •/>! terg nos troupes, au

- n.mhata d'anéantissement
i M ,i I>I i i \-ent contre les forces
rudTclées en Prusse Orien-
l>;i> quelques localités, dont

! --t au sud-ouest de Dant-
i•• 'ir-i de combats offensifs,
- mt pris quelques locali-
.' inifiortante-i.
'ri'irienz, la garnison enne-

V'tie d'anéantissement.

DHJIS la région de Breslau, nt
troupes poursuivant lo.-î combats cot
tre lûa forces ennemies encerclée;
se sont emparées d'un faubourg .
pris, en outre, 15 pâtés de maîso
dans la partie sud de La ville.

Sur la rive nord du Danube,
l'est de Komamo, nos troupes on
repoussé des attaques pusisante: -.
des formations de chars et d'infan
te rie.

Dan* les autres secteurs du front
activité de nos élément» de recon
naissance et en certains points com
bats locaux.

Nous avons endommagé ou dé-
truit sur l'ensemble du front J1
chars allemande.

34 H* ion* ennemi* ont été abattu.'

GRAND PROCES POLITIQUE
A ROME

Avant le 1er Mars
vous devez effectuer

la déclaration de vos

Avoirs a l'Etrufer

te d'alimentation préwi<|
Jusqu'à épuisement

Amenhleoient» Giamb<>!]i|
Baatia.

NomreHes Krii

PAROISSE NOTRtj

DE r.orrtni
Aujourd'hui 25

dp r»rttnp
A 10 heure, :

»v*o court* instnictinu
Simon.

A 15 h r a m •
dans Ip» ruinPa dp.
l^mnles. en esprit de |
ton» nos ABSENTS

A 10 h 30 : V.-pn«|
Salut du T.-a S a c m n /

PAROISSE ST-JKAX-J
2itiP dimanchp Hrt
1 ) MP-SM» dp 10 ri

J^us-Phrist, hntnm(»
2 i !.<• «oir à 17

fAtholi<]u«Mi np sont p*
rni-nt IP rnthnlirtsmp.
un fuit fdrilp k vpri
•enlp l'pdlii» rnthollqtvl
•lint- tpa.i vule ™
imM. dp« eninta p
grund» snintF.

A travers lai
f.ECCT I>K PORTO
I-fw habitant-* de or

m s* plaignent de l'i
d«*s retard* dan* la
ooiirner. A qui incomK
•ahilité d'un pareil •
nV.*t même pan justifiai
tem périe-j.

Tirage du « Petit
25-2-4.") : 6.700.

Imprimeri*1 du « P
Dirfct.-Q*rant : M.

- ihi général Roatta. HII-
-ir du Sersict^ d'Infor-
ititire italien, ancien mi-
, k'uerre du ROuvei*nM'

se déroule actueU binent
'<• quelques lueurs sur |ort
.ut qui éliront une are
• m en France : l'attei
I0M, à Marseille, coûta

ii Alexandre, de Youpo-
1 .i M. ïïnrthou, alors nii-

\n" lires étrancères, et 1",
'•• I-Ï années plus tard,
It.wselli.
i;"ii préliminaire de
<•• révélé, d'une manii

!" \i«tt>nce d'une vaste i
'ji-jciste, «'étendant sur

•"'M1*', et en rapport notant
1 !•••* oustachis. les croate*»
• ••• .mis français, orenni^a-
1 ..;n<Mo les principaux HC-
•H un rôle considérable :
- ."-n'e. et Fulvio Rnvieb,

-i-rrétaire d'Et;it aux
1 y.^Tt-fi. ancien ambjf*sa-
i ii AVashinpton. onl<»n-

; i'n'-iinraient les crimes et
•>' -, en compaimie de Cia-

1 n.>eei ancien ministre d'I-
'••- -in pmivompniont fanlo-

•\ actuellement interné
-•n-' à la suite de *-nn rt-

nnaître le Rouvemement
.ivait créé à Parmo1» un

• 'nnoiDi'nt pour les liom-
]•' mener n bien de-;

•"rrnriste?. qui ne man-
•irfuîs pas d'avoir une eer-
pl'Mir.
''" irtiimal « Avant! >. cer-
"••• !'•* fasciste» italiens se
"' d'oranniser en France,
•'v.f* l'aide des ca^oiilards,
' FAM visant k instaurer
'1.* dictature.

" ; des débats, le général
nié énertrqiuement a\*oir

m courant du complot fo-
1 ÎM ouatAohi* contre le
Wre.

'm témoin le baron Aloi-
de r,

tint d'Alexandre et Louis Barthou
fut Ante Pavelitch.

L'Italie, a-t-il précisé, n'avait au-
cun intérêt à ce double meurtre

En ee qui concerne l'aŝ As*̂
dos frères Ro«sel]i, un des accu., .
le colonel PatracnrtRiii, qui a été
aci-nt spécial au ser\'ict* de l'infor-
mation militaire ù Marseille, a don-
né quelque-, précisions.

Le commandant Xavale, chef d
Hcrvire d'information à Turin, avai
mi* au jour un projet d'él i minai io
f<ni(;u contre les deux frères, et plu
tard, le même N avait1 s'était vanté
d'avoir mené A hien l'élimination er
question, ce qui lui a valu la pro
motion À un grade supérieur.

D\» près Emmanuelo Santo, qu
«urcéila à Roatta comme chef d«
service à l'information militaire et
qui est accusé, entre autre, d'avoir
organisé une épidémie en E-patme
au moyen <le bacilles, l'as.sassinHt
d-s frèreo Rosaclli aurait été con-
fié aux eafîoulards français. Et le
comte Ciano n'a pas di^miulé *a
vive satisfaction en appremmt U
nouvelle.

P A C I F I Q U E

A Tîl''1 de Hii.im, les avions de
ISme flotte américaine, parti» de
porte avions, ont rpcommenci'1 à at-
taquer le« installations navales et
aériennes de Tokio rt de SM envi-
ron^.

TOKIO. — I-a radio
précise que 1.600 appareils améri-
cains ont attaqué IP district de Kan-
to comprenant Tokio, Yokohama et
les dix préfectures voisine*.

Le quartier cénéral de l'amiral
N'imilz communique :

I>es forces ajiiéricajnes ont avan-
cé de .1 à 8 kms à travers le ré-
siau de casemat.^. de h)ockhaus
près du centre de I "W1 dlwo.

^s japonais résistent avec achar-
nement

FROINT Df I 0 II T S I

Les ALLIÉS sont entrés à DURE;
et déferlent dans la grande plaine de Cologi

Los alliés sont entrés à Dûren
progressent le long de la grand'rout
Dûren-Cologne.

Les dispositifs ennemis sur 1,
Roer. derrière ligne de défende
vant Colonie, ont été percés en p|u
sipurs endroits et It?-. élément.-- d(
la Ire et de la 9n:i- année déferlen
dans la grande plaine de Cologne.

Au sud de la f>>rét de Reichwa
des avance? limitée.-; ont été rf"*li
fiées.

Les unité» américaines venant di
nord ont opéré leur jonction ave<
celle-* venant du sud.

Dan* le secteur de la 7me ar
nie année, des combats sont en cour*,
dans Fnrbaeh où l'ennemi oppo.

> résistance acharnée dan» Ii
quartiers ouest de la vil!e.

Trois contre-attaques ennemies ap-
puyées P*r des chars et de l'artille
rie ont été repousws au sud d<
Sarrehniek avec de lourdes perte:
pour l'adversaire.

.* eommuniqué du grand qunr.
tier généra] des forces expédition-
naires alliées s-igrmle :

Au -.ud de U forêt de RcicliswnU
les allié» ont effectué de» avance:
limitées vers We/.e. malgré une fnr-
tp résistance ennemie.

Les pointi <riippui des enip1:
?nî î df canons et de mortier» et

des concpnt rat ions de troupe* iT

le terrain boisé et la régio:i CHU
Dudcm et Goeli «mt été attaqués par
no* chasseur^ munis de fus-1"» tan-
dis que nos li,.mba,rdiers nrnvJiH et
légers bomhartlaient d<*«-- ohj°r if.j à
Rce«. Rhrinh.TL-, Celdcrn et Venlo

Au nord-o uesi de Linnich n ms
avon-* occiifié plusieurs villages do».i
Baal et Hombesch.

Jnlich a été i-omplètemet;' ncttn-
yé et nos iiniié* ont proen-^sé jus-
qu'aux «lwnl- de Settcrnich.

Dans la récion au nord de Dflren,
nos unité» ont nettoyé Oberzier et

ATTENTAT CONTRE

I.E l*r NIWISTRK

EGYPTIEN

\n Caire. le premier ministre
•gyptien a été assassiné cet après-

midi par un individu qui a été im-
médiatement arrêté et qui a été
identifié comme étant extrémiste.

C'est nu moment où il quittait IA
Chambre de» Députés pour -o ren-

rc au Sénat avec le texte de |a dé-
•laiatinn de gwmp. sienée par le mi
P'arouk que le nremier minisiro a été
victime de l'ait enta t qui lui a cou-

la vie.
Alors qu'il irAversuit le buffet. k»9

•portera photographes lui ont de-
lAndé de j^s^r un instant, c'est
^ndant ce enirt arrêt que l'assuv
n en profita pour bondir devant
s j.nirn.ihs!",- r-t tir^r cini'i roup*
i feu sur Je premier ministre qui
été atteint mortellement par trois

Ule» dans la poitrine.

Violents combats dans FOR BAC
Birkcsdorf et cumbattent dans Ar-
nold«vilpr.

La moitié do Dùren ê t entre nos
mains. Des combat» se pour-uivent
rlfliH Nïederau à trots kilomètres de
Dûren.

Nous avons pria Waxweiller. Ober-
pierscheid. Rin^huscheid et Nt*uer-
bruc, au sud-ouest dr Pmm.

L'aviation a bombardé le-, contres
de communies! ions de Vicrspn, Rhin
rianlen, Rlatzhrim. Ziilpich et Vlat-
ten. Un grand nomhre de locomoti-
ve-!, de wacon? et de véhicules auto-
mnhiJes »nt été détruits et |es voies
ferrée* ont été coupées en df nom-
br»ux en.lroits.

Trois contre-attaques .illem-i
ont été repous-ét-s sur les liaii'
au sud de Sarrebruck avec de :
des pertes pour l'ennemi. '

Bubbingen, sur la rive egt d
Sarre a été nettoyé,

Blieraranbach a été prise. '
Les forces alliées ont fait •

prisonnier*. IP 22 février.
L'offensive aérienne se pours
Les objectifs ferroviaires, les l

finerics de Hambourg, les chan1

de sons-marins de Hambourg e
Bremen et l'usine d'ospence syi '
tique de Kampn ont été attaqi

Lft nuit dernier*1, Rcrlin a en
taqu'* par itHj bombardiers |én«*)

QUESTION»

L'INDÉPENDANCE DE LA MAGISTRATUi

Puur que la justice soit honnête-
ment rendue, il faut qce les magis-
trats «(tient indépendants. Les tri-
bunaux chargés de trancher les con-
testations privées et d'assurer l'or,
dre pulilic doivent pouvoir se tenir
en dehors des passions, dire le droit
avec sérénité, substituer une sanction
légitime et réfléchie aux excès r/ni
rompiirtrniipnt le" vengeances pri-
vées et protéifer les justîciahles con-
tre l'arbitraire.

LV pareilles ublicationi» ne sont
pas «ans risquer : on doit en pro
té^cr la macist rat lire en lui assu-
rant une liberté qui la met à l'a-
bri dos sollicitations et de* mena-
ces.

On conçoit qu'un tribunal vrai-
ent libre est rarement RU goût du

Pouvoir parce que, *'il assure le n*s-
pect des lois, il met aussi .u frein
aux immixtions de ceux qui irmver-
n.Mit. On a vu »»nvnt d*N gouver-
rifiuents tenter de fs:rf wmt••••!• m-r
leurs abus par le pouvoir j-idiciaire.
l)n p^tit dire que quji;il La IIIRL'ÎS-
nititre a accep**'1 u:.i» pari'»'!* s-ervi-
!iide, i) n'y a pli:-. . u de ju-tict

Ainsi eAt-il iitdispens^blt1 d «'-trt-
Klîr une séparation rigoureuse ontre

pouvoir exécutif et le pouvoir ju-
diciaire.

pour arriver n ce résultat néc»s*pi-
. plusieurs moyens ont été propp-
s. Le premier est de retirer n ]>-

xécutif U noniin.-ition et l'a\ance-
lent des juges. Aussi, certaines lé-

Ki*lations étrangère». n'admettont-
>l|t>s la namination et l'a\ftti?o>nerit
les juges que -*ur la prr*emati m

exclu.-ive de leurs pairs. '** «*hoix
n'est laissé au gouvernement qu'en-
;re les candidat» désignés par lù<
nat-islrats. Quant aux chef», ils sont
•lus par le* tribunaux et le? cour».

On a propo^é au-**!, au lieu d'opé-
•cr par cooptation, de soumettre l'a-
,-ancraicnt à un ccHnité oomfto '̂* «h
nagistrAts, d'avocats et de profe*-
.eurs de droit.

Cette première garantie serait in-

par M* Maarice GAR(,

suffisante ^'il ne s'y joignait I
movibilîté. Par e|le le mavistrAt
mis a l'abri des tracasseries et i
protégé font ri' les li'tcln'té-i com
santés. 11 faut une grande force

> pour juci'r en conscience si •
sait qu'au It'ndemein de la déei
juste qu'on veut rendre on peut «
envoyé en disgrâce nu révoqué..

i mail re impérieux et mécort
Le dan cer apparaît plus sem
cure lorsque, comme aujourd
i a institué le jucre unique et
il ne peut iimonr l'auleur d'

décision rendue.
rUri ttt M M en 3»<̂  Pu

ECHOS DICI

et D'AII.LEUR

Au m.irrhé clair, les 1 ,
tent la hairatelle de 20 Ira- ,

; on ne von* en céder >
ou trois paire* pour évitât
la revente : mais, dan?
tion-;, a queK prix sont
au marché noir ?

Serait-il indiscret de dtu- • •
groupement intéressé et
sur quoi &e ba*e-t_on pw.r \
un taux aus>*i élevé le pn\ -
le quelques niilligrammt's : • i

vais textile.

L* Corse fait un beau cestc
solidarité nationale en aidant la
le de Nice à surmonter les diffict
momentanée? de ravitaillement.

Il n'est pas dans mes intent
mettre en relief pareil fuit ;

rappeler à la bônéficiaire l'im
ance du don ; ce serait inélé
< même inutile PUT Nice n'ouh

jamais la >p*>nLanéité eu nom •
stf 't'ourablf.
Je me propose seulement de

|pna!er à l'Administration que la
a prélevé non sur ses rése



oab sur sed rations de Chaque jour
a part cédée bénévolement à
titale de la Cote d'Azur ; i\ ne fau-
lrait paa que l'Administration «oit
entée de noua faire soupirer dan^
'avenir «près la distribution du rsi-
ntaillenieul -*<ius le fallacieux pré-
texte que la Corse est déjà large-
ment pourvue, puisque...

: La police insulaire veille ; ma],BTé
ïela, sont commis dea acte- crimi-
tels ; la méthode préventive est dif-
ieilement praticable en ce riomaine,
|uand il s'agit surtout de crimes
individuels, qui restent, il faut le re-
îonnaitre, rarement impunis. Mais
îertains indices sont dp nature à ré-
kéler l'existence probable d'une «s-
iociation de malfaiteurs antinatio-
laux.

Ce n'est qu'une impression ; pus-
ie-t-ell,e pour l'honneur de notre dé-
partement, ne pas correspondre k la
•éalité.
: Je serais plu*» rassuré, à ce sujet,
Vil m'était certifié que la polie? in-
mlaire est numériquement étoffé* et
•>ien équipée pour remplir sa noble
liission de sauvegarde publiqt''1.

II est beaucoup question dans la
Presse et à la Radio d'un malenten-
du franco-américain à la suite de
a rencontre manquée d'Alger.

A ce propos, dans un lone télé-
ïramnie qui n'a pas été reproduit
ci foute de place, le correspondant
•iqrisien du * Petit Ba=tUis > a
•crit ont r'autres :

c Les Français ont trop de souve-
nirs et de sentiments commun? avec
-es libres citoyens de la Grande Dé-
nocratie américaine, il y a trop de
iang versé pour les mêmes causes,
rop d'aspirations partagées, trop

•l'idéal rêvé ensemble pour que non»
'ie regrettions pas que l'entrevue
^ooieveH-De Oanlje n'ait pas pu
Voir Heu. >
1 Le cénéral De Gaulle n'ipnnre ni
'amitié ni les raisons profondes d*1

'ainid'é qui nnit et unira toujours
Le* deux soeurs de l'ancien et du
Nouveau mondo ; sa décision a donc
(Hé pri-e à bon escient ; les oora-
Inent a ires n 'en sont t a mon a vî s.
]iie superflus m i dangereux.

Pendant tout 1? 19e «iMe 1M li-
béraux Iunirent pour obtenir et main
tenir \f principe i\f l'inamovibilité.
P*r plie, ils obtinrent des résultats
nui doivent inspirer des méditations.
Lorsqu'en juillet 1S30 Ira Ordon-
nances furent promulguées. I« prési-
dent Debelleyme refusa de sanction-
ner leurs prescriptions illégales et
donna le signal de l'insurrection lé,
flitime.

Après 1870 des décréta déclarè-
rent déchus de leurs fonctions quin-
ze magistrat» qui avaient siéeé dans
les commissions mixtes. 1/Assem-
blée Xationale estima que, quelque
diçne de flétrissure qu'était le rôle
joué par ces magistrats leur revi
cation portait atteinte au primMD<
de l'inamovibilité et annula les d<
creta, tant il est vrai que la léii't
mité d'une décision d'ospèe* do
s'effacer devant l'utilité d'un prin
cipo général supérieur.

Il a fallu arriver à l'établi:
ment du récime autoritaire <_!<• Vi
ehy pour voir s'instaurer un arbi
traire qui abolit une institution
sentielle autant pour protéger l j n ,
dépendance du jupe que pour accor-
der des garanties aux justiciables.

On peut regretter que le retour
la léçalité républicaine n'ait pas i:
médiatement rétabli un principe
sans lequel la justice n'est pas ren-
due librement.

M* MO

Figaro >.
rice GARÇON

L'Assemblée Consultative

contre M. DE MENTHON

Le trimestre dernier, l'Assembler
Consultative avait, par une réduc-
tion -.ymbnlique de cent, francsp des
«rédits demandés par M. de Men-
thon, marqué son désaccord a v e la
politique de l'épuration suivie par
If gouvernement.

En Alsace libérée, au cours d'une
réception, le général de Lattre de
FflJïMjatn.v a évoqué, en céléhrant la
fraternité d'armes franco.amérieai-
he, un exemple touchant de la déli-
feaiesse d'une unité américaine :
•ïplle-ci s'est arrêtée aux portes* de
Colmnr pour c offrir a la 5me divi-
tion blindée française l'honneur d'en
;rer la premMre >.

- , A .B.

LA GUEJWKt

R U S S I E
LONDRES. — IJI radio polonaise

annonce que le «auleiter Grer-ser a
été fait prisonnier À Poznan.

MOSCOU. — Deux transports et
un p;ird''-ente ont été roulé-* par la
marine <!•' L-'n-rre ?'.vi,'-tiquf.

PACIFIQUE
T.(><; Hprni p..»

Manille ont été rf
duites. Lu garnison j apona i s n <^
anéantir.

Tn.i-- miU» civils (mfemifc dans
la rlt«li<lli> ont <•!•'• d*livr#s

NOUVELLES

DIVERSES

ni 'CUREST. — t.<< tension nnliti
4_IIP avant con^ïoémbirmcTit aiicmen-
te MI Roumanie ces» jmir« dernier?.
la loi martiale «st pmelninfr snr tnot
IP territoire.

nFVRotrm.
que la Syrie et
clar^r la iruerti

— (h. croit ss\oîr
le Lihwi vont 'îé-

tin

TIRAGE DU « Pf'it Ba-tlsi

du 27 téwrisr 6.700 joumou

erl'- du < P^Ut Ba^tta^ >
Dtr«cl.-<Hrant : M. BIANCON1

On «'attendait aprè* à ln démis-
sion de M. de Menthon et l'un p* n-
sait que la chose se ferait dés le re-
tour dp Moscou du Général deC»ul-
le.

Or le Général de Oaulle est
venu de Moscou et M. de Menthor
n'a pas bouffé et l'épuration a fin
tim:/' à aller aussi mat

Aujourrl'hui le ministre de 1* Ju
tice st* retrouve devant l'Assemblée,
II a voulu devancer ses interpeî '.i
tetir* **n exposant le promîtr *-a po
litique et en essayant de jun*ifi?r 1«
lenteurs de l'épuration.

Cette miinneuvrt*. pour habiV
qu'elle soit, menace d'échouer, et les
critiques ne sont pas épargnée* ai

l"n délégué que nou? avon< pt
joindre dan* les couloirs ne cachai
pas •<* >n opinion. Pour lui M. d*
Menthon devait quitter la Plare Wn
dôme.

Et il était approuvé par pinceurs
dp ses collègues quand il préconisait
pour arriver ù ce résultat, non plus
de réduire dp e<"nt franco les cré-
dits demandés, mais de les refuser
purement et simplement.

Comme il y a encore une bonne
dizaine d'orit-urs qui doivent inter-
venir dan< le débat, t* n'est pa:
eore d-main que nuu» serons fixé*
à cwujet.

N'OUBUt/ PAS Olit

vous devez effectuer

ovont le 1 " Mors prochain

la déclaration
de vos

Avoirs m l'Etranger

A V I S
Les ETôau,.sements LUCIAN1

Lucien de Francardo prfrï.en-
» nt leur aiir-bb- clientêl.- qu'ils
.^rent toujours, comme par i*

dp la chaux

1.A PREFECTURK rOMMUNlQlTK
Un terrible accident vient d'en

deuiller la ville d'Ajaeein n la Ma
rinp \\tiimale,

La population et tous les groupe-
ment pt associations ont été invités
A adsi^ter aux ob-èque- ./ficielles
qui ont eu Heu dimanche 25 fé-
vrier, à 9 heures, à la Cathédrale.

M. le Préfet a pris la parole au
nom du C.miversement.

LISTE DES VICTIMES
DE LA CATASTROPHE

Constantin! Antoine, du C. A. N.
Dume-ny, pendarme à Grossa.
Frederïcci Antoine.
Fauehet Paul, mécanicien, demeu-

rant 3, Route d'Alata.
Guidueci Richard-Simon, marin.
Lorenzi Jacques, employé a

A. NT.
Matraja Pierre, du C.A.N., forge-

ron.
Manenti Jean-Dominique^ demeu

rant 19, Rue du Vittulo.
Filippini Dominique. demeuran

41, Bd Ssmpiero.
Jliclielangeîi P. T. T.

M. Moris, préfet de la Cor^e,
fîénéral Gouverneur Militaire, l'a-
miml commandant la marine et 1
maire de la ville d'Ajaceio se sont
n-ndus immédiatement sur les lieux
du sinistre.

Les secours ont été organisés.
Les blessés hospitalisés à l'FTôpi

tal Militaire.
On compte plusieurs centaines de

sans abri pour lesquels toutes me-
sures utiles sont prises.

.Nous nous inclinons avec une pro-
fonde émotion devant Ip malheur qui
frnnpp A.jaeein et de nombreuses fa-
milles.

VENTE IVEPTXOLKS A LINGE
ROIS RESSORT FER

A partir de Lundi, vente d'Atiin-
gles à \ir\gr n raison de R par e*r

d'alimentation présentée.
JusquVi épni»empiif arrivage rh«B

DECES

p
Se méfi.̂ r des conirefaçons.

Mme VVP fîuiducei Fii^liaid et sa
fillp Janv : Mme et M. GuîdiiRrî Cn»
r>t leur fils Jean ; Mme et M. Orshii
leurs enfant* et pptite-erifants : Mme
Vve Caffnaz7,oli leurs enfants et petits
enfants ; Mme et M. Ferrctti leurs
enfants et petits-enfants : Mme et
M. Tonptti, leurs enfants et petite
enfants ; Mme Vve Lflvezzi et
fille Jany : Mme et M. Delfini
leur fil* : Mm- et M. Soi M. et loti
fille : Mme et M. Cantini. leur» en
fants et petits-enfants ; Mme Vv
CinvaWini. leurs enfant « et nelits-en
fanls : Mni0 ot M. Réirolt, leurs en
fants pt petits-enfants ;

Les PTifanfs et petits-enfant» de fi
Vve CiavHtJi : les enfanta et petits-
enfants de feu Rine^i :

Les famille- Minipali, Cancellieri
Piari. Riffdli.

Ont l'iinnionse douleur d<* faire ptrt
du t\éeè* de

OUinUCCÏ RICHARD
Matelot Electricien

Mort en service commandé
k- 23 UWrior à Ajarcln

leur époux, père, fil*, frère, beau-fil:
beau-frèrp. oncle, cousin et allié.

L'enterromont a eu lieu le lundi 21
février ;i Prt^lij.

MUNICH. — Dan* le ^
qu'il a adressé aux membres du par.
ti nazi à l'onca-jon du 25mc anni.
versaire de l*i iiai^sanee du Nation»!
Soeiali.srne, Hitler souliime ^ue cette
journée est placée sous le sujne d u-
ne situation qui corrtniimcp insintC-
nant seulement à révéler son mipor-

•amatique.
Comme en 1920, l'Allemagne a à

faire face à une coalition du capi-
talisme exploiteur et b k
anéantisseur, double incarnation de
l'internationale juive, mais ^ràce au
national socialisme l'Allemagne e-̂ t
sauvée du désastre.

'Hitler déclare ensuite que toutes
les force* de la nation a'iemantk
doivent être mises en oeuvre pour
llitter jusqu'au dernier souffle.

Hitler a confiance dans le peuple
•^allemand, dan» jon courage et son

esprit de sacrifiée qui doivent ]e
sauver pour des dizaines d'années
d'avenir.

En terminant, Hitler affirme sa
volonté de rendre son peuple après
tu cnerre rt sa communauté de vie
nationale sociale éloignée de toutes
les idéologies de classes d'il y a 25
ans.

* Je conçois la vietoirr du mou-
vement aujourd'hui et prophétise et
pénètre comme toujours ma fni dans
l'avenir de notre peuple et La vic-
toire finale du Reieh allemand ».

GENEVE. 22 Février. — E *f
confirm*.1 que la loi marliale n ètë
proclamée à Berlin écrit aujour-
d'hui IP correspondant de la «Tri-
bune dp Genève » à Bàle.

C'1 qu< les Allemands r^doutpn*
le plus, ajoute le correspondant,
ce nVst pas tant Xe mouvement
dirigé contr<' '.•• régime qu'urne ré-
volte des travailleurs étrangers
qui ^ant extrêmement nombreux
à Berlin.

L'I\DÊPEI\DA!\CE

DE LA MAGISTRATURE

LA VILLE D*AIACCIO

a été durement éprouvée

MERCREDI 96 FEVRIER 1 9 4

MEME
Hardi 27 : Saint

Quotidien
B ASTI A

ain d Information et de Libération Nationale

ARRESTATïl
La police d'Ktat

suite d'une perquisiti
a procédé à l'arrestafi.
Padovani Félix, 50
teur, 44, Bd Généi
a été trouvé
quantité assez impnrt
riuits divers, d'une d,
tique « Berkel > app.
charcutière" de notre
pareil à sirop de vaî(?t

kilos de clous divers
nant d'un pillage.

Il ft été présenté à
reur de La République
juire d'instruction qui
mandat de dépôt et ffii

A la suite d'une sur*
cée par les inspeetriir;
des moeurs la nomrii<'>~
Clotilde, 50 ans. propH,
tel du « lîon Goût >
Campinchi qui encour.1
titution d'au t mi de m
et très intéressée, a .«
déférée devant M. IP
la République pour •••»
tier de souteneur.

Après interrntratoire,
d'instruction l'a placée
de dépôt et fait écroner

BASTlAIft-B %FTLA
• 3 — Cb. P. 1M — R. C 1831

QUE DE LA VIEILLE CORSE

ûssance de la Corse

ORTAI T H" ALKS\N1
Mme Vve Anuèle Ftonifaei pt

nfants Miche], quartier-maître pom-
pier au Manv. François aux ar.
mée» ; M et Mme Charles Giam-

ri çwi.lam^ maritime à Toulon :
M. et Mme Charles Fusina et leurs

witS : Mme Vve El.Mheth Conti
et ses enfants, de Marseille.

Ont l'immense douleur de faire
part à leurs parent-t aini< et mn-

«ancos de la perte empile qu'ils
ment, d'éprouver en la personne

de
Pfflf.fpPE BONIFACI

leur fils, frère, beau-frère, neveu et
oncle, glorieusement tombé nu champ
d'honneur le 28 janvier 1945, à l'âge

19 ans.
P. P. T-

AVIS ATT\ FAMILLES DES MI-
LTTAIRKS DK L'ARMEE DE
TERRE ET COLONIAUX.

T es famillec des militaires aux
armées, les familles dont W> .chef a

t une affectation en France, les
ves de rni'il;iire-^ tués ou di'fé-

d<*> et non remariées, les orphelin»
1 cuerre. lp~ descendants et de fa-
m uénérnle toutes )>er-;iinnps n char
• d'un militaire prisonnier tué a
,'iinemi ou mort en service com-
findi'1. h'-i familles de militaires

bloquées du fait de^ événement1* de
ivnnhre IU42 peuvent prétendre
.patrit'Tiipnt.

\ cet effet les demandes «eront
Iresséett au Ciétiéral Gouverneur.
A cette demande sera jointe un

feuille de renseignemnU, compor-
tant :

1.) l'adres-je dv la personne À pré-
venir en cas d'accident :

2.) Le poids des batrages ft em-
porter fbafiaffps de cale maximum
100 l i t , hajrages de cabine, maxi-
mum 20 ki:. par personne, plus l()0
kiloffranimes de bapaces de cale pour
l'ensemble de la famille ;

.1.) l'adres^p du lopement dans le-
quel se rend 1M famille.

Pour plus amples ren.sei(metnent«

BUREAU D'ITY(

Le Bureau Munie'
rappelle à la populatii
parât ions des canal
rieur des appartemei
aux propriétaires.

La Municipalité a
ses frais certaines
t»entes mais elle ne
tuer Hiix propriétaire'
|a Ville ne suffirait

Le Bureau d'FIy«_i
tion de la réelamatioi
tatation par l'agent,
en demeure aux proj

>lonel Jacotin

il Larousse contient la m

r J;ientin, incénieur géogr;
!,]. de l'Institut d'E«ypt*
111 ipiçny, près de Langée;
TH.i-t en 1827. Directeur do
^rutrrapht's de l'expéditio
(ins-;a la belle carte rlc e
•vint colonel 'Je ?on corpi
ir de !a -e':*'Jn tnpf.uni
•lépût Je la tfiiei-rp n

i.m qu'il conser\-a jusqu'
h TEmpire. Les travail-
ni le plus d'honneur MUI
llvjypte et de la Syrie, c-
.rt.-'de la Corse, 8 f.-uil

es mises
ent non
ts ont

en très

en demeui
suivies

à leur <iii
simple et

permettant d'obtenir
dt:s dommages intérieu
traduire, en cas d'urjjen
tribunal de« Référés. 1

de ce.s

L E nr

Se
iidviil.

S,>oial de \ ar-
Cyrrun-Pal-ice.mée. Cours Cr

A V I S

PORCS DU LIMOUSIN lSfK«-
linnné.) R.ice Craonnals Arglals-
Mielan. Pour vo< commsnae»,
.idri'S?''z->ous à M Vincenl FRA
GASSI. Bd G*n6ral Glraud (an-
cien I/'itfrronl. Autor «atioa Prt-
fectoralf n» S27 RéR Coin 46S.

Délai de linrai-on un mol» en-
viron.

(R.'commanrtéi PORCELETS
d. 3 mo.s d« I 5 A 2O kg. 3.000 (r,
qu»l AJACCIO._______

REGENT - CINEMA
COTE SFJ^AINE

nOI.ORF.S DfX RIO
dans « PAT 0-BRIEN

ACALIEINTE
T'N DOCUMENTAIRE

LES ACTtîAUTES
Uni1 séance *om le* Jour*; à Ï9

h*nres, sauf î*s Jeudi, «amedl et
^maiM-h*-. fl-ux séances a 14

et à 10 heures.

BUREA
Les jeunes

concours d'admissio
lytecbnique sont infomi
vent st> faire inscrire I.
plu» lard, à la
t-ement où ils étudi'
cription ne sera ndmi
époque.

Pour Nm» autre»
«'adresser à la
Militairt

EN SOIR»
DE 19 h. A 21

DANS SON TOUR

ANNON

ECONOMI
VENTE de verres

fr, _ par cent io fr*
form.itîon de
Cône d#-« Verres et 01

préciser que Pierre J:
as fait sa carte de la
F-ment sur documents de
in, mais sur place, et
».\eu de M. Testevuid.
que MM. Testevuide et

étaient les directeur* d
niv.nl connu sons le noi

i ii'rrior de la Corse, com
1770. terminé en 1703, 1

il.m cadastra! de 1« Cor^f
•nenv l'admimtinn de ceu
i^iltcnt par son ensemhi
.l'.ie de ses détails.

I, Pierre Jacotin était ni
M : mais lorsque, aprè
riphon. les travaux furent

îfunt était devenu jeu
«m oncle lui avait

•ni scientifique, dével<
- «tudes. Il vient en Cor-

ir participer aux <
n», aux derniers Ie-

d'ingénieur, «• fni
in> un pays ft la foi'

•mplet, difficile parce
et il a à sa rf»*;w>.*>7
le plans déjà exécutés.

s du colonel Jaroti
. 11 es! earaetéristiqi

l'on p]«ee en lête d<-
iuïraphique soient l'At-

\h carte de la
le colonel Jacotin, qui

nrnencée **ur place, termi-
l-.rsqu'il diriiP'JWt la » c -

nphique de Tamiéc. On
,i-. sans certitude, mais
- •mblance. que Napoléon

lit «înnu en Cnrse mè-
dn Plan Ter-

«-tu» circon~tan«c ait
mandant en chef de

e dp sa con
peine Apé d'u

qui
ne tren-

iée*, mais qui s'était dé
(- et se distingua dava»-

l'Atlas de TE-
de résumer, da"^

aussi retenu, comme
plan» du Terrier par
huit feuille» que k>

encore avec in-

'Min d'après le*
rie 1770 a 17fll,

en 1824.

PB.

SUR LE FRONT DE L'EST

Nouvelle offensive Soviétique
entre DANTZ;,; -ft STETTIN

Koniev regroupe toutes ses armée;
avant le dernier assaut.

Les allemand? ont mis. en lijme
des forces aériennes considérable*
appartenant à la défense de Berlin
et aux ba;4.s sur !a liffne Siegfried.

tTne nonvellê^"bffendive soviétifjne
a été lancée entre Dantzig et Stettin.

Communiqué du prand quartier
général de l'Armée Rouge, en date
du 20 février 1945 :

Dans 1A presqu'île de Samland.
au nord-ouest de Koenîgsbere, no»
troupes ont repou-^é des attaques
d'importantes forces d'infanterie et
de chars ennemies et leur ont in-
fligé de lourdes pertes en effectifs et
en matériel.

En nu-me temps, au sud-ouest de
Koeniffsberg, nos force* poursuivant
l'anéantissement de la formation al-
lemande encerclée en Prusse Orienta
taie ont enli-vé de baitte lutte dix

Dans ces 'eux Jeteurs, nous a-
vons détniit, hier( 36 chers ennemis.

En Poméranie, au sud-ouest de
Konitz. nos troupes ..nt pris )a ville
df praii>.si,-«oh6 FridL.ind ainii que
Imjt autres localités.

Dans le secteur de Breslau nos
forées poursuivant l'anéantissement
de ]a formation ennemie encerclée
ont déloeéf dans la pirtie sud de la
ville allemande, plu^ipurâ pâtés de
maisons,

Hau.s 1P« autres secteurs, «rtivité
de reconnaissance.

Trier «ur l'enBtîmI)le du front, 139
ehurs allemand^ ont été détruits.

S avions allemands ont été abat-
lua.

MOSCOU. — 1.additif au com-
muniqué soviétique annonce que l'ar

rouge s'est
e. de-, deux

emparée, en
villes de lïn

ponté.

Louis lou vet en Amériquemi si,
En Amérique du Sud mon rôle

été do servir la cause française, dé-
'•lare Louis Jouvet à notre pnv
-liôcial.

V travers toute l'Amérique du
Sud, le Mexique et les Antilles, dé-
el.ire Louis Jouvet, nous avons été
les hôtes des divers gouvernements.
Partout, nous avons reçu un ,-iccuei
enthousiaste dft ces latins qui plua
qu'a non ns autres admirent et fiim
profondément notre culture françai-
se qui est notre meilleur instrument
de propagande. Il y a là-ba-i de?
hommes et des femmes de cultur
française qui m'ont parlé de Parti
des trrands boulevards, du Café de la
Paix et qui n'avaient jamais mis
le- pinds en France.

J'ai souvent été interviewé là-bas
on m'a fait dire ce que je n'ai pas
voulu dire. Je n'étai? qu'un comé-
dien venu jouer la comédie, faire
comprendre Molière, Jule^ Romain,
Ctiratidoux, Claudel.

Les allemands m'ont attaqué
me comblant d'élnifPR. Je n'ai
répondu ni mis au point. L'on m'a
m.'-itio denuindi1 |>ourqiioi je *ie ve-
nais pa»: ainsi IJIIP Douala.- Fair-
t.;ml,- j.nii.ir ^iniin.> ovvyv 'II l'<v-

FROOT D f L O L E S T

Les alliés progressent au delà de la Roer
LES AMÉRICAINS TRAVERSENT LA PRU&f

AU xoR n irnHii:it\A<: H

sident Roosevelt.
Un jour, au Chili, comme

le? représentations nous avi-.,,
tfacné nos lottes, nous entend
niunnure dont le rythme i
tressaillir ; tout entière dehu ,
salle chantait la t Marseillais-

C'est aussi au Chili que
avons appris le -abordaee de l.i
te de Toulon. Les amha^sadL•s
mandes Pt italiennes qui jvai.-i.(
tenu des places les ont renfl'.
di-ant : nous ne pouvons pu» ,
ter h une représentation de pa-
salauds.

C'est à Mexico que j ' a i appri
mort de Ciiraudoux. Noua jor
justement * Ondine »,

Bien que jy ne sois pas l'm
d'un seul auteur, je ne pense»
retrouver de sitôt un tel écri*
mon rôle i\ moi est de servir.

Nous avons joué 68 à 70 fois •
cent soit une foi^ tous les 5
et cp fut chaque fois des démon
(ion-* dp sympathie qui allant
la France.

Malgré les différences d'opi
des spectateurs, ils se sentaient •
unis dans l'art, ayant mi-- de
leur mauva i s humeur et leur
vcPtriTH'i's- politiques.

EL Louis Joiivct conclut : *
trp meilleure propagande en .\r
que Latine, c'e-^t notre t béat ri1,

cinéma, notre littérature, i
«tque. notre artisanat. Envn

d'abord dea IJvr*-*, des parfums.

jH-n-éc de l'Amé
nt piirtée-;

ique Latine

M. Gtorges BIDAULT à Une

Pendant OP* dernière-! 24 heures,
es (n»ur>es alliées passées h l"nffen-
.ivp sur U Roer ont réalisé des su
'es irnportants.

Le -i-ehMir le pins octif a été d
ut de la ïhne armée amêricainp. L<
P)i« têtes de pont établit* par h

Alliés au 'lela de l« Roer «• soi
«jointes et forment m.iintfnant n
>ul front continu de 40 kms.

I^s américains ont traver-é la
'mm. à 11 *"«> an nord dEchter

LFtat-Major Suprême des W e s
t.p«'iJil.t<mnaîreo alliées communique:

| ^ forces alliées wnt mainionant
i d.'l» de 1» Roer. Elles ont con-

inué à réaliser de bonnes avances
nntre une résistance modérée de
ennemi.
Au nord et an nord-est de Linnieh.

PACIFIQUE

M WTl.l.K Le cénéral Mao
Xrtbur a envoyé un ultimatum aux
aponais retranché-» -!•> is ' i vi-ill,'
,rterf«we de Manille le* *ommaut de
• rendre.

TOKIO. — De la radio japonaise
II heures (heure Utfald. Tokio ;\

é homUrdé pour la deuxième fois.
par douze formations de auperforte-

et Rab<thoven et à l'est de Jutiers
nos unités oui nettoyé la forêt de
l ï n m W h et pris Tteinstra??.

D.m-, la région de Dûren. les vil-
les d'Elh'n, de Merzcnich, de lïin^-
feld, d Obèrradtn. d Out-cheid. de
Brjmineen et de Mt-tteudorf, mi! été
pri?.

Nus forces ont traversé la Prnni
Le- n'Mcs de WVttincen et <1<

Tîoshum ont été pris'e- : nous c m -
bal loin* dan* IVffinuen.

Dans la région de Saarbnrir tu —
unités ont affrandi leur tête île
pont qui a desormaift une lanr-ur de
fi kms (WX) et une profo.n'enr tic
5 kms 2(10.

Pan- Ja réeion H*» S»rreb"ti''k. nos
éléments du côté eït de la Sarre en
AllAmaone ont netïoyé lTtt»:*r\i-iH
des derniers élém*ni» (rino:nis>.

A Strashour^ d<?nx trnt i t ivw de
raid-* ennemis r. -lîre le p-irt df c *n-
merce ont été r?(et?**.

Les forces a l l iée de l'ouen ont
fait 3.H9 priRonnlerw le 23 février.

\ O P bombardier» ni<"vn« et leirt-rs
ont atlaqu" ^« n-n'in! de c rumu-
nication- ;'« V inten. t_"d in. H- s . h-
jectiN à Wacbure. au nord d'Erke-
lenz, juste à l'est de Dûren.

Les vi lie? ferrée? et le mat.'rirl
roulant ont M* fortement attaqués
en Hollande et en Rhénanie p:ir nos
rha(*«eur- bombardiers.

De grandes foren-. de bomlwrdier-
lourds ont attaqué tes voies de ua-
rage de Munich, Aschaffcnhurg et
l'im, les usines de chars de Frie-
tlrich'-hflffen ft divers dépôts «!i* n«r-
nitions et de ravitaillement.

M.
des affaireu éir.i

aujourd'hui en AT
dault, liiini-s
re«, est arri
terre,

I) a été reen à sa descen
vion par M, Eden, pwrétairt»
reitfn Office, et M. M.issi«lj,
Pilleur de France.

A TRAVERS LE MONDE
Al'CÏI. — La vruve Ilertliommieu

jurent de la Oe-trtpn, a été condam-
née à mort.

Grane Garde Iltinncberpogne a été
condamné aux travaux a perpétuité.

TOULOrSE. — Le nommé Caw-
neuve, chef de la Milice, qui a dé-
nnncé des patriotes, A été condamné
à mort.

PARIS. — Sous la présidence de
M. Diethelm, ministre de la fruerre.
et M. Boeomolov, ambas-acleur df
1T.RS.8. en France, le 27e anni-
versaire de l'Armée ROUJTP a ''té cé-
léhré, hier sojr. à la salle Pleyel.
an cours d'une brillante réuni.m or-
ganisée par le Comité France-U. R.

s. a

HEI.tJRADE. - U maréchal
xundi-r, eoninian<iain en ebrf d. -
ces alliées en Méditerranée, vif!
passer quelques jours à Helt •
rendant ain-i la vi-*it* que iui :
faile. l'été dernier, en Italie, h-
réchal Tito.

PARIS. — A la fin d.̂  U n
néV d'hier, après une grand'n
célébrée en ]a basilique de I,i>:
la chasse Sainte Thérèse de l'i:?
Jésus a quitté cette ville poL1-
ri« où ^lle wra accueillie d< \
en la C.ithédrale Xotn* Dsme, \> i
Cardinal arehevt-que. entour
nombreux prélats.

BEU;RAI>E. — 1* maréchi
îo et M. Snubatchich se sont
d'accord MIT la solution du piv!-
de la régence.



LA GUERK*;

FRANCE
Tranaocé.

gigantesque bat'
BER LIN"

anonce i|i
? de chîirs fait rage autour de Dû
en. 70 chars de ia Ire armée amé-
ieaine -ont passés à l'attaque.

ITALIE
PARIS. - Le communiqué d

rand quartier général allié de M>
iterranée indique notamment ;
Les troupes de la Snfce armée

bntinué à consolider et à améliore,
•nirs positions récemment acquises
*nr le rnont Belveder et en eerta
oints du Mont délia Torracera.

Des objectifs routiers en Autriche
;ne usine de pétrole et un dépôt d'à:
jllerie dans la récrion de Ljnz (
té attaqués par les bombardiers
îurds américains.

3 L'aviation tactique de Méditerra-
'ée a poursuivi ses attaques contre
?s voies ferroviaires du Brenner qu;
nt été coupées en 13 endroits.
Nos chasseurs et chasseurs boni'

'•ardiVrs ont opéré en ma-se avec
'uecès contre ]es voies de communî-
ations dans le nord, le centre et le
iord-est de l'Italie, en Autriche et
n Yougoslavie.

: Les zonei portuaires le long de la
ôte dalmate ont été également atta-

: L'approvisionnement

L de la Corse

* Notre ami. M. Pierre Andreani,
Conseiller du Commerce Extérieur, a
feçu de M. Mendè*-France( minisire
Ae l'Economie Nationale, la 'ettre
uivante que nous nous faisons un
éel plaisir de publier.

Paris, )<' 9 février 1945.
*• Cher Monsieur,
1 J'ai étudié de près les demandes
\ue vous m'avez adressée? AU sujet
Tun certain nombre de produit-s qui
nanquent L'rundement en Corse à
''heure art (telle. J'espère qu'une
mrtie tout au moins de ces produits
Doiirra y être prochainement envo-

A L OFFICIEL
PARIS t*n arrêté publié

« .Intimât Ofticiel > stipule qu'à
(•«uiiptiT .lu 25 février 1945 les loi
relatives à l'indemnisation des pertes
de salairt-t résultant de circonstan-
cié cim.-iérutives à l'état de guerre
cessent d'être applicables aux per-
sonnels des établidttemetits ou par-
ties d'établissements appartement,
au terrassement d© constructions en
pierres ou aux transports par terre À
l'exception de>9 établissement» situés
en Seine «t Oîset Seine et Manie,
ITaut-Rhin, Bas-Rhin et Moselle.

A U I « DECES
Mme Vve Mandrichi André et ses

enfants : Antoinette, Lucie, Marje,
Assomption. Antoine ; Mme veuve
Mandrichi Lucie ; M. Massei Jo-
seph et ses enfants ; M. et Mme
Mandrichi Jacques et leurs enfant*
M. et Mme Massei Thomas et leu
nfants ; M. et Mme NataUieei t
purs enfants : Mme Vve Ersa : M.

et Mme Massei Baptiste et l
enfants : M. et Mme Lueïanî Jac-
ques et leur'; enfant« : M. et Mmi
Ma^sei François et leurs enfants
M. Manrîriehi Laurent pt ses enfanta
M. et Mme M;i«sei Jean et leurs en-
"ant-! ; M. et Mme IVfazzonî et leurs
•nfants ; M. et Mme Massei Pierre.

Les familles Mnndricbi. Borehia,
Al f on si, Viacara. Tarallo, Guailel|a,

simbertî. Rancelli, Ohîeu, Bemac-
lii. Casahianca. Liieea, Fernicci. Ca-

nnvii, Pasquini
Ont l'immense douleur de vona

faire part de La perte cruelle qu'ils
•nnent d'éprouver en la personne

M. AXDRE MAXT)RTCHT
Patron Pêcheur

r époux, père. f\\<, frère, beau-
frère. oncle neveu et cousin décédé

l'ace de 37 ans.
L'enterrement aura lieu le 2« fé-
er KM." ."i H h.'iirps .in.

Les ALLIÉS et L'ITALIE

ROME. — M. Mac Millau a pré,
ciaé sur quels points le-, alliés a-
Pftient consenti à tvrortl.-r atufae-
tjon aux demandes formulées par le
gouvernement itali.si.

IA'A conditions de l'armistice- se-
ront détonnais libérée-- île tnut con-
trôle allié. Les décrets >lu iruiiver
nemem italien ne seront pin- obli-
gatoirement soumis à la commission.

Les Alliés se réservent toutefois
le droit d'intervenir en ce qui con»
Cerne le Pi*;:., m'innre île |ms'e* qui
intéressent directement la poursuite
de la guerre.

La question des prisonniers ita-
liens toujours détenus par les Alliés
serait bientôt liquidée.

LOCAL] » . . ANNEE N- l f l l PRIX UN FRANC JEUDI l

MEMENTO
Mercredi 28 .- Saint-Romain.

MAIRIE*1» B U T »
BUREAU MILITAIRE

RECENSEMENT HES HOMMES

Le

1917 A 1937

recensement des Français nés

M. Dominique Aîri^t
p Airostini : Mme
de Pietri et leurs

et le docteur Pumvi
Mme et M. Antoii

i : Mlle
M. An.

nfants :
nî et leur

Psoli et

t C'est ain-i que le ministre de la
Santé Publique, en visais, d'accord
%vec le Syndicat des l'httrmftciens
rie Corse, une expédition de '.**» t^n-
ties environ de produits pharmw-n-
^îqnes qui sont d'ores et déjà dûjio-
nîble*.

De même, le Ministère de la Pro-
Jiictînn Industrielle fait prépar-'r i ne
expédition de plnsieur* mi;hYï-> de
oioehes, hêohes( râteaux, binettes el
i'un millier de charrue* orHirtti tu.

D'autre part. 19.000 paires de
3hau««urp- à «wmrllr- de boi« pmir
Tommes et 10.000 paires de c'iatissu-
^es p«iur hommes sont en cours o'en-
,Voi. Une fraction *era peut-être dé-
jà arrivée lorsque cette lettre vous
parviendra.

1 Ni m* *t tendon- d'Angleterre. à
tie?tinalion du Sud de Franc-.», des
pommes de terre de semence. Je me
préoccupe d'en faire prélever une
fraction pour la Corse. Par ailleurs
divers articles de Paris, bij< ut'rie.
parfumerie et autre*, seront prooi.si-
nement expédiés.

Il y a là une première sérv de
me-ures qui. je Pespere, -endiont
service ; si les difficultés ôV t-ans-
port ne sont pas iimirmontabîes,
©Iles pourront être rapidement r-ali-
sées.

Veuillez croire, e t c .

REGENT - CINEMA
CETTE SEMAINE

I>OI (ÏRFS DEL RIO
dans et PAT CVBRTEN

ACALItINTE
t'N DOCrMENTAIRB

LES ACTUALITES
Un» séance tous le* jour- à lfi

hures, sauf \>% Jeudi, samedi et
«minvhe, d"ux s«a>nces a 14

Tirage du c Petit
28-2-45 ; 6.760.

Mn
fils
leurs enfanta ; M, et Mme Raphaël
Paoli et leur n> ; Mme Michel Vin-
centelli et ses enfants ; M. François
Paravieinl : M. Paul Paravieîni et
•̂ es enfants : M, et Mme Dominique
Antoni ; Mlle Mari.' Antoni : M.
et Mme Dominique Antoni et l<-iir
fil* ; M. et Mme Toussant Antoni ;
M. Michel Antoni : M. et Mme Do-
minique Bertoni : M. et Mme Lu.
ci en Bertoni pt leur* enfants ; Mme
Trabaud et -e-; en fnnt* : M. Fi >\ n-
çois Tomasi : M. et Mme Antoine
Tomasi.

Famille <Ie feu Bartïiétein> Agns.
tini, de Marseille .

Les familles Cioniarii. ToniMsi. Le-
ca, Simonpietri, SiffHiidy. de Pet ri-
coni. Ileniimi ; Mlle L<»m.«o Btniai-
dini.

Ont La grande douleur de faire part
à leurs parents, nmjs et ennnai-^an-
ces du Hécès de :

MADAME MfCHEL AGOSTIXI
née Eugénie Antoni

leur mère, belle-mère, grand "niere,
arrière grand'mère hien-ajmée, tante,
cousine, décédée à Morsidia le 24
février 194». à l'A» de H» ans, mu-
nie des Sacrements de la Sainte

Cet a vi
faire par

tient lieu rt? lettre de

Avfsde Remerciements

Mme et M. J u t a Nicoli et leur*
enfant-, parants et alliés, très tou-
chés des marque- de sympathie qui
!''ur ont été témoienées à l'occasinn
<iu décès de

JOSErH*.iXTOlSE NICOLT
mort pour la France, à l'âge de 24
*n«. remercient toutes les personnes
qui sfi sont associées à leur deuil
-•! I. - |)rit-ot Vu -t-t,r .. a m<"*w» de
sortie de deuil qui sera d\W le mer-
credi, 2S février. à S heures, en

A propos de l'assassina^
da 1" Ministre Êgyptieà

LONDRES. — On mande du Cai-
re à l'Agence Reuter :

On ]jrécis> officiellement que l'as-
sassin d'Ahmed Maher Pacha, était
partisan de l'Axe, et fut interné
quelque temps sous If convertir ment
de Nahas Pacha. Cependant ]e crime
est sans aucun rapport avec la dé-
claration de guerre.

LE CAIRE. — I.'a^assin d'Ali-
med Mayer Pacha e*t un jeune avo-
cat nommé Mahmoud El Ir«anj.

Il appartenait «u parti épyptien.

LE CAIRE. — M. Nokrashy Pa-
cha est nommé par édit royal, pré-
sident du conseil et gouverneur mi-
Utaire de l'Egypte.

Le roi a demandé à Nokrashy Pa-
cha de former le nouveau gouverne-
ment.

I>e souverain a conféré. d'aiit
part-, à titre posthume, le ^rand co
don de l'ordre de Mohamed Ali
Ahmed Maher Pacha.

du 1er janvier 1S!>7 au 31 décembre
1919 COMMENCERA LE 1er MARS
11*45 au lieu du 10 man 1945.

LE MAIRE.

BOULISME

Dimanche dernier s'est déroulé
au Boulodrome * Cid » tenu par li
sympathique et accueillant Louis |<
premier concours de l'année 1945 de
t vu j Ifs à la pétanque.

Notons en passant que quelques as
de ce beau sport n'ont pas répondu
à l'appel des organisateurs.

Toutefois quelques équipes vedet-
tes répondirent présent.

Nous avons noté l'équipe Chape-
let, Atrostîni et enfjn l'équipe de 1
Société la Rascasse (l'Etoile Ronce)

Cette dernière remporta de haute
lutte. le concoure de fa saison.

Le coup d'envoi de la finale a été
donné par lp sympathique Capitai-
ne, président de la Société la Ras-
casse. Belle journée et du beau sport.

Un Spectateiu.

TOt'LON.
nistre de la
à Toulon.

1! vi*iMri
l'escadre.

M. Jîîcquinot, mi-
i«st arrivé hier

divers bâiîmciits cit

IVE TOMBE/ PAS
Soua le coup de l'article 193

du code de «Justice Militaire en
ne déclarant pas

Vos avoir» à l'étranger
Avant

le
I MARS

ECOLE NORMALE Sl'PERIEU-
RE D ENSEIGNEMENT TECHNI-
QUE

L-s épreuves «écrit. s du Con
cours d'entrée à l'Ecole N o r m a l
Supérieur-- dt» rEi>eigrum<nt
T-chnique ei de l'fxamcn du Cer
tifu-at dApitiudf aux Prof<--So-
rals des Collég- s tecliniques et
fii-ct.ons t-chniqu-s d i s Collège»*
( ire parue i auront lieu à une da-
t«' qui n'eM; pa< encon» flxé»\
mais qui doit être cor.sidéréo com
m^ pro haine en égard iux cir-
coasiances. C'est pourquoi l'S can
didal*' ont tout injerèt à adresser
dès maink-n.int l< ur demanda
din^cripiion, au Secrétariat de
It3cole. 151 Bvard d« l*Hôpiial. Pa
ri- iXIIIe).

Une notice -*>ra fourni' aux
candidats qui • n feront la deman
de au Vice-R'-ciorat fie la Cor*i*

Al FLORiDA

EN SOIRÉE
DE 19 h. A 21 h. 3 0

R O L A N D E

DANS SON TOUR DE CHANT

Nonvetles Renglenses

CON'FERKVCES DE CAREME
A L'KOLISE SATNT-JEAN

(R. PERE CHRETIEN O. P )

Tl e?t vrai que notre Eçli-e (Ca-
tholique) ressemble de loin à n'im-
porta quelle autre institution hunvii.
ne ; la vieillesse et l'esprit de \Î«MI-
le«si> y paraissent aussi pur»S)Uits
qu'ailleurs. Détrompez-vous. Elle est
précisément la seule nù l'enfance
n'e<it, pd^ donnée en carde à IA vieil-
lesse, main où les vieillards sont à
La carde des enfants... Aujourd'hui
même, elle élève si haiit deux jeu-
nes filles : Sainte Jeanne d'Arc et
Sainte Thérèse de Lisieux. (Berna-
nos. Lettre aux Anglais).

Maltrré le prestice actuel du Pape,
l'Etrliae Catholique est si mal con-
nue. >j méconnue !

LH «eu!e institution qui '*oit restée
debout et intarte depuis 2.000 ans.
son histoire exceptionnellement lon-
JJIIP. *i elle nous révèle chez trop
d'homme* d'ERliv des fAibl'.1*!*?» des
tares, nous ohiitre A reconnaître,
LE8 YEUX St 'R LES FAITS que
l'Enlisé c'est Pieu a^l ssant d»n*
le monde.

Tant d'institutions vermoulue?,
d'espérances mal placées se sont
écroulée» depuis 1940 '

En ci- tournant de l'histoire hu-
main'1, au-des-iii* du chaos, l'Es'ise
parle, elle dit la vérité, fort**, de mr\
expérience deux fois millénaire, qn'i]
s'acisse de justice sociale ^" de paix
internationale, mais il faudrait l'é-
couter davantage.

\"inis qui ne In *onnaissez qu'a tra
»'t>p< -es ndversAÎre» ou ;a'i( de ehré-
lien« mal informés.

Venez écouter à St-Joi* ). tous les
dimanches de Cnr-'me, a 5 h'*uro.
un de «r1» enfant^ vous parler de sa
Mère !

Il montrera loya'r .ont sps cMés
trop humain-, mais î  eî"|î*fe que
von* ferez avec lui un n_-te de f->i
qui chancera votre vie, an q<:e.
chrélien-* déjà, vous frrez avec Ï»1US
de dévotion que jamais i-^ttc d in-
mnnion papale que i relise vi-ns
demande de faire et <\ ii aura Lieu
J. fljmanche dea Rameaux, le 25 mars
H 8 heure-*. A St-.le,»n.

lx» vendredi, i •> hetir>« le P*re
Chrétien pariera «ur La vie ehré-

Activité de la]
Au cours de perqui.s

lice d'Etat a saisi une \
chaises et trois f»uu-i
de différent^ styles et
T. S. F. de marque
en parfait état de foi
pillés lors des événetn*
timbre-octobre 1943.

A dater d'aujoun
une quinzaine, et chi
heures, M. le Commis
recevra les personnes
pérations pourraient imû

000057

f

^ M I N I S T R A T I O N ET Rw>ACTioM

B d Général Bonaparte —

GRAND B.A

Le, soldaU américains!
pa*mje d'ingénieurs il
neront lundi 5 mars,
un grand bal.

Les jeunes filles de Iîa
parents ?nnt cordialeim

Bon orchestre.
Rafraîchissements.
Les camions* seront I

Ooix-Roupe, à 18 heu

Télégr. : RASTIA:
• 3 — Ch P. 152 — R C . 1831

I

QuotidîeiL Répuûicain d'Information ei de Libération Nationale

Cur-Rédacteur en chef : MARTIN BUNCON1

OFFICE DEPARTE.VK
MUTILES COMBAT
TIMES DE LA •
PUPILLES OË LA
LA CORSE.
Tl a été signalé par L

cjal de la Ire Armée t'J

militaires blessés
fréquemment, A leur
pital, démunis d'effet

L'Office National
Combattants, Victime*
et Pupilles de la Ns«
aux anciens officier*,
combattants afin qu'il
siège de l'Office Dépar
la Corse, à Ajaecio, 2.
les tenues et les effi
même usagés, dont ils

Le*; nhjets ainsi co!1

transmis par les
Départemen t al BU
la 15me Région militai]

Le Secrétaire René
Départemental de la Tg
que ses camarades anri
tant* voudront apporter
nés camarades, un ténii
sollicitude, et qu'ils mu
oeuvre pour assurer
ces a 1'initiatjve pat ri ni
fice National. D'avaner.
ej au nom de l'Office

A

ETUDE DE Me V
AVOUE PRES LK

CIVIL DE KAfl
1, Rue de la Misénc

D'un jugement n n
faut par li- Tribun-il J
re instance de Bastii
vembre 1944 enregi-
fié.

Au profit de M
Commissaire de P«il
rant et domicilié J

Contre Madame T
ne. épouse Prax, jwn?|
domiciliée dP dtojt

11 appert que le c
prononcé d'entre le<;
à ïn requête et au i

•l aux torts de la fenu
Pour extrait

Dominique

ANINON
ECONOME

klOUE DE LA VIEILLE CORSE

lonnaie de Paoli

• •nique récente consacrée à
io Je Théodore mérite d'ê-
' tee par quelques indica-
: i monnaie de Paoli, dont
non fut décidée le 24 mai
•miimeneée l'année suivan-
E maison et sous la direc-

iiniR on le sait, du neveu
nf> du générai Barbaggi, à

fihrique était appelée LA
i-.utmir de juste. On ne dit
i, i •! 11 Paolî et Barbaggi ar-
;.*t-liniquement l'affaire :

i- .ivfiit à l'époque des ou-
in 'Uux, et Théodore,

, i\ ,nit( les avait bien trou.
; eninpter qu'on avait pu
•' au Continent pour le ma.-
- spécialistes.

,ri'\ fonctionna à Murnto
| 1 :<•:>. date à laquelle, elle

i'nV à Corte ; le* événe-
r.< impliquaient e-t M tirât o
;'i proximité de Bastia.

w n t e r la fabrique en ma-
.neres, la seule chose que

r a s envoyer ]ft Contineiii
-,'p,irtie qui eût tvndu U

itnérpuse, on imposa, en
('•' fiscalement, les parois-
iiivents ; jls durent fotir-

i nue livre d'arcent. Par.
t il. où se trouvaient deux
-•^l'iit, on en livra un ;

e:njx, chandeliers, etc..,..
à contribution, mais ce

-t -iibjr une sourdine, n'é-
•i faveur.

SDR LE FRONT DE L'EST

Nouvelles victoires
Russes en Poméranie

MOSCOU, 28 février. — Un
dre du jour du maréchal Staline an-
nonce une série de victoire rem-
portées en poméranie par le maré-
chal Rokosovsky.

En quatre jours de combats, les
troupe-* russes ont réalisé une avan-
ce de 70 kms au cours de laquelle
de nombreuses villes sont tombées
entre leurs mains.

A Breslau de violents combats an
poursuivent.

MOSCOU. — Communiqué du G.
Q. G. de l'Armée Rouge en date du
27 février.

Dana La presqu'île de Siuuland au
nnrd-tmest de Koenigaberg, no« trou-
pes ont repouHsé. aujourd'hui avec |

-•uccès des attaque-* d'infanterie et
de chars ennem i s.

Au sud-ouest de la capitale de la
Prusse Orientale, 5 localités ont t-t»
enlevées dans ces doux sectema.

Nous avons mja hier hors de ?om-
bat GD chars allemands. ;

Dans le. secteur de Breslau, nos
forces ont poursuivi l'anéantissement
de la garnison ennemie encerclée, ft
déjoué Los allemande de 15 p.ités
de maisons.

Daiw le.s autres «eeteurs: activité
de reconnaissance et, en certaî'id tn-
droit.^ combats loeaux.

Hier, aur l'ensemble des fronts,
125 chars allemands ont été détruit*
ou mis hors de combat.

3t ttvjoni ennemis ont été abat-
tus.

LA FETE DU Tl
« Aussi longtemps qu'il restera un Japonais '

Indochine, il ne saurait y avoir de repos pour

« Dans ri'nion indochinoise comme partout oui
étend sa protection, la France est et restera
propre mandataire » déclare le Général DE GAI)

Au cours d'une manifestation
leunello qui clôturait les cérémonie
de Ja fête Annamite du T«*i et qi
présidait le général de Gaulle, h
liens qui unissent à la Mère Pat ri
nos mamiifiqueft et lonitaines po>
sessions d'Extrême-Orient ont été af
firmes avec un éclat tout partiel;

T.

Rassemblés autour des Annamites
civils ou militaires, qui fêtaient
année nouvelle, tes représentants di

putes les parties de la France d'iu-

FROINT DE L'OUEST

Consommations d* choix

1»\RTT SOCIAI.rSTE S. F. I. O.
Section de Basiia

î..' C A. se réunir,» ce soir n 17 h.
1f> au sié^o Rue Miot.

Communication du Secrétaire fédé-
ral. Il n'est pus envoyé de convoca-
tion individuelle.

VENTE de ver
fr, _ p«j cent 10
formation dp bou;p
Cône d**s

•res i

CHERCHE onvri*rp
vrières couture. S'mi"
ra«u du jmini*].

• r!c qu'on se résuma pe.u
nnuer la valeur effective

*> H \" F, la monnaie la pht«
(il semble qu'il soit sorti
M _i ines des fabriques de

• <U- Corte). D'une valeur
'!•• vinct »nnsi jl5J contin-

"ril pour 15 sous d'anrent.
"ii onze, puis sepl. ot mê-

'-' Le même amenuisement
- rfifUi* fut inflieé aux piA-

;nns, ou demi-vinçtines.
f • <ra paiements locaux en
' '••lîp. qnï ne fnt pas «c-

• le Continent lorsque fut
' diminution procressivr*

- v fit in-riPssn* d"" opé-
• 'iinpo nvcp les monnaie?

" ' «nr ICR cros hénéfice^
•tn acoij^a même Pnoli de

11 fint érsrt^r cette ac-
• ! Pn^al Psoli n'avnit
• ri.-"* hénéfi^es personnels.

' fut dit a l'époque, de
" 'i >r\-< lui rapportèrent au

mille écn-*, il les con*n-
•'iin<t de sa politique. Tl
• î-mt. de toute évidence,

"lividuellc! sen"ihle«. Tl
• .jn.* colles de^ pi^^es <le

'^•t'ine qui purent ftrr
' i rirent on de cuivre, de
1W, de 4. de 1 sou. et

•i:'Ti. Étaient très recher.
'•"•s collectionneur*. M.
i publié une étude assez
- le-- monnaief de
• '}«• Paoli. dans
I'1 numismatique.

Les Alliés occupent CALCAR
COLOGNE est sous le leu de notre artillerie

PARIS, 28 février. — Les trou-
pes alliées ont occupé Calcar.

I.n ftme et la Ire »rmée améri-
caine poursuivent leur avance sur
un front de 70 kms, à l'ouest de la
Roer.

* tu annonce officiellement qu« ]a
résistance allemande dans le secteur
nonl «le la ftnie armée américaine est
confuse et dé.-wmîonnée.

Colnime est sous le feu de l'ar-
tillerie américaine.

PARIS, — Communiqué du grand
quiirtier général des force» expédi.
tiuniiairea alliées du 27 février.

I.1 infanterie alliée, appuyée par
des char*, a avancé jusqu'à Keppeln
au û d-ouest de Calcar où de dura
enmhats continuent.

A l'oue-it de la Roer( nos troupes
ont continué a réaliser de bonnes
avances.

iVms la réRion >lc I.innieh, nous
«voiw pris Oolkrath, Cranterath et
Ku'»hoven,

An nnni-fjtt de Julien, non* avons

P.B.
A VF\T>RE un .

yer, tr*s bon état, '
Continental), Place

A VENDRE nilir
chambre ancîenm. S'
reau du journal.

w M. Choukry K.'intly.
1 lu eonseil syrien, a dé-

r>«r|pment aujourd'hui, que
l en état de guerre avec

Jieo» de l ' A »

CONSEIL des MINISTRES

PARTS — I.e eomeil de* minis-
tres s'e^t réuni le 27 février «m- U
présidence du <rénér»1 de Gaulle.

Sur un rapport de M. Pîethrlm,
ministre do la puerre», le gouverne-
ment a Ht»cidé U mobilisation à par-
tir du 1er avril des cl«asea 1940,
1941 et 1942.

M. René Mayer. ministre de- Tra-
wiut Publics et de* Transports, a
soumis à l'approbation du gouverne-
ment \os décidions re1ati\*e8 A IA ré-
vision des salaires des cheminot*.

l.i\ suite de la réunion a été, con*
aarrée à l'expédition des affaires cou

occupé Amebi et Ororembat.
Dans la région Ju|iers.Dûren.

nous avons al feint le» aUirds d'Els-
dorf et pénétré dans Blatzejm, Esdi-
weiler et Frauxvullecheîni.

Un certain nombre, de ville» ont
éW prises : Huir. Gnizheim. Roo-
meraheim, Dmvc et Hroich.

Dùren a été complètement netto-
yé de toui élément eTinemt.

1A>S élément
Nims, près d»

blindés ont traversé

Au nord-e-st du Saarburg, nos un
té» blindées ont nettoyé Schoden (
atteint un point à 9 kms de Saar
btirg.

Au nord de Forbach, nos force
ont repoussô deux attaques.

I,es forées alliées de l'ouest oni
fait 3.500 prisortniers le 24 février,

L'aviation a été très active.
3 gare** d« Berlin ont «lé iMmi

Héc9 par 1.200 bombardiers, aseo
de 700 eh;i-tsi'ur>.

Le discours de 1*1. \V« Churchill
à la Chambre des Communes

ïli. MPARIS, 28 février.
Winston Churchill, prem

iîlais, a expo-é dans un di.scours
à la Chamhre des Connnunrs, les
résultats de ]* conférence de Vatat.

Kn ce qui cuncomo la France, il
R'C>I exprimé en eOa terme» :

I,.i France, a-t-il déclaré, peut se
déclarer satisfaite don dt^isinn:: de
la conférence tle Yalta, l-a France
mra une zone d Occupation en Al-

l i

La France assistera à la
conférence de San Francisco

LP C Diiily Telc-ifraph * crtiit -a-
iir que M. TîiHault a informé M.

•îden que le B.nivemement françait»
tait décidé à accepter l'invitation

la Grande-Bretagne, des Ktai-*-
Unis et de l 'URS-S. à participer À
» conférence de San Francisco et
levtnir membre |"«»rmiinent du con-

seil de la .sécurité, projeté À Drnn-
on Oakà. ,

^;uis retard avec elle ; la France
d'autre part, été invitée à siéger à
IA commission de contrôle interna-
tional alliée.

IJ» France e?-t nppeléo à jouer le
mie de grande puissance et elle e*t
intimement associée aux autres gran
des nations dans cette tà^lo*.

File a été officiellement invitée à
la conférence de San Francisco qui
îk- tiendra le 2ô avril et à Uvqnrllo
prendront part des représentants de
toutes les nations qui auront déeta-
rii lu guerre à rAilemaçn.* rt BU
•Jantui jusqu'au 1er mars l!)45.

Le premier ministro hriUiiiniquc a
ensuite .1 bordé le prohlème de l'or-
ganisation mondiale après la victoi-
re. C'est à cette grande assemblée
que nous aurons recours à l'avenir
pour éWthorer ]e* méthodes tendant à
empêcher les guerres et e'eat aux
moyens de ces méthodes que nou>
eonstituerons le fond de cet orga-
nisme.

L* S. D. X à laquelle nous n'a-
vtona pas souvent reoour» sera, rem-

tre-Mer, ont apporté au mond<
vivant témoignage de la niagui
cohésion de l'Empire Français. •

A son outrée dan1, la aalle du
lai.i de la Chimie, le général
Gaulle, entouré- de MM. (ïiac
Bidault, et Tîllon, recevait des n
d<* iiracieuaea jeunes filles annan
de^ fleura, un ancien et préVi
document sur l'Annam ainsi q
ouvrage frappé do la Croix de
raine.

Après que M. MonnervjHe, |
dent, qui organisa les fêtes du
eût rappelé île combien d'amoi
(Je <4niLifîituH« la France n'avait
té, d'entourer toutes les rare-» de
Empire, M. Giacobhj prit la p?

Le Ministre de^ Colonies sou
l'oeuvre profondément humaine
ft̂ ée par la Conférence <|e Br,
ville. II mit en évidence les in
brabjes témoienaees de fidélité
de foutes nos Colonies, depuis
1!HO. qui sont le fruit de l'a
nvilisatricA que notre Patrie
ees^é de mener dans ces lomfc
contrée-).

M. fïiftcnbbi évoqua avec éme
la lihératinn prochaine dp Plnd;
n<» et affirma « la volonté d<
Franco de participer n cette li

i ave** toutes !e« force» de
amiiV*. de sa flotte et dp «on
tion renaissant* ».

Puis il termina en affirmant
c aussi longtemps qu'il rester*
japonais en Indochine, il ne sa
y avoir de repos pour les Pra
fi France >.

L<> pénénl de ("îftullc- pmnonçï
mjte une vibrante allocution,
aquelle il insista sur le fait qt

France Métropolitaine et <J*o
Mrr, n'avait jamais détourné.
eul in"tnnt. ses pensées dn î'1
ihîne. dont la IjItération -r ivr
oncoiin* des «rm«i franco -
|é<ormais une certitude >.

Il affirma « la volonté de la
v de poursuivre dans tout «on
lire, «a mission civilisatrice et
ocier. mieux encore, le destin
KM i pies de ses possessions, au
irvprv. »

Le Chef du Gouvernement eo
•n affirmant solennellement c q
lévoloppement politique, éconotn

•inl et eultuTvl de l'Union ï
noi.oo était un <!c« buts princi
l'activité de la France » et

dans l'Union Indochinois*, CO
partout où elle étend t.* procei

France o-i et notera -a p

(lacée par mit» iircanisati^r' I
oup plu< puissant*1.

Parlant pnsnîtc du so;
rAllemagne, M. Churrh.

: « Le* .Alliée ont dceiuV ci
mire cnn:plètement le nazism

miljtJiriMno allemand. Il y
suite une place pour l'Allen
la commission européenne. Ce


